
ESDRAS.

LIVRE PREMIER.

1 .

rus roy
3468.

CHAPITRE PREMIER.

Cyrus inſpiré de Dieu , ordonne que le Temple de

Jeruſalem ſera rebâti , dos y fait remettre les

vaſes d'or da d'argent que le Roy Nabuchodonofor

en avoit enlevez .

N anno pri- I. A premiere L'an de

I mo Cyri re L année deCy-monde

gis Perſa de
Avant :

rum , ut com Perſe , le Sei- C . 536.

pleretur verbum Domi- gneur pour accomplir la

ni ex ore Jeremia , ſuf- parole qu'il avoit pronon

citavit Dominus fpiritum cée par la bouche de Je.

Cyri regis Perſarum : remie ", ſuſcita l'eſprit de

do traduxit vocem in Cyrus roy de Perſe , qui

omni regno fuo , etiam fit publier dans tout ſon

per ſcripturam , dicens : royaume cette ordonnan .

ce même
par écrit :

2. Hæc dicit Cyrus 2. Voicy ce que dit

rex Perſarum : Omnia Cyrus roy de Perle : Le

regna terræ dedit mihi Seigneur le Dieu du ciel

Dorsinus Deus cæli , don m'a donnétous les royau

А

8.1 . Jeremie chap.25.12. & 29.10.

mes
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tres >

mes de la terre " ; &m'a ipfe pracepit mihiut adis

commandé de luy bâtir u- ficarem ei domumin Je.

ne maiſon " dansla ville de rufalem , qua eft in Fu

Jeruſalem qui eſt en Judée. des.

3. Qui d'entre vous eſt 3. Quis eft in vobis

de ſon peuple ? Que ſon de univerſo populo ejus.?

Dicu ſoit avec luy. Qu'il sit Deus illius cum ipſo .

aille à Jeruſalem qui eſt en Afcendat inJeruſalem ,

Judée ; & qu'il rebâtiſſe la qua eft in Judaa , .dgn

maiſon du Seigneur Dicu adificet domum Domini

d'Iſraël. C'eſt luy qui eft Dei Ifraël, ipfe eft Deus

adoré dans Jeruſalem , & qui eft in feruſalem .

qui eſt le grand Dieu.

4 .
Et que tous les au . 4. Et omnes reliqui

en quelques lieux in cunétis locis ubicum .

qu'ils habitent, les aſſiſtent que habitant , adjuvent

du lieu où ils ſont , ſoit en eum virideloco ſuo, ar .

argent & en or , ſoit de gento dos auro., dos ſub

tous leurs autres biens, & ftantiâ , ego pecoribus.,

de leursbeſtiaux,outre ce excepto quod voluntariè

qu'ils offrent volontaire . Offerunt templo Dei , quod

ment au temple de Dieu eft in Jeruſalem .

qui eſt à Jeruſalem .

si Alors les chefs des 5. Etfurrexerunt prins

familles paternelles de Ju- cipes patrum de fuda,

da & de Benjamin , les do Benjamin , do Sacer

Prêtres & les Levites , & dotes, den Levita , dor om

cous ceux dont Dieu ſuſ- nis cujus Deus ſuſcitavit

cita l'eſprit , ſe prepare- fpiritum , ut afcenderent

reat às'en retourner pour ad ædificandum templum

bâtir le temple du Sei- Domini, quod erat in fe

gneur qui étoit dans Jeru . rufalem .

Lalem :

6. Et tous ceux qui de 6. Univerſique qui

or Ant

>>

1.2. Expl. Hyperbole au $ .4 . Expl. Les dons vo

lieu de dire , les royaumes loncaires qu'ils offroient pour

de l’Afie . les holocauſtes , & les autree

Ibid. Expl un temple. ſacrifices. Synops.
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E

outre

?

lerant..

1

3

erant in circuitu , adju- meuroient aux environs

verunt manus eorum in les aſſiſterent de vaiſſelle

vaſis argenteis de aureis , d'argent & d'or , de leurs

in fubftantia dos jumen. biens , de leurs bêtes &

Tis, in fupellectili, excep . de leurs meubles

tis his, qua fponte obine ce qu'ils avoient offert yo .

lontairement.

7. Rex quoque Cyrus 7. Leroy Cyrus leur

protulit vaja templiDo- remit auſſi entreles mains

mini, que tuler at Nabuo les vaſes du temple du

chodonoſor de Jeruſalem , Seigneur que Nabuchodo.

dom poſuer at en in tem- nolor avoit emportez de

plo dei fui. Jeruſalem , & qu'il avoit

mis dans le temple de con

dieu .

8. Pratulit autem en 8. Cyrus roy de Perſe

Cyrus 'pex Perfarum per les leur fit rendre par
Mi.

manum Mithridatis filis thridates fils de Gazabar ,

Gazabar , " do annume- qui les donnapar compte

ravit ea Saſſabaſar prin- á Saffabazar " prince de

cipi fuda. Juda.

9. Et hic eſt numerus 9. Voicy le nombre de

Phiala aurea ces vaſes : Trente coupes

triginta , phiala argen- d'or , mille coupes d'ar.

tea mille , cultri vigin . gent , vingt-neuf couteaux,

ti novem , Scyphi aurei trente talles d'or ,

Briginta ,

10. fcyphi argentei ſe 10. quatre cens dix raf.

cundi quadringenti de ſes d'argent pour demoin.

cem : vafa alia mille. dres uſages, & mille au.

tres vafes.

11. Omnia vafa au 11. Il y avoit cinq mil

rea dos argentea , quin- le quatre cens vaſes, tant

que millia quadringen . d'or que d'argent. Saſſa

univerfa tulit Saf- bazar les emportà tous en

Jabalar , cum his qui même tems que ceux qui

avoient

Ý.8. Expl. Zorobabel. Les Chaldéens changeoienc aing

fort ſouvent le nom des caprifs. Synops.

eorum :

Az
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avoient été emmenez cap. afcendebant de tranſmi.

tifs en Babylone retour- gratione Babylonis in fe

acrent à Jeruſalem . rufalem .

Ε Χ Ρ LI C Α Τ Ι Ο Ν

DU CHAPITRE I.

38.

Sens litteral & ſpirituel.

8.1 . A premiere année de Cyrus roy de Perſe,

avoit prononcée par la bouche de Jeremie , ſuſcita

l'eſprit de Cyrus roy de Perſe, &c .

Jerom . L'Eſprit de Dieu avoit fait prédire longriems de

cap. 25. vant par le Prophete Jeremie : Que lorſque les fora

xantedos dix années de la captivité de ſon peuple

feroient finies , il viſiteroit dans ſa colere.Le royde

Babylone do les ſujets, dont il ſe ſeroit ſervi pour

chấtier Iſraël : Qu'il jugeroit leur iniquité, de la ter

se des Chaldéens , do la réduiroit à une éternelle folia

rude. Et ce qui étoit le plus remarquable , c'eſt qu'il

avoit fait prédire cette deſtruction de l'empire des

Chaldéens, avant même que les Chaldéens euſſent

encore fervi de miniſtres à la juſtice pour punir

les crimes de la ville de Jeruſalem .

Le Seigneur avoit declaré la même choſe par la

45.v.1: bouche d'Ilaïe, en nommant mêmele roy Cyrus ,
13.

qui étoit le prince qui devoit détruire les Chal

déens, & rétablirIſraël : Voicy diſoit Dieu en par

lant par ce Prophete , ce que leSeigneur dit à Cy

rus, qui eſt mon Chrift des mon Oinet , que j'ay pris

par la main , pour luy aſſujettir les nations , pour met.

tre les rois en fuite , pour ouvrir toutes les portes,

ſans qu'aucune luyſoitfermée. Je marcheray devant

luy. F'humilieray les grands de la terre , & c...

C'eſt mey qui l'ay ſuſcité pour faire juſtice. J'applani.

far. cap.
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ray tous les chemins par leſquels il doit marcher . Il réa

bátira la ville qui m'eft confacrée ; don il renvoyera

libres mes captifs, & c.

C'eſt ainſi que Dieu parloit d'eux deux cens ans

avant Cyrus : & il n'y avoit qu'un Dieu , à qui tous

les tems ſonttoûjours preſens, & tous les empires

ſont parfaitement ſoumis, qui pût parler de la forte,

Le demon , que quelques Peres ont appellé , le ſinge

de Dicu , n'a jamais eu le pouvoir de limiter en ce

point. Les oracles qu'il rendoit pour tromper les

hommes , étoient toûjours accompagnez d'équivo

ques , parce que ne connoiſſant point l'avenir avec

certitude, & n'étant pas maître d'accomplir ce qu'il

promettoit , il cachoit ſon ignorance & fon im

puiffance ſous l'obſcurité de les prédictions ainbi

gues. Mais le Tout-puiſſant s'exprimoit, quand il

luy plaiſoit, avec une entiere clarté , & il parloit

de Pavenir en ſouverain , parce que rien ne ſe pou .

voit oppoſer à l'execution de ſes volontez .

Il ſe ſouvint donc enfin de ſes promeſſes. Et pour

accomplir la parole qu'il avoit prononcée par ſes Pro .

phetes ; après qu'il ſe fut ſervi de Cyrus roy de

Perſe pour détruire les Chaldéens ; il ſuſcita , ſelon

l'expreſſion de l'Ecriture , l'eſprit de ceprince pour

luy faire publier dans tout ſon royaume l'ordonnance

dont il eſt parlé icy. Les peuples accoûtumez à

regarder les évenemens du mondeavec des yeux

tout humains , ont beſoin que l'Efpritde Dieu

s'applique quelquefois luy-même à les leur faire

conſiderer par la lumiere de la foy. Et c'eſt pour

cela que l'Ecriture nous fait remarquer en cet en

droit, que lorſque le roy Cyrus fit publier cette

ordonnance fi favorable à tous les Juifs, ce ne fut

point de luy -même& par
fon propre mouvemen :

qu'il le fit , mais par un inſtinct de l'Eſprit divin ,

qui fufcita pour cela fon eſprit, c'eſt -à- dire, qui

luy inſpira le mouvement de rendre la liberté à

Ifraël, & de rétablir Jeruſalem & fon temple. Elle

nousA 3
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nous fait encore remarquer que Dieu , en don.

nant cette volonté au roy Cyrus , accompliſſoit ſes

promeſſes, & la verité contenue dans ſes prophe.

ties; afin que les hommes ſoient convaincus par

ces grands exemples du tems de l'ancienne loy , que

Matth . ce qu'il a declaré au tems de la loy nouvelle s'ac

sap.5.18. complira auſſi infailliblement , juſqu'à un ſeuliota

& un ſeul point, comme il l'affure dansl'Evangile.

8.2 . Le Seigneur le Dieu du ciel m'a donné tous

les royaumes de la terre, do m'a commandé de luy

bâtir une maiſon dans la ville de Ferufalem , & c .

Eftim .
Cyrus témoigne , Que le Dieu du ciel luy avoit

donné tous les royaumes de la terre , c'eſt-à-dire , le

plus grand empire qui für alors dans le monde ;

quoiqu'il ſe fûtemparé par la force de ſes armes

de cet einpire , où il n'avoit aucun droit.

Ce qu'ildiſoit cependant étoit veritable , puiſque

Dieu , ſans prendre de part à ſes injuſtices & à ſon

ambition , avoit permis qu'il ſe rendit maître de ces

royaumes , pour punir ceux qui les poſſedoiear. Il

eſtle maître abſolu de tous les empires du monde,&

il les donne à qui il luy plaît,ſans que nul des prip

ces qu'il en dépouille puiſſe ſe plaindre de luy ; &

ſansque ceux à qui il les donne ,comme il lesdonna

alors à Cyrus , en puiſſent prendre aucun ſujet de

juſtifier l'ambition & la cruauté de leur conduite.

Ce qu'il ajoûte : Que Dieu luy a commandéde lui

bâtir une maiſon dans la ville de Jerufalem , donc.

nous marque ſans doute , non qu'il ait eu une re .

velation particuliere de Dieu ſur cela , mais que

les Juifs , qui étoient caprifs à Babylone lorſqu'il

devint maître de ce grand empire , luy firent con .

noître ce que le Prophete Ilare avoit prédit clai.

rement de luy ſi long-tems auparavant ,

on l'a fait voir au commencement de ce chapitre.

Jofeph. Et c'eſt ce qu'on vit arriver encore depuis , lorf

Antiqui.
que le

Jud. lib.
roy Alexandre ayant défait Darius

roy des

11.6.8. Perſes , l'un des ſucceſſeurs de Cyrus dont nous

par

1 .

$

comme
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>garlóns alla enſuite à Jeruſalem . Car quoiqu'il

fúc extrêmement irrité contre cette ville , le grand

Prêtre qui vint au -devant de luy , luy ayant fait Daniel.

voir le paffage des propheties de Daniel , ou il cap. 8 .

etmarqué , qu'un prince Grec détruiroit l'empire

des. Perfes ; & l'application toute claire qui devoit

lug, en être faite, il en eut une grande joye ; &

ce fut ce qui contribua en partie à changer la

diſpoſition à l'égard des Juifs , qu'il traita ayec

beaucoup de bonté.

Mais s'il paroît que Cyrus reconnut en quel. Efim .

que forte le Dieu d'Iſraël, pour le Seigneur le Dieu

du ciel & le maître des royaumes de la terre ,

ce fut ſeulement en ce qu'il rendit la liberté à ſon

peuple , qu'il le renvoya en ſon pais , & qu'il luy

permit de rebâtir la ville de Jeruſalem , & le tem

ple conſacré au Seigneur ſon Dieu. Car on ne voit

point d'ailleurs, qu'il ait renoncé au culte profa

ne des fauſſes divinitez, pour ſe ſoumettre, com .

me il auroit dû , à ce Seigneur tout-puiſſant , de

qui il reconnoiſloit tenir tous les royaumes dont

il s'étoit rendu maître.

* . 4. Et quetous lesautres , en quelqueslieux qu'ils

babitent, les affiftens du lieu où ils font , fois en are

gent doo en or, foie de tous leurs autres biens, doo de

leurs beftiaux , & c .

Cet endroit paroît obſcur, & les Interpretes lui

ont donné pluſieurs ſens. Quelques-uns l'entendear

des Juifs établis dans la Chaldée , & attachez å

leur établiſſement en ce païs, qui ac voudroient

point retourner à Jeruſalem . Cyrus ne voulant

forcer perſonne, leur dit donc de contribuer ce

qu'ils pourroient au deſſein qu’avoient leurs freres

de s'en retourner pour rebâtir le temple du Sei

gneur leur Dieu. D'autres Interpretes diſent, que

cette declaration de Cyrus regardoit generalement

tous ſes ſujets, c'eſt-à-dire, qu'il les exhortoit tous

également, à aider les Juifs, chacun ſelon ſon

pous
A4
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6.40

pouvoir , lorſqu'ils alloient entreprendre un ſi

grand & fi faint ouvrage , tel qu'étoit celuy du

temple de Jeruſalem . Et il n'eſt point ſurprenant

qu'il ait voulu engager tous fes peuples à contri.

Efdr. cap. buer à ce deſſein , puiſque ce princedeclara mê.

me que ſon intention étoit de fournir de ſon pro

pre argent à la principale dépenſe : Sumptus aué

tem dedomo regis dabuntur.

C'étoit auſſi une image de ce que l'on devoit

voir dans l'édifice ſpirituel du temple ſacré de PE

gliſe de JE s US-CHRIST : car les Juifs ne ſont

pas les ſeuls qui ont eu la gloire d'y travailler.

Mais toutes les nations infidèles y ont contribué,

Et les empereurs payens, figurez par le roy Cyrus,

ont obligé comme luy tous leurs ſujets à entrer

en contribution pour cefaint ouvrage, & à en

faire partie eux -mêmes, lorſqu'ils les ont engagez

par leur exemple , à embraſſer la foy de Pegli

le, & à reconnoître le Dieu des Chrétiens , pour

le Seigneur , le Dieu du ciel , & le ſouverain diftri.

buteur des royaumes de la terre.

. s . Alors les chefs des familles paternelles de

Fuda o de Benjamin , les Prêtres de les Levites ,

dgn tous ceux dont Dieu ſuſcita l'eſprit, ſe preparerent

à s'en retourner pour bâtir le temple du Seignesir

&c.

Efties Il paroît ici , ſelon la remarque d'un Interprete ,

combien il eſt dangereux qu'onne s'attacheà Ba

bylone, & que du lieu de ſon exil on n'en faſſe in

ſenſiblement comme la patrie . Le peuple de Dieu

avoit autrefois regardé comme le plus grand de

tous les malheurs , d'être tranſporté à Babylone.

Et il s'étoit cependant peu à peu accoûtume à ce

païs étranger ; enſorte que lorſque le roy Cyrus

leur donna la liberté de retourner à Jeruſalem ,

pluſieurs préfererent la Chaldée à la Paleſtine. Ils

s'étoient inariez à Babylone ; ils y avoient eu des

enfans ; ils avoient acquis des heritages. C'étoient

donc

A
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donc comme autant de liens qui les arrêtoient , &

qui leur ôterent le deſir de retourner en leur patrie.

Ainſi on ne peut aſſez s'étonner , que comme il

fallut que le Seigneur ſuſcitat Peſprit de Cyrus roy de V.I.

Perle, pour lui fairerendre la liberté à ſon peuple,

quiétoit captif depuis ſoixante & dix ans , il fal.

lut auſſi que le même Dieu ſuſcitât, ſelon Pex

preſion de l'Ecriture , l'eſprit de ceux qui étoient

en captivité, afin qu'ils vouluſſent s'en retourner

pour bâtir fon temple dans Jeruſalem . Car ſi le Seia

gneur ne les avoit reveillez deleur aſſoupiſſement ;

s'il ne leur avoit touché le cæur , & fait élever

leurs yeux vers cette Jeruſalem qui fit autrefois

toutes les délices & toute la gloire d'Iſraël, ils

feroient toûjours demeurez à Babylone : Es for

rexerunt principes. . ... de omnis cujus Dius ſuſcie.

tavit ſpiritum , ut aſcenderent ad adificandum rem .

plum Domini.

Il ſemble que nous ſoyons encore nous autres

dans cette eſpecede letargie où ſe trouverent alors

les Juifs , mais d'une maniere beaucoupplus inex

cuſable. Depuis le peché: d’Adam , nous avons été

transferez d'un paradis de délices dans une terre

couverte d'épines , que nous ſommes obligez de

défricher & de cultiver à la ſucur de nórre viſage.

Et néanmoins nous nous attachons par toutes for

tes de liens à cette terre toute ingrate & miſerable

qu'elle eſt. JESUS - CHRIST figuré en quelque

forte par Cyrus, a été ſuſcité par ſon Pere , comme A. c. 3,

dit ſaint Pierre, afin qu'il vînt déclareraux hom - V.22. 26.

mes , que le tems de retourner à la celeſte Jeru

Salem , & de bâtir la vraye maiſon du Seigneur ,

étoit arrivé. Cependant combien eſt -il, rare que

ceux qui ſont attachez au monde , comme ces an

ciens Ifraëlites l'écoient alors à Babylone, pren .

nent la reſolution de monter à Jeruſalem , donde

bâtir une maiſon au Seigneur leur Dieu ? Touscher

chent leurs interêts , dit ſaint Paul, & non.ceux de

JESUSAS
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3. 21.

Philip. G. JESUSCHRIST : Omnes que ſua funt quærunt ,

non quæ funt 7efu Chrifti. Il n'appartient donc qu'à

celui , quifuſcita autrefois l'eſprit de ces Juifs pour

les faire ſortir de Babylone , de ſuſciter encore au

jourd'huy nôtre eſprit & de toucher nôtre cæur ,

pour nous faire obéir à cette voix du Saint-Eſprit,

qui nous crie ſans ceſſe par la bouche de l'Apôtre :

2. Cor.c.6. Quel accord entre JESUS-CHRIST, dan Belial i Quel

0.15.16. rapport entre le temple de Dieu , en les idoles ? C'eſt
17,

pourquoy forrez du milieu d'eux , ſeparez -vous-en ,

dir le Seigneur , doo ne touchez point à ce qui eft im

pur : ce qui eſt de même , que s'it diſoit : Hâtez .

vous de fortir de Babylone.Jouiffez de la liberté

que je vous ay procurée. Et ne fongez plus qu'à

monter à Jerufalem , don à bâtir au Seigneur uns

maiſon quiſoit vraiment digne de luy.

888888888888888888888

CHAPITRE II.

Nombre des por fonnes qui retournerent de Babylone

mudée.

V . 1 . 1 funt autem

brement des en Hiprovincia filii ,

fans d’Ifraël" , qui ayant qui afcenderunt de cap

écé eminenez captifs à Ba- tivitate , quam tran .

bylone par Nabuchodo. Aulerat Nabuchodona

nofor roy de Babylone , for rex Babylonis in Ba

revinrent à Jeruſalem & bylonem , do roverfi funt

dans le païs de Juda , cha ina Ferufalem do Judam ,

gun en la ville.
unufquifque in civitatem

fram .

2. Ceux qui viærent zi Qui veneruntcum

Zorou

$. 1. Lettr. provinciæ ; nempe , Judææ , jana in provide
siam Chaldæorum & Perfarum redacta . Tirina
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Zorobabel, fo[ue , Ne avec Zorobabel " , furent

hemia , Saraia , Rahe- Joſué , Nehemias , Sa.

laia , Mardochai, Bel raïa , Rahelaïa , Mardo

fan , Meſhar, Beguai , chaï, Bellan , Meſphar,

Rehum , Baana. Nume. Beguaï , Rchum & Baa.

rus-virorum populi Ifraël. na. Voici le nombrc des

hommes du peuple, d'I .

fraël.

3. Filii Pharos , duo 3 : Les enfans de Pharos

millia centum feptuagine étoient deux mille cent

ta duo . ſoixante & douze,

4. Filii Sephatia , tre 4. Les enfans de Sepha,

centifeptuaginta duo. tia étoient trois censloi,

xante & douze .

5. Filii Area , Septin . s . Les enfans d'Area ,

genti feptuaginta quinque, ſept cens ſoixante & quin ,

6. Filii PhabatbMoab, 6. Les enfans de Pha.

filiorum Jofue : Joab , hath Moab fils de Joſué "

duo millia octingenti duo. do ceux de Joab " étoient

decim :
deux mille huit cens dous

ze.

ze.

non .

Zo Filii Ælam , mille 7. Les enfans d'Elam ;

ducenti quinquagint a qua . mille deux cens cinquan

Thor . te - quatre.

8. Filii Zethua , 8. Les enfans de Ze

genti quadraginta quin- thua , neuf cens quarante

que . cing,

9. Filii Zachai , fepa 9. Les enfans deZachai',

A 6 fept

t . 2. Expl. Ceax - cy étant il sevinc pluſieurs années

les plus illuſtres , illésnom - après pour faire rebâtir les

me feparément, & va en murs de la ville. Synops.

fuite nommer tous les au 8.6 . Lettr. filiorum Jofuoy

tres. Spops.
i, e qui erant ex filiis Gyene

Hoid. Expl. C'eft le mê- potibus Jofue. Vatab.
me qui a écrit leſecond livre, ibid Astr. lesenfans de

& qui aſant fait un tour à Phahac'hMoab , avec les en .

Jeruſalem avec Zorobabel, fans de Joſue & de Joab. Sp

retourna à Babylone , d'où nopfo
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ſept'cens ſoixante. tingenti fexaginta.

10. Les enfans de Bani, 10. Filii Bani , ſexe

fix cens quarante -deux. centi quadraginta duo .

11. Les enfans de Bea ni Filii Bebai , ſex

bai , fix cens vingt-trois. centi viginti tres.

12. Les enfansd’Azgad, 12. Filii Azgad , mille

mille deux cens vingt- ducenti viginti duo.

deux.

13. Les enfans d'Adoni 13. Filii Adonicam ,

cám, ſix cens ſoixante-ſix. fexcenti ſexaginta ſex .

14. Les enfans de Be
14. Filii Beguai, duo

guaï, deux mille cinquan- millia quinquaginta ſex

te -fix .

15. Les enfans d’Adin , 15. Filii Adin , qua

quatre cens cinquante-qua. dringenti quinquaginta

tre .
quatuor.

16. Les enfans d’Ather, 16. Filii Ather , qui

qui venoient d'Ezechia , erant ex Ezechia , nona

quatre -vingt -dix -huit. ginta octo.

17. Les enfans de Belaï, 17. Filii Beſai , treo

trois cens vingt-trois. centi viginii tres.

18. Les enfans de Jora , 18. FiliiFora , cene

cént douze.
tum duodecim .

19. Les enfans d'Ha
19. Filii Hafum , duo

fum , deux cens vingt-trois. centi viginti tres.

20. Les enfans de Geb 20. Filii Gebbar , nom

bar , quatre-vingts-quin- naginta quinque.

ze.

21. Les enfans de Beth 21. Filii Bethlehem ,

lehem , cent vingt-trois. centum viginti tres.

22. Les hommes de Ne. 22. Viri Netupha ;

tupha , cinquante-lix . quinquagintafex ,

23. Les hommes d'Ana 23. Viri Anathath

thoth , cent vingt-huit. cenium viginti octo.

24. Les enfans d’Azma 24. Filii Azmaveth ,

veth, quarante-deux. quadraginta duo.

25. Los enfans deCaria
25. Filii Cariachiata

skjarim , de Cephira, & de rim , Cephira , do Beroth,

fерсію

3
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unw .

>

Septingenti quadraginta Beroth , ſept cens quaran

tres . te -trois,

26. Filii Rama dos 26. Les enfans de Ra.

Gabaa , ſexcenti viginti ma & de Gabaa , fix cens

viogt & un .

27
Viri Machmas 27. Les hommes de

centum viginti duo.
Machmas , cent vingt

deux .

28. Viri Bethel doo 28. Les hommes de

Hai , ducenti viginti tres. Bethel & de Haï , deur

cens vingt-trois.

29. Filii Nebo , quin 29. Les enfans de Nea

quaginta duo. bo , cinquante -deux.

30. Fili Megbis , cen 30. Les enfans de Meg.

tum quinquaginta ſex . bïs, cent cinquante-fix .

31. Filii Ælam alte. 31. Les enfans de l'aus

rius, mille ducenti quin- tre Elam , douze cens cin

quagintaquatuor. quante - quatre .

32. Filii Harim , tre 32. Les enfans d'Ha

cenii viginti. rim , trois cens vingt.

33. Filii Lod , Hadid , 33. Les enfans de Lod ,

do Ono , ſept ingenti vie d'Hadid & d'Ono , fept

ginti quinque cens vingt-cinq.

34. Filii Jericho, tre 34. Les enfans de Je .

cenii quadraginta quin- richo , trois cens quaran ,

gue. te - cinq.

35. Filii Senat , tria 35. Les enfans de Sec

millia fexcenti triginta .
naa , trois mille ſix cens

36. Sącerdotes : Filii 36. LesPrêtres : Ics en

Fadaia in domo fofue , fans de Jadaïa dans la

nongenti ſeptuagintatres. maiſon de Joſué , neufcens

ſoixante & treize.

37. FiliiEmmer ,mila 37. Les enfans d'Em .

le quinquaginta duo! mille cinquantes

deux .

38. Filii Pheshur 38. Les enfans de Phef

trente .

mer 3

6

hur ,
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hur ; douze cens quaran- mille ducenti quadragina

te-ſept. ta ſeptem .

39. Les enfans d'Hai 39. Filii Harim , mil .

rim , mille dix- ſept. le decem de ſeptem .

40. Les Levites : les en 40. Levite: Filii 70.

fans de Joſué & de Ced- ſue don Cedmihel filiorum

mihel fils d'Odovia , foi- Odovia , ſeptuaginta qua

xante & quatorze.
tot .

41 : Les chantres : les 41. Cantores : Filii A.

enfansd'Alaph ,centvingt- Saph , Centum viginti octo .

huit;

42. Les enfans desPor 42. Filii Janitorum :

tiers : les enfans de Sel- filii Sellum , filii Ater ,

lumr, les enfans d'Ater , filii Telmon , filii Accub ,

les enfans de Telmon, les filii Hatita , filü sobai :

enfans d’Accub , les enfans univerſi centum triginta :

d'Harita , les enfans de novem .

Sobaï , qui tous enſemble

font cent trente -neuf,

43. Les Nachinéens : les 43. Nathinai : filii sia

enfans de Siha , les enfans ba , filii Hafupha, filii

d'Halupha, les enfans de Tabbaoth ,

Tabbaoch ;

44. Les enfans de Ceo 44. Filii Ceros , filii

ros , les enfans de Siaa , Sina , filii Phadon ,

les enfans de Phadon ,

45. Les enfans de Lee 45. Filii Lebana , fili

bana, les enfans d'Haga Hagaba, :filii Accub,

ba ; lcs enfans d’Accub.

46. Les enfans d'Ha 46. Filii Hagab, filii

gab , les enfans de Sem- Semlai , filii Hanang

lai, les enfansde Hanan ,

47. Les enfans de Gado 47. Filii Gaddelsfilii

del , les enfans de Gaher , Gaber , filii Rania , :

lesenfans de Raaia.

48. Les enfans de Rá . 48. Filii Rafin , flis

zin , les enfans de Neco Necoda , flii Gazam ,

da , les enfansde Gazam ,

49. Filä
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to flit Aza , filii 49. les enfans d'Aza ,.

Phafea , filii Belee , lesenfans de Phafea , les

enfans de Beſée.

so filii Aſena , filii So. lesenfans d'Afenay

Munim , filii Nephuſim , les enfans de Munim , les.

enfans de Nephuſim ,

Sl . filii Bacbuc , filii fi. les enfans de Baca

Hacupha , filii Harbur, bué , les enfans de Hacu

pha, les enfans de Harhur,

52. filii Beſuch ,filii: - sz. les enfansde Beluth ,

Mahida , filii Harfa , les enfans de Mahida , les

enfans de Harſa ,

53. fili Bercos, filii 53: les enfans de Bër..

Sifara , filii Thema , cos , les enfans de Sifara ,

les enfansde Thema;

54. fili Nafia , filit 54. les enfansde Nalia,

Haripha,
les enfans d'Hatipha,

55. filii fervorum Sa SS .
les enfans des ſervió

lomonis , filii Sotai, filii teurs de Salomon , les en.

Sophereth , filii Pharuda , fans de Socai', les enfans de

Sophereth , les enfans de

Pharuda ,

56. filii Fala , filii 56.les enfans de Jala ,les

Dercon , filii Geddel ,
enfans de Dercon , les en.

fans deGeddel,

57. filii Sapharia , 57, les enfans de Sapha

filit Hatil, filii - Phoche- tia, lesenfans de Hacil, les

reth , qui erans de Afew enfans de Phochereth , qui

baim , filii Ami:
étoient d'Aſebain , les en

fans d'Aini :

58. omnes Narhinei , $ 8.tous les Nathinéens,

filii fervorum Salo . & les enfans des ferviteurs

monis , trecenti nonagine de Salomon , étoient au

ta duo . nombre de trois cens qua ,

tre vingt-douze.

19. Et bi qui afcenza 59. Voicy ceux qui vira

darunt de Thelmala renede Thelmala , Thel

Thehaja , Cherub , do harfa , de Cherub , d'A

don ,
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don , & d'Emer ” ; & qui Adon , en Emer : o non

ne purent faire connoître poruerunt indicare domum

la maiſon de leurs peres , patrum fuorum de ſemen

ni s'ils étoient de la mai- ſuum , utrùm ex Ifrael

ſon d'Iſraël " : effens.

60. Les enfans de Da. 60. Filii Dalaia , filij

laïa , les enfans de Tobie , Tobia , filii Necoda , fex

les cnfans de Necoda , centi quinquaginta duo.

étoicnt ſix cens cinquante

deux.

61. Et des enfans des 61. Et de filiis Sacer

Prêtres : les enfans d'Ho . dotum : Filii Hobia , filii

bie , les enfans d'Accos Accos , filii Berzellai ,

les enfans de Berzellai , qui qui accepit de filiabus

épouſa l'une des filles de Berzellai Galaadiris

Berzellar de Galaad , & uxorem , ego vocatus eft

qui fut appellé de leur nomine eorum :

nom :

62.ceux-cy chercherent 62. hi quæſierunt ſoria

l'écrit ou étoit leur ge- pturam genealogia fue ,

nealogie, & ne l'ayant dos non invenierunt ,

point trouvé ils furent re- eje&ti ſunt de facerdotio,

jertez du ſacerdoce :

6.3 . & Atherlatha " leur
63. Et dixit Atherfa

dit denepoint manger des tha eis , ut non comede

viandes facrées , juſqu'à ce rent de Sanctaſanctorum ,

qu'il s'élevât un Pontife donec ſurgeretfacerdos do

docte & parfait. &tus atque perfidus.

>

64. Toute cette multi 64. Omnis multitu

tude étoit comme un da quaſi unus qua

ſeul homme , & compre. draginta duo millia

$. 59. Expl Noms pro- 1 apportée dans pluſieurs fa

pres des lieux où ils étoient milles la captivité du peu

exilez pendant leur captivi- ple Juif ,& la deſtruction de

cé. Synops: la ſúdée.

Ibid . Expl. A cauſe de l'a ý . 63. Exp : + c Prefe

grande confufion qu'avoic | Aus fulo Zorobabel.
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trecenti fexaginta : noit quarante -deux mille

trois eens ſoixante perſon

nes ,

>

65. exceptis ſervis eo 65. ſans les ſerviteurs

rum , dan ancillis qui & les ſervantes, qui étoient

erant feptem millia tro- ſept mille trois cens trente

cenii triginta feptem : don ſept : & parmi eux il y avoit

in ipſis cantores atque deux cens chantres hom .

cantatrices ducenti. mes& femmes.

66. Equi eorum ſep 66. Ils menoient avec

tingenti triginta ſex , muli eux ſept cens trente - ſix

eorum , ducenti quadra . chevaux, deux cens qua

ginta quinque, rante-cinq mulets ,

67.camelieorum ,qua 67. quatre cens trente

dringenti triginta quinque ; cinq chameaux, ſix mille

afini eorum , fex millia ſept cens vingt anes.

Sepringenti viginti.

68. Et de principibus 68. Quelques -uns des

patrum , cùm ingrede. chefs des familles étant en .

rentur templum Domini, trez dans Jeruſalem " au

quod eft in Jeruſalem , lieu où avoit été le temple

ſponte obtulerunt in do- du Seigneur , offrirent

mum Dei ad exiruendam d'eux -mêmes dequoy re

eam in loco (uo.
bâtir la maiſon de Dieu au

licu où elle étoit autrefois .

69. Secundùm vires 69. Ils donnerent ſelon

fuas dederunt impenfas leurs forces , pour faire la

operis, auri ſolidos sexa- dépenſe de cet ouvrage ,

ginsa millia , & mille, ſoixante &un millc drag.

argentimasquinque milo mes d'or , cinq mille mines

lia , dor veſtes facerdota . d'argent, & cent vêtemens

les centum . facerdotaux.

70. Habitaverunt er. 70. Les Prêtres & les

gò Sacerdotes , don Levie' Levites, & ccux d'entre le

ie , dan de populo , do can- peuple , les chantres , les

tores , de janitores , dgn portiers & lesNathinéens

s'éta .

Ý . 68. Lettr, Dans le temple du Seigneur qui et dansse

rufalem .
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s'établirentdonc dansleurs Nathindi, in urbibusfit

villes- , & tout le peuple univerfuſque Ifrael inci.

d'Ifraël demeura chacun- vitatibus ſuis.

dans ſa ville .

:
* 58.

Ε Χ Ρ Ε Ι C Α Τ Ι Ο Ν

DU" CHAPITRE II.

Sens litteral & fpirituel.

* Ows los Nathinéens , dar les enfans des

ſerviteurs de Salomon , étoient aunom

bre- de trois cens quatre- vingt-douze.

Ce mot de Narbinéens, fignific proprement ceux

qui ſont donnez. Ces peuples étoientoriginairement

Gabaonites : c'étoient ceux dont il eſt parlédans

Fofuéc.9. P'Ecriture , qui ayant appris les prodiges que Dieu

avoit faits contre la ville de Jericho& deHaï ; &

fçachant bien qu'ils ne pourroient éviter la mort

s'ils prenoient les armes contre ſon peuple , ufe.

rent d'adreſſe pour ſurprendre Jofué, en luy faiſant

croire qu'ils n'étoient point du pais de Chanaan ,

& fe fauverent ainſ de lamort , à laquelle tous les

Chananéens avoient été condamnez par la juſtice

de Dieu . Mais quoique Jofué ne crût pas pouvoir

violer le ferment par lequel il leur avoit accordé ſong

Ambr: alliance , de peur', comme parle ſaint Ambroiſe,

offic.lib. qu'en voulant punir leur mauvaiſe foy , il ne pechat

3.6.10. luy même contre la foy qu'il leur avoit donnée ; il ne

laiffa pas de les punir en quelque façon , en les don

nane" pour ſerviteurs aux Levites , & en les affů .

jectiſſant aux minifteres les plus bas dela maiſon du

Seigneur, commeétoit de couper le bois , & de por .

ter l'eau dans le: Tabernacle : Heureux néanmoins

depouvoir ſauver leurvie & celle de leurs familles à

une telle condition , & d'être en celà l'image de tous

lés pecheurs , qui ont recours à l'artifice innocent de

leurs
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2. Paral.

leurs humiliations & de leurs prieres , pour obtenir

du veritable Joſué, du Sauveur del'univers , la mi.

ſericorde dont leurs crimes les rendent indignes
!

L'Ecriture marque encoredans la ſuite , que Da.
1. Efa.

vid donna auſſi pourſerviteurs aux Levitesdes gens 6.8.26.

qu'on nommoit de même, Nathinéens. Et c'étoient

peut- être de ceux que ce prince avoit faitpriſonniers

de guerre. Or les Nathinéens dont il eſt parlé dans

le chapitre que nous expliquons, ſont joints avec

ceux que l'Ecriture nomme icy , les enfans des ſervi- Eftius

teurs de Salomon , qui étoient , ſelon les Auteurs,

de la race des Profelytes , c'eſt- à- dire, des Infidel. cap.2;
v. 17:18.

les convertis à la Religion du vray Dieu & unisaux

Juifs , de qui Salomon s'étoit lervi pour bâtir le

temple de Jeruſalem , & qu'il deſtina enſuite pour

être toûjours chargez de la conſervation & des re.

parations de ce même temple. Comme donc ils

avoient été transferez avec tous les autres à Baby

lone, l'Ecriture marque icy expreſſément , qu'ils re .

tournerent à Jeruſalem avec les Juifs. Et ils étoient

en effet plus propres que beaucoup d'autres à l'ou .

vrage pour lequel ils retournoient en Judée , ayant

plus d'intelligence pour tout ce qui regardoit le

bâtimene du teniple de Jeruſalemi

V. 63. Et Atherfatha leurdit, de ne point manger

des viandes conſacrées , juſqu'à ce qu'il s'élouds um .

Pontife dočte don parfait .

Pluſieurs Interpretes diſent , qu'on doit entendre

Nehemias, par ce nom d'Atherſatha ; & ils ſe fon

dent fur ce qu'au fecond livre d’Eſdras , Nehemias 2. Efti

eſt appellé effectivement de ce même nom Mais cap. 8.9.

d'autres témoignent , que cenom d'Atherfarha, eſt:

un nom Perſan , qui ſignifie Præfe&tus, Chef, Gov.

verneur ; & ils ſoûtiennent que c'eſt de Zorobabel

dont parle icy l'Ecriture , de ce princede la maiſon

des rois de Juda ,qui étoit fils deSaláthiel, & ſous la Matth.

conduite duquel les captifs retournerent de Babylo- cap.1.12.

ne en Paleſtiac, Car lorſqu'il eſt dit au ſecond livre 2.Efd .
d'El .cap . 3. de



E SDR A S.

d'Eſdras ; Que Nehemias étoit Atherlatha , cela ſigni.

fie ſelon les mêmes Auteurs , qu'en ce tems-là ef .

fectivement Nehemias étoit chef des Juifs.

Eftius demande pourquoy il eſt dit icy : Qu'il

fu défendu à ces Juifs qui ne purent retrouver,

leur genealogie , de manger des vianges conſacrées ;

juſqu'àce qu'ilſefút élevé un Pontife do&tedoparfait :

puiſqu'Eſdras , qui étoit un très - ſaint Prêtre , eût

paru ſans doute capable de juger de cette difficulté.

Et il répond : Que c'étoit parce qu'Eſdras n'étoit

point à Jeruſalem lorſque ces choſes ſe paſſoient,

& qu'en effet l'Ecriture ne marque ſon arrivée en

cette villeque dans le feptiéme chapitre.

Que s'il falloit , ſelon l'expreſſion du texte ſa

cré , un Pontife docte don parfait , pour juger ſi ces

anciens Juifs, dont il eſt parlé icy , étoient verita

blement de la race ſacerdotale ; combien eſt- il ne.

ceſſaire cncore aujourd’huy , que ceux- là ſoient

do&tes, c'eſt- à-dire, ſçavans de la ſcience de l'Egli

ſe ; & parfaits , c'eſt-à-dire , conſommez dans la

vertu , & ſur tout dans la charité , qui eſt la per

fection des autres vertus ; qui doivent juger par la

lumiere d'une ſcience accompagnée de piecé, des

vrais miniſtres que Dieu a choilis pour lc miniftere

de fes autels, & qui appartiennent veritablement,

non à la race d'Aaron , mais à la race choiſie par

la volonté de celuy de qui il eft dit dansl'Evan

1. Petr. gile au ſujet de l'élection des Apôtres : Qu'étant

cap. 2. 9. monté ſur une montagne , il appella à luy ceux que

Marc.
Lwy -même voulut ; de ques'étant approchez de fa per

sap.3.13.fonne,il en établit douzepour être avec luy ?C'eſt

là veritablement ce Ponrife docte con parfait , qui

devoit enfin ſe lever au milieu du peuple d'Iſraël,

pour établir
parmi eux le vray ſacerdoce, qui eſt

felon l'Ordre de Melchiſedech. Luy feul à la vraye

Matth. ſcience , puiſqu'il allure : Que nul ne connoit le

6.11 . 17.Pere , que le Fils , doo celuy à qui le Fils l'aura

vonku riveler. Car c'eſt cette unique connoiſſance

qui
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qui rend leshommes vraiment ſçavans. Luy ſeul eſt

parfait,puiſqu'on peut dire , que luy ſeul a accom

pli en un ſouverain degré ce precepte qu'il a pro

poſé luy-mêmeà tous les diſciples:Soyez parfairs , Matth.

comme vôtre Pere celefte eft parfait. Et-ainfi c'ex par cap.5.48

l'Eſprit , c'eſt par la lumiere toute divine de ce

pontifc de la loy nouvelle, que ceux qui par l'op

&tion facrée de leur miniftere participentà quelque

choſe de fa ſcience & de la perfection , doivent

juger des miniſtres que luy-même appelle ſelon les

regles de la volonté ſuprême, pour être avec luyéta

blis dans la participation de ſon ſacerdoce.

N. 64. Toute cette multitude étoit comme un ſeul

bomme, de comprenoit quarante-deux mille troiscens

foixante perſonnes.

Quelques-uns croientque l'Ecriture a voulu mar

quer par cette forte d'expreſſion , la charité qui

uniſſoit ſi étroitement toute cette multitude de per

ſonnes qui retournerent pour bâtir le temple de Je

ruſalem , qu'elle n'en faiſoit que comme un ſeulhom .

me,figurant dès lors en quelque façon cette mer.

veille par laquelle on vit fi long-tems depuis à la

naiſſance de l'Egliſe, toute la multitude de ceux qui Ad.com

crurent en J E SUS-CHRIST, m'avoir qu'un coeur 32.

do qu’une ame. Mais d'autres Auteurs ont crû , que

Ic vray ſens litteral de cet endroit ne marque autre

choſe , finon , que toute cette multitude enſemble

comprenoit le nombre qui eſt exprimé icy : Omnis

multitudo fimul, vel in unum colleda.

Quant au nombre general de quarante-deux mille

trois cens ſoixante perſonnes , dont l'Ecriture parle

en cet endroit:; il eſt bon de remarquer , qu'il ſe

trouve être beaucoup plus grand, que celuy de tous

les nombres ſpecifiez auparavant en détail. Mais

la raiſon eſt ſaps doute , que ce nombre general des

perſonnes qui retournerent à Jeruſalem , montant

à 42360. ne comprenoit pas ſeulement ceux des

Tribus de Juda , de Benjamin , & de Levi; mais

encore

1
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encore ceux de toutes les autres Tribus qui s'y

joignirent, & qui ſubſiſterent au milieu d'elles dans

quelque ſorte de diſtinction , juſqu'à Pentiere ruine

desJuifs., ainſi qu'il paroît par pluſieurs endroits

de l'Ecriture .

30 .

A& . cap.

26. 7.

$ 88888888888888888888 BS

CHAPITRE III.

>

On commence à rebâtir le temple de Jeruſalem . Ce

qui est un ſujet de joye pour lesunsa do de pleurs

pour les autres.

LE feptiéme mois 1 . Amque vener atmeno

étant venu, les en ſis ſeptimus , donec

fans d'Iſraël qui étoient rant filii Ifraël in civita .

dans leurs villes , s’affem- tibus fuis : congregatus

blerent tous comme un eft ergò populus quaſi vir

feul homme dans Jeruſa- unus in Jeruſalem .

lem.

2. Et Joſué fils de Joſe. 2. Et furrexit folue

dec & ſes freres quiétoient filius Joſedec, dos fratres

Prêtres avec Zorobabel ejus Sacerdores, do Zoro

fils de Salathiel & ſes fre. babel filius Salathiel, doo

res , commencerent à bâ- fratres ejus, dos edifica

tirl'autel du Dieu d'Iſraël, verunt altare Dei Ifraël

pour y offrir des holo- ut offerrent ineo holocau

cauftes, ſelon qu'il eſt écrit tomata , ficutfcriptum

dans la loy de Moïſe eft in lege Moyſiviri Dei.

l'homme de Dieu.

3. Ils poſerent l'autel 3. Collocaverunt au

de Dieu für ſes baſes pen . tem altare Dei fuper

dant que tous les peuples baſes fuas , deterrencie

dont ils étoient environ- bus eos per circuitum

nez s'efforçoient de les en populis terrarum , do ob

empêcher. Etils offrirent tulerunt fuper illudbola

au Seigneur ſur cet autel canftumDominomanè doo

veſpe .
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fuo.

vefperè : tel l'holocauſte le matin

& le ſoir .

4. Feceruntque folem . 4. Ils celebrerent la fê

nitatem tabernaculorum , te des tabernacles , felon

ficut fcriptum efl., diho- qu'il eſt écrit ; & ils of.

Locauftum diebus fingulis frirent l'holocauſte chaque

per ordinem fecundium pra- jour, ſelon l'ordre qui en

ceptum , opus diei indie avoit étépreſcrit pour être

obſervé jour à jour.

s . Et poft hec'holocau . s . Ils offrirent encore

fumjuge., tam in Ca- l'holocauſte perpetucl,tant

Lendis quàm in univerſis au premierjour des mois

folemnitatibus Domini , que dans toutes les feſtes

que erant confecrate, don ſolemnelles conſacrées au

in omnibus in quibus ul Seigneur, & dans toutes

trò offerebatur munus De- celles auſquelles on offroit

mino. volontairement des pré

ſens au Seigneur.

6. A primo die menſis 6. Ils commencerent au

feptimi cæperunt offerre premier jour du ſeptiéme

bolocauftum Domino: por . mois à offrir des holocau

rò templum Dei nondum ftes au Seigneur. Or le

fundatum erat . temple n'eſtoit pas encore

fondé.

7. Dederunt autem pe 7. Ils diſtribuerent donc

cunias latomis dos cemene de l'argent aux tailleurs

tariis : cibum quoque , don de pierres & aux maçons,

potum , don oleum , Sido. & ils donnerent à manger

niis Tyriifque , ut defer. & à boire , avec de l'huile

rent ligna cedrina deLi• aux Sidoniens & aux Ty

bano admare Joppe , jux- riens , afin qu'ils portal

ta quod praceper at Cyrus ſent des boisde cedre du

Tex Perfarum ejs. Liban à la mer de Joppé,

ſelon l'ordre que Cyrus

roy de Perſe leur en avoit

donné.

8. Anno autem fecundo 8. La ſeconde année de

adventus eorum ad tem . l'arrivée du peuple en la

ville
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ville de Jeruſalem ” ou plum Dei in Jeruſalem ,

avoit été le temple de menfe fecundo, coeperunt

Dieu , au ſecond mois , Zorobabelfilius Salathiel ,

Zorobabel fils de Salathiel, don Joſue filius Joſedec ,

Joſué fils de Joſedec , & dos reliqui de fratribus

leurs autres freres, Prê- eorum Sacerdotes, dos Le

tres & Levices , avec tous vita , dos omnes quivene

ceux qui étoient venus du rantde caprivitate in Jea

licu de leur captivité à Je- rufalem , conftituerunrLe .

ruſalem , commenceront à vitas à viginti annis, een

preſſer l'auvre du Sei- ſuprà , ut urgerent opus

gneur ,
& jls établirent Domini.

pour celà des Levites depuis

vingt ans & au deſſus.

9. Et Joſué avec ſes fils 9. Steritque Joſue de

& les freres, Cedmihel & filii ejus , fratres ejus,

ſes enfans, & tous les en- Cedmihel do filii ejus, eso

fans de Juda , comme un filii Juda , quafi vir unus,

feul homme , furent toû. ut inftarent ſuper eos qui

jours preſens pour preſſer faciebant opus in templo

ceux qui travailloient au Dei : filii Henadad , es

temple de Dieu ; comme filii eorum , eo fratres eo

auffi les enfans de Hena. rum Levira .

dad , avec leurs fils, & leurs

freres qui étoient Levites.

Les fondemens du 10. Fundato igitur à

temple du Seigneur ayant camentarijs templo Domi.

donc été poſez par lesma- ni , fteterunt facerdotes in

çons , les Prêtresrevêtus de ornatu fuo cum rubis :

ſeurs ornemensſe preſente do Levila filii Afaph is

rent avec leurs trompettes; cymbalis , ut laudarent

& les Levites fils d’Alaph Deum per manus David

avec leurs cymbales, pour regis Ifraël.

louer Dieu , avec les paro

les deDavid " royd'Iſraël.

11. ES

10.

$. 8. Lettr. au temple de Dieu dans Jeruſalem .

. 10. Expl. per manus David , i. e, recicando ac decan .

tando Pfalmos Davidis, Vatab.
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& que

nii Et concinebant 11. Ils chantoient tous

in hymnis dan confeffione enſemble des hymnes , &

Domino : Quoniam bo- publioicnt lagloire du Sei

nus , quoniam in ater- gneur, en diſant: Qu'il eſt

num miſericordia ejus bon, ſa miſericorde

Super Ifraël. Omnis quo- s'eſt répandue pour jamais

que populus vociferaba fur Iſraël. Tout le peuple

tur clamore magno in poufſoit auffide grands cris

laudande Domino eò en louant le Seigneur, par

quod fundatum effestem- ce que les fondemens du

plum Domini. temple du Seigneur étoient

établis.

12. Plurimi etiam
12. Et pluſieursdes Prê . '

de Sacerdotibus do Le- tres & des Levites , des

viris , principes pa- chefs des familles , & des

trum , dgn ſeniores, qui anciens " qui avoient vû le

viderant templum prins premier temple lorſqu'il

cùm fundatum effet, den fubfiftoit encore, conſide

hoc templum in oculis rant les fondemens de ce

flebant voce luy - cy qui étoit deyant

magnâ : dg multi vocia leurs yeux , jettoient de

ferantes in latitia , eles grands cris mêlez de lar

vabant vocem . mes ;& pluſieurs auſſi éle .

vane leurs voix pouſſoient

des cris de réjouiſſance ,

13. Nec poterat quif 13. & on ne pouvoit

quam agnofcere vocem diſcerner les cris de joye

clamoris laiantium , don Pavec les plaintes de ceur

vocem flerús populi : qui pleuroient, parce que

commixtim enimpopulus tout étoit confus dans cette

vociferabatur clamore grande clameur du peuple,

magno , for vox audie- & le bruit en ' retenuittoie

batur proculo bien loin ,

eorum >

B SENS

9. 12. Fpt tºHebreu tai fundatum effet & hoc tem

voir qu'il faut écrire la Vul- plumin oculis eorum . 11n'y

gace d- cette forte :Qui vide- auroitpas de ſens autremená.

rant templum priùs , cùm | Synots
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DU CHAPITRE III.

Sens litteral & fpirituel.

[ Ls poſerent l'autelde Diew fur fes baſes, pen .

dant que tous les peuples dont ils étoieni eno

vironnez s'efforçoient de les en empêcher , &c.

On peut voir dans le vingt-troiſiéme chapitre du

Levitique , qu'on celebroit au ſeptiéme mois., qui

répondoit à peu près au mois de Septembre, trois

grandes fêtes ordonnées par la loy de Dieu , quc

le premier jouron ſolemniſoit celle qu'on nom.

moit , la fête des trompettes , -le dixiéme, celle des

expiations , & le quinziéme , celle des tabernacles.

Ce fut donc pour recommencer lesſaints exercices

de la Religion du vray Dieu , que les captifs étant

de retour en Paleſtine, ils s'aſſemblerent à Jeruſa

lempour dreſſer l'autel qui devoit ſervir aux holo .

cauſtes , & pour celebrer , ſelon les ceremonies de

la loy , les trois fêtes ſolemnelles donton a parlé.

Il eſt dit , que tous les peuples des environs s'effor .

çoient de les empêcher d'accomplir ce qu'ils avoient

reſolu . Mais c'étoit par cette même oppoſition

des peuples foulevez contre les Juifs, que Dieu vou

loit faire éclater davantage la toute -puiſſance. Il

vouloit convaincretoute la terre , que comme il

avoit détruit Jeruſalem & fon temple , quand il

l'avoit reſolu , pour punir les crimes & l'ingrati

tude de ſon peuple, ſans que les nations infidelles ,

qui avoient ſervi en cela de miniſtres à la juſtice,

cuſſent aucun lieu de s'en glorifier ; auſſi il étoit

en ſonpouvoir de les rétablir dans le tems précis

marqué par les propheties , ſans que tous les hom

mes unis enſemble fuſſent capables de l'empêcher.

Il falloit donc qu'ils s'y oppofaffent de tout leur

pouvoir , tant pour exercer la patience de ſes ſer.

vitcurs
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viteurs, que pour relever ſa propre gloire. Et ils

étoient deſtinez à figurer par cette perſecution qu'ils

fuſciterent à Iſraël , les grandes & effroyables op

poſitions que toutes les nations de la terre devoient

former dans la ſuite contre l'établiſſement de la

ſainte Egliſe , & qui cependant ne ſerviroient qu'à

1'affermir davantage.

Ý . 12. Et pluſieurs des Prêtres dos des Levites , des

chefs des familles dans des anciens, qui avoient vú le pre

mier temple, lorfqwil ſub;iftoit encore, conſiderant les

fondemens de celui-cy qui étoit devant leursyeux , jet

toient de grands crismêles de larmes : de pluſieurs auf

élevant leurs voix , pouſſoient des cris de réjouiſſance.

On a traduit cet endroit , ſelon le ſens que les Smors.

plus ſçavans Interpretes y ont donné , & qui eft Critico

auſſi conforme à l'Hebreu : car il ſeroit inệme con

tre le ſens de le traduire d'une autre maniere, puiſ

que le temple de Salomon ayant été bâti cinq cens

ans' auparavant, il eſt certain que nul de ces Juifs

qui vivoient alors ne pouvoit avoir été preſent

lorſque Salomon l'avoit fait bâtir ; & qu'il faudroit

cependant expliquer de cette forte la Vulgate , fi

l'on n'y mettoit la ponctuation comme font les

plus habiles Auteurs. Il eſt au -contraire très-polli

, que pluſieurs des Prêtres dor des Levites , des

chefs des familles de des anciens , euſſent vû ce pre

mier temple lorſqu'ils fubfiftoit encore , puiſqu'il

a'y avoitque ſoixante ans ou environ , qu'il avoit

été détruit , c'eſt - à- dire , dix ou onze ans depuis

la captivité de Joachim roy de Juda.

Ces Prêtres & ces anciens d'Iſraël conſiderant donc

les fondemens de ce nouveau temple que l'on bâriſo

ſoit alors , & les comparant avec cet autre qui

avoit été comme le chef d'oeuvrc de la magnifi.

cence de David & de Salomon ſon fils, ne ſe purent

empêcher de verſer des larmes , par le ſouvenir de

tout ce qu'ils avoient vû , & des grands malheurs

qui leur avoient enlevé toute la gloire de leur Re

Be ligion .

ble :
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ligion. Ainli il paroît qu'au mêmetems que les

plus jeunes ſe réjouiſſoient & jetroient des cris de

réjouiſſance à la vûe du temple que l'on bâtiſſoit ,

les autres pouſſoient au -contraire de grands cris mêlez

de larmes par la triſte comparailon de ce qu'ils

voyoient , & de ce dont ils ſe ſouvenoient. C'eſt

ce que Dieu marque encore ailleurs , lorſqu'il fait

dire à ſon peuple par la bouche d'un de ſes Prophe

Agg . cap. tes : Qui eſt celui d'entre vous quiait vú cette majo

fon dans la premiere gloire ? Et en quel état la voyez

vous maintenant ? Ne paroit-elle pasà vos yeux com .

me n'étant point , au prix de ce qu'elle a été ?

On eſt cependant ſurpris , lorſqu'on entendDicu

declarer enſuite par la bouche du même Prophete,

Que la gloire de cette derniere maiſon feroit encore plus

grande que celle de la premiere. Mais comme il a dit

immediatement auparavant : Qu'il ébranleroit tous
8 .

les peuples , & quc celuy QUI ETOIT DESIRE'

DL TOUTES LES NATIONS viendroit , & qu'il rem .

pliroie de gloire fa maiſon ; il eſt évident qu'il parloit

alors de " Egliſe de J.£ SUS -CHRIST . , qu'il

a toûjours regardée comme ſon vray temple; puiſ

qu'il ne devoit remplir de gloire cettemaiſon ,qu'après

la venue de celuy que toutes les nations deſiroiens ;

c'eſt- à -dire , aprés l'Incarnation de celuy qui de.

voit ſauver par la mort cour l'univers. C'eſt donc

de cette derniere maiſon du Seigneur , qui s'eſt pro

prement formée au jour de la Pentecôte , qu'il eſt

vray de dire : Que fa gloire a été ſans comparaiſon

plus grande que celledela premiere bâtie ſeulement

par Salomon. L'une a été reſſerrée dans des bor.

nes très-écroites & dans l'enceinte de Jeruſalem :

L'autre n'a point eu de limites differentes de ceux

de toute la.terre, puiſque JESUS-CHRIST,, en

envoyant ſes Apôtres annoncer la foy aux hommes,

Marc.c.- leur a dit : D'aller par tout le monde prêcher l'Evan

16.15. gile à toutes les créatures. L'une n'a été bâtie que

de grandes pierres , de marbres , & de bois de

cedres :
1
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de .
48.

cedres : L'autre eſt compofée d'hommes animez

par le Saint-Eſprit, & enrichis de toutes lės vertus,

done les differentes pierreries qui ſervirent d'orne

ment à la prensiere , écoieat de foibles crayons.

L'une enfin écoit ſeulement revêtue de lames d'or :

& laurre eſt toute couverte de la charité, de la

pureté & de la grace de JESUS-CHRIST . Combien

donc eſt- il veritable de dire avec le Prophete, ou

avec Dieu même : Que la gloire de cette derniere

maiſon eſt beaucoup plus grande que celle de la pre.

miere ; puifqu'il declare autre part : Que David A& . com
v. 46.47

Ayant trouvé graće devani bosy , on luy ayant

mandé qu'il pût bâtir une demeure au Dieu de Ja

Gob , ce fut néanmoins Salomon ſon fils qui lug bâtit

un temple, mais que le Frès -haut n'habite point dans des

temples faits par lamain des hommes ? Il dit encore

quec'eſtnous-mêmes quiſommesfon temple , doo un 1. Corins.
6.3 . 17.

temple ſaint , parce que chacun de nous fait partie

de ce temple auguſte , & de cette ſaintemaiſon que la Proverb.

Sagelle s'eſt bärie, comme parle l'Écriture ; c'eſt-à- cap.9. 1.

dirc , del'Egliſeque le Fils de Dieu s'eſt formée , &

dans la ſtručture de laquelle nous entrons tous , die le

chef des Apôtres, comme autant de pierres vivantes, 1. Petr.

pour compoſerunemaiſon toute ſpirituelle & touré celeſte. cap. 2. Si

Màis fi' la gloire de cette derniere maiſon ; que la

divine Sageſſes'eſt bâtie à elle -même ,a été beau

coup plus grande que celle de la premiere bâtie par

Salomon , qui n'en étoit qu'une image ; ne pour

rions- nous point dire au- contraire dans un ſens

très-veritable , que les Prêtres qui font remplis de

la lumiere du Saint-Eſprit , & les anciens , qui jugent

des chofes
par ' fè fouvenir de l'antiquité , trouvent

une grande difference entre le premier état de cetta

même maiſon du Seigneur , & le ſecond ; entre

la primitive Egliſe toute animée par l'Eſprit de

JESUS.CHRIST , & toute éclatcante des vertus

des premiers Chrétiens , qui n'avoient qu'un coeur

& qu'une ame ; & l'Egliſe deces derniers tems , ou

B 3 lc
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le bon grain cſt tellement enveloppé ſous la pail.

le , & ou l'ivraye ſemble fi fort étouffer la divine

femence , qu'on a ſouvent de la peine à y décou

vrir quelques rayons de cette divine lumiere de la

preſence de JESUS -CHRIST , qui a promis de

s'abandonner jamais fon Epouſe ? Il eſt vray que

Ja ſainte Egliſe fubfiftera juſques à la fin des liecles

malgré toute la puiſſance de ſes ennemis , & qu'elle

fe conſervera coûjours dans la pureté de la foy &

de ſes moeurs , au milieu de la corruption de tous.

les hommes du fiecle. Mais il eſt vray auſſi, que

Matth.6. JES U S -CHRIST a luy-même declaré : Que la

24. 12. charité de pluſieurs ſe refroidira à la fin des tems

& qu'à peine le Fils de l'homme trouvera de la foren

venant juger le monde ; deft-à -dire , de cette foy

animée par la charité , & qui eft propre aux en

fans de Dieu : Filius hominis venims., putas, inut.

Hier fidem in terra ? Ainfi l'on pourroit fans doute

avec encore plus de raiſon que ces anciens Juifs.,

s'attriſter& verſer des larmes, en conſiderantcom.

bien ce dernier état de la maiſon du Seigneureſt

different du premier , & combien ce qui donne

ſouvent de la joye à ceux qui font moins inftruits.

de la ſtructure li magnifique & des anciens ornea

mens de ce ſacré temple , fait ſouvent pleurer les

ſaints Prêtres & les miniſtres de Jesus.CHRIST,

qui ont plus de pieté & plus de lumiere .

Luc. cap.

28.8.

her

CHA.
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CHAPITRE IV .

Sur les accuſations des habitans de Samarie contre

les Juifs le Roy, Artaxerxès défend de com

tinuer à rebásir Le Temple.

Udierunt autem *

hoftes. Juda do Juda & de Benja

Benjamin , quia filii capomin , apprirent que les Il

tiviratis adificarent tem raëlites revenus de leur

plum Domino Deo Ifraël : captivité bâtiſſoient un

temple auSeigneur le Dieu

d'Iſraël :

2. accedentes ad 2 , & étantvenu trouver

Zorobabel , o ad prima Zorobabel& les chefs des

cipes patrum , dixerunt familles , ils leur dirent :

eis : Edificemus vobif- Laiſſez - nous bâtir avec

cum , quia ita ut vos , vous , parce que nous cher

quærimus Deum veftrum : chonsvôtre Dieu comme

immolavimus vous ; & nous luy avons

vietimas à diebus for toûjours immolé des vi

Haddan rugis for quictimes , depuis qu'Alor

adduxit nos huc. Haddan roy d'Affyric

nous a envoyez en ce lieu .

3. Et dixit eis Zoroa 3. Zorobabel, Joſué &

babel, do Fofue, dorea les autres chefs des famil

liqui principespatrum f. les d'Iſraël leur répondi

rael : Non efi vobis dgr rent : Nous ne pouvons

nobis ut adificemus do- bâtir ayec vous une maiſon

mum Deo noftro , ſed nos à notre Dieu , mais nous

ipsi foli edificabimus Do- bâtirons nous ſeuls un

mino Deo noftro , ficut temple au Seigneur notre

precepit. nobis Cyrus rex Dieu , comme Cyrusroy

Perfarum .
des Perſes nous l'a ordon .

né.

B

Gece nas

4. Aing
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roy de Perfe.

4. Ainfi toue le peuple 4. Fatum éft igitus

du païs empêcha aurants populus terra impe

qu'il putle peuple de Juda diret manus populi quo

de bâtir le temple, & il le de , do turbaret cos in

troubla dans ſon ouvra- edificando,

s . Ils gagnerent auffi s . Conduxerunt Alle

par argent des Miniſtres tem adversùs eos confi

du Roy pour ruiner leur liasores ut deftruerent

deſſein pendant tout le re- ' confilium eorum omnia

gne de Cyrusroy de Perſe , ' bris diebus Cyri regis

juſqu'au regne de Darius " Perfarum , doo ufque ad

regnum Darii regis Per

farum .

6. Au commencement ş . in regno autem

du regne d'Affuerus hils Affueri, in principio regni

prefenrerent par écrit une ejus, fcripferunt accufa

accuſation contre ceux qui tionem adversics habitae

habitoient en Juda & dans coresFudede Jeruſalem .

Jeruſalem .

1.7 . Et ſous le regne 7. Et in diebas Are

d'Artaxerxès " , Beſelam , taxerxis fcripfit Beſelam ,

Mithridate , Thabéel & Mithridates, do Thabrel,

- les autres qui étoient de son reliqui', qui erant in

leur conſeil, écrivirent à confilio eorum , ad Ar.

: Artaxerxès roy de Perfe. taxerxem regem Perfa

Leur lettre par laquelle ils rum : epiftola autem ac

accuſoient les Iſraëlites, cuſationis fcripta erat Sy

étoit écrite en Syriaque , riacè , do legebatur fer

en la langue des Syriens. mone Syro.

8. Reum Bécltéem , & 8. Reum Beelteem , so

Samfaï ſecretaire , écrivi- Samſar ſcriba , fcripfe

rent de Jeruſalem une leto 'runi epiſtolam unam

de

6

1 .

L

TE

$ .5. Expl. fils d'Hyſtalpes. Perſe), qui feignit d'être le

Ý . 6. Expl. de Cambyſes fils de Cambyſes ; & qui

fils aîné deCyrus.
jouit de l’Empire par ulur.

». 7. Expl.' Il ſemble que pation pendant quelques

c'eft Óroparte , cc Mage de mois.
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1

mita y

ribus ,

de Jerufalent Artaxerxi tre au roy Artaxerxes.

regi, bujuſcemodi :

9. Reum Beelteem , do 9. Reum Béclcéem ;

Samfai ſcriba , den reliqui Samſai fecretaire , & leurs

conſiliarores eorum , Dio autres conſeillers'; les Di

nei , ego Apharſarhachai, nécns", les Apharſatha

Terphalai ; Apharſai.isschéens, les Terphaléens ,

Erchuai, Babylonii , Su- les Aparléens , les Er- :

Janechai, Dievi,do Æla . chuéens , les Babyloniens ,

les Suſanechéens , les Dic

véens & les Elamites ;

16. do cæteri de Gen In.. & les autres d'en

quas tranftulit tre les peuples que' lc

Aſenaphar magnus dgn grand & le gloricus Aſe.

gloriofus ; d babitare raphar a transferez d'Al

eas fecit in civitatibus fyrie, & qu'il a fait de

Samarie, door in reliquis meurer en paix dans les

regionibus trans flumen villes de Samarie, & dans

les autres provinces au-de.

ſå du fleuve.

11. Hoc eft exemplar Ir : Voicy la copie die

epiſtola , quam miſer une la lettre qu'ils luy envoye

ad eum ) Artaxerxi re- rent : Lesſerviteurs du roy

gi, fervi tui , viri qui Artaxerxès qui ' ſont au

funt trans fluvium , fa- de- là du fleuve , fouhai

latem dicunt: rent au Roy toure force

de proſperité.

11. Nörum fit regi, 12. Nous avons crû

quia Judei, qui afcen. devoir avertir le Roy ,

derunt à te ad nos , ver que les Juifs qui ſont re

nerunt in Jeruſalem civic tournez d’Aſſyrie en

tatem rebellem doo pelli- païs, étant venus à Jeru

mam , quam adificant, falem , qui eſt une ville

extruentes muros ejus, coa de ſedition & de révolte ,

parietescomponentes. la rebâtiſſent , & travail

lent à en rétablir les mus

railles & les maiſons.

11 , Nunc igirza no 13.Nous ſupplionsdonc

BS
lc

in pace »

21

ce
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le Roy de confiderer , tum fit regi, quia ficie

que fi cette ville ſe rebâ vitas illa edificatafuerit,

tit , & qu'on en releve les don muri ejus inftaurati ,

murailles, on ne payera tributum , don vectigal ,

plus les tributs, les impôts, annuos reditus non

& ce que le Roy en reti- dabunt , do uſque ad rem

re tous les ans , & cette ges hac noxa pervenier.

perte retombera juſques

ſur les Rois.

14. Et comme nous 14. Nos autem me.

nous ſouvenons que nous mores falis, quod in pa

avons été nourris autre- latio comedimus, doo quia

fois au palais du Roy , leſiones regis videre ne

& que nous ne pouvons fas ducimus, idcircò mi

ſouffrir qu'on bieffe ſes fimus dom nuntiavimna

incerêts en la moindre regi ,

choſe , nous avons crû vous

devoir donnercet avis ,

15. & vous ſupplier 13. ut recenfestoi in

d'ordonner, que l'on con- libris hiftoriarum patrum

fukte les livres de Phiſtoi- tuorum ,& invenies ſcrip

re des Rois vos predecef- tum in commentariis :

feurs, oui vous trouverez do ſcies quoniam urbs illas.

écrit , & ou vousreconnoî. urbs rebellis eft , do nor

trez que cette ville eſt une cens regibus dos provinciis ,

ville rebelle , ennemie des do bella concirantur in ea

Rois & des provinces, qui ex diebus antiquis: quam

a excité desguerres depuis ob rem do civiras ipfasi

plufieurs fiecles , & quc deftru &ta eft.

c'eſt
pour

cela

qu'elle a été ruinée . 16. Nuntiamus nos rea

16. Nous vous decla- gi quoniam fi civitas illa

rons donc, ô Roy, que adificata fuerie, domu.

fi cette ville eſt rétablie ,& ri ipfius inftaurati, por

qu'on en rebâciſſe les mu- feffionem irans.fluvium

railles, vous perdrez toutes non loabebis.

les terres que vous poſſe:

dez au -delà du . Aleuve ..

?

*
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17. Verbum mifir rex 17. Le Roy répondit

ad Reum Beelteem , don à Reum Beeltéem & à

Samfai fcribam , ege ad Samſaï ſecretaire, aux au

reliquos qui erant in con tres habitans de Samarie

filio eorum habitatores qui étoient de leur con .

Samaria ', ego celeris trans feil , & à tous ceur qui

fluviums, falutem dicens demeuroient au-delà du

de pacent fleuve. Il leur ſouhaita

premierement le ſalut &

la pair ; & il leur écrivit

en ces termes :

18. Atcufatio , quam 18. La lettre d'accufa .

mififtis ad nos, manifeftè tion que vous m'avez en

leita eft coram me. voyée a été lùe 17 deyant

moy .

19. Et à me præcep 19. J'ay commandé que

tum eft :den recenfuerunt , lon conſultât les hiſtoires.

inveneruntque,quoniam On l'a fait , & il s'eſt

civitas illaà diebus an- trouvé que cette ville de.

tiquis aduerfum reges re- puis pluſieurs fiecles s'eſt

bellat , dom feditiones , doo revoltée contre les Rois,

pralia concitantur in ea : & qu'il s'y eſt excité des

ſeditions & des troubles :

20. nam do regesfor.. 20. car il y a eu dans

tiffimifuerunt in Jeruſa- Jerufalem des Rois très

lem , qui don dominati vaillans , qui ontété mai

funt omni regioni , qua: tres de tous les païs qui

trans ftuvium eft : iri. ſont au-delà du fleuve ,

butumquoque do vedi. & ils recevoient d'eux des

gai, dan reditus accipie- tributs , des tailles & des

bant: ni impôts.

21. Nunc ergò audite 21. Voicy donc ce que

fententiam . Prohibeatis j'ay ordonné ſur ce que

viros illos, ut srbs illa vous propoſez : Empêchez

non adificetur, donec fe ces gens-là de rebâtircec

fortè à mejuffum fuerit. te ville juſqu'à nouvel or

dre de ma part.

B 6 . 12 Preo

4.187 Lettei manifeftè lecta etti

3

3
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ce ,

2.2. Prenez garde de 22. Videte ne negli.

n'être pas negligens à faire genter hoc impleatis , doo

executer cette ordonnan. paulatim crefcat malum

de peur que ce mal contra reges ..

ne croiſſe peu à peu con

cre l'interêt des rois .

23. La copie de cer 23. Itaque exemplum

édit du Roy Artaxerxes edifti Artaxerxis Regis

fut lûe devant Reum Beel- le & um eft coram Reum

téem , Samſar ſecretaire , Beelteem , Samfai fcri

& leurs Conſeillers. Ils bâ , conſiliariis eorum :

allerent enſuite en grande só abierunt feſtini in fe

hâre la porter aux Juifs rufalem ad Judæos, ago

dansJeruſalem , & ils les prohibuerunt. eos in braci

empêcherent par force de chio dos robore.

continuer à bâcir.

24 Alors l'ouvrage de 24. Tune intermiffum

la maiſondu Seigneur fuc eft opus domus Dominiin

interrompu à Jeruſalem ; Ferufalem , da non pre

& on n'y travailla point bat uſque ad amum feo

uſqu'à la ſeconde année cundum regni Dari regis

du regne de Darius. roy Perfarum .

de Perfe .

EXPLICA TION

D U CHAPITRE IV .

Sens litteral & fpirituel.

!

* 3- mais

Ous ne pouvons bâtir avec vous une maison

que ce fue

un temple au Seigneur nôn Dieu , commo. Cyrus rog

des Perfes, nous l'a ordonné.

L'Ecriture a fait0.12.10. remarquer d'abord

rent les ennemis de Fuda des de Benjamin , qui vins

rent ſe preſenter à Zorobabel , pour luy offrir de

bâtir conjointement avec les Juifs le templede Je

sufalem ,
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*v.7. 336

suſalem , fons prétexte qu'ils cherchoient leur Dieu

comme eux , & qu'ils luy avoient toujours immolé des

victimes depuis que le Roy des Affyriens les avoin

fait venir en Samarie. Ces peuplesétoientinfidelse. Rien

les : & Aſſaradon ou Alor Haddan roy d’Aſſur les 23.&c.

ayoit envoyez dans le païs de Samarie pour le

peupler, après qu'il en . eut transferé les enfans

d ? Ifraël, commeon le voit au quatciéme livre des

Rois. Or comme ces peuples ne craignoient point

le Seigneur , dit l'Ecriture , & . que le Seigneur

pour les punir eu envoyé des lions qui les déchi

rerent ; le Roy des Aſſyriens avoit donné ordre

qu'on fit retourner en Samarie un des - Prêtres du

yray Dieu , pour apprendre à ces nouyeaux habi.

tans le culte qui devoit luy être rendu ., & lama

niere dont ils pourroient fléchir lafureur.Mais il eſt ibid.

expreſſément remarqué au même lieu , que quoique

ces peuples adoraſſent le Seigneur, ils , fervoient

leurs dieux enmême tems, ſelon la coûcume des

pations d'où ils avoienr été transferez en Samaric.

C'eſt donc ce qui ſert à faire comprendre le ſens

des paroles que ces peuples vinrent dire à Zoros

babel & aux autres chefs des Juifs , lorſqu'ils bâ .

tiffoient le temple de Jeruſalem . Ils leur témoi

gnerent: Qu'ils cherchocent leur Dieu comme eux , done

qu'ils luy offroient des victimes. Mais ils devoient

ajoûter :Que ces facrifices étoient ſeulement l'effec.

de la crainte des lions qu'il leur avoir envoyez gr

puiſque bien loin de le chercher, comme ils lau

coient dû de tout leur coeur , chacun d'eux s'étoit

forgé fon dicu , & le ſervoit par un culte ſuper

ſticieux , dans le même tems qu'il ſe vantoit d'au

dorer le Dieu d'Ifraël. Ainſi ils étoient veritables

ment , ſelon qu'il eſt die icy , les ennemis deFuda

donde Benjamin : & l'offre qu'ils leur faiſoient de

le joindre à eux pour bâtir conjointement le tem ,

ple de Dieu , tendoit à les empêcher plutôt de

travailler à ce faint ouvrage , qu'à les y, aiders

C'eſt



ESD * AS.

1

C'eſt pourquoy le prince Zorobabel & les autres.

chefs refuſerent abſolument de s'unir à ces infidel.

les dont ils connurent la mauvaiſe volonté , & dont

union leur auroit été très- pernicieufe.

V. 4. Ainſi tout le peuple du païs empêcha autant

qu'il pui le peuple de Juda de bâtir le temple ,

i le troubla dans ſon ouvrage.

L'hypocriſie des ennemis de Judà ne pur fe ca

cher long.tems, & la prompte oppoſition qu'ils

formerent à l'édifice du temple de Jeruſalem , de

couvrit la cruelle envie qu'ils avoient diffimulée

juſqu'alors. On voit dans ces:peuples une image

très-ſenſible de la jalouſie pleine de fureur que le

demon fit paroître contre l'Egliſe , lorſque ce vray.

temple du Dieu vivant commença à s'élever dans

Jerufalem . Et cet ennemi declaré de J E'S U S

EĦRIS T ne ceſſera -point pendant tout le cours

des fiecles , de s'oppoſer de tout ſon pouvoir ,

foit par luy même, ſoit par ſes miniſtres, à la

ſtructure de ce divin temple dans les ames des:

Fidelles. Mais comme dit admirablement faint Pau.

lin , nous ne devons point nous étonner que quel

ques-uns du parti de celuy , par l'envie duquel la

mort eſt entrée dans le monde , grincent les dents &

fechentide jalouſie contre nous : Aliquos departe illius,

cujus invidia morsintroivit in orbem terrarurn ,dentibus

fuos fremere don rabefcere, non miramur. Ce ſont, dit

il, Ics imitateurs des Affyriens, qui portant envie

aux vrais citoyens de Jeruſalem , lorſqu'ils travail.

loient à rebâtir le temple deDieu , s'efforcerent

de s'oppoſerà ce faint ouvragepar les frequentes

hoftilitez qu'ils exercerent contracux : Et in Jerus

falem , cum reedificaretur templum Dei; invidebant

Affyrii, darfabricam refurgontem conabantur hoftilio

bus fepè incurfionibus impedire. Mais parce que ce .

luy qui eſt en nous , ajoûte ce faint Evêque , eft

plus puiffant que celuy qui eſt dans ce monde,

Icur deſir criminel perira & le nôtre ſera accom .

Pardin .

5

r

1

pli.
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pli . Car nous metcons nôtre eſperance en la mi.

fericorde de celuy qui ne permet point que jaa

mais ceux qui eſperent en la bonté ſoient confon

dus : Sed quia potior eft qui in nobis eft , quàm qui:

in hoc mundo, defiderium illorum peribit , noftrum ve

rò confirmabitur : quiafperamus in miſericordia ejus go

quinumquam confundit per antes infe.

V.5.6. Ils gagnerent auſipar argent des miniſtres

du Roy pour ruiner leur deſſein pendant tout le regne

de Cyrus Roy :de Perfe, juſqu'au regne de Darius Roy:

de Perfe , & c.

Nous avons vû dans le livre de Daniel', que
Daniela

ce ſaint Prophete, qui étoit en Perfe après le re

cap. 100

tour des captifs, pour les raiſons qu'on a eu ſoin

de marquer au même lieu, apprit avec la derniere

affliction que les nations voiſines de la Judée em

pêchoient le peuple de Dieu de bâtir letemple de

Jeruſalem , & qu'il reſolut de paſſer trois ſemaines

entieres dans les exercices d'une penitence très

auftere & d'un jeûne très-rigoureux, afin d'attirer

la miſericordede Dieu ſur Iſraël. Sa priere. qui in Darmo

Hieroni

n'étoit pas , dit faint Jerôme, ſuperficielle mi paf

fagere , merita d'être exaucée ; & il connut dans

cette admirable viſion , qu'il a luy -même décrite ,

que le prince du Roy.des Perfes , c'eſt-à-dire, le mau .

vais ange, qui ſous l'empire de ſatan prince du

monde , tyranniſoit l'empire des Perſes , travail .

loit detout fon pouvoir à empoiſonner l'eſprit.

du Roy à l'égarddu peuple de Dieu; mais que

l'Angefaint Gabriël , affité de Saint Michel le pre

mier d'entre les princes, c'eſt- à-dire , le premierdien .

tre les faints Anges , combattoit ſans ceſſe la mau

vaiſe volonté de cet eſprit de malice.

C'eſt ce que la Sainte Ecriture nous declare qui

fe paſſoit d'une maniere inviſible entre ces bons &

ces mauvais Anges; quoy qu'à l'exterieur & aux

yeux des hommes il ne parût autre choſe , qu'une:

appofition. ſenſible que formoient desInfidelles.

COD
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porter les

contre fe deſſein des Juifs, ſoit avec les armes &

à force ouverte , ſoit par les conſeils pernicieux

qu'ils faiſoient donner au Roy de Perſe : c'eſt -à

dire, à Cambyſes fils de Cyrus, qui gouvernoit

l'Etat dans l'abſence de ſon pere , occupé alors

dans la guerre contre les Scythes ; & enſuite à

Oropaſte , ce Mage de Perſe, qui feignant d'être

le fils de Cambyſes, jouit de l'empirepar uſurpa

tion pendant quelques mois, fous le nom d'Ar

taxerxès. Qu'on ne s'étonne donc point fi les def

feins les plus pieux , tel qu'étoit celuy du temple

de Jeruſalem , ſont très-ſouvent traverſez par la

perſecution des méchans . Qu'on ceffe de s'arrêter

a
ce qui paroît ; & qu'on s'accoûtume à

yeux de la foy juſqu'à ces refforts cachezque l'EC

prit Saint nous découvré par ſon “ Prophete. Ainſi

quand la main des hommes ſe fait fentir aux vrais

fervireurs de Dieu , pour les affliger, pour trou .

bler leur'ame, & pour empêcher quel'édifice de

fon ſaint temple ſe bâtiſſecn eux ; qu'on ſoit con-

vaincu que c'eſt celuy qui eſt appellé le prince du

monde & le princc des impies qui s'oppoſe alors

d'une maniere inviſible à ces hommes juſtes , & qui

combat lcut pieté. Mais qu'on ſë ſouvienne auſfi ,

quelorſque le prince du royaume des Pérſes cra

vailfoit de tout ſon pouvoir à nuire aux Iſraëti

tes , les faints Anges tout remplis de la force du

Seigneur combattoient en même tems. contre luy

& reſiſtoient à tous les mauvais dèfleins. Qui

pourroit donc craindre la puiſſance de cet ennemi

qu'une parole de Saint Michel a terraſſe autrefois

daus: Pelévement de fon orgueil , lorfquepour le re

Fridlo . 9. primer, il ſe contenta " de luy dire : Que le Sei

gneur foit ton maître : Imperet ribi Dominus.

*. 13. 14. &c . Si cette ville ſe rebåtit .... on ne

Payera plus les tribus.... Et comme nous

ſouvenons que nous avons été nourris autrefois au

palais du Koy ., de que nous ne pouvons: fouffrir

qu'on

ti

0

nous
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qu'on bleffe ſes interêts en la moindre chofe, nous

avons crúvous devoir donner cet avis.

Les ennemis de la pieté en ont uſé en tout

tems comme ces lâches Aatteurs du Roy de Perſe ;

& leur ſecrette malignité a toûjoursagi avec pru .

dence, afin d'opprimer les juſtes plus ſûrement.

Ces Infidelles ſe mettoient ſans doute fort peu en

peine que l'on payât le tribut au Roy. Mais ce

pretexte leur fut neceſſaire pour picquer ce prince,

& le rendre plus ſuſceptible du mauvais conſeil

qu'ils luy donnoient. Ils le flattent par la 'vaine

oftentation d'une fauſſe reconnoiſſance qu'ils fei

gnent d'avoir pour ſes bienfaits ; & ils fe varrent

& être ſenſibles à ſes propres interêts, afinde le

rendre luy -même plus ſenſibles aux leurs. Cepen .

dant ils ne pouvoient ignorer que leRoy Cyrus avoit

declaré par une ordonnance publique dans tout

fon Empire : Que le Seigneur le Dieu du ciel luy 1. Efdr...

ayant donné tous les royaumes dela terre , luy avoit 1.U. 2. 3.

en même tems commandé de luy bâtir un temple dans

Jeruſalem . Ilsne doutoient point non plus, .que

ee prince n'eût accordé par cette même ordonnans

ce la liberté à tous les Juifs, & publié hautement:

Qu'ils retournaffent à Jeruſalem , & qu'ils y bârif

fent un temple à la gloire du Seigneur le Dieu d'Ifraël.

Que pouvoient-ils donc trouver å redire à l'exe.

cution d'un ordre formel de Cyrus ? Et combien

étoient-ils même crimincis de s'y oppofer ? Cepen ,

dant on ajoûte foy à leurs faux conſeils ; & un

prince prévenu par leur malice , détruit ce que ſon

predeceſſeur plus éclairé avoit établi.

Creſt ainli que l'on a vů auſli-tôt après la fin des

perſecutions , les plus ſaints Evêques accablez par

des fauſſes accuſations des ennemis de la pieté & de

la foy . Le feul excmple de faint Athanale , abſous

pluſieurs fois par Conſtantin , & exilé à la fin par

ce même prince, qu'une foule d'impoſteurs obſe

doit ſans ceſſe, luy repreſentantce.Prelat comme en.

.

nemi
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part

4

contra

nemi de fa couronne , ſera capable juſqu'à la fin des

fiecles , de conſoler ceux qu'une ſemblable malice

pourroit accabler.

Mais il eſt bon de confiderer que fi la fureur des

ennemisde Juda a pûſuſpendre pourquelque tems

Pouvrage de Dieu , elle n'a pû cependant en empê.

cher l'execution. Il s'eſt enfin accompli malgré

toutes les oppofitions des Infidéles qui environ

soient Juda, commela ſuite le fera voir : Etil pa

roît par ce grand exemple que nul obſtacle de la

des hommes ni des demons ne doit affoiblir

Ja foy de acux qui ſont convaincus par l'autorité

de l'Ecriture : Que la parole du Seigneur s'accom

plit toûjours , & ſouvent par les moyens mêmes

qu'on employe pour s'y oppoſer.

Chryft. Saint Jean Chryfoftome rapporre : Que ces Infi.

Tom ... déles , qui avoient entrepris d'empêcher les Juifs

Vitsoper.
de bâtir le temple de Jeruſalem , ayant obtenu du

wit.mon. Roy ce qu'ils ſouhaitoient, ne demeurerent pas

impunis ; mais que Porgueil même avec lequel ils

forbe inito fe glorifierent d'avoir réuſſi dans leur malice , au .

Lieu de la reconnoître & d'en gemir , leur attira un

grand châtimentde la part de Dieu : Qu'ilſe forma

au milieu de leur païsune ſi prodigieuſe multitude

de vers , que la terre en étoit toute couverte, & qu'on

cât crû voir comme des ſourcesqui pouſſoient ſans

ceffe de ces inſectes répandues partout. On ne ſçait

point d'ou ce faint Evêque a pris ce qu'il dit. Mais

iln'eſt pas ſurprenant , quele mêmeDicu , qui avoily

comme on l'a vû , envoyé d'abord contre ces peu

ples des lions qui les déchirerent en punition de ce

qu'ils le blafphemoient en un lieu où il devoit

être adoré , les ait enſuite punis.de s'être oppoſez

au bâtiment de fon temple , en infectant leur pais

par cette inondation de vers, qui leur traçoit une

imageaffreuſe de leur corruption& deleur néant.

kb. 1 .

CHA.
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CHAPITRE V.

La conſtruction du Temple qui avoit été interrompue,

off continuée par les exhortations des prophetes Ago

gée dan Zacharie , de par les foins de Zorobabel

de Foſué. Les officiers du roy Darius luy en don

nent avis con Pinforment des raiſons des fuifs.

1. Prophetaverunt au- 1 .

tem Aggaus phere Aggéc & Za.

pheta do Zacharias fi- charie fils d'Addo fu .

lius Addo , prophetantes rent envoyez aux Juifs ,

ad fudeos, qui erant in qui étoient en Judée &

Anden do Jeruſalem , in dans Jeruſalem , & ils pro

nomine Dei Ifrael. phetiſerene au Nom du

Dieu d'Ifraël

Tuna furrexerunt 2. Alors Zorobabel file

Zorobabel filius Sala . de Salathiel, & Joſué fils

shiel dos Fofue filius de Joſedec commencerent

Joſedec, & coeperunt adie à bâtirle temple de Dieit

ficare templum Dei in à Jeruſalem . Les Prophe

Jeruſalem , do cum eis tes de Dieu étoient avec

Prophete Dei adjuvantes eux & les affiſtoient.,

cos .

3. mipſo autem tem 3. Enmême-cems Tha.

pore venit ad.eos.Thatha thanaï chef de ceux qui

nai, qui erat dux trans étoient au-delà du fleuve,

frumen , do Stbarbuza- Stharbuzanar& leurs Con .

nai, do conſiliarii eorum : feillers les vinrent trouver ,

ficque dixerunt est: Quis & leur dirent : Qui vous

dedit vobis confiliumut a conſeillé de rebâtir ce

domum hans edificaretis, temple , & de rétablir les

do muros ejus inftaurare. murailles ?

zis ?

Ý , 10. Expl. fils de Barachie & petit- fils d'Addo. Voys
Zachar, sk, l. V do

4. Nous
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4. Nous leur repondi 4. Ad quod refpondi

mes: en leur declarant les mus eis , qua effeat: no

noms de ceux qui nous mina hominum auctorum

Ivoient conſeillé de tra- adificationis illius.

vailleràce bâtiment.

S .. Or l'æil de Dieu re $ . Oculus aurem Dei

garda favorablement les eorum factus eft fuper

anciens des Juifs, & ces ſenes Judæorum , dan non

gens ne purent les em- poruerunt inhiberevor.Pla .

pêcher de bâtir. Il fut cuisque utres ad Darium

arrêté que l'affaire feroit referretur , don tunc farise

rapportée à Darius , & facerent adversùs atch

que les Juifs répon- Jasionem illam .

droient devant luy à l'ac

cuſation qu'on formoit -

contr'eux .

6. Voicy, la lettre que 6. Exemplar epiftola

Thathanaë chef des pro. quam mifit Thashanai

vinces d'au-delà du fleuve, dux regionis trans flumen,

& Stharbuzanar & leurs des Stharbuzanai, ego cone

conſeillers les Arphafa- filiatores ejus Arphaſacbai,

chéens qui étoient au -delà qui erant trans flumen ,

du fleuve, enyoyerent au ad Darium regem .

7. La lettre qu'ils luy 7. Sermo quem mife

envoyerent étoit écrite cn rant ei , .fic fcriptus erat :

ces termes : Au roy Da. Dario regi pax omnis

rius', paix & toute forte.

de proſperité.

8. Nous avons crû de. 8. Notum fit regi , iffe

voir donner avis au Roy, nos ad Judeam provine

que nous avons été en la ciam , ad domum Dei

province de Judée, à la magni , qua adificarur

maiſon du grand Dieu " , lapide impolito , don ligna

qui fe bâtit de pierres non ponuntur in- partetibus :

opufque

Ý . 8. Expl Il paroît que pour le Seigneur le Dieu

ces Officiers du Roy de Per- d'Iſrael , comme Cyrus en

le avoient de la veneſation , avoit eu . '

roy Darius.
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opufque illud diligenter polies " , ou lacharpente.

extruitur , do creſcit in rie ſe poſe déja ſur les my

manibus eorum . railles , & cet ouvrage ſe

fait avec grand ſoin , &

s'avance entre leurs mains

de jour en jour.

9. Interrogavimu 9. Nous nous ſommes

ergò fenos illos ; doo isa informez des anciens , &

diximus eis : Quis dedit nous leur avons dit : Qui

vobis poteftatem sido vous a donné le pouvoir

mum hanc adificareris , de bâtir cette maiſon , &

do muros hos inftaura . de rétablir çes murailles ?

retis ?

10. Sed do nomina 10. Nous leur avons

eorum quafivimus ab auſſi demandé leurs noms

eis ni nuntiaremus pour vous les pouvoir rap

ribi : fcripfimuſque nomi- porter, & nous avons écrit

na eorum virorum , qui le nom de ceux qui ſont

funt principes in eis. les premiers entr'eux.

11. Hujufcemodi au ii . Ils nous ont répon

tem fermonem refponde- du en ces termes à la de .

runt nobis dicentes : mande

Nos fumus fervi Dei.cali faite :: Nous fommes ſer

dos terre , dos edificamus viteurs du Dieu du ciel &

templum , quod erat ex . de la terre ; nous rebi

fructum ante hos annos tiſſons le temple qui fub .

multos
quodque rex liftoit il y a pluſieurs an.

Ifrael magnus edificave- nées , ayant été fondé &

rat , don extruxerat . bâti par un grand roy

d'Ifraël.

12. Poftquàm autem
12. Mais nos peres

ad iracuádiam provo. ayant ateiré ſur eux la com

caverunt patres noftri lere du Dicu du ciel,Dieu

les

$ . 8. Exp! ou de pierres 1 tendre ou de la grandeur ou

neuves ; ou de pierres auſ- du prix, commeeſt le mar

quelles on ne faiſoit aucunes bre : & ce dernier ſeos res

{culptures. Le mochebreu vient à celuy des Septance ,

fignifie proprement, de gran- qui portent ; De lapidibus

des pierres : ce qui peuts'en
eledis. Efies.

que nous leur avons

6

/

1
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nem .

les livra entre les inains de Deum cali , tradidit eos

Nabuchodonoſor roy de in manus Nabuchodono

Babylone , qui regnoit en for regis Babylonis Chalo

Chaldée " . Ce Prince dé. dai, domum quoque hanc

truifit cette maiſon , & deftruxit , dom populum

transfera à Babylone le ejus tranftulie in Babylo

peuple de cette ville.

13. Mais Cyrus roy de 13. Anno autem prio

Babylone la premiere an- mo Cyri regis Babylonis ,

née deſon regnefit un édit Cyrus rexpropofuitedi

pour
rétablir cette maiſon šum ut domus Dei hoc

de Dieu ; edificaretur.

14. & il ordonna qu'on 14. Namdovaſa templi

retireroit du temple de Ba. Dei aurea do argentea ,

bylone les vaſcs d'or & qua Nabuchodonofor tu

d'argent du temple de lerat de templo , quod

Dieu, que Nabuchodono. erat in Jeruſalem , do

for avoit fait tranſporter aſportaverat ea in teme

du temple de Jeruſalem au plum Babylonis , protulit

temple de Babylone , & Cyrus rex de templo B4

ces vaſes furent donnez à bylonis, eg data funt.Saf

Saſſabalar que le Roy éta. ſabafar vocabulo : quem

blit Chef des Iſraëlites ; do principem conftituit ,

19.& il luy dit : Prenez 19. dixitque ei : Hæc

ces vaſes, allez en Judée , vaja tolle, den vade, doo

& mettez -les dans le tem- pone ea in templo, quod

ple qui étoit à Jeruſalem , eft in Jeruſalem , & do

& que la maiſon de Dicu mus Dei adificetur in loco

ſoit rebâtie au lieu où elle ſuo.

étoit autrefois.

16. Alors Saſſabalar 16. Tunc itaque Saf

vint à Jeruſalem , & il y ſabafar ille venit do po

jetta les fondemens du fuit fundamenta templi

temple de Dieu . Depuis ce Dei in Jeruſalem , ego ex

tems-là on a toûjours tra- eo tempore uſque nunc

vaillé à cet édifice ; & il edificarur , es necdum

n'eſt pas encore achevé. completum eft.

17. Nunc
CE

$. 12. Letty , Chaldæi, in l . qui regnabat in Chaldæa. Vat
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17. Nunc ergò , ſi vi 17. Nous ſupplions

detur regi bonum re- donc le Roy d'agréer , ki

cenfeat in bibliotheca re- c'eſt la volonté , qưon

gis , que eft in Babylone, voye en la bibliotheque

utrumnam à Cyro rege du Roy " quieſt à Babylo.

jufum fuerit ut adifica- ne , s'il eſt vray que le Roy

retur domus Dei in Fe- Cyrus ait ordonné par

rufalem , do voluntatem édit que la maiſon de Dieu

regis fuper hac re mittat fut rebâcie à Jeruſalem ,

As nos..
& qu'il plaiſe au Roy de

nous envoyer ſur cela ſon

ordre & ſa volonté .

ſon

. 17. LXX . Chald .in domo chefaurorum . On doit

peut- être entendre icy les Archives.

EXPLICATIO N

DU CHAPITRE V.

Sens litteral & fpirituel.

V.1 .

C

Ependant les Prophetes Aggée de Zacharie fils

d'Addo FURENT ENVOY EZ AUX

JUIFS , qui étoient en Judée don dans Jeruſalem ;

ils prophetiferent au Nom du Dieu d'Iſraël.

Il paroît par ce qui eſt dic dans les propheties

d'Aggée , que l'ouvrage du temple de Jeruſalem Aggée.

ayant été interrompu par la violence & par les in . cap. Lo

trigues des peuples voiſins, les Juifs plus attachez

à leurs propres interêts qu'à ceux de Dieu , ne

ſongerent plus qu'à fe bâtir des maiſons & qu'à

les orner ; qu'à cultiver & ſemer les terres , & ne.

gligerent inſenſiblement ſon temple , qu'ils laiſ.

Joient deſert pendant qu'ils croyoient , comme

Dieu le leur reprocha , que tout tems leur étoit Ibid.o.fi

propre pour ſe faire à eux-mêmes des bâtimens

magnifiques. C'eſt la raiſon pour laquelle il leur

cnyoye preſentement deux propheces , qui étoient

Aggée
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4.7.

Zachar . Aggée der Zacharie fils de Barachic , & petit- fils

1.1.67. d’Addo. Ce fur en la ſeconde année de Darius fils

d'Hyftaſpes, que le Seigneur leurparla par la bou

che de ces faints Prophetes, pour les obliger de con

ſiderer ce.qui étoit arrivé depuis leur retourde Baby

lone ; la ſechereſſe & la ſterilité de leurs terres.; l'inu.

v . 9. 10. tilitéde tous leurs travaux & de tout Pargent qu'ils

avoient pûamaſſer, & que la famine leur avoit fait

conſumer. Il leur fit ouvrir les yeux , afin qu'ils vif

ſent que c'étoitluy -même qui avoit fermé le ciel &

rendu la terre fterile , en punition de la negligence

qu'ils faiſoient paroître à l'égard de fa maiſon . Car

autant qu'ils avoient paru d'abord ardens pour tra

vailler à ceſaint, ouvrage ; autant eurent-ils depuis.

d'indifference pour faire lever les obſtacles qu'on y

avoit apportez : & ils ne conſideroicnt pas que Dieu

vouloit au contrairc éprouver leur zele par ces mê

mes oppofitions des impies, en leur donnant lieu de

s'emprefier avec d'autant plus d'ardeur pour folli

citer la liberté de travailler à ſon temple , qu’o

s'efforçoit davantage de l'empêcher.

Enfin le Prophete Aggée & le PropheteZacharie

leur ayant parlé de la part de Dicu , & ſelon l'expreſ

son de l'Ecriture , au nom du Dien d'Iſraël, Zoro-',

babel fils de Salathicl, & le Grand Prétre Joſué fils

de Joſedec , recommenccrent à bâtir le temple de

Jeruſalem , & les ſaints Prophetes, qui leur avoient

inſpiré cette genereuſe reſolution , les aiderent

ſelon le texte ſacré, dans l'execution d'un fi ſaint

ouvrage , ſoit par leurs ſages conſeils , foit par la

force des exhortations qu'ils employerent pour les

folltenir contre tous leurs ennemis .

y . s . Or l'oeil de Diou regarda favorablement les

anciens des Juifs , do ces gens ne purent les empêcher

de barir , &c .

Synops. On peut remarquer icy avec un Auteur Par

cifice de l'ennemi du peuple de Dieu . Ceux

qui s'étoicnt oppoſez de toutes leurs forces à

l'édifice



LIVRE I. CHAP, V.

l'édifice du temple de Jeruſalem , demeurerent on

repos & ne cauſercnt aucun trouble aux Juifs , lorſ

qu'ils les virent appliquez à ſe bâtir de magnifiques

maiſons, & indifferens pour les choſes qui regar .

doient le culte divin & Pexercice de la vraye Reli.

gion. Au -contraire dans l'inſtant que Dieuparla

à fon peuple par fes Prophetes , pour le reveiller de

cet aſloupiffement ; & qu'il luy eut inſpiré de s'é .

lever au -deſſus de toutes les craintes humaines pour

luy rendre ce qu'ils luy devoient, en recommen

çant à bâtir fon temple; les Officiersdu roy des Per .

les, qui commandoient au-delà de l'Euphrate ,

vinrent les troubler dans leur deſfein . Cependant Eftion ,

comme ceux-ci paroiſfoient mieux diſpoſez à l'é.

gard des Juifs que ne l'avoient été ceux de Samarie

ils n'uſerent point de violence à leur égard , mais

ſe contenterent de leur demander , qui leur avoit

donné le pouvoir de bâtir le temple , & qui étoicnt

ceux qui le leur avoient conſeillé. Car le Prince qui

leur avoit fait défenſe de travailler à ce temple étant

mort alors ; & un autre qui étoit Darius , ayanc

pris ſa place, il ſemble que ces Officiers n'avoient

pas deſſein formellement de s'oppoſer à cefaint

ouvrage, mais plûtôt de s'aſſurer, comme ils firent,

de la veritable diſpoſition du roy ſur cela, afin qu'é

tant informez de la volonté , ils euſſent droit de

la faire cxecuter .

Lors donc qu'il eſt dit ici : Que l'oeil de Dieu reo

garda favorablement les anciens des Juifs, & que

ses gens ne purent les empêcher de båcir; on peut

entendre par-là , que les Officiers du roy Darius ne

connoiſſant point encore la volonté de leur maître

auroient bien voulu que les Juifs euſſent ſurſis l'ou.

vrage du temple , juſqu'à ce qu'ils euſſent écrit à la

Cour de Perfe , & 'reçû la réponſe du Roy. Mais

Dieu qui avoit d'abord parlé à ſon peuple par ſes

Prophetespour les engager à reprendre cetouvra.

ge de piecé, les affermitde nouveau pour ne le point

C inters
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12. 4.

68.17.

interrompre: C'eſt cette aſſiſtance toute divine ,

par laquelle les anciens des Juifs ſe ſentirent encou

ragez ,que l'Ecriture nomme un regardfavorable

de Teilde Dieu : carc'eſt ennous regardant favora.

blement de cet æil divin de la grace , qu'ilnous ſoû.

tient contre tous nos ennemis , & nous en rend vi.

ctorieux. C'eſt pourquoy le Roy prophete deman

doit fi ſouvent à Dieu qu'il le regardât , & joignic

toûjours la miſericorde à ce regard favorable deſes

Pfalm . yeux : Refpice in me, don miſerere mei : Refpice, do

24. 16. exaudi me: Ad adjuvandum me refpice : Secundum
Pſalm . multitudinem miferationum tuarum reſpice in me.

89.16 .

Pfalm .
Le courage de ces Juifs fortifiez interieurement

par ce regard favorable de l'oeil de Dieu , fut donc

Pfalm. plus puiſſant que la crainte de la colere du roy
de

in Perſe, parce que lorſque Dieu regardede cetçe forte

Pfalm . lesſerviteurs ,ilsne voyent plus,& n'écoutent plus

ce que leur peut fuggerer la crainte des hommes.

Onla vû principalement dans les Martyrs, qui

ſembloient être devenus également ſourds aux me

naces des perſecuteurs , & inſenſibles à tous leurs

fupplices. Attachez uniquement à cet ceil de Dieu

qui les regardoit , à la voix interieure de la verité

qui leur parloit, & qui enïyroit divinement leurs

ames , ils ſouffroient toutdans une paix étonnante ;

ſongeant ſeulement à achever dans eux -mêmes lé

difice ſpirituel du temple de Dieu par la deftrų .

ction de ce corps de mort que les bourreaux déchi

roient , ſelon cette parole de faint Paul : Si terre

2. Corint.Aris domus noftra diffolvatur , adificationem ex Dea

¥. 16. Depuis ce tems-là on a toujours travaillé

à cet édifice , s il n'eſt pas encore achevé.

Il paroît de plus en plus que les Officiers étoient

favorables au deſſein des Juifs, & qu'ils vouloient

principalement ſe mettre à couvert du reproche

qu'on eût pû leur faire , s'ils n'euſſent point averci

la Courde ce qui ſe paſſoit en Judée : car outreque

dans

capo solo
habemus.
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dans la lettre qu'ils écrivirent au roy de Perſe , ils

témoignerent leur veneration pour le Seigneur le

Dieu d'Iſraël , en nommant ſon temple, la maiſon vers &

du grand Dieu , ce que des Payens n'avoient pas

accoûtumé de faire, eux qui étoient d'ordinaire

aulli oppoſez à la Religion du vray Dieu , qu'atta .

chez aveuglement aux ſuperſtitions du paganiſme;

ils y diſenttout ce qui pouvoit paroître plusfavo

rable au deſſein des Juifs. Ils rapportent que le ſen

timent de ce peuple étoit : Que ce même temple

qu'ils rebâtiſſoient n'avoit été détruit par Nabu .

chodonofor, qu'à cauſe de leurs pechez qui leur

avoient attiréla colere du Dieu du ciel ; que s'ils

avoient entrepris de le rebâtir , ç'avoit été en fui.

vant les ordres du roy Cyrus, & que depuis ce

tems-là , on avoit toujours travaillé à cet édifice.

Or ils ne pouvoient ignorer que le predeceſſeur du

foy Darius n'eût fait interrompre ce travail, puiſ.

qu'ils ne luy écrivoient eux -mêmes, qu'après avoir

fçû que les Juifs avoient de nouveau recommencé

à у travailler .. Lors donc qu'ils diſent au Roy :

Qu'on a toujours travaillé depuis ce tems- là à cet édia

fice, ils veulent viſiblement luy rendre la choſe plus

favorable , & luy faiſant voir que les Juifs netra

valloient au temple de Jeruſalein qu'en execu

tion des ordres du Roy Cyrus , qui avoit rendu

pour cela la liberté à tous les captifs ; ils s'abſtien

nent au-contraire de luy parlerde la défenſe que

leur avoit faite ſon predeceſſeur d'en continuer

le bâtiment.

Heureux les Princes dont les miniſtres ſembla .

bles à ceux de ce Roy , s'acquittent de telle ſorte de

leurminiſtere , que ſans manquer à ce qu'ils doi.

vent à leur maître, ils favoriſent en même-tems

de tout leur pouvoir ce qui peut contribuer , & à

la gloire de Dieu , & à l'avantage de les ferviteurs !

Il eſt vray que ces Officiers auroient dû ne pas uſer

de menſonge pour ſervir les Juifs ; puiſqu'il n'eſt

C2 jamais
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jamais permis dementir pour procurer même Pa

vantagede la Religion ,dont toute la gloire& coute

la force conſiſte dans la verité. Mais ſi l'on pouvoit

blâmer ce menſonge officieux dans des Lofidelles ,

que dira-t-on de ces menſonges cruels & meur

triers, que les ennemis de la pieté ont employez

dans tous les ficcles pour accabler l'innocence des

plus juftes ?

38888888
8833838B

BB3358

CHAPIT
RE VL

LeRoy Darius ordonne d'une maniere favorable que .

l'on continuera de travailler à réedifier le Temple

de Jeruſalem ; & ainfi id eft achevé, dos

celebre la Dedicace, 2

T pracepit : Do

Lors le Roy Dz . 1 . Unc Darius rex

commanda

qu'on allât conſulter les cenfuerunt in bibliotheca

livres de la bibliotheque librorum , quierant repo

qui étoit à Babylone " , fiti in Babylone,

2 .
& il ſe trouva å Ecba. 2. do inventum eft in

canes , qui eſt un château Ecbatanis, quod eft cao

de la province de Mede " Arum in Medena provino

un livre ou étoit écrit ce cia , volumen unuko , the

qui ſuit :
lifque fcriptus erat in te

commentarius :

3. La premiere année 3. Anne primo Cyri

du regne du roy Cyrus : Le regis : Cyrus rex decre

roy Cyrusa ordonné, que vit ut domus Dei adifin

la maiſon de Dicu qui cſt à caretur, qua eft in fe.

Jeruſalem füt rebâtie dans ruſalem , in loco ubi im .

ic lieu où elle étoit , pour molens hoftias, da ni pop.

nans

* 1. Expl. ce n'eſt pas la ville , mais le royaume.

9. 2.,Leit, Medena,
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sant fundamenta ſuppor- 9 offrir des hofties , &

tancia altitudinesn cubito- qu'on en posar les fonde .

rum fexaginta , do latio mens qui puiſſent porter un

tudinem cubitorum fexas. édifice de ſoixante coudées

ginia , de haut & de ſoixante coug

d'ées de large " :

4. Ordines de lapidibus 4. Qu'il y eût trois éta

impolitis tres , defic or . ges de pierres non polies ,

dines de lignis novis :fum . & que l'on mit deſſus unc

prus autem de domoregis charpenterie de bois tout

dabuntur . neuf, & que l'argent pour

cette dépenſe für fournide

la maiſon du Roy.

5. Sed do vafa fempli 5. Que l'on rendît auſſi

Dri aurea dgn argentea , les vafes d'or & d'argent

que Nabuchodonofor om du templede Dieu, queNa

lerat de templo Ferufa- buchodonofor avoit tranf

lem , dom attulerat ea in portez du temple de Jeruſa

Babylonem , reddantur , lem à Babylone,& qu'ils fuf

dos referantur in templum fent reportez dans ce tem

in Jeruſalem in locum ple au même lieu où ils

fuum , quae pofita funt avoient été autrefois pla .

in templo Dei. cez dans le temple deDieu .

6. Nuncergò Thatha 6. Maintenant donc ,

nui dux regionis, qua eff vous Thathanar, chef du

trans flumen , Stharbu . pais qui eſt au-delà du

Zanzi, des confiliarii veftri feuve , Stharbuzanaï , &

Apharſachei , qui eftis vous Apharſachéens qui

trans flumen , proculre. êtes leurs conſeillers & qui

cedite ab illis , demeurez au -delà du fleu .

ve , retirez - vous loin des

Juifs ;

g . dos dimitrite fieri 7. &n'empêchez point

templum Dei illud à le chefde ces Juifs & leurg

C 3 ancien

3. Expl. on prend icy | luy qui dans le 3. livre des

lalargeur pour la longueur. Inc Rois chap. 6. & dans le 2 ,

le mot hi breu ſignifie , éten desParalip. chap. 3. fignific

tine , & eft different de co- largeur, Éfins alii.
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anciens de travailler au ducefudæorum , do àfc

temple de Dieu , & de bâtir nioribus eorum ,utdomum

ſa maiſon dans le même Dei illam adificent in loce

lieu où elle étoit. fuo.

8. J'ai ordonné auſſi de 8. Sed do à me pre

quelle maniere on doiten ceptum eft , quidoporteat

uſer envers les anciens des fieri à presbyteris Judæo

Juifs pour rebâtir cette um illis , utadificetur do .

maiſon de Dicu , & je veux mus Dei , ſcilicet ut de

que de l'épargne du Roy & arca regis , id eft, de

des tributs qui ſe levent ſur tributis , qua dantur de

le païs au - delà du fleuve , regione trans flumen , ftu

on leurfourniſſe avec ſoin diosè fumptus dentur via

tout ce qui ſera neceſſaire ris illis me impediatur

pour les frais de cet édifice , opwa .

afin que rien n'empêche

la continuation de l'ou

yrage.

9.Nousvoulonsde plus, 9: Quòd fi neceffefue

que s'il eſt neceſſaire on rit , vitulos, son agnos,

leur donne chaque jour les er hædos in holocauftum

veaux , les agneaux & les Deo cali, frumentum , fal,

chevreaux pour les offrir vinum,& oleum , fecun

en holocauſte au Dieu du dùm ritum Sacerdotum ,

ciel , le froment, le ſel, le qui funt in ferufalem ,de

vin & l'huile , ſelon les ce- tur eis per ſingulos dies ,

remonies des Prêtres qui ne fit in aliquo querimo

ſont à Jeruſalem ſans nia .

qu'on leur laiſſe aucun ſu .

jer de ſe plaindre ;

10. afin qu'ils offrent 10. Et offerant oblao

des facrificesau Dieu du tiones Deo cali, orentquepro

cicl, & qu'ils prient pour la vita regis , dos filiorum

vie du Roi & de ſes enfans. ejus.

11.C'eſt pourquoy nous 11. A me ergò poſie

ordonnons que ſi quel. tum eft decretum : Hom .

qu'un de quelque qualité nis homo qui hanc mu

qu'il ſoit, contrevient à cet taverit juſionem , tolla

a

KU

>
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tur lignum de domoipfius, édit , on tire une piecede

on erigatur, de configa- bois de la maiſon , qu'on la

tur in eo ; domus autem plante en terre , qu'on l'y

cjus publicetur. attache & que la maiſon

ſoit confiſquée.

12. Dius autem , qui 12. Que le Dieu qui a

habitare fecit nomen ſuum établi fon Nom en celieu .

ibi, diſlīpet omnia regna, là , dillipe tous les royau

populum qui extende- mes & extermine le peuple

rit manum ſuam ut re- qui étendra fa main pour

pugnet , diſſipet domum luy contredire , & pour

Dei illam quæ eft in fe- ruiner cette maiſon qu'il a

rufalem . Ego Dariusſta dans Jeruſalem . Moy Da

tui decretum , quod ſtehio rius j'ay fait cet édit ,& je

diofè impleri volo. veux qu'il ſoit accompli

très -exactement.

13. Igitur Thathanai 13. Thathanaï gouver

dux regionis trans flu- neur des Provinces ay

men , doo Stharbuzanai, de- là du fleuve , Scharbuza

de conſiliarii ejus, fecun- nai & leurs conſeillers

dùm quod præceperat Da- execurerent donc avec un

rius rex , fic diligenter grand ſoin tout ce que le

executi ſunt. Roy Darius avoit ordon

né.

14. Seniores autem 14. Cependant les an .

Judeorum edificabant , ciens des Juifs bâtiſſoient

do proſperabantur juxta le temple, & tout leurſuc.

prophetiam Aggai prophe- cedoitheureuſement, ſelon

tá , do Zacharia filii la prophetic d'Aggée &

Audo : do edificaveruns de Zacharie fils 'Addo.

don conftruxerunt, jubente Ils travailloient à cet édi.

Deo Iſrael , do jubente fice par le commandement

Cyro , do Dario, do Ar- du Dieu d'Iſraël, & par

taxerxe , regibus Perſa Pordre de Cyrus , de Da.

rius & d'Artaxercès rois de

Perſe.

15. dos compleverunt 15. Et la maiſon de Dieu

domsum Dei iftam , ufque fut achevéede bâtir letroi.

fiémé

3

-1

rum :

C4
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kième jour du mois d'A . addiem tertium menfis

dar ", la fixiéme année du Adar , qui eſt annus fex .

regne du roy Darius. tus regni Darii regis .

16. Alors les enfans 16. Fecerunt autem

d'Iſraël , les Prêtres & les filii Ifrael, Sacerdotes do

Levites, & tous les autres Levite , yo reliqui filio

qui étoient revenus de cap . rum tranſmigrationis, deo

tivité, firent la dedicace dicationem domus Dei in

de la maiſon de Dieu avec gaudio.

de grandes réjouiſſances.

17. Et ils offrirene pour 17. Et obtalerunt in

cette dedicace de la mai- dedicationem domus Dei ,

ſon de Dieu cent veaux , vitulos centum , arietes

deux cens beliers , quatre ducentos , agnos quadrins

ccns agneaux,douzeboucs gentos , bircos caprarum

pour le peché de tout Il. pro peccato totius Ifrael

raël, ſelon le nombre des duodecim , juxta nume

Tribus d'Iſraël. rum tribuam Ifrael.

18. Er les Prêtres furent 18. Et statueruntSt

établis en leurs ordres , & cerdotes in ordinibus fuis,

les Levites en leur rang , doo Levitas in vicibus fuis,

pour faire l'auvre de Dieu ſuper opera Dei in Ferra

dans Jeruſalem , ſelon qu'il ſalem , ficut fcriptum ef

eſt écrit dans le livre de in Libro Magli.

Moïſe.

19. Les enfans d'Ifraël
19. Fecerunt autem

qui étoient revenus decap- filii Iſrael tranſmigratio

tivité celebrerent la Pâque nis , Pafcha , quarta

le quatorziéme jour du decimâ die menfis primi.

premier mois.

20. Car les Prêtres & les
20. Purificati enim

Levites avoient ététouspu- fuerant Sacerdotes e Le

rificz comme s'ils n'euſſent vita quaſi unus : omnes

été qu'un ſeul homme " : mundi ad immolandum

Paſcha

* .15. Expl. du douziéme mois, quirépond en partie à

Février , & en partie à Mars. Vatab.

#. 20. Expl. 'Unanimi conſeolu. Vel ; fimul, pariter . Syma
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Pafchu miverfis filiis & étant tous purs , ils im

tranſmigrationis, o fra- molerent. laPâque pour

tribus fuis Sacerdotibus, tous les Iſraëlites revenus

do fibi. de captivité , pour les Prê .

tres leurs freres , & pour

eux-mêmes.

II . Et comederunt filij 21. Les enfans d'Iſraël

Iſrael , qui reverſi fue- qui étoient retournez après

rant de tranſmigratione, la captivité , mangerent

& omnes qui seſeparan la Pâque, avec tous ceux

verant à coinquinatione qui s'étant ſeparez de la

gentium terra ad eos corruption des peuples du

Hi quarerent. Dominum païs s'étoient joints à

Deum Ifrasli afin de chercher

le Seigneur le Dieu d'Il.

12. Et fecerunt folem . 22. & ils celebrerent la

mitatem azymorum fep- fête folemnelle des pains

tem diebus in latitia , ſans levain pendant ſept

quoniam larificaverat eos jours avec grande réjouil

Dominus ji dan converte- fance , parce que le Sei.

Ist cor regis Affur. ad gneur les avoit comblez de

los, ut adjuvarei manus joye , . & avoir tourné le

eorum in opere domús coeur du roy d'Allyrie."

Domini Dei Ifracle afin qu'il les favorisât de

ſon aſliſtance pour pou .

voir rebâtir la maiſon du.

Seigneur le Dieu d'Ifraël.

eux

raël ;

21.Esp.les proſolytes, | recouvré-Babylone, quis'étoit

goi s'étoient ſoumis à la loy. revoirée contre luy , avoic

Smops. l'empire des Affyriens , aula

* 22. Expt. de Darius fils bien que celuydes Perfee

Hyftalpes', . lequel ayant

EXPLI
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E X PLIC A TI O N

DU CHAPITRE VI.

Sens litteral & ſpirituel.

7. Aintenant donc, vous Thathanaë, chef

du païs qui eft au - delà du fleuve ....

vetirez - vous loin des Juifs; com n'empêchez point le chef

de ces Juifsde leursanciens de travaillerautemple de

Dien , don debâtir la maiſon au lieu mêmeoùelle étoit.

Darius roy des Perſes ayant fait chercher Por .

donnance de Cyrus touchant le temple de Jeruſa

lem , la trouva dans ſes archives , telle que
la fainte

Ecriture l'a rapportée en celieu'; & il declare pre.

fencement quelle étoit ſå volonté ſur ce ſujet. It

mande donc à ſes Officiers qui demeuroient au - delà

de l'Euphrate , à l'égard de la Judée , & qui l'a .

voient conſulté ſur le temple de Jeruſalem qu'on re

bâtiſſoit : Retirez -vous loin des Juifs, c'eft-à -dire ,

Jaiſſez- les en paixacheverl'ouvrage qu'ils ontcom .

mencé : car c'eſt le temple de Dieu ; & je ratifie le pou

voir
que le roy Cyrus leur a donné, de rebásir

sette maiſon du Seigneur au même lieu où elle a été:

L'on ne ſçait ce qui nous doit étonner le plus

ou le zele que cesPrinces témoignoient pour la re-

paration d'un temple, qu'ils nommoient abſolument,

le temple de Dieu , ou l'indifference qu'ils faiſoient

paroître pour rendre à celuy dont ils atteftoient

publiquement la divinité, le culte qu'ils luydevoient.

Mais ſi c'étoit d'une
part

une preuve très- funcite

de l'aveuglement de ces mêmes Princes, qui fe ren

doient , comme dit S. Paul, inexcuſables en retenant

Rom.6.1. la verité de Dieu dans l'injuſtice, & en transfer and

0.18.20. toûjours aux créatures l'honneur qui n'eſt diú qu'à
21,23

Dieu ; c'étoit auſſi d'autre part, une très-forte con

viction de la vertu toute -puiſſante de ce mêmeDieu,

qui
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qui remuoit inviſiblement leur cour, & qui les

faiſoit agir pour ſa gloire malgré leur aveuglement,

par un effet de cette autorité infaillible qu'il a ſur

les hommes, pour executer ſes ordres divias par

ceux-mêmes qui en paroiſſent les plus éloignez.

X. 11. 12. Nous ordonnons que ſi quelqu'un, de

quelque qualité qu'il ſoit , contrevient à cet édit, on

tire une piece de bois de la maiſon , qu'on la plante en

terre , qu'on By attache.... Que le Dieu qui a établi

son Nom en cé lieu - là , diſipe tous les royaumes, & c .

Peut-on croire quece ſoit un Infidelle quipar

Je fi fortement pour la gloire du vray Dieu ? Nais

qui en ſera ſurpris, lorlqu'on ſe ſouvient que Ba

laam , ce devin , ce magicien , ce vendeur de pré

dictions, ce prophete du démon & cet homme

très -méchant, comme l'appellent les anciens , n'a

pas laiſſé de ſervir à Dieu de miniſtre pour benir

fòn peuple , quoique Balac roy des Moabites l'eût

mandé exprès pour le maudire : Pourrois -je dire an- Numer.

the choſe , s'écria-t-il, en parlant à ce même prince, 12.

que ce que le Seigneur m'aura commandé ? Il parloit

donc, parce que Dieu même le faiſoit parler ,

comme il mit auſſi la parole dans la bouche de

l'âneſſe même qui le portoit, pour luy reprocher la

cruauté. C'eſt ainſi ſans doute , que ces rois payens

dont nous parlons , ſe declarerent alors en faveur

des Juifs , & qu'ils ordonnerent que le temple

du vray Dieu für rebấti, même à leurs propres

dépens, quoiqu'ils demeuraſſent comme Balaam

toûjours attachezà leurs damnables ſuperſtitions.

Quelques-uns diſent, qu'il étoit alors en uſage Synops

parmi les Perſes , de prendre de la maiſon même Critic.

de celuy qui avoit été condamné à la mort , la pie.

ce de bois à laquelle il devoit être penda ; & que

ce ſupplice de la croix ou de la potence étoit fort

commun parmi ces peuples. C'eſt pourquoy
l'arrêt

que Darius prononce icycontre ceux qui violeroient

Pédit qu'il faiſoit en faveur des Juifs& du temple

· C 6
de

d. 33
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de Jeruſalem , étoit fondé ſur la maniere dont on

puniſſoit ordinairement les criminels . Mais il n'y

avoir que Dieu ſeul qui pût luy mettre en la bou .

che ces paroles foudroyantes , par leſquelles il té

moigaoit ſouhaiter , Quele Dieu qui avoit établi

fon Nom dans Jeruſalem , c'eſt -à-dire, qui s'y étoit

fait connoître & adorer , dilipåt tous les royaumes ,

exterminât tous les peuples qui entreprendroient de

ruiner le remple qu'ily avois. Carun tel ſouhait

ſuppoſoitlatoute-puiſſance de ce Dieu , & la ſainte

cé de la Religion , que ce Prince néanmoins ne

pouvoit connoître qu'autant que la conjoncture

preſente de l'état des Juifs , & l'accompliſſement

Deccſſaire des. ordres de Dieu , demandoient qu'il

en eût la connoiſſance , pour y contribuer par l'au.

torité que luy-même avoit miſe entre les mains.

W. 14. Ils travailloient à cet édifice par le com .

• mandement du Dieu. L'Iſraël, dé par l'ordre de Cyrus

de Darius doo d'Artaxercès rois de Perſe.

L'Ecriturejoint icy enſemble tous ces Princes qui

favoriferent le rétabliſſement du temple de Jeruſan

lem , parce qu'ilsy contribuerent l'un après l'autre ,

par un effet du commandementdu Dieu d'Iſraël

c'eſt- à-dire , que les ordres qu'ils donnerent ſuc.

ceſſivement pour l'édifice de ce faint temple ,

étoient des effets de la volonté du Tout- puiffant ,

Pub.6.13. qui avoit prédit long-tems auparavant à ſon peu .

2. 14.17. ple te rétabliſſement de Jeruſalem , & qui ne pou.

vant manquer d'accomplir cette promelle , fe fer

voit du miniſtere de ces rois Payens pour faire

éclater fã miſéricorde ſur Iſraël , & fon pouvoir

abſolu für les Princes de la terre. Cyrus ordonna donc

d'abord, en renvoyant les captifs à Jerufalem , que:

Pon en rebâtiroit le temple, Darius confirma ena

ſuite, comme on la vû, cette ordonnance. Et pour:

ce qui eſt d'Artaxercès, qui cft joint ici à Darius ,

quelques-unscroyent que c'étoit le fils de Darius

Bypopsa qui Payoit aſſocié à l'Empire ; peut-être à cauſe
Critic.

des
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des guerres qu'il fut obligé de ſolltenir contre se

cundien & d'autres Grands du royaume. Il y en

a néanmoins qui diſent, que ce pouvoit être l'un

Bible

desfept ſeigneurs de Perſe, qui s'éleverent contre urbis

te Mage Oropafte uſurpateur de l'Empire , & qui

ayant élü: Darius pour être roy , ſe reſerverent

néanmoins une partie de la ſouveraine autorité ;

comme on la marqué ailleurs. D'autres enfin

croyent que ce Prince étoit celuy qui fut furnom .

méLongimanus. Et c'eſt de luy en effet qu'il eſt Ephics

parlé au commencement du
chapitre ſuivant..

Mais quel qu'ait été ce Prince , il n'étoit non

plus que Cyrus & Darius , que le miniſtre dela

volonté de Dieu , ſcrvant feuleinent à accomplir

ſes promeſſes, & à faire executer ce que les Pros:

phetes avoieut prédit de la part àIſraël .

38888888888SPBBBRSB3

CHAPITRE VIT.

A

Efdras Prêtre de Docteur de la löy obtient dis page

Artaxercès une ordonnance très -favorable aux

fuifs.

Près ces choſes ,
pojet bac autem s .

verba; in regno ſous le regne
d'Ara

Artaxerxis regis Perfa. taxerzès : roy de Perſe ;

rum , Eſdras filius $ a. Efdras fils de Saraſas

raia, filii Alarie., filij fils d’Azarias g fils d'Hell

Helcia , cias y

filii Sellum , fili 2. fils de Sellum , fils de

Sadoc , filii Athirob , Sadoc , fils d'Achitob ,

3. filii Amaria , filis 3.fils d'Amarias,fils d'A :

Azaria., filii Maraioth , zarias, fils de Mararoth ,

4. filii Zarabia , filia 4. fils de Zarahias , fils:

Ozi, filii Bocci, d'Ozi , fils de Bocci,

2 .

til. Ex p . fürnommé Longinannt .
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si fils d'Abiſué, fils de s . filii Abifua , filii

Phinées ', fils d'Eleazar , Phinees , filii Eleazar

fils d’Aaron qui fut le pre- filii Aaron facerdoria ab

mier Pontife . initio .

6. Eſdras , dis- je, vint 6. Ipfe Eſdras afcen

de Babylone: Il étoit Do- dit de Babylone , eo ip

deur & fort habile dans ſe feriba velox in lege

là loy de Moyſe, que le Moyfi , quam Dominus

Seigneur nôtre Dieu avoit Deus dedit Ifrael : da

donnée à Iſraël; & leRoy dedit ei rex ', ſecundum

lúy accorda tout ce qu'il manum Domini Dei ejus

luy, avoit demandé , par- fuper eum , omnem petim

ce que la main favorable tionem ejus.

du Seigneurfon Dieu étoit

ſur luy.

7. Pluſieurs des enfans 7. Et afcenderumt de

d'Iſraël , des enfans des filiis Ifrael , o de filiis

Prêtres , des enfans des Sacerdotum , dor de filiis

Levites , des Chantres ; Levitarum , don de can

des Portiers , & des Na- toribus , og de janitoria

chinéens vinrent avec bus , do de Nathinais ,

luy à Jeruſalem en la ſep. in Jeruſalem , anno fep

tiéme année du roy. Ar- timoArtaxerxis regis.

tárércés " .

8. Et ils arriverent à 8. Et venerant infe

Jeruſalem au cinquiéme rufalem menfe quinto,

mois , là ſeptiéme année ipſe: eft annus ſeptimus

du regne de ce Roy. regu .

go Il partit de Babylone 9. Quia in primo die

le premierjourdu premier menfis primicoepit aſcen .

mois , & il arriva à Jeru- dere de Babylone , do in

falem le premier jour du primo die menfis quinti

cinquiéme mois , parce venit in Jeruſalem ,jux

que la main favorable de ta manum Dei fui bo

fón Dieu étoit ſur luy. nam fuper fe.

xo. CarEfdras avoir pre 10. Eſdras enim pa

ravit

$ 7 Explo.voyez les explications ſur le 2.chap .verf. 58.

Ibid. Explo avant ). Co 467..
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roy

ravit cor fuum , ut in- paré ſon cæurpourrecher

veftigaret legem Domini , cher la loy duSeigneur, &

de faceret do doceret ira pourexecuter& enſeigner

Ifrael praceptum do,ju- dans Iſraël ſes preceptes&

dicium . ſes ordonnances.

11. Hoc eft autem H. Voici la copie de:

exemplar epiſtole edi&ti , la lettre en forme d'édit " ,

quod dedit rex Artaxer- que,
le Artaxercès don .

xes Efdræ Sacerdoti , fcri- na à Eſdras Prêtre & Dos

be erudito in fermoni- cteur, inſtruit dans la pau.

bus do preceptis Domi role & dans les preceptes

ni, ceremoniis ejus in du Seigneur, & dans les.

Iſrael. ceremonies qu'iladonnées.

à Ifraël.

12 , Artaxerxes rex 12. Artaxercès roy des:

regum Efdra Sacerdori , rois , à Eſdras. Prêtre &

fcriba legis Dei cali do. Docteur très-ſçavant dans

& iffimo, falutem . la loy du Dieu du ciel ;,

ſalut .

13. A me decretum
Iza

Nous avons ordona

ef , ut cuicumque pla- né , que quiconque ſe trou-

cuerit in regno meo de vera dansmon royaumedu

populo Ifrael , des de Sa- peuple d'Iſraël, de les Pre

cerdotibus ejus , don de tres & de fes Levites , qui

Levitis , ire in Ferufa . voudra aller à Jeruſalem ,

lem , tecum vadat. y aille avec vous.

14. A facie enim ree 14. Car vous êtes en

gis , dom feptem conſilia- voyé par le roy & par ſes

torum ejus, miffus es , ſept Conſeillers " pour vi .

ut viſites Judeam dy fiterla Judée & Jeruſao

Peruſalem in lege Dei lem : ſelon la loy de vột

tui > qua eft in manu Dicu " , dont vous êres

très-inftruit.tua :

ig . &

* . 11 Letir. de la lettre prèsdela perſonne duRoy,

de l'édit. Hebr. de la lettre.. comme il paroîc par le livre

Vatab .. Eſther cap. 1. 14 :

8.14. Excpl. c'étoient les Ibid. Expl. pour examiner

principaux Miniſtresdel'Em fa les Juifs obſervent la loy

pire , qui étoient coûjours d de leur Dieu Vatabo
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15. & pour porter l'ar. 15. do ut feras argas

geat
& l'or que le Roy & ium donanrum , quod rex

Les Conſeillers offrent vo- en confiliatores ejus pon

lontairement au Dieu d'Il rè obrulerunt Deo Iſrael ,

raël , qui a écabli ſon ta- cujus in Jeruſalem . ta

bernacle à Jeruſalem .
bernaculum eft .

16. Prenez avec toute 16. Et omne argen

libercé tout l'or & l'argent cum deo aurumquodcum .

que vous trouverez dans que inveneris in univer

toute la province de Ba- La provincia Babylonis ,

bylone, que le peuple au . a populus offerre volue.

ra voulu offrir , & que les rit , doe de Sacerdotibus.

Prêtres auront offert d'eux. quæ fpontè obtulerint dos

mêmes au temple de leur muiDei fui , qua eft in

Dieu, qui eſt dans Jeru . Jeruſalem ,

ſalem ;

17. & ayez ſoin d'ache . 17. liberè accipe ,

ter de cet argent des veaux , ſtudiosè eme de bac pe.

des beliers, desagneaux ,
cunia virulos arietes ,

& des hofties avec des agnos , de Sacrificiade

oblations deliqueurs, pour libamina eorum , don offer

les offrir ſur l'aurel du tem en super altare templi

ple de vôtre Dieu , qui eſt Dei veftri , quod eft in

å Jeruſalem Ferufalem .

18. Que fi vous trouvez 18. Sedde lo quid ti

bon vous & vos freres de . bi do fratribus tuis pla.

diſpoſer en quelque autre cuerit , de reliquo argen

forte du reſte de l'argent to do. auro ni faciatis y ;

& de l'or qui vous aura juxta voluntatero Dei Ve.

été donné', uſez-en ſelon ftrifacile.

Kordonnance & la volonté

de vôtre Dicu.

1.9 . Portez aufli à Jera 19. Vaſa quoque, que

falem , & expoſez devant dantur tibi in miniſterium

vôtre Dieu les: vaſes qui domus Dei tui , trade

vous ont été donnez pour in confpe &tu Dei in Zerm

fervirau miniſtere du tem- falem .

pic de yôtre Dieu .

20. Sed

.
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1

3

20. Sed do cetera , 20. S'il eſt neceſſaire de

quibus opus fuerit in do- faire quelque autre dépen

mum Dei tui, quantum . ſe pour la maiſon de vôo

cumque neceffe eft ut ex tre Dieu , quelque gran.

pedas , dabitur de the. de qu'elle puiſſe être, on

Lauro , e de fiſco regis , vous fournira de quoy la

faire du treſor & de l'é .

pargne du Roy , & de ce

que je vous donneray en

particulier.

21. do à me. Ego 21. Moi Artaxercès roy ,

Artaxerxes rex , farai j'ordonne & je commande

Atque decrevi omnibus à tous les treſoriers de

cuftodibus arca publice , mon épargne , qui font

qui ſunt trans Aumen , au-delà dufleuve , qu'ils

mi quodcumque petierit à donnent ſans aucune dif.

vobis Efdras Sacerdos
ficulté à Eſdras Prêtre &

fcriba legis Dei cali,ab . Docteur de la loy du Dieu

que mora deris , du ciel, tout ce qu'il leur

demandcra ;

22. ufque ad argenti 22. julqu'à cent talens

talenia centum , doo uf- d'argent , cent muids de

que ad frumenti coros

froment , cent tonneaux

sentum do ufque ad de vin , cent barils d'hui.

vini batos centum , don le & le ſel ſans meſure .

uſque ad batos olei cen .

rum , fal verò abſque

menfura .

23. Omne , quod ad 23.Qu'on ait grand ſoia

pitum Dei celi pertinet , de fournir au temple du

tribuatur diligenter in Dieu du ciel tout ce qui

domo Dei cali ; ne for. ſert à ſon culte do à for

tè irafcatur contra reg- miniſtere , de peur quefa

num regis , do filiorum colere ne s'allume contre

ojus. le royaume du Roy & de

fes enfans " .

24. vobis quoque nos
24. Nous vous decla

Tons

. 23. Antz, contre le Roy & contre ſes enfans,

1
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rons auſſi à tous qui êtes nos rum facimus de unlver:

Officiers , que vous n'au- ſis Sacerdotibus , doo Leo

rez aucun pouvoir d'im- vitis, do cantoribus, des

poſer ni taille , ni tribut, janitoribus , Narbinais ,

ni aucune charge ſur tous dgn miniftris domus Dei

les Prêtres , les Levites, bujus, ut ve&tigal

les Chantres', les Pórtiers, tributum , des annonas,

les Nathinéens & les Mi- non habeatis poteftatem

niſtres dutemple du Dieu imponendi ſuper cos .

d'Ifraël.

25. Et vous , Efdras, zgi Tu autem , E

établiffcz des Juges & des dra ,ſecundum ſapientiam

Magiſtrats, ſelon la ſageſ. Dei tui , qua efl in ma

fe que vôtre Dicu vous a ' nu tua , conftitue judices

donnée , afin qu'ils jugent don prafidesi, ut judicent

tout le peuple qui eſt au- omni populo qui eft trans

delà du fleuve,c'eſt-à - di- flumen , bis videlicet qui

re, tous ceux qui connoiſ- noverunt legem Dei tui ,

fent la loy de vôtre Dieu , fed den imperitos docete

& enſeignez auſſi avec li- liberè.

berté ceux qui auront be

ſoin d'être inſtruits.

26. Quiconque n'ob. 26. Et omnis qui non

fervera pas exactement la fecerit legem Dei tui , ago

loy de vôtre Dieu & cette legem regis diligenter ,

ordonnance du Roy., il judicium erit de eo ,

fèra condamné ou à leve in mortem
love in

mort' , ou à l'exil, ou à exilium , five in conta

une amende ſur ſon bien , demnationem ſubſtantia.

ou à la priſon .
ejus, vel certè in carce

27:- Beni ſoit le Sei. 27. Benedi&tus Deo

gneur le Dieu de nos per minus Deus patrum na

res qui a mis au cæur du ftrorum qui dedit hoc

Roy cette penſée , de rele. in corde regis , ut glo.

yer la gloire du temple rificaret domum Domi

du Seigneur qui eſt dans ni , que eft in Jeruſai

Jeruſalem ; . lem ,

ſom

rem .

28 . om
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28. gs in me inclina 28. & qui par fa miſe .

vit mifericordiam ſuam ricorde m'a fait trouver

coram rege don conſiliato- grace devant le Roy & ſes

ribus.ejus, do univerſis Conſeillers , & devant tous

principibus regis potenti. les plus puiſſans Princes de

bus : for ego confortatus ſa Cour. C'eſt pourquoy

manu Domini Dei mei , étant fortifié par
la main

que trat in me, congre. du Seigneur mon Dieu ,

gavi de Iſraël principes qui étoit ſur moy , j'ay

qui afcenderent mecum . aſſemblé les premiers d'Il

raël pour
venir avec mo

à Jeruſalem .

EXPLICATION

DU CHAPITRE VII.

Sens litteral & fpirituel.

wolfe, que

y ?

7.6. Létoit Docteur de fort habile dans la loy de

le Seigneur nôtre Dieu avoit done

née à Ifraél; do le Roy luy accorda tout ce qu'il lug

avoit demandé,parceque la main favorabledu Sesa

gneur fon Dieu étoit fur luy .

L'Ecritureparlant d'Eſdras, dit ces paroles : Et Efting

ipſe ſcriba velox in lege Moyſi : Sur quoy la plûpart Par.de

des Interpretes remarquent qu'on ne doit pas pren

dre icy le mot de fcriba , dans. le ſens auquel on

l'entend le plus ordinairement, c'eſt -à-dire , qu'il

ne faut pas entendre par là un écrivain , un ſecre

taire, ou un greffier ; mais que l'on doit expli

quer ce mot ,ſelon l'explication que l'Ecritureen

donne elle-même. Ainſi nous voyons dans l'E

vangile , que le Phariſien , qui demandoit à JE.

SUS-CHRISTpour le tenter', quel étoit le grand

commandement de la loy , eſt appellé dans ſaintMars.

Marc ,
6. 12. 28 .
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HE

22.35

Mare, unus de fcribis, l'un des fcribes ; & que dans

faint Luc , auſi-bien que dans ſaint Matthieu , il

Imc. cap. eft nommé, legiſperitus, legis doctor , fçavant dans
No.25

Ia loy, Docteur de la loy. Scriba eſt donc la mê

Matthi c. me choſe, que legiſpericus& legisdo& or. C'eſt pour

quoy lorſque la fainte Ecriture dit icy en parlant

d'Eſdras,qu'il étoit, ſcriba velox in lege Moyfi ,

elle veut nous faire entendre qu'il étoit habile dans

Pintelligence de la loy ; qu'il avoit une grande pe

netration pouren comprendre promptement le ſens,

&une grande facilité pour l'expliquer.

Synops. D'autres néanmoinsont crû , quel'Ecriture a

Critic. bicn pû auſſi marquer par ce terme,le ſoin qu'eut

Eſdras de revoir les livres ſacrez ſur des exem

plaires corrects qu'il apporta avec luy , & l'hon

neur qu'il eut encore d'être luy -mênie un de ces

faints Ecrivains , dont Dieu s'eſt fervi pour procu .

rer à toute la poſterité la verité des divines Ecritures.

Ce faint homme devenu depuis si illuſtre par

l'ardeur avec laquelle il s'employa pour le rétablife

ſement de toutes les choſes qui regardoicot la Re

ligion du vray Dieu ,, demanda au Roy apparem

ment la permiſſion de rétablir Jeruſalem :d il en

obtint , dit l'Ecriture , tout ce qu'il luy demanda, par

un effet de l'aliſtance du Seigneur fon Dieu . Car file

Seigneur n'avoit remué l'eſprit & touché le cæur

d'Arraxercès , en même tems qu'Eſdras luy parloit

en faveur des Juifs ., ce roy infidelle auroit infail

liblement ſuivi plûtốt l'inſtinct du paganiſme, dont

l'interêt le porcoit à ne pas ſouffrir queles ado

rateurs du vray, Dieu relevaſſent la Religion dans

Jeruſalem , en rebâtiſſant ce temple fameux qui

faiſoit auparavanttoute la gloire des Juifs. Mais

que peuvent les plus puiſſans Princes & tous les

Payens unis enſemble avec les demons contre les

decrecs de la divine providence ?

8. 9. 10. La main favorable de fon Dieu étoit

for boy. Car Eſdras avoit prepare for coeur pour reo

aber :
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ces .

1

chercher la Loy du Seigneur , doo four executer doo ena

feigner dans Ifraël ſes preceptes de les ordonnan

Dieu exauce la fimplicité & la droiture du coeur

de l'homme. Mais c'eſt luy -même qui rend ce

cæur fimple & droit , & digne d'être exaucé .,

puiſque ſaint Paul nous aſſure : Que nous ne ſom . 2.Cor.co

mes point capables de former de nous-mêmes aucune 3.s..

bonne penſée comme de nous mêmes ; mais que c'eſt

Dieu qui nous en rend capables. Lors donc qu'il eſt

dit icy : Que la main favorable de Dieu étoir ſur

Efdras, parce qu'il avoit preparé son coeur, il faut

reconnoître & adorer une double miſericorde du

Dieu d'Iſraël ſur ce Docteur de fa loy ; l'unc , de

ce qu'il luy avoit donné la grace
de

preparer , com

me il dit , son coeur à la recherche de les ordonnana

ces ; & l'autre , de ce qu'à cauſe de cette preparation

du caur d'Eſdras , il luy fit ſentir dans la ſuite le

ſecours de cette main favorable qui le ſolltint & le

ſeconda dans toutes ſes entrepriſes, qui ne ten .

doient qu'à la gloire, & qu'au ſalut de ſon peu

ple. Ainſi quelle eſt la raiſon pour laquelle il eft

fi rare que la main de Dieu nous ſoit favorable

dans ceque nous entreprenons ? C'eft fort ſouvent

que nous avons negligé de preparer nôtre coeur pour

rechercherla volonté, & dele prier denous accorder la

grace de certe même preparation de notrecour , qui

nous rend dignes enſuite de ſon aſſiſtance. Onn'a

point par conſequent ce coeur fimple & droit qui

eft neceſſaire pour rechercher & pour penetrer la

loy de Dieu . Et en prétendant s'approcher de la

lumiere de ſa veritéavec un cæur double & para

tagé, on s'en éloigne de plus en plus, &on me

rite qu'elle ſe cache à notre orgueil.

C'eſt une choſe très-remarquable, qu'après que

le Saint- Eſprit a declaré, qu’Eſdras avoit eu ſoin

de preparer ſon cæurpour rechercherla loy de

fon Dieu , il ajoûte: Et pour executer enſeigner

dans

$

1
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1. I.

dans Ifraëlſes preceptes ego fes ordonnances. Car c'eſt

ce que l'Ecriture a marqué long.tems depuis en

Ad . cap.parlant de JE s US -CHRIST même, lorſqu'el.

le dit : Que JESUS commença à faire , don enfui

te à enſeigner. Or c'eſt ſouvent un très-grand dé

faut dans les Docteurs & dans les Predicateurs de

la verité, de ne pas faire ce qu'ils enſeignent aux

autres. C'eſt pourquoy le Fils de Dieueut ſoin

d'avertir les peuples, de faire ce que ces Docteurs

leur enſeignoient, & non pas ce qu'ils faiſoient;

parce que leurs cuvres n'étoient pas d'accord

avec leurs paroles , & qu'ils démentoient par leur

mauvaiſe conduite la verité atteſtée publiquement

Matth. c. par leur langue. Quacumquedixerint vobis, ſervate

23. 3 • enfacite : Secundum opera verò eorum noite facere:

Dicunt enim , da non faciunt.

Eſdras n'étoit point du nombre de ces Docteurs

de la loy que JESUS-CHRIST a condamnez , & qui

ſe condamnent eux-mêmes par la verité qu'ils en

ſeignent & qu'ils ne pratiquent pas. Dieu vit dans

fon cour cette preparation ſincere , qui le rendoit

'diſpoſé à accomplir les preceptes es fes ordonnances

avant qu'il les enſeignât à Ifraël. Et c'eſt pour
cela

qu'il luy fit ſentir ſa main favorable , ayant beſoin

pour le rétabliſſement de fon culte dans Jeruſalem ,

d'un miniſtre qui enſeignât Ifraël, autant par l'e.

xemple de ſa vie , que par ſes paroles , & qui

mît luy -même la main à l'œuvre pour exciter tous

les autres à le fuivre .

V.27 . 28. Beni foit le Seigneur le Dieu de nos pe

res qui a mis au coeur du Roy certe penſée de relever la

gloire du remple du Seigneur qui eſt dans Jeruſalem ;

eo qui par ſamiſericorde m'a fait trouver grace de

vant le Rey.co Les Conſeillers, &c .

C'eſt Eldras qui parle icy , & qui ayant rappor

té la lettre que le Roy Artaxercès écrivit en fa

veur des Juifs , d'unemaniere plus digne d'un ado

rateur du yray Dieu que d'un payen tel qu'il étoit,

ve

nous
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i nous développe les ſecrets reſſorts d'une conduite

fi ſurprenante, lorſqu'il s'écrie dans l'admiration

de ce grand miracle : Beni foit le Seigneur le Dieu

de nos peres, qui a mis au coeur du Roy cette per

ſee, & c. Car comment un Infidelle auroit-ilpû con.

damner , ou à la mort , ou à l'exil, ou à la priſon ,

ou à l'amende ceux d'entre les Juifs quimanqueroient

d'obſerver la loy de leur Dieu , ſi la volonté toute

puiſſante du Dieu d'Iſraël n'avoit agi ſur ſoncæur,

pour l'engager à parler & à agir d'une maniere fi

oppoſée a Peſprit & à la conduite du paganiſme?

C'étoit donc , comme Eſdras le reconnoîtpublique

ment , Peffet d'une miſericorde de Dieu toute ſingu.

liere ſurluy , de luy avoir fait trouvergrace devant le

Roy doo fon Conſeil , pour obtenir en faveur de la

vraye Religion , ce que la ſageſſe d'un payen privé

de la lumiere de la foy , auroit dû ne pas accorder.

L'on ne peut ſe ſouvenir de l'impiecé avec la

quelle les rois de Juda avoient attiré la juſte co

lere de Dieu ſur Jeruſalem & ſur ſon temple ,

dont la ruine avoit été un effet de l'ingratitude

de ces princes Juifs , qu'on ne ſoit encore dans un

plus grand éconnement, en voyant cette conduite

fi oppoſée de Princes payens , qui concourent tous

enſemble, ou pour mieux dire l'un après l'autre ,

à rétablir danscette même Jeruſalem . une ſainte

Religion que
ſes

propres
habitans avoient contribué

à y décrțire. Que vos jugemens, ô mon Dieu,

ſont impenetrables, lorſque vous ſouffrez que votre

peuple s'éleve luy -mêmeinſolemment contre vous,

& vous mette en quelque ſorte les armes entre les

mains pour l'exterminer & réduire en cendres tout

ce qu'il avoit de plus ſacré! Maisque vos miſericor

des ſontadmirables, lorſque des loups , vousen fai

tes quand il vous plaît des agneaux ; & que des per

fecuteurs de vôtre Nom adorable , vous vous en

faites des Miniſtres obéiſſans à vos volontez , &

des reparateurs de vôtrefaint culte!

CHA.
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CH A P I TRE VIII.

V

Arrivée d'Eſdras à Ferufalem .

Oicy les noms des 1 .
Hun ergò prin.

chefs de familles, 11 cipesfamiliarum ,

& le dénombreme
nt de dos genealogia corum , qui

ceux qui ſont venus avec aſcenderunt mecum in re

moy de Babylone fous le gno Artaxerxis regis de

regne du Roy Artaxercés. Babylone.

2. Des enfans de Phi 2. De filiis Phinees ,

nées , Gerſom . Des enfans Gerfom . De filiis liha

d'Ithamar , Daniel. Des mar , Daniel. De filiis

enfans de David , Hattus. David , Hartus.

3. Des enfans de Seche 3. De filiis Sechenia ,

nias , qui étoient " enfans filiis Pbaros, Zacharias:

de Pharos, Zacharias ; & do cum eo numerati funt

on compta avec huy cent viri centum quinquaginta.

cinquante hommes.

4. Des enfans de Pha 4. De filiis Phabath

hath Moab , Elioënai fils Moab , Elioënai filius Za

de Zarehé , & avec luy rehe , don cum eo ducenti

deux cens hommes. viri.

s . Des enfans de Seche. s . De filiis Sechenia ,

nias, le fils d’Ezechiel, & filius Ezechiel, dos cuns

avec luy trois cens hom . eo rrencenti viri.

mes .

6. Des enfans d'Adan , 6. De filiis Adan ,

Abed fils de Jonathan , & Abed filius fonathan ,

avec luy cinquante hom- do cum eo quinquaginta

mes . viri.

1 .

7. DE

Ý . 3. Expl. Cela eſt ajon- d'un autre Sechenias qui et

té , pour diſtinguer Seche nommé au cinquiéme ver :

nias , dont il eſt parlé icy , let. Synopſ.
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7. Dė filiis Alam 7. Des enfans d’Alam ,

Ifaias filius Athalia , Hale fils d'Athalias , &

cum eo feptuaginta viris avec luy foixante & dix

hommes.

8. De filiis Saphatia, 8. Des enfans de San

Zebedia filius Michaël, phatias , Zebedia fils de

ego cum eo octoginia viri. Michaël , & avec luy qua

tre -vingt hommes
9. De filiis Joab , 9. Des enfansde Joab ,

Obedia filius Jahiel, og Obedia fils de Jahiel , &

cum eo ducenii decem dgn avec luy deux cens dix .

asto viri.
huic hommes.

10. De filiis Selomith , 10. Des enfans de seu

filius Foſphia , da cum lomith, le fils de Joſphias ,

lo centum fexaginta viri. & avec luy cent ſoixante

hommes.

11. De filiis Bebai, 11. Des enfans de Re:

Zacharias filius Bebai , baï, Zacharie fils de Be- :

do cum eo viginti o & to baï, & avec luy vingt

viri.
huit hommes.

12. De filiis Azgad , 12 ; Des enfans d'Az

Fobanan filius Eccetan , gad , Johanan fils d'Ecce .

ego cum eo centum don de tan , & avec luy cent dir

cem viri.
hommes.

13. De filiis Adoni. 13. Des enfans d'Ado .

qui erant noviſſimi: nicam qui étoient les der

to hæc nomina eorum : niers , voicy leurs noms :

Elipheleth , do Feniel ,de Elipheleth , Jehicl, Sa

Samaias, concum eis ſexa. maras & avec eux ſoixan :

ginta viri.
te hommes.

14. De filiis Begui , 314. Des enfans de Bew !

Uihai doo Zachur , do gui , Uthai & Zachur, &

cum eis ſeptuaginta virs. avec eux ſoixante & dix

hommes.

15. Congregavi antem 15. Je les aſſemblay,

eos ad fluvium , qui de- près du fleuve qui coule

currit ad Ahava , don vers celuy d’Ahava ; &

manfimus ibi, tribus die- nous ,demeurames trois

jours

3

CAM ,

1

1

3
>

3
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jours en ce lieu : & ayant bus , quafivique in por

cherché parmi le peuple pulo es in ſacerdotibus

& les Prêtres, des enfans de filiis Levi, e non.in.

de Levi " , je n'y en trou . vedi ibi.

vay Point.

16. J'envoyay donc 16. Itaque mifi Elie .

Eliezer , Ariel, Šemeña , Ler , don Ariel , der See

Elnathan , Jarib , & un meiam , do Elnathan ,

autre Elnathan , Nathan , dos Jarib , e alterum

Zacharie & Mofolle qui Elnathan , di Nathan ,

étoient les chefs; Joïarib do Zacbariam , en Mo

& Elnathan , qui étoient follam principes : do foia

pleins de ſagelle don de rib , dan Elnathan Sapien

ſcience. tes .

: 17.. Je les envoyay , 17. Et miſi eos ad

dis-je, vers Eddo , qui étoit Eddo , qui eft primus ir

le chef de ceux qui de- Chapbia loco , dom poſui

meuroient au lieu nom .' in ore eorum verba , que

mé Chaſphia , & je leur loquerentur ad Eddo , do

marquay les propres pa- fratres ejus Nathineos ,

roles qu'ils y devoient dire in loco Cbaſpia, ui ad.

à Eddo & aux Nathinéens ducerent nobis miniſtres

ſes freres , afin qu'ils nous domús Dei noftri.

amepaſſent des miniſtres

du temple de notre Dieu ,

18. Et comme la maici 18. Et adduxerunt no

favorable de nôtre Dieu bis per manum Dei no

étoit ſur nous , ils nous ſiri bonam ſupernos,virum

amencrent un homme do&tiffimum de filiis Maholi

très-ſçavant des enfans de filii Levi filii Ifraël , do

Mohóli fils de Levi, fils Sarabiam dan filios ejus,

d'Iſraël, & Sarabia " avec des fratres ejus decem do

ſes fils & ſes freres , qui otte ,

étoient dix -huit perſonnes.

19.Et Haſabia &avec lui 19. don Hafabiam , do

Iſaïc des enfans de Merari cum eo Ifaiam de filiis

Me .

tas. Escpl. qui fuflenifimplesLevites , &nonPrêtres. Efico

$ . 18. Astr . fçavoir Sarabia , & c . Synops.

t
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tut .

nos
1

Merari , fratreſque ejus avec ſes freres & ſes fils,qui

dos filios ejus viginti : étoient vingt perſonnes;

20. dos de Nathinais , 20. & deux cens ving

quos dederas David e Nathinéensdeceux queDa.

principes adminiſteria Leo vid & les Princes avoiene

vitarum , Nathinkos duo inſtituezpour ſervir les Le

centos viginti : omnes hi vites. Toutes ces perſonnes

fuis nominibus vocaban- , étoient diſtinguées en nom .

mées par leurs noms.

21. Et predicavi ibi 21. Erant ſur le bord

jejunium juxta Auvium du fleuve Ahava , je pu .

Abava, ut affligeremur bliay un jeûne pour nous

coram Domino Deo non affliger 'ldevantle Seigneur

ſtro , do peteremus ab eo nôtre Dieu , & pour luy

viam reäam nobis , dos demander qu'il nous con-,

filiis noftris, univerſeque duisît heureuſement dans

fubftantia noftra.
nôtre chemin , nous ,

enfans & tout ce que nous

portions avec nous.

22. Erubui enim pete 22. Car j'eus honte de

re à rege auxilium en demander au Roy unc ef

equites, qui defenderent corte de cavaliers pour

nos ab inimico in via : nous défendre de nos en .

quia dixeramus isegi : nemis, pendant le chemin ,

Manus Dei noftri eft fue parce que nous avions dit

per omnes , qui quærunt au Roy : La main favora .

eum in bonitate : doimo ble de nôtre Dieu eſt ſur

perium ejus, do fortitu. tous ceux qui le cherchent

do ejus den furor friper fincerement ; & ſon empi.

omnes , qui derelinquunt re , fa puiſſance & fa fu

eum .
Sin reur éclarentſur tous ceur

qui l'abandonnent. :

23. Jejunavimus am 23. Nous jeûnâmes

tem , doprogavimus Deum donc , & nous fimes dans

notrum per hoc ideo eves ce deſſein nôtre priere

nie wobis profperè vant à nôtre Dieu , & toutnous

ſucceda heureuſement.

3-57 ° ? !! ; Sign P.180 . Y

$.21. Antr. pour nous humilier ,

$

2
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24. Et je choiſis douze 24. Etſeparavideprin

d'entre les premiers des cipibus Sacerdotum duode

Prêtres que je ſeparay des cim , Sarabiam , & Ha

Sarabias , Hala- fabiam , doi cum eis de

bias , & dix d'entre leurs fratribus eorum decem ;

25. & je peſay devant 26. appendique eis ar .

eux l'argent & l'or , & les gentum ego aurum , ego

vaſes conſacrez" de la mai- vafa confecrata domús

fon de nôtre Dieu , que le Dei noſtri, qua
abtulerat

Roy , ſes conſeillers& ſes rex e conſiliatores ejus,

Princes , & tous ceux qui o principes ejus, univer

s'étoient trouvez dans If- fuſque Iſraël eorum qui

raël, avoient offerts au Sei- inventi fuerant:

gneur.

26. Je peſay entre leurs 26. do appendi in mas

mains lix.cens : cinquante nibus eorum argenti ta

talens d'argent , cent va- lenta fexcenta quinqua

fes d'argent, cent talens ginta , do vafa argentes

d'or ;
centum , auri centum ta

lenta :

27. vingt taffes d'or 27. d crateres aureos

du poids de mille dragmes, viginti,qui habebantfo

& deux vaſes d'un airain lidos milleros , con vaſt

clair&brillant, auſſibeaux cris fulgentis optimi duo,

que s'ils euſſent été d'or. pulchrautaprum .

28. Et je leur dis :Vous 28. Et dixi eis : Vos

êtes les ſaints du Seigneur; sanéti Domini, og vals

& ces vales ſont faints, fancta , idon argentam

comme tout cet or & cet aurum quod fponte obla

argent, quia été offertvosi tum eft Domino Deo.pe :

lontairement au Seigneur trum noftrorum ,

le Dieu de nos peres . S

29. Gardez donc ce dé. 29. Vigilate e cuſto

pôt avec grand ſoin , jul- dite , donec appendatis

qu'à ce que vousle rendiez coram principibus Sacer

dotum

$ .29. Expl. vaſa oblata, & ſegregata ; nempè , quæ mihi

goncredita erant,
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dosum , do Levitarum , dans le même poids à Je

do ducibus familiarum ruſalem aux Princes des

Ifraël in Jeruſalem , in Prêtres , aux Levites , &

thefaurum domísDomini. aux chefs des familles d'Il

raël, pour être conſervé

au creſor de la maiſon du

Seigneur.

30. Sufceperunt autem 30. Les Prêtres & les

Sacerdotes do Levitæ pon- Levites reçurent cet argent,

dus argenti, ego auri,docct or , & ces yaſes dans

vaforum , utdeferrent fe- le même poidsqui leurfut

rufalem in domum Dei marqué, pour les porter à

noftri. Jeruſalem dans la maiſon

de nôtre Dieu.

31. Promovimus ergo 31. Nouspartîmes donc

à flumine Ahava duode- du bord du fleuve Ahava,

cimo, die menſis primi, ut le douziéme jour du pre

pergeremus Jeruſalem : eg .mier mois." & la main

manus Dei noftri fuit ſu . favorable de notre Dieu

per nos , do liberavit nos fut ſur nous , & il nous

de manu inimici don infio délivra des mains de nos

diatoris in via . ennemis , & de tous ceux

qui nous dreſſoient des

embûches pendant le voya

gc.

32. Et venimus fe 32. Nous arrivâmes à

rufalem , don manfimus, Jeruſalem , & après y avoir

ibi tribus diebus.." demeuré trois jours ;

33. Die autem quar 33. le quatriéme jour

tå appenfum eft argen- l'argent, Por , & les vaſes

tum , ego aurumi do vafa furent portez enla maiſon

in domo Dei noſtri, per de nôtre Dieu par
Mere

manum Meremoth filit moch fils d'Uric Prêtre ,

Urie Sacerdotis, docum qui étoit accompaguéd'E

€0 . Eleazar filius Phic leazar fils de Phinées ; &

mes cumque eisfozabed Jozabed fils de Joſué, &

D 3.
Noa

3:31. Expl. Niſam qui répond en partie au moisdeMirga

& en partie au mois d'Avril

1
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Noadaïa fils de Bennoï filisis Fofue , do Noadain

Levites , étoient avec eux. filius Bennoi Levita ,

34. Tout fut livré par 34. juxta numerum

compte & par poids , & dom pondus omnium : de

on éerivit alors ce que pe- fcriptumque eft omne ponse

ſoit chaque choſe . dus in tempore illo.

35. Les enfans d'Ifraël 35. Seddoo qui vène

qui étoient revenusdecap- rant de captivitate filii

tivité , offrirent auſſi pour tranſmigrarionis , obtule

holocauſte au Dieu d'Iſraël runt holocautomata Deo

douzè veaux pour tout le Ifraël , vitulos duodecim

peuple d'Iſraël , quatre pro omni populo Ifraël ,

vingt-ſeize beliers, ſoixan- arietes nonaginta fex , ag

te & dix-ſept agneaux , & nos ſeptuaginta septem ,

douze boucs pour le pe bircos pro peccato duode

ché; & le tout fut offert cim : omnia in holocauftum

en holocauſte au Seigneur. Domino.

36. Ils donnerent les 36. Dederunt autem

édits du Roy aux Satrapes edi& a regis fatrapis, qui

qui étoient de la Cour, erant de confpe & u regis,

& aux Gouverneurs des don ducibus trans flumen ,

ipais au -delà du fleuve, og elevaverunt populum

leſquels commencerent à des domum Dei.

favoriſer le peuple & la

maiſon de Dieu .

Ε Χ Ρ Ι Ι C Α Τ Ι Ο Ν ,

DU CH A P I TRE VIII.

Sens literal & fpirituel.

21.22. Tant ſur le bord du fleuve Ahava ,

je, publiay an jeûnę, pour nous affliger

devant le Seigneur nâtre Dieu , dos pour luy deman

der qu'il nous conduisit heureuſement .... Car j'essa

honse de demander ak Roy une eſcorie , &c .

Les

$ :21 E
1.11
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Les vrais ferviteurs de Dieu enviſagent plus fa

gloire que leurs propres interêts. Le fainc homme

Efdras avoir relevé la grandeur du Dieu d'Iſraël,

& ſon pouvoir ſouverain ſur tous les hommes , en

parlant àArtaxercès. Il étoit donc obligéde ne pas

détruire dans l'eſprit de ce roy Payen l'idée veri

rable qu'illuy avoit fait concevoir du Dieu tout-puiſ

ſant qu'il adoroit. C'eſt néanmoins ce qu'il auroit

fait, s'il avoit ſuivien cette rencontre les regles les

plus ordinaires de la politique & de la prudence hu

maine , qui ſembloient devoir l'engager à demander

à ce Prince quelque eſcorte qui pûr le mettre à couvert

avec tous les ſiensdes inſultes qu'ils avoient ſujet de

craindre de la part de leurs ennemis pendant un fi

long voyage. Maisparce qu'il conſidera qu'en deman

dant cette eſcorte au roy , il luy auroit donné lieu de

le ſoupçonner de peu de fincerité dans ce qu'il luy

avoit dit: Que leur Dieu faifoit ſentirfa main favor able

à tous ceuxqui le cherchoient ſincerement ; il aima

mieux abandonner ces moyenshumains, quoique

très-permis d'ailleurs, & ſeconfier uniquement en

l'affiſtance du divin Protecteur d'Iſraël. Il eut donc

recours au jeûne & à la priere. Ec il obligea tous

ceux qui l'accompagnoientde jeûner , &de prier

comme luy dans un eſprit de penitence , afin d'ob

tenir de Dieu par cette humble affliction de leurs

eſprits & de leurs cæurs , le ſecours qu'il avoit honse

de demander à un roy Payen , comme ſi leur Dieu

n'eût pas été tout-puiſſant pour les ſecourir.

Il eſt vray que Dieune nousempêche pas de nous

ſervir des moyens humains pournous défendre de

dos ennemis , & qu'il pourroit même y avoir fou

vent de l'orgueil & de la temerité , de negliger les

voyes ordinaires &legitimes, pour ne s'attendre

qu'à des miracles. Ce n'eſt pas ainſi qui nous obli..

ge de nous conduire. Il ne fait pas tous les jours

des prodiges pour ſauver ſes ſerviteurs. Et l'humi.

lité les engage à prendre toutes les fürctez qu'ils

peus,
.D 4
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peuvent legitimement , en ſe confiant néanmoins

toûjours principalement en luy . Mais lorſqu'il

s'agit , comme en cette occalion , de donner lieu

aux Infidelles de connoître quelle eſt la grandeur

& la puiſſance de nôtre Dieu ; & qu'il ya lieu de

craindre raiſonnablement qu'on ne diminuë danis

leurs eſprits la haute idée de fa gloire que nous

tenons å honneurde profeſſer publiquement ; la feu

le crainte que l'on doit avoir alors , eſt de témoi.

goer par quelque crainte , qu'on n'a pas une en

riere confiance dans le Seigneur qu'on adore. Er

c'eſt alors qu'à l'exemple du faint Prêtre Eſdras ,

nous devons rougir d'attendre des hommes ce que

nous devons uniquement attendre de Dicu.

*. 28. 29. Vous êtes les fuines du Seigneur ; doo

LES:vaſes font ſaints, comme tout cet or dgn cel ar..

gent , qui a été offert volontairement au Seigneur le

Dieu de nos peres. Gardez donc cet dépôt avec grand

Join , juſqu'à ce que vous le rendiez dans le même

poids à Ferufalem , & c .

Eſdras tient icy en quelque façon la place de

Dieu. Et ces douze Prêtres qu'il choiſit pour leur

confier les vaſes deſtinez au temple , nous peuvent

repreſenter tous les ſaints Miniſtres , à qui Dieu

confie le ſoin & la garde des. Fidelles . qui font

nommez parſaint Paul , tantôt des vales de miſeri

Rom. 9. corde qu'il a preparez pour la gloire : tantôt des vafes

Timotb. d'honneur fanctifiez do propresau ſervice du Seigneur:

6.2. 20.tantôt des vales de terre, qui renferment un grand

treſor , & qui ſervent à faire éclater davantage la
2.Corinth .

grandeur de la puiſſance de Dieu : tantôt des vafes

2.Timoth. d'or ego d'argent. Car quoique le même Apôtre ore

donne de la part de Dieu à chacun de nous de

prendre le ſoin de poſſeder fon vaſc faintement &

Theffal. 4. avec honneur : Uifciat unuſquiſque veftrúm vras.

fuum poffidere in fan &tificatione om honore : Dieu ne

laiſſe pas de confier cncore d'une maniere toute

particuliere aux ſaints Miniſtres le ſoin & la garde

de

21 .

4.7.

2.20,
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B

de ces vaſes faines , conſacrez à ſon ſervice "; & il

leur dit, commeEldras diſoit alors aux douze prê.

tres qu'il avoit choiſis : Vous êtes les ſaints du Sei.

gneur, c'eſt-à -dire , feparez de la corruptiondu fie

cle, & ſanctifiez pour le miniſtere de ſon Egliſe :

des ces vaſes , qu'on vous met preſentement entre

les mains , ſont faints aufli, étant devenus par le 1.Cor. si

baptême les temples du Saint-Eſprit.Gardez doncavec 16.

grand ſoin ce dépôr , afin que vous le rendiez dans le

même poids à Jeruſalem , pour être mis dans le rreſor

de la maiſon du Seigneur. C'eſt un dépôt de très

grand prix qui eſt confié à vos ſoins. Et c'eſt Dieu

même qui vous le confie ; & qui confie à vous au .

tres quiêtes fainis, des vaſes quifontſaints augi. Pre

nezdonc bien garde de nepas profaner& de ne pas

perdre ce qui a été fanctifié pourle Seigneur, par.

ce que vous ſerez un jour obligez d'en rendre

compte , & de redonner poids pour poids.

* 3333333333BB18B3888888

CHAPITRE IX .

K

1

3

2

" P hetcompleta funt,

4

Douleur qu'eut ' Eſdras d'apprendre que pluſieurs des s

Juifs s'étoient alliez par mariage avec des

Idolatres. Priere qu'ilfait à Dieu ..

Oſtquàm antem : 1 .

A ,

Près que cela fur

acceſſerunt adi me prin- Tribus me vinrent dire ::

cipes, dicentes : Non eft Le peuple d'Iſraël , les

Jeparatus populus Ifraël; Prêtres & les Levites nc

Sacerdotes on Levita, à ſe ſont point ſeparez des i

populis terrarum , & : a . abominations des peuples ·

bominationibus eorum de ce païs,des Chananécos, »

Chananæi videlicet , don des Herhéens, des Phere

Hethæi , don Pherezai, fon zéens, des Jcbuſécns, des

Jebuſai Sc. Amonitarum , Aminonites , des Moabi

tesDS
S
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tes , des Egyptiens & des do Moabitarum , Æ .

Amorrhéens: Sypriorum , de Amorrhada

rum :

2. car ils ont pris de 2. tulerunt enim de fi

leurs filles & les ont épou . liabus eorum fibi don fie

ſées. Ilsont donné auſſi de lis fuis, don commifcut

ces filles à leurs fils , & ils runt femen fan &tum cum

ont mêlé la race fainte avec populis terrarum : manus

les nations : & les chefs des etiam principum ego ma

familles & les Magiſtrats giftratuum fuit in tranſ

font entrez les premiers greffione bac prima..

dans ce violementde la loi.

3. Lorſque je les . eus 3. Cùmque audiffem

entendu parler de la for- ſermonem iftum : fcidi pal

' te , je déchiray mon man
lium

meum , dostunicam ,

teau &ma tunique , j'ar- ego evelli capillos capitis

rachay les cheveux dema mei don barba, Jedi

tête & les poils de ma morens.

barbe , & je m'aſſis tout

abbatu de triſteſſe ..

4. Tous ceux qui crai. 4. Convenerunt autem

gnoient la parole du Dieu ad me omnes , qui rime

d'Iſraël s'aſſemblerent au- bant verbum Dei Ifraël ,

prés de moy, pour ce vio. pro tranfgreffione eorum

lement de la loy , qu’a .. qui de caprivitate, vene

voient commis ceux qui: rant, do ego fedebam tri

étoient revenus, de capri- ftis uſque ad facrificium

vité , & je demeuray affis, veſpertinum ::

& tour triſte juſqu'au la .

: crifice du ſoir.

5. Et lorſqu'on offroit So do infacrificio vel

le ſacrifice du ſoir , je me persino furrexide afflictio

Jevay de l'affliction ou j'a.. ne mea , den friſſo pallio

vois été , & ayant mon dan tumica ,

manteau & mes tuniques, nua. Men , . de expandi

déchirées , je me mis à manus meas ad . Domis

genoux , & j'écendis mes num Deum meum ,.

mains vers mon Seigneur

er mon Dieu , 6 .

curvavi ge
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6. &dixi : Deus meus 6. & je luy dis : Je ſuis

confundor der erubefco le. dans la confuſion , mon

varefaciem meamad te : Dieu, & j'ay honte de lever

quoniam iniquitates noftre les yeux devantvous, par .

multiplicare ſunt ſuper ce que nos iniquitez ſe

caput noftrum , do delitta font accumulées ſur nos

noftra creverunt ufque ad têtes ,

celum ,

7. à diebus patrum 7. depuis le tems de

noftrorum : fed don nos nos peres , & que nos pe.

ipli peccavimus graviter chez ſe ſont accrûs do fonc

uſque ad diem hanc, dom montez juſqu'au ciel .

in iniquitatibus noftris tra- Nous ſommes tombez

diti fumus ipſis do reges aulli nous-mêmes juſ.

noftri, do Sacerdotes no- qu'aujourd’huy dans de

ftri , in manum regum grands pechez , & nos ini .

terrarum , dan in gladium , quitez ont été cauſe que

do in captivitatem , o nous avons été livrez

ir rapinam , dos in conc nous , nos Rois & nos Pre

fufionem vultus , ficut tres , entre les mains des

for die hac. Rois des parions, & .que

nous avons été abandon .

nez , comme nous le ſom .

mes encore aujourd'huy., à

l'épée , à la ſervitude , au

pillage , aux inſultes & à

la confuſion .

8. Et nunc quaſi pa 8. Et maintenant le

rum doni ad momentum Seigneur nôtre Dieu a

faza eſt deprecario noftra ' écouté un peu nos prieres

apud Dominum Deum & nous a fait une grace

noftrum , ut dimitterentur comme d'un moment "

nobis reliquia , dor dare. pour nous laiſſer ce qui

tur nobis paxillus in loco étoit demeuré d'entre

Sancto ejus , do illumina. nous , pour nous donner

D 6 un

*. 8. Expl. Efdras crai

& nroit peuc- être que les nou

veaux crimes de ſon peuple

ne portaſſent Dieu à l'aban-

donner de nouveau . Syropfo
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un établiſſement dans ſon ret oculos noſtros. Deus

lieu ſaint , pour éclairer noſter , don daret nobis.

nos yeux , & pour nous vitam modicam in ſervie

laiſſer un peu de vie dans rute noſtra ..

nôtre eſclavage.

9. Car nous ſommes ef. 9. Quia fervi fumus,

claves , & nôtre Dieu ne don in ſervitute noftra non

nous a pas abandonnez dereliquit nos Deus noftery .

dans notre captivité ; mais fed inclinavit
. ſuper nos

il nousa fait trouver grace miſericordiamo coram rege

do miſericorde devant le Perfarum , ut daret nobis

Roy des Perles , afin qu'il : vitam , don ſublimaret

nous donnât la vie , qu'il domum Dei noftri',. ooo

élevât la maiſon de notre exirueret ſolitudines ejus ,

Dieu , qu'il la rebâtît après don daret nobis Sepem in .

avoir été long - tems de. Juda de Jeruſalena,

ſoléc , . & qu'il nous laif..

sât un lieu de retraite .

dans Juda & dans Jerufa

lem ..

10. Et maintenant , Ôi 10. Et nunc quid die .

mon Dieu ,, que dirons, cemus , Deus noſter ,poft:

nous après tant de graces , bac ? quia dereliquimus

puiſque nous avons violé: mandaia tua ,,

vos commandemens ,,

11 ; que vousnous avez 11. que: pracepifti ini

donnez par- les . Prophe- manu ſervorum tuorum .

= 'tes vas ferviteurs, en nous. prophetarum :

: diſant : La terre que vous Terra , ad quam vos ina

allez poffeder eſt une ter. gredimini ui poffidearis :

re impure, comme le ſont: eam , terra immunda eft ,,

celles de tous les autres : juxra immunditiam popuo

peuples , & elle eſt rem-. lorum , ceterarumque tera

plie des ordures & desabo. rarum . ,, abaminationibuss

minations ; dont ils , l'ont. eorum : quis repleverunt :

couverte depuis un bout eam ab ore usque ad. os .

juſqu'à l'autre.? in.conquinationefua.

d

dicens ::
4

12.Ngà
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eorum

Mi. Nunc ergo. filias, 12. C'eſt pourquoy ne

veftras. ne detis filiis.com donnez point vos filles à

rum , do filias eorum ne leurs fils , ne prenez point.

accipiatis filiis veftris , on leurs filles pour les faire

mon. queratis pacem eo- épouſer à vos fils, & ne re .

ego profperitatem cherchez jamais ni leur

ufque in ater paix , ni leur proſperité ;;

num : ut conforteminin: afin que vous devenięz .

do comedatis que bona puiſſans, que vous mangiez:

Sunt terr& , do heredes enrepos les biens de cette

habeatis filios,veftros ufo terre , & qu'après vous vos ;

quein feculum .
enfans en heritent & en

jouïſſent pour jamais.

13..5t poſt omnia qua: 113. Après touscesmaux

venerunt ſuper nos in. qui nous ſont arrivez , às

operibus noftris poffionis ;. cauſe de noscuvres très .

e in deli& o noftro ma- déreglécs & de nos grands

gno, quia iu Deus nofter pechez , vous nous avez '.

liberajti:nos de iniquitate délivrez de nos iniqui-

noftra , . es dedifti nobis- tez , ômon Dieu , & vous,

Salutem ficut eft hodie , nous avez ſauvez , coin.

menous le voyons aujour.

d'huy ::

14;. ut non convertee . 14 : vous l'avez fait afin

remur', eg irrita facere-- que nous ne retournalfions ;

mus mandara tua ,, nes . point en arricre ,que nous i

que matrimonio , jungeres. ne violaſſions point“ vos

mus cum populis abomi« commandemers

nationum itarum . Num . nous ne fillions point d'al

quid iraius es nobis eſque. liance par les mariages i

ad . confummationem ne avec les peuples abandons

dimitreres: nobis reliquias: nez à toures ces abomina

ad falutem ?: tions . O Seigneur , ſerez.

vousencolere contre nous

juſqu'à nous perdre entie .

rement, ſans laiſſer aucun :

Teſte de vôtre peuple pour:

le ſauver ? .

15

& que :>

4
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15: O Seigneur Dieu 13. Domine Deus

d'Iſraël , vous êtes juſte. Ifrael juftus es tu : quo

Nous ſommes aujour- niam dereli&ti fumus

d'huy les ſculs reſtes de vô- qui falvaremur ficut die

tre peuple qui attendons le bâc. Ecce coram te fu

falut de vous. Vous nous mus in delitto noftro :

voyez abbatus devant vos . non enim ſtari poteft co

yeux , dans la vûe de nô. ram te ſuper hoc ,

tre peché: car après cet ex

cèson ne peutpas fübfifter

devant võite face ..

E X. PL. I C A T 1 ON

DU CHAPITRE IX .

4.1.2:

Sens litteral & fpirituel.

LEO

E peuple d'Ifraël,lesPrêtres en les Levites

ne ſe font point feparez des abominations

des peuples de ce païs ,des Chananéens, des Hethéens....

car ils ont pris de leurs filles, de les ont épouſées ..

og les chefs des familles dans les magiftrats fontentrez

les premiers dans ce violement dela loy:

On pourroit bien demander icy :', comment ces

Juifs qui avoient été ſi long-tems caprifs en Baby

Jone,& parconſequent éloignez du païs des Cha

Danéens & des autres peuples dont l'Ecriture parle

en ce lieu , ayoient cependant contracté des allian.

ces avec eux . Mais il cft facile de répondre à cette

difficulté. Premierement tous ces peuples dont il

s'agit avoient été fubjuguez comme les Juifs ,

par Nabuchodonoſor , & transferez à Babylone ,

felon la prédiction que Jeremie en avoir faite. Et

Fer.c.12. ainſi ces alliances des Juifs avec eux pouvoient

9.14ớc
aiſément s'être contractées dans le tems même de:

Ibid.c. leur communc captivité, Secondement , comme il

y ayoit déja plus de ſoixante ans , que les captifs

étoiens
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qui fait

étoient retournez à Jeruſalem ſous la conduite de:

Zorobabel' , lors qu'Eſdras y, ramena de nouveau :

tous ceux dont il eſt parlé dans le chapitre prece ..

dent; ils avoient eu tout le temsde faire ces allian .

ces , qui étoient contre l'ordre que Dieu leur avoit

preſcrit , de ne s'allier jamais principalement avec :

les Chananéens , dont il leur avoit abſolument in.

terdit coute ſociecé & tout commerce pour pluſieurs

raiſons que l'on a marquées ailleurs. Mais une des

principales étoit , que la vûe des abominations de

ces peuples , c'eſt -à-dire , & de leurs ſuperſtitions:

& de leurs déreglemens, ne pouvoit gueres man .

quer de les pervertir & de les corrompre. Ainſi:

c'étoit preſque la même choſe , d'épouſer leurs;

filles , & de s'engager dans leurs abominations : Ce:

que l'Ecriture joint enſemble ces deuxchos

fes , lorſqu'elle dit : Que les Juifs ne s'étoient point

feparez des abominations de ces peuples ', parce qu'ilss

Avoient pris de leurs filles , de les avaient épouſéesá.

Mais ce qui étoit encore plusdéplorable , c'eſt que

les chefs de les magiſtrats., qui auroient dû retenirles

autres dans leur devoir , leur montrerent les premiers;

Pexemple du violement de la log ; & entraînerent

ainſi après eux.ceux qui ſe. yoyoient autoriſez par:

leurs chefs.

Lors donc qu'Eſdras fut arrivé à Jeruſalem avec 1. Eldre

cette pleine autorité que le roy, Artaxcrcès luy avoit cap.7. v.

donnée pour faire obſerver la loy de Dieu parmi14.2526..

fon peuple ; pour établir desMagiſtrats ;& pour fai.

rc condamner ceux qại n'obſerveroient pas exacte.

ment cette loy ſainte ; les chefs.des Tribus , pouffez

fans doute par l'eſprit de Dieu, vinrent l'avertir de

ce grand deſordre arrivé dans Iſraël, afin qu'il le

réformât, ſelon le pouvoir qu'il en avoit. Il y a

quelque apparence , que ceux qui donnerent cet avis

å Eldras ,. n'étoient pas coupables comme les au.

tres.de cette prévarication de la loy ; & qu'étantda

nombre de ces perſonncs choiſies que le Seigneur

fe

76
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ſe reſerve en tout tems pour luy demeurer fideles ,

comme il le dit au Prophete Elie , ils ſe contentoient

3. Reg.c.de condamner en la preſence ce qu'ils ne pouvoient

Rom.c. peut- être empêcher. Car dans le moment qu'ils trou

1114 vent le tcmsde parler utilement pour le ſalut de leurs

freres, ils le font avec un grand zele. Et c'eſt la diſpo

ſition ou ont été dans tous les fiecles les vrais ſervic

teurs deDieur, qui ſe contentant de gemirdans le fe

cret ſur pluſieurs deſordres qu'ils ne pouvoient arrê.

ter , attendoient toûjours que Dieu leur fit naître un

tems favorable ,» pour pouvoir faire éclater le zele de

leur charité d'une maniereavantageuſe à leurs freres.

V.5.6. Et lorſqu'on offroit le ſacrifice de ſoir , je

me levay de l'affliction où j'avois été ; eo ayant mon

manteau de mes tuniques déchirées, je me mis à.geo

noux , on jelendis mes mainsvers mon Seigneur & moni

Dieu , on je lug.dis : Je ſuisdans la confufon , & c .

Ce n'eſt point icy un cmportement & unc im

paticnce ; mais c'eſt un cffet très-louable de la

très-juſte douleur dont ce faint Prêtre fut pene

en conſiderant l'aveuglement fi déplorable

i de ſon peuple , que les châtimens de Dieu n'a .

voient point rendu plus fage, & dont le caur ne

luy: étoit point devenu loumis après les . rudes ·

épreuves d'une fi longue captivité. Tant s'en :

faut donc , que Dieu pút être offenſé par cet exe

cès de la triſteſſe d'Eſdras ', qui déchire fon man

teau eo ſa runique , & qui s'arrache les cheveux des

la -barbe; qu'une douleur plus moderée luy auroit

été moinsagréable en cette rencontre , où: il s'a-

giſſoit de faire éclater aux yeux de tout Iſraël ſes »

ſentimens , & leur inſpirer :par toutes ces mare

ques exterieures de fa profondetriſteſſe', une plus »

grande horreur de leurs crimes. Iluſçait que les ſa

crifices ſont deſtinez pour honorer la grandeur de :

Dieu. -El le facrifice du foir , dont il eſt parlé icy ,

soffioit tous les jours ,. auſh -bien que le ſacrifice :

dumatin , pour luy cendre un perpetuel hommage.

2

1

Maiss
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Mais ce Docteur fi éclairé , & ce faine Prêtre li zelé

pour lavraye gloire du Dieu d'Iſraël , eſt très-con .

vaincu que ces mêmes ſacrifices ne peuvent ſuy

plaire , & luy ſont même en horreur, lorſqu'on

manque en mêmc tems à luy obéir. Il ſe ſouve.

noit Tans doute de ce qu'un Prophete envoyé de la

part de Dieu avoit declaré fur ce ſujet au roy Saül ,

forſqu'il luy dit : Sont-ce des holocauftes do des oi. 1. Reg. 6 ,

Etimes que Dieu demande ; og ne demande-t-il pas
15.22

plutôt qu'on obéife à ſa voix ? L'obéiſſance eft meil

Leure
que les victimes, doo il vaut mieux luy être fous

mis, que de luy offrir les plus gras d'enire Les beliers ;

car c'eſt une eſpece d'idolâtrie de ne ſe pas rendre à la

volonté. Il ſe ſouvenoit encore de ces paroles fou

droyantes que le même Dieu dit par la bouche

d'un autre Prophete à ſon peuple d'Iſraël qui l'a

voitabandonné : Qu'aguje affaire de cette multiru. Iſac. I.

de de vittimes que vousm'offřez ? Tout cela m'eſt à v .V. 3 : 4

dégoús. Je n'aime point les holocauſtes de vos beliers , n . 613

ni la graiſſe de vos troupeaux. Ne m'offrez plus defa

crifices inutilement. L'encens m'est en abomination. 7 .

ne puis plus fouffrir vos sabbats dgn vos autres fétes :

kiniquité- regne dans vosafſemblées..

Efdras confiderant donc que ce ſacrifice du ſoir ,

qu'on offroit alors, ne pouvoit être agréable à Dieu.

tant quefon peuple violoit ſa.Loy , il ſe mit devant

tout le monde en une poſture de penitent , & tout

affligé, comme il étoit , ayant ſon manteau ebo ſa Ejdi na

iunique déchirée, étendant les mains. vers le temple , 1o. v . die

devans lequel. il ſo tenoit proflerné; il s'efforça de

fechir Dieu par ſa. priere , & de toucher en mê.

me tems le cour de ſon peuple par l'exemple de

fa profonde humiliation . Car quelque innocent qu'il

fût", il ne ſe ſepara point detous ceux qui avoientpee

ché. Il pric ſur luy la cavfuſion de tout Iſraël, &le

déclarant coupable avec eux , il travailla.à leur in

(pirer quelque choſe de cette douleurſalutaire dant

il fe fentoit percé à cauſe de leurs pechez .
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V. 8.

*. fo. Et maintenant, ô mon Dieu , que diros

nous après tant de graces ? Puiſque nous avons violé

Vos commandemens:

Le grand ſujet de la confufion que le Prêtre El

dras témoigneicy en la preſence de Dieu , eſt cette

comparaiſon qu'il fait de sant de graces, dont il re

connoît qu'Iſraël luy eſt redevable , & ſur tour de

la derniere par laquelle ils avoient été délivrez de

captivité , & de l'horrible ingratitude avec laquelle

ils avoient tout de nouveau violé fa loy , en s'ala

liant contre la défenſe avec les Chananéens , & en

embraſſant leurs abominations. C'eſt peut-être auſſi

ce qu'il a porté auparavant à s'exprimer en cester

mes remarquables: Que Dieu avoit écouté un pew

leurs prieres , de leur avoir fait une grace comme d'un

moment. Car la crainte ou il étoit que ce nouveau

violement de la loy de Dieu ne leur attirât des châ

timens tout nouveaux, luy faiſoit enviſager la grace

de leur délivrance , comme une grace d'un moment,

& ſur laquelle ils ne devoient pas s'appuyer beau

coup . Ou peut-être même, qu'il appelle Palliſtan

ce qu'ils avoient reçûe , une grace d'un momens ,

parce qu'ils étoient déja tombez devant Dieu en

abandonnant ſa loy , & qu'ils avoient merité des

lors d'être abandonnez de luy , & de retomber dans

la même captivité qu'auparavant : carc'eſtce qui luy

fait dire à Dieudans la ſuite : O-Seigneur,ferezovous.

en colere contre nout's juſqu'à nous perdre entiere

menty fans laiſſeraucun reſte de vôtre peuple pour le

Genefi fauver ? Ce qui eſt de mêmeque s'il luy eût dit :
cap. 17.

Après une li grande infidelité , qu'avons-nous, Sci

cap. 22. gneur; à attendre , que les effets les plus rigoureux

de vôtre colere? Mais , mon Dieu , voudriez - vous

faï, cap. donc vous mettre en colere contre nous , juſqu'à nous

41.9

Pfal.131.
perdre entierement ?. Et ne vous ſouviendrez -vous

13.14. point de votre miſericorde que vous nous avez

. Reg ... promiſe en la perſonne d'Abraham nôtre pere , &

soep. 7;V.de David vôtre fidelle ferviteur ? Voudriez- vous
Hi 13:

dexterminer tout Ilraël ?

16

0.7

218.

X, IS .
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1

* . IS . O Seigneur , Dieu d'Iſraël , vous êtesjue

fe. Nous fommes aujourd'huy les ſeuls reſtes de votre

peuple quiattendons le falut de vous. Vous nous voyez

abbatus devant vos yeux , &c.

C'eſt à dire, quelque raiſon que vous euſſicz de

nous perdre entierement, à cauſe des abominations des

Infidelles , dont nous ne nous ſommes pointſeparez , vous

éces trop juſte , ô mon Dieu , pour oublier les pro

meſſes que vous avez faites à vos ſerviteurs.

Et quelque grande que ſoit nôtre ingratitude, vô

tre miſericorde ſera encore plusgrande. Ou bien :

Il paroît , Seigneur , combien eſt redoutable vôtre

juſtice, puiſque nous voicy les ſeuls reſtes de vôtre

peuple , tous les autres ayant éprouvé les triſtes

'effets de vôtre fureur. Mais comme c'eft
parvôtre

pure miſericorde que nous n'avons point peri avec

tous les autres , c'eſt auſſi de vous que nous atten .

dons notrefalus. C'eſt en vôtre ſeule bonté que nous

mettons nôtre confiance. Et nous tenant abbatus de .

vant vos yeux dans la vûe d'une ſi grande infidelité

dont nous nous ſommes rendu coupables, nous

avouons qu'il ne nous reſte aucune excufe , & que

Punique moyen d'eſperer notre ſalut, eft de nous

anéantircomme des victimes en votre preſence.

C'eſt ſans doute d'une priere ſi-couchante , qu'on

peut dire ce qu'un faint Pere diſoit autrefois à Dieu

ſur un ſemblable ſujet : Quas iu preces audis ,fibas Angusta

non exaudis ? Quelles prieres, Seigneur, exauče.

riez -vous , ſi vous n'aviez pas exaucé celle d'un Prê

tre profterné devant vôtre temple , humilié profon :

dement devant vos yeux , & percé juſqu'au frond

du cæur par le crime de ſes freres , qu'il s'attribuoic

comme le lien propre ? C'eſt -là la ſainte violence

que vous voulez que vos ſerviteurs vous faſſent.

C'eſt ainſi que vous aimez à être importuné par

les hommes.. Vous ne refuſez que ceux qui pour

ne connoître pas aſſez le prix de vos dons, ou .

pour n'être pas aſſez convaincus de leur propre

india
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indignité , font froids & indifferens dansleursprie

res. Il faut que les juſtes pour flechir votre miſe

ricordc en faveur des criminels, ſe chargent eux

mêmes en quelque façon de leurs pechez , depuis

que le Juſte& l'Innocent par excellence a pris ſur

luy tout le poids des crimes des hommes, & s'eſt

revêtu de la forme d'an pecheur pour ſauver tous

les pecheurs de votre colere. C'eſt en cela qu'ils

paroiſſent ſes vrais difciples, quoique leur juſtice

ait elle-même beſoin de vôtre miſericorde, ſans la

quelle nul des hommes ne peut être regardé com

mejuſte devant vous. Et quoiqu'alors vôtre Fils ne

fe fût pas encore couvert de notre mortalité ; c'é .

toit pourtant par la foy de ſon Incarnation , que

ces juſtes de l'ancienne loy agiffoient & qu'ils

meritoient que vous les exaucaſſiez ; puiſque vous n'a

vez jamais exaucé perſonne pour leur ſalut, qu'en

vûe des mcrites infinis de celuy qui a été ſeul capable

d'attirer votre miſericorde ſur tous les pecheurs.

BBBBBBBBB33333333333

CHAPITRE X.

Pous ceux qui avoient épouſé des femmes étrangeres

Le reſolvent à les renvoyer.

Orſqu’Eſdras prioit 1 . Ic ergo orante ES

· L deles force ,qu'il

imploroit la miſericorde te eo , dom flente, don ja .

deDieu , qu'il pleuroit, & cente ante templum Dei,

qu'il étoit érendu parterre colle&tus eft ad eum de

devant le temple de Dieu, Iſraël cootus grandis nimis

unegrandefouledu peuple virorum do mulierum eos

d'Ifraël, d'hommes & de puerorum , do flevit popu

femines,& de perits enfans lus fletu multe ..

s'aſſembla autour de luy ,

& le peuple verſa unegran,

de abondance de larmes..
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2. Et refpondit Seche 2. Alors Sechenias fils

nias filius Febiel de filiis de Jehiel l'un des enfans

Alam , do dixit Efdræ : d’Elam dit à Eſdras : Nous

Nos prevaricatiſumus in avons violé la loy de nôtre

Deum noftrum , e duxi.' Dieu : nous avons épouſé

mus uxores alienigenas des femmes des nations

de populisterra : & nunc, étrangeres :& maintenant

fi eft poenitentia in Ifrael fi Iſraël ſe repent de ce

ſuper boc , peché,

3. percutiamus fædus 3. faiſons alliance avec

cum Domino Deo noftro, le Seigneur nôtre Dieu ;

ut projiciamus univerſas chaſſons toutes ces femmes

uxores, dos eos qui de his & ceux qui en font nez ;

nati funt , juxta volun- nous conformant à la vo .

talem Domini, don eorum lonté du Seigneur & de

qui timent præceptum Do- ceux qui reverent les pré.

mini Dei noftri : fecun- ceptes du Seigneur nôtre

dùm legem fiat. Dicu ; & quetout ſe faſſe

ſelon la loy:

4. Surge , tuum eft" 4. Levez -vous ; c'eft

decernere , noſque erimus à vous à ordonner. Nous

secum ; confortare, es ſerons avec vous “ , revê.

faicos º tez-vousde force , & agil

Ani ſez . 3

-5. Surrexit ergo Ef s . Efdras ſe leva , &

dras, eo adjuravit prin- obligea ' les prince's des

cipes Sacerdotum do Levis Prêtres & des Levites de

sarsim , eo omnem Ifrael, lay promettre avec fer.

facerent: fecundùm mene , qu'ils feroient ce

verbum hoc , giguras? qu'on venoit de dire ; &

ifsde luy juretent.

6. Et furrexit Eſdras 26. Eldrás ſe leva de

Anse domum Dei , dar devant la maiſon de Dieu , i

Abiit ad cubiculum 70- & s'en alla à la chambre

.de

verunt .

5
49:14 sú

4. Exple nous vous Vatabl.

aiderons Bcd vous appuye ý , 6 tp . fortic

rons de tout nôtre pouvoir. I il était déjalevée
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&

tale .

5

de Johanan fils d'Eliaſib " hanan filii Eliaſil , do

ou étant entré , il ne man- ingreffus eft illùc, panem

gea point de pain & ne but non comedit , doo aquam

point d'eau , parce qu'il non bibit : lugebat enim

pleuroit le peché de ceux tranfgreffionem eorum ,

qui étoient revenus de qui venerant de captivi,

captivité.

7. Alors,on fit publier 7. Et miſſa eſt vox ix

dans Juda & dans Jeruſa. Juda dg in Jeruſalem

lem : Quc tous ceux qui omnibus filiis tranſmi

étoient revenus de capric grarionis ut congregar

vité s'aſſemblaffont à Je- rentur in ferufalem :

rufalem :

8. & que quiconque ne 8. eos omnis qui non

s'y trouveroit pas dans venerit in tribui diebuus

trois jours , ſelon Pordre juxid. confilium princia

des Princes & desanciens”, pum do Seniorum , aufe

perdroit tout ſon bien , & retur univerſa: fubftan

{ croit chaſſé de Paffem- tia ejus, de ipfe abjicie

blée de ceux qui étoient sur de cætu tranfmigra

revenus en leurpais.

9. Ainſi tous ceux de 9. Convenerunt igitur ,

Juda & de Benjamin fuo omnes viri Fuda.esBen .

rent aſſemblez en trois jamin in Jeruſalem tri

jours à Jeruſalem , & y bus diebus , ipfe eft meno

vinrent le vingtième jour fis nonus , vigeſimo die

du neuviéme mojs , & menfis fedis omnis

tout le peuple ſe țing dans populus in platen domús

la plaçe de devatas letem Dei , trementes pro peca

ple de Dieu , étant tout caso , de pluviis :

tremblans à cauſe de leurs

pechez ,,, & des graņdes

pluyes qu'il faiſoit alore.

? 10. Es

$. 5. Expl. peut-être pour ordonnance fût faite par les

sy tenir conſeil ſur ce qu'il princes & les anciens Sym .

y avoit à faire. Synopf. Ý.9. Expl. appellé Caflen

¥. 8. Expl. Éſdras quoi & qui répond en passie au

que revêtu de toute l'autori- | mois de Novembro

duRoy ,voulu que cerce 0 31

sionit

F
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10. Et furrexitEſdras 10. Er Efdras Prêtre ſe

Sacerdas , eo dixit ad eos : levant leur dit.: Vousavez

Vos tranſgreffi eftis , ego violé la loy du Seigneur ,

duxiftis uxores alienige. & vous avez épouſé des

nas, ut adderetis fuper femmes étrangeres pour

deliáum Ifrael.
ajoûter encore ce poché à

tous ceux d'Iſraël.

11. Et nunc date con . 11. Maintenant done ,

feffionem Domino Deo pe- rendez gloire au Seignear

trum veftrorum , doo far le Dieude vos peres ,fai

cite placitum ejus, don fe- tes ce qui lui eft agréable ,

paramini à populisterra, & ſeparez -vous des nations

dos ab uxoribus alienige & des femmes étrange

nis.

12. Et refpondie uni 12. Tout le peuple ré

verſa multitudo , dixit- pondit à haute voix : Que

que voce magná : Fuxia ce que vous

verbum tuum ad 00s, ſic dic ſoit executé .

fiat.

13. Verumtamen quia 13. Mais parce que

populus multus eft ; don l'aſſemblée du peupleeſt

tempus pluvie , don non grande , & que pendant

fuffinemusftare foris, dont cette pluye nous ne pou

opus non eft diei unius vel vons demeurer dehors ,

duorum ( vehementer quip- outre que ce n'eſt pas icy

pè peccavimus in fermone l'ouvrage d'un jour ni de

ifto ) deux , le peché que nous

avons commis étant très .

grand'!,

14. conftituantur prins 14. qu'on établiſſe des

cipes in univerſa multis chefs dans tout le peut

tudine ; dos omnes in ple ; que tous ceux d'en

civitatibus noſtris
qui tre nous qui ont époufé

duxerunt uxores alie- des femmes étrangeres ,

vien.

nous avez

6

#

til

..

* . 13. Expl. ceſt -à-dire , quoy il faut du tems pour

y en ayant un très-grand execucer coutes choſes aves

nombre" qui ſont combez ordre.

dans ce peché : c'eſt pour
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2

Tunt eos :

viennent au jour qu'on nigenas, veniant in tem

Icur
marquera , & que les poribus ftatutis , dan cum

anciens & les Magiſtrats bis Seniores per civitatem

de chaque ville viennent des civitatem , do judices

avec eux " , juſqu'à ce ejus , donec avertatur ira

que nous ayons détourné Dei noſtri à nobis ſuper

de deſſus nous la colere peccato hoc.

de notre Dieu " , que nous

nous ſommes attirée par

ce peché.

is. Jonathan fils d'A
15. Igitur Fonathan

zabel , & Jaalia fils de filius Azahel , de faafin

Thecué furent donc établis filius Thecue , fteterunt [u .

pour cette affaire, & Me- per boc , doo Meſollam doo

follam & Sebethaï Levites Sebethaï Levites adjuve

les y aidcrent.

16. Et ceux qui étoient 16. Feceruntque fic fi

revenus de captivité , filij tranſmigrationis . Et

rent ce qui étoit ordonné. abierunt , Eſdras Sacer

Eſdras Prêtre & les chefs dos, dviri principes fa

des familles allerent dans miliarum , in domos
pa

les maiſons de leurs pe- trum ſuorum , ego omnes

scs, chacun ſelon ſon nom, per nomina fua , ey feet

& ils commencerent au derunt in die primo meno

premier jour du dixiéme fis decimi ut quarerent

mois de faire leurs infora

mations,

17. Er le dénombre
17. Et confummati

ment de ceux qui avoient ſunt omnes viri, qui dua

épouſé des femmes étran- xerantuxoresalienigenas ,

geres, fut achevé le pre- ufque ad diem primam

mier jour du premiermois menfis primi.

de l'année .

18. Entre les enfans des 18. Et jæventi funt.

de

rem .

4 :

w

Ý . 14. Expl: pour atteſter | miſericorde de Dieu , cn

lgurſeparation, Synops. nous reparant de notre
ibid. Expl, nous peché.

foyuns rendus dignes de la

nous
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mer ,

de filiis facerdotum , qui Prêtres , on trouva ceux

duxerani uxores altenige cy qui avoient épouſe des

NAS. De pilis fofue filii femmes étrangeres. Des

Joſedec, do frures ejus, enfans de Joiué , les fils

Maafia, igo Etiezer , dor de Joſedoc & fes freres

a farib, Godolia. Maaſia & Eliezer , Jarib

& Godolia.

19. Et dederunt man 19. Et ils conſentirent

vus ſuas ut ejicerent uxo à chaſſer leurs femmes ,

res fuas , dos pro delicto & à offrir un bclier da

i ſuo arietem de ovibus of troupeau pour
leur

peo

ferrens. ché.

20. Et de filiis Em . 20. Des enfans d'Em

Hanani , do Zé. mer , Hanani & Zebedia.

bedia.

21. Et de filiis Ha. 21. Des enfants P'Ha

rim , Maafia , doo Elia , rim, Maafia & Elia , Sco

Semera , doo Febiel, mcïa , Jehiel & Ozias.

Ozias.

22. Et de filiis Phef Des enfans de

hur , Elioenai , Mania , Pheſhur , Elioënſ, Maa

Ifmael , Nathanael, 70- fia , Iſmaël, Nathanaël,

Labed , don Elafa . Jozabed & Elaſa .

23. Et de filiis Levis 23. Des enfans desLé:

Larum , Jozabed , eg Se. vites, Jozabed ., Semči

mei, do Celaia , ipfe eft Celaïa , c'eſt le mêmequi

Calita , Phatain , Fuda eft appellé Calita , Pha.

do Eliezer. taïa , Juda & Eliezer .

24. Et de cantoribus , 24. Des Chantres

Elia ,ub . Et de janitori- Elialib : des Portiers Sel,

bus, Sellum do Tolam , lum , & Telem , & Uri,

Uri.

25. Et ex Ifrael , de 23. D’Iſraël, des en .

filiis Pharos Remeia , fans de Pharos , Remeia ,

6. Jezia , do Melchia , Jezia , Melchia ,Miamin ,

do Miamin , do Eliezer , Eliezer , Melchia & Bao

Melcbia , dor Banea.

29. Et defilin Ælam , 26. Des enfans d'Elam ,

E Ma

22 .

pea .
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Machania , Zacharias , Je. Mathania , Zacharias ;

hiel , Abdi , Jerimoth & don fehiel, don Abdt, do

Elia. Jerimoth , Ö Elia .

27. Des enfans de Ze. 27. Et .de filiis Ze.

thua , Elioỡnai , Eliab, thu , Edena , Elis .

Mathania , Jerimuth , Za rib , Mathania , den fe .

bad & Aziza. rimuth , do Zabad ,

Azila .

28. Des enfans de Be . 28. Et de filii Bebai,

baï , Johanan , Hanania , fohanan , Hanania

Zabbaï & Achalar. Zabbai , Arbalai.

29. Des enfans de Ba . 29. El de filiis Bani ,

ai , Moſollam , Melluch, Mofollam , Meluch ,

Adaïa , Jalub , Saal & Ra . don Adnia , fafub ,

moth. Saal, o Ramob.

30. Des enfans de Pha. 39. Et de filiis Phao

hath , Moab , Edoa,Chalal , bash , Moab, Edna , &

Banaras , Maaſias , Ma- Chalal ., Bannias ,

Chanias, Beſcléel, Bennui Maafias , Machanias ,

& Manaſſé. Beſekel , Bennui., doo

Manaffe.

3.1 . Des enfans de He. 31. El de filiis Herem ,

rem , Eliezer , Joſué, Mel. Eliezer , Fofue , Mel.

chias , Semeras & Simcon . chias, Semeias, Simeon ,

32.Benjamin , Maloch , 32. Benjamin , Mo.

Samarias. Samarias.

33. Des enfans d'Ha. 33. Et de filijs Hac

ſom , Machanar , Matha- fom , Mathanai , Mao

tha , Zabad , Eliphelet , thacha , Zabad , Eliphe

Jermaï , Manaſſé & Se. let , Jermai , Manaffe ,

mei. Semei.

34. Des enfans de Bani, 34. De filiis Bani ,

Maaddi , Amram & Vel , Maaddi Amram

Vel ,

35. Baneas , Badaïas , 35. Banens , Bar

Cheliau , daias , Cheliais ,

36. Vania , Marimuch , 36. Vania , Mari .

Elialıb , mush , Eliafib ,

1

loch ,

>

37. Mika
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Adaias,

op 37. Matbanias Ma . 37. Mathanias , Má

thanai , dol , thanaï, Jaſi ,

38. El Bani, don Bete 33. Banı, Bennui , Seo

hui , Semei ,

39. do Salmias , doo 39 Salmias, Nathan ,

Nathan , don Adara ,

40. Et Mechnedebai , 40. Mochnedebaï, Si .

Sifai, eg Sarai, faï , Saraï,

41. Ezrel , on Sele .
41. Ezrel , Selemiau ,

minu , Semerin , Semeria ,

42. Sellum , Amaria , 42. Sellum , Amaria &

Jofeph. Jofeph.

43. De filiis Nebo, 43. Des enfans de Ne.

Fehiel , Mathathias , bo , Jehiel , Mathathias,

Zabad , Zabina, Jeddu , Zabad , Zabina, Jeddu ,

do foel , doo Banaia. Joël , & Banaža.

44. Omnes hi accepe 44. Toutes ces perſon .

FADE uxores alienigenas, nes avoient pris des fem .

&fuerunt ex eis mu . mes étrangeres, & il y en

bieres , que pepererat avoit quelques-unes qui

filios. avoient eu des enfansa

1

C

*

E X
PLICATION

DU CHAPITRE X. .

Seas litteral & ſpirituel.

y .
Ors qu'Eſdras prioit de cette forte, qu'il implos

qu'il étoit étendu par terre devant le temple de Dieu , unie

grandefoule du peuple .... t'affembla autour de lasy ,

.... verfa une grande abondance de larmes.

L'exemple agit preſque toûjours plus efficace

mcat que les paroles. Si le Prêtre Eſdras avoit
par .

lé avec force contre Iſraël , & s'il s'étoit consente

Linvectiver coarre les deſordres auſquels ils s'e

soient abandonnez ; on cât vû peut-être affez peu de

Ez fruit
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fruit de les diſcours. Et ce peuple naturelle

ment obftiné, auroit reſiſté , ſelon la coûtume, à la

force de ſes juſtes reprehenfions. Têtes dures, leur

15. & c. dit autrefois le premier des ſaints Martyrs , home

mes incirconcis de coeur des d'oreilles , vous refiftez toû .

jours au Saint-Eſprit , do vous êtes tels que vos pie

res ont été ... Vous qui avez reçu la loy par le mi

niftere des Anges, dos qui ne l'avez point gardée. El

dras éclairé de la lumiere del’Eſprit de Dicu prend

donc une voye fans comparaiſon plus forte que les

paroles. Il ſe tient couché devantle semple.; il prie ;

il pleure; il implorela mifericorde de Dieu ; il ſe con

fond avec les pecheurs ; il repreſente aux yeux du

Seigncur d'une part, ce qui les rendoit inexcu

ſables devant la juſtice.; & de l'autre , le ſujet qui

leur reſtoitd'eſperer encore enla divine ,bonté.,,,

cauſe de la fidelité de ſes promeſſes. Enfin , la poſtu

sc d'un faint Prêtre couché par terre & gemifiant

pour eux tous,&une priere li touchante & accom .

pagnée d'une ſi profonde humilité , a la forçe dize

mollir ces cours depierre, & tire pour parler aind ,

de ces rochers les eaux de la penitence, qui ſont les

farmcs .

9.2 . 3. Nous avons violé la loy de notre Dieu :

nous avons épouſé desfemmes,des nations étrangeres :

de maintenant ſi Ifraël ſe repent de ce peché, faifons

alliance avec le Seigneur inorre.Dieu , chaffons toutes

ces femmes de ceux qui en font nez , &c.

Celuyqui parle en ce lieu au nom de tout Heaven

pouvoit bien n'être pascoupable luymêmedu vio .

lement de la loy , ſon nomn'étant pointmarqué

dans la ſuite avecceuxdes autres. Et ainſi il parloic

peut-être par le même eſprit de charité qui faiſoic

parler Efdras, comme s'il avoit porté les pechez

du peuple . Mais quoiqu'il en ſoit , confiderons dans

[ cs paroles les marques certaines d'un vray repen •

cir. Ei mamienens, dit cet homme, ſo Ifruël fe rea

pens de ce peché , chaſſons fomtes ces femmes en

CCHX
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El

: mais

ceux qui en font nez ; nous conformans à la volonté

du' Seigneus, eg de ceuxqui reverentſes precepres. Il

ne ſuffiſoit donc pas à Iſraël de verſer des larmes

comme ils le firent :car Dieu demande de dignes

fruits de penitence. Et ces fruits étoient , de fe le

parer decelles avec leſquelles ils s'étoient unis con

ire la loy , & quileur avoient été un vray ſujet de

Scandale , en les engageant dans les abominations

de leur infidelité.

Mais on peutfaire ſur cela quelques difficultez

conſiderables. Des Interpretes prétendent , que

quoique la loy cûr défendu ces fortes de mariages ,

ils n'étoient pas toutefois nuls quand ils étoient

faits
que les Juifs pouvoient bien uſer alors

de la liberté , ou comme l'appelle JESUS-CHRIST Merr.ee

même , de l'ordonnance que Moïſe leur avoit laiſ. 15.0.4.30

fée, de quitter leur femme, en luy donnant un écrit ,

pour marquer qu'ils la repudioient. D'autres die

tent, que parmi le peuple Hebreu , c'étoit une

choſe de droit, que ce qui avoit été défendu par la

loy étant fait contre la loy , étoit regardé non leu .

lementcomme mauvais, mais commc nul. Cepen. Eftine.

dant un Auteur fort éclairé témoigne qu'il eſt in

certain , li cette ſeparation dont il eſt parlé icy ; rc .

gardoit abſolumentla diſſolution du mariage , ou

le fimple éloignement de demcure. Et il ajoûte ,

qu'il n'eſt pas non plustout-à-fait conſtant ſi les en

fans nez de ces mariages furent rejectez avecleurs
meres. Il eſt vray que Sechenias l'un des chefs du

peus

ple le propoſa à Eſdras , comme on l'avû : mais l'E .

criture ne déclare point fi la choſe fut exccurée , &

l'on ne voit pointeffectivement dans la ſuite que le

Prerre Eldras ait exigé autre choſe d'Ifraël, ſinon o.18,

qu'ils ſe ſeparáſſent des nations & des femmes étran .

geres. Aulli Bede a crûqu'ils ne renvoyercnt point

leurs enfans ; mais que les ayant gardez ils eurent

ſoin de les inſtruire , & de leur faire renoncer à l'infi .

delité de leurs meres, en les aſſociant parlacirconci,

lion au peuple de Dieu,
Mais

A
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Mais quelque puiffe être le ſentiment des fça

vans ſurce ſujet, il eſt toûjours clair que ce peu

ple étoit dans la difpofition très- fincere , de té

moigner au Seigneur leur repentir par leurs au

vres puiſque celuy qui porta pour eux la parole au

Haine Prêtre Eſdras, s'engagea pour eux à faire toui

ce qui ſeroit conforme à la volonié de Dieu , & à la

Jumiere de ceux qui avoient de la veneration pour

fes preceptes ; & qu'il denanda en leur nom , que

toutes choſes fe fiffent ſelon la loy. C'étoit la diſpo

fition la plus parfaiteori ils puſſentêtre , dans le

deſſein qu'ils avoient de flechir la colere de Dieu fi

juſtement irritée contr'eux ; puiſque ce n'eſt nulle .

ment aux malades à déterminer ce qu'ils doivent

faire, mais aux autres qui ont la lumiere & la crain .

ce du Seigneur ; & qu'il étoit jufte que ce fûtla loy

de Dieumême qui redreſſât ce qui avoit écé fait

contre la loy : la regle de la verité étant , comme

dit ſaint Auguſtin , une regle qui ne plie point, pour

fe conformer à la volonté de l'homme; maisà la .

quelle nôtre volonté doit neceſſairement ſe rendre

conforme , pour être droite.

V. 4. 5. Lovez -vous ; c'eft à vousà ordomer. Now

ferons avec vous; revérez -vous de force, dan agiffez.

Eſdras ſe leva , & obliges les princes des Prêtres

les Levites de luy promettre avec fermens , qu'ils

feroiene ce qu'on venoit de dire, &c.

Comme " Eſdras étoit proſterué devant le tem .

ple, celuy qui parloit au nom du peuple le priade

Je lever , &de ne s'affliger point plus long-tems ;

parce que ſon affliction avoit produit ſur les cours

tout l'effet qu'il auroit pû eſperer. Il ajoûte : Que

c'étoit à luy à ordonner ce qu'il dit, tant à cauſe

qu'il avoit une parfaite connoiffance de la loy , fe.

Jon laquelle il étoit beſoin de reformer toutes cho.

fes ; que parce qu'il avoit reçu un plein pouvoir du

Roy des Perles , de faire obſerver aux Juifs la loy

de leur Dieu . 11 eft étonnant, qu'on l'exhortc , á
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fe revêtir de force , pour agir; comme ſi Eſdras n'a

voit pas eu cette force toute divine qui convient aux

miniſtres du Seigneur, luy qui étoit tout rempli de

Son Eſprit. Mais c'eſt qu'il étoit très-digne de la

charité & de la ſageſſe de ce faint homme,d'emprun

ter en quelque façon la force , avec laquelle il devoit

agir pour la reformacion d'Iſraël, de ceux -mêmes

qui devoient être reformez ; c'eſt -à-dire, que pour

travailler d'une maniere plusavantageuſe à leur fas

lur , il falloit qu'ils luy miſſent eux mêmes, pour

le dire ainſi , entre les mains les armes dont il devoir

ſe ſervir pour les faire rentrer dans la voye dont ils

s'étoient écartcz . Car un Miniſtre de Dieu n'agit

jamais plus efficacement pourſauver les ames , que

lorſqu'elles s'abandonnent ainſi à la condune , lans

craindre la ſeverité de la diſcipline qu'elles ſçavent

leur devoir être ſalutaire , & dont elles ſouhaitent

pour cette raiſon que l'on uſe à leur égard. C'eft Angel.

ainſi qu'un faint Evêque metroit en quelque façon le

fer & le feu entre les mainsde Dieu même , lorſqu'il

luy diſoit dansl'extrême ardeur qu'ilſencoit pourla

tisfaire à la juſtice par les fouffrances : Modò ure doo

ſeca , dum in aterum parcas. Brûlcz & coupez pre.

lentement, ô mon Dicu , pourvû que vous m'épar

gniez dans l'éternité.

Cependant la connoiſſance que le Prêtre Eſdras

avoitde l'inconſtance effroyable de ce peuple , toû

jours prêt à faire les plus belles reſolutionsde ſe

donner tout entier à Dieu , & toûjours prêt à vio

ler ſes promeſſes, le porta à s'aſſurer autant qu'il

luy fut poſſible de la veritable diſpoſition de leur

ceur. C'eſt pourquoy il eſt marqué, qu'il demas .

da avant touteschoſes : Que lesprinces des Prêtres

les Levites Lusy promiffent avec ferment de faire

ce qu'on avoit propoſé, c'eſt-à-dire, d'executer ce

qui ſeroitordonné par le juge.nent des perſonnes

qui connoiſſoient la volonté du Seigneur, & qui

reveroicnt ſes faines preceptes. Car il craignoir

E 4 que
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que cette premiere ferveur für ſeulement paſſagere

ço eur , & de vînt pas d'un vray regretd'avoir viole

le precepte que Dieu lcur avoit donne pour
leur fa .

lut. Ainſi étant éclairé dans la loy de Dieu , il ne

youloit pas qu'ils renouvellaſſent à la legere unc

alliance avec luy , comme ils l'avoient demandé

de peur que s'ils la rompoient enſuite , ils n'ajoû .

saffent un nouveau poids à leur propre condamna .

rion .

LIYRE
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Afiationde Nehemie lorſqu'ilapprit te déplorableélus

où étoit 'ferufalem . Priere qu'il fit . Dieis.

ERBA Nehe. 1

mjø filiiHell L
de Nehemiasmonde

cix . Et fac
fils de Hel 3550 .

dumeftin menfe Caller cias. La vingtiéme an- avant:

anno vigefimo i don ego née du regne d'Artaxerxes

tam in Sufis -caftro.
au mois deCafleu " , lorſ.

que j'écois dans le châs

teau de Suſe ?

Et venir Hanani 2. Hanani Pun demes

unus de fratribus meis, freresmevinttrouver avec

ipſe dos vigi ex fuda : quelques-uns de la Tribus

en interrogavi eos deFu- do Juda ; & je leurdeman ,

day

Ý. 1. Expl. le neuviéme Ibil. Expl. Sule étoit le

mcis qui répond en partie ſéjour des rois de Perſe pen .

au mois de Novembre, .Rao dant une partie de Pinace.

tabl . Syuas.

>

2 :

.ES

-
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encore 9

deli.

day desnouvelles des Juifs des y qui remanferant

qui étoientreſtez après la o fupererant de capsia

captivité." , & qui vivoient vitate, in Jeruſalem .

& de l'état od

doit Jeruſalem .

3. Ils me répondirent : 3. Et dixerunt mihi :

Ceux qui ſont reſtez après Qui remanferunt , doo

la captivité , & qui de reliti sunt de captivita

meurent en la province ", te ibi in provincia , in

ſont dans une grande af afflictione magna funt,

fiction & dans l'oppro- din opprobrio : &mu.

bre. Les murailles de Je- rus Jerufalem dilipatus

ruſalem font toutes] dereft porte ejus com

truites, & ſes portes ont bufta funt igni.

été brûlées par lefeu.

4. Ayant entendu ces . 4 Giamque audiffem

paroles , je m'affis , je verba hujufcemodi, jedi,

pleuray , & je demeuray og flevi , doo luxi die

cout eriſte pendant plu- bus multis : jejunabam ,

fieurs jours. Je jeûnay& dan orabam ante facien

Dieu du ciel.

15. Et je luy dis : $ ei Si Es dixi' : Queſo,

gneur Dieu du ciel , qui Domine Deus cali fortis,

étes fort , grand & terrible, magna asque terribilis ,

qui gardez votre alliance qui cuftodis pactum

& confervez votre miſe- mifericordiam cum bis

ricorde à ceux qui vous qui u . diligunt , do cho

aiment , & qui obſervent Jodiunt mandata tua :

vos commandemens,

6. ayez, je vous prie, lo 6. fiant aures tue auf

reille attentive &les yeux cultantes , dom oculi tui

ouverts pour écouter la apersi', ut analias OTA

priere de vôtre ſerviteur , tionem fervi tui , quam

que je vous offre mainte- ego oro coram te hodid

nocte

$. 2. Expl. qui depuis leur captivité étoient retournea
dans la Judée. Synopſ.

#.3. Expl. en la Judéc.

1
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vimus ,

1

notte is die , pro filiis nant pendant le jour &

Ifrael ſervis tuis: escon- pendantla nuit, pour les

fiteor pro peccatisfilio- enfansd'Iſraëlvosfervi

rum Iſrael , quibuspece teurs. Je vous confeſſe

caverunt tibi : ego de les pechez que les eufans

domus patris mei pecca . d'Iſraël ont commis con

tre vous. Nous avons pe

ché moy & la maiſon de

mon pere.

7. vanitate fedmeti 7. Nous avons été fco.

fumus, o non cuftodi- duits par la vanité de le

vimus mandatum tuum , menſonge;& nous n'avons

don ceremonias , dan judi- point obſervé vos com

cia , qua precepifti Moyſ mandemens, vos ceremo .

famulo tuo.
nies , & vos ordonnances

que vous aviez preſcrites

à Moïſe vôtre ſerviteur.

8. Memento verbi , 8. Souvenez -vous de la

quod mandaffi Moyfi fer- parole que vous avez dite

vo tuo , dicens : Cùm à vôtre fervitcur Moïſe :

tranſgreffi fueritis , ego Lorſque vous aurez violé

difpergam vos in populos : ma loy, je vous diſperfc.

ray parmi les peuples: *

9. do ſo revertamini 9. & alors fi vous reve.

too cuftodiaris nez à moy , fi vous obſer.

pracepsa mea ; & facia vez mespreceptes ,& que

iis ea ; eriamfi abdu & i vous faſſiez ceque je vous

fueritis ad extrema ako ay commandé,quand vous

li , inde congregabo vos auriez été emmenez juf

en reducam in locum , qu'auxextrêmirezdumon

quem elegi ut babitarei de , je vous raſſembleray

Hormon meum ibi. de ces païs- là , & je vous

rameneray au licu que

j'ay choiſi pour y
établir

mon Nom .

Io . Es ipfe fervi tui , 10. Ceux - cy , Seigncut,

do populus tuus : quos font vos ferviteurs , &vô

redemifti in fortitudine tre peuple que vous avez

E 6
rache.

ad me >
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sachetez par vôtre ſouve tua magna , von in wanis

raine force, & par vôtre tua valida.

main puiſſante.

11. Que vôtre oreille , 11. Obfecro , Domi.

Seigneur foit attentive à la ne , fit auris cun atten .

priere de votre ſerviteur, dens ad orationem ferui

& aux prieres de vos ſer- tui , doo ad orationem

viteurs qui ſont reſolusde ſervorum tuorum , qui

craindre vôtre Nom.Con- volunt timere

duiſez aujourd'huy vôtre tuum : don dirigeferunn

ſerviteur , & faites -luy tuum hodie , bo da aj

trouver miſericorde de miſericordiam ante vje

yantce prince ". Car j?ć- rumhunc . Ego enim er an

tois l'échanſon du Roy, pincerna regis.

* . II. Lettr . cet homme..

nomen

Ε Χ Ρ LI C Α . Τ Ι Ο Ν

DU CHAPITRE I.

Sens litteral & ſpirituel.

*. 3. 4. lavité, dos qui demeurms en la pro

vince de Juda , font dans une grande affliction de datos

Popprobre .... Ayant entendu ces paroles , je m'affis ,

je pleuray, &c.

Nehemias étoit obligé de ſuivre la Cour ,étant

l'Echanſon du Roy. C'eſt pourquoy il eſt dit icy

qu'il étoit dans le château de Suſe , ou les rois de

Perſe faiſoient leur ſejour pendant une partie de

l'année. Mais ſi ce faint homme étoit obligé par

ſa charge de demeurer à la Cour d'Artaxerxes, Con

caur étoit å Jeruſalem avec fes freres , qui s'y

étoient rétablis depuis leur retour de captivité . Et

fe regardant près de la perſonne de ce Ray pagen ,

comme établi
par l'ordre de Dicu , non pour ſon

propre avantage , mais pour procurerpattaut ſon

credit



LIVRE II. CHAP. I. το )

.

credit le bien de ſon peuple , il vivoit en quelque

façon au milieu de cette Cour, comme Saint Paul

a dir depuis : Que les Chrétiens devoient vivre

dans le monde , lorſqu'il.les exhorte à ufer de mon-s . Cori

de , comme n'en ufant point.
rapo7. PF

Ayant donc trouvé l'occaſion de s'informer de

Pétat ou étoient alors les Juifs ; & quelques -uns

de ſes freres revenus nouvellement de Jeruſalem ,

peut-être pour folliciter la protection du Prince ,

luy ayant dit l'oppreſſion qu'ils ſouffroient de la

part des peuples voiſins, à qui leur retour & leur

rétabliſſement paroiſſoit inſupportablc, il fut:per

cé de douleur ; il ne put ſe regarder commehių.

reux dans cet employ honorable dont il jouilloit

tandis que les freres les autres Juifs étoient afili

gez , & que la ville de Feruſalem ne pouvoit le

rétablir. Il s'aturiffe donc , il pleure, il jeúne, & il

prie en la preſence du Dieu du Ciel , qu'il ſçayoit

être & plein de bonté pour ceux qui le cherchent ,

& fidelle pour accomplir ſes promeſſes en faveur

d'un peuple qu'il avoit choili , & tout-puiſſant

pour rendre inutiles tousles efforts deſes ennemis.

^. 6. 7. 8. 9. Je vous contele les pecheze, que

les enfans d'Iſraël ont commis contre vous. Nous avons

peché, moy de la maiſon de mon pere. Nous avons

été feduits par la vanité & le menſonge. Mais

Souvenez -vous de la parole que vous avez dite à vô

tre ferviteur Moiſe , & c.

Nehemias qui conpoiſſoit les promeſſes que

Dieu avoit faites à ſon peuple, de le proteger

contre tousceux qui les haïlloicnt , pourvũ qu'il

gardâc fidellement les preceptes , jugea aulli-tôt

qu'il falloit que les pechez d'Iſraël luy euffent fait

meriter d'être expoſé. de nouveau , . après leur res

tour de Babylone , aux inſultes de fes ennemis,

C'eſt pourquoy , comme il n'y a que l'humiliation

qui ſoit capable de flechir Dieu irrité par nôtre

orgueil, il. confelle deyang ſuy les pechez detout

J

1
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le peuple ; il ſe reconnoît luy -même pechcur avec

toute la maiſon de fon pere ; & il avoue qu'ils ne

fe font éloignez de la verité de fes ordonnances,

que pour ſuivre la vanité & le menſonge qui les a

ſeduits. Car il eft très important de le bien con

vaincre qu'on ne ſe peut écarter des ſaines precep

tes , que par une illuſion de la vanité & du men

fonge, qui fe fubftituent en quelque façon dans

nôtre cour à la place de la verité , laquelle me.

rite ſeule d'occuper tout ſon amour. Heureux

ceux qui ayant étéſeduits de la force , reconnoiſ

ſent à la fin cette ſeduction & la déceftent,

Mais plus heureux ſont encore ceux , s'il y en a

néanmoins, qui n'ont jainais pris la vanité & le

menſonge pour la verité , & qui fe font conſervez

toûjours dansl'amour& dans la pratique des divins

commandemens , ou ſe trouve , comme dit le faint

Prophete , la verité !Omnia mandata tua veritas.
218.86.

Après que Nehemias s'eft humilié profondé .

meni devant Dieu dans la vûc de les pechez &

de ceux de tout le peuple; après qu'il s'eſt efforcé

de le flechir par les larmes & par ſes jeûnes , il ac

craint pas dele faire ſouvenir de la promeſſe

fi ſolemnelle qu'il leur avoit faite par la bouche

de Moïſe , de les raſſembler de tous les païs on il les

auroit diſperſez , pourvu qu'ils retourniſſent à luog .

Dicu ſe ſouvient aſſurément de ſes promeſſes, & ' il

eft toûjours fidelle à les accomplir . Mais il eft bien

aiſe que ſon peuple s'appliquant à l'en faire ſouve .

nir, comme s'il lesavoit oubliées, ſe repreſente à

foy -même les conditions auſquelles il luy a plâ de

jes attacher , & qu’ainfi en même tems qu'ils ke

prient de n'oublier pas ces promeſſes qu'il leur

ayoit faites, de les raſſembler lorfqu'ils reviendroient

à luy; ils ſe fouviennent eux -mêmes qu'il neles

à diſperfez que pour les punir d'avoir violé fa loy.

Tant s'en faut donc , que Dieu ſe tienne offenlé ,

comme les hommes , quand on le fait fouyenir

de
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de la parole ; qu'il ne nous exauce jamais avec plus.

de joye , que lorſqu'on le prie en vertu de ſes di

vines promeffes : car il ne nous a promis que ce

qu'il a refolu de nous accorder. Mais il eſt très

digne du prix infini des dons qu'il s'eſt engagé

de nous faire , que nous les luy demandions avec

ardeur. Comme donc tout pôtre bonheur confilte

en ce qu'il a plû à Dieu de nous promettre ceque

nous ne meritions pas ; lorſque nous le faiſons fou .

yenir de fa promelic toute gratuite à nôtre égard ,

nous le prions de n'oublier pas la bonté avec lan

quelle il s'eſt obligé de nous faire grace quand

AOUS nous humilierons devant luy , & quenous re

connoîtrons l'infidelité de notre conduite . C'eſt

alors veritablement qu'il fe ſouvient , fclon qu'il

eſt dir icy, que nous ſommes fesferviteurs qu'il a

rachetez par ſa ſouveraine force egoparfa maissowii.

puiffante, en nousarrachant au demon dont nous

'écions les eſclaves , comme il avoit arraché Iſraël

d'entre les mains de Pharaon qui le traitoit ea

tyran ; & depuis encore d'entre les mains des

Chaldéens , ſous le joug deſquels il avoit gemi

durant tant d'années.

X.u. Que värre oreille , Seigneur , ſoit attentive à

la priere de votre ferviteur..... Conduiſez aujour

huy vôtreferviteur, d faites-luy trouver mifericordo

devant ce prince , & c.

Nehemias étant établi en dignité auprès du Roy ,

ne crut pas que cefür allez pour luy de faire des

voux à Dieu pour la proſperité des affaires de ſon

peuple. Et il jugea ſagement, que la place même

qu'il occupoit Pengageoit à quelque choſe de plus

graad. Ce n'eſt pas pourmoy , diſoit-il , ſans doute

en luy-même, que Dieu m'amis en cette place ha

norable ou je me vois : mais c'eft
freres

qui gemiſfent ſous l'oppreſſion de leurs ennemis , &

qui ont beſoin que quelqu'un parle en leur faveur.

Ü refolur donc de s'expoſerpourleur ſalut , & de ſe

fer .

pour mes
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fervirde la confiance que leRoy luy témoignone;

pour luy faire entendre, Pinjuſtice -avec laquelle on

traitoit les Juifs fous ſon nom& ſous fon autorité , de

peur que s'il negligeoit d'employer à ce faine uſage

le creditque Dieu luy'avoit donné , il ne fe fendit

indigne du choix qu'ilavoit fait de luy , lorſqu'il ne

l'avoit placé en ce lieùs qu'afinqu'ilfervít ſes freres.

C'eft danscette vûe , qu'il demandeà Dieu , de vou

loir étre attentif à fapriere,de conduire foniferviteur,

de luy faire trouver miſericorde devant ce prince, afin

que lorſqu'il luy parleroit; il l'écourât favorablement.

..

离 BBS388BBBBBBBBBBBBE52

WICHAPITRE IT."

Nehemie.obtient du voy Artaxercès la permiffion d'allor

Troferufalem des de larétablir

L er sted'Artaxer, in menfe Nifang

xès , au mois de Niſan , anno vigefimą Artaxer

on apporta du vin devant xis regis : vinum erat

de Roy. Je le. pris & le . Ante eum ,en levavi vj.

lay ſervis. Alors leRoy. num , er dedi regi :

me trouvant le viſage tout eram quafi languidsu

abattu , antefaciem ejus.

z. me dit : Pourquoi 2. Dixirque mibi rex :

avez - vous le viſage ſi tri- Quarè vulius tuus eria

Ite,quoique vousneme pa fris eft, cum le agrotum

roiſliez pasmalade? Il faut non zideam ? non eft hoc

que vous en ayez ſujet ,& fruftrà , ſed malum na

que vous cachiez quelque ſcio quod in corde tuo

mal qui vous cienne au . eft. Et timoni valde , ac

caur. Je fus ſaiſi à ces pa- nimis,

roles. d'une grande crainte,

3. & je dis au Roy : 4. dos dixi Regi: Rex

Roy , que votre vie lojt in attonum vive; quarè

non
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feroit- il pas

1.

han marcatuxltus meus , éternelle. Pourquoy mon

quia ciuitas domus fepul valage ne

Ehrorum patris mei de abactu , puiſque la ville og

ferta eft , ac porte ejus ſont les tombcaux de mon

combufta funt igni ? pere don de mes ancêtres

eſt route deſerte ,&que fcs

portes ont été brûlées " ?

4. Et ait mibi Rex : 4. Le Roy me dit : Que

Pro qua ri poftulas ? Et me demandez- vous ? Je

Oravi Deum cali, priay le Dieu du ciel,

si doo dixi ad Regem : si & je dis au Roy : Si

si videtur Regi bonum , mademandene déplaît pas

en la place fervus tuus au Roy , & li vôtre ſervi.

ante faciem tuam , ut teur vous eſt agréable, en .

mistas me in Judeam , voyez-moy , je vous prie ,

nd civitatem sepulchri en Judée , à la ville des

patris mei , & adificabo fepulchres de mes peres ,

afin que je la faflc rebâtir.

6. Dixitque mihi Rex , 6. Le Roy , & la Rei.

do Regina qua fidebat ne qui étoit aſſiſe auprès

juxia.eum : Uſque ad de luy, me dirent : Com

quod sempus erit iter bien durera vôtre voyage ,

tuum , do quando rever . & quandreviendrez- vous?

séris' ? Et placuit: ante Je leur ; marquay Ic tems

vulium Regis, do milit de mon retour, & leRoy

me : d . conſtirui eitem l'agréa ; & il me permit

pus . dem'en aller:

7. Et dixi Regi : Si 7. Je luy dis encore ::

Regi videturbonum ,epi. Je ſupplie le Roy de me

ftolas det mihi ad duces donner des lettres pour les

regionis trans flumen , Gouverneurs du païs ay

sitraducant me , donec delà du fleuve, afin qu'ils

veniam ,in Zudeam : me fällent paller Türe

ment , juſqu'à ce que je

fois arrivé en Judée .

8. do Epiftolam ad 8. Je le ſirpplie auſſi qu'il

Alaph cuffodem faliús me donne une lettre pour

Aſaph

#ig. 'Expl. ſous Nabuchodonofor. Efrisus,

1
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1

Afaph Grand.Maitre de la regis , ut det mibi ligna ,

forêt du Roy , afin qu'il si regere poflim portas

me ſoir permis d'en pren. surris domis, o muros

dre du bois pour puu civitatis , dom domum ,

voir couvrir les cours du quam ingreffus fuero. Es

temple , les murailles de la dedit mihi Rex juxım

ville , & la maiſon où je manum Dei mai bonan

me retireray. Le Roy'm'at mecum .

corda ma demande, parce

guc la inain favorable de

moo Dicu éroir ſur
moy.

9. J'allay donc trouver 9. Er veniad duces

enſuite les gouverneurs regionis trans flumen ,de

du païs au-delä du fleuve , dique eis epiftolas Regis.

& je leur preſentailcs let. Miferat autem Rex me.

tres du Roy . Or le Roy tum principes milinum ,

avoitenvoyé avec moy des dos equites

officiers de guerre , & des

Cavaliers.

10. Sanaballar Horoni. 1o . Et qudierunt SA .

re ", & Tobie ferviteur des nabalat Horonites , do

Koy " , Ammonite, ayant Tobias feruus Ammoni.

été avertis de mon arrivée ; tes : des contriftati funt

furent ſaifis d'uneextrême affli & ione magna , quòd

affliction , voyant qu'il veniffer homo, qui que

étoit venu un homme qui reret proſperitatem filio.

cherchoit à procurer le rum Ifrael.

bien des enfans d'Iſraël,

Erant venu dans 11. Et veni Ferufa.

Jeruſalem , j'y demeuray lem , do eram ibi tribus

pendant trois jours,
diebus,

12. & je me levay fa 12. Surrexi notte

nuit ayantpeu de gens avec ego doo viri panci 'meo

Cum

$.& etur . qu'll me don erat in Moabitide, cujus erat

pars Horonaim . Synops. Ifai.

$ . 10. Expl. Sic di &tus , 19.18.
vel ab Hor , Arabiz petrez Ibid . Expl. beneficiarius

monte , vel ab Horonaim ci- / regis Perlidis Ammonita

wicace Morbicica. Regulus 1 rum - coparcha.

ve

11 .

ar .
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reverſus venti ad portam railles , & je rentray par la

sim ; c non indicavi moy . Je ne dis à perſonne

cuiquam quid Deus dedif. ce queDieu m'avoir inſpi.

for in corde meo us face- rê defaire dans Jeruſalem ,

rem in Jerufalem , ojuu & je n'avois point là de

mensum non eratmecurn , chevaux , hors celuy fur

wils animal, cui fedebam . lequel j'étois monté .

13. Et egreffus fum 13. Je ſorris la nuit par

per portam vallis no& te , la porte delavallée , je vins

do ante fontem draconis, devant la fontaine du dran

ton ad portam Percoris , goa , & à la porte du fujo

o conſiderabam murum mier ; & je conſiderons les

Jeruſalem diffipatum , murailles de Jeruſalem qui

portas ejus confumpras étoient toutes abattues, &

igai. ſes portes qui avaient été

brûlées.

14. Es tranfiuiadpor 14. Je paſſay de- là å lä

tam foniis, doo ad aqueo porte de la fontaine & &

dudum regis , eo non l'aqueduc du Roy , & je ne

erat locus jumento, cui trouvay point de lieu par

fedebam , ut tranfiret. oui pût paſſer le cheval lut

tequel j'érois monté.

15. Et afcendi per is . Je remontay par le

torrentem nocte , dos con torrent étant encore nuit ,

fiderabam murum & je conſiderois les mu .

vallis , dos redit, porte de la vallée ; & je

m'en revîns.

16. Magiftratus autem 16. Les Magiſtrats ce

neſciebant, que abiiffem , pendant ne ſçavoient point

aut quid ego facerem : où j'étois allé ni ce que je

fed do Judaisdo facer. faiſois , & juſqu'alors je

dotibus, or optimatibus, n'avois rien découvert de

do magiftratibus, eg te mon deffein ,'niaux Juifs ,

liquis qui faciebant opus ni aux Prêtres , ni aux plus

ufque ad id laci nihil ini conſiderables d'entre le

dicaverama peuple , ni aur Magiſtrats ,

ni à tous les autres qui a

voient le foin desouvrages ..

>

1

17. Jc
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17.Je leurdis donc alors : 17. Et dixi ,eis : Vas

Vous voyez l'affiliation ou noftis affli& ionem in qua

nous ſommes. Jerufalem fumus : quia ferufalem

eft delere , & ſes portes deferia eft , dos porta ejus

ont été brûlées, Venez , confumpta funt igni: veni.

rebâciſſous les murailles.de te , do edificemus muros

Jeruſalem , afin qu'à l'ave. Jeruſalem , don non jimu

nir nous ne ſoyons plus ca ultrà opprobrium ..

opprobre .

18. Joc leur rapponay 18. Et indicavi eis ma

enſuite de quelle maniere num . Dei mei, quòd effer

Dieu avoit étendu fa main bona mecum , in verba

favorable ſur moy, & les regų , que tocuius effet

Paroles que le Roy m'avoir · mihi, aio : Surgamus ,

dites, & je leur dis : Venez , dos edificemus. Et confor

pebâtiſſons les murailles : tata ſunt manus eorum

& ils s'encouragerent
å in bono ..

bien travailler.

19.MaisSanaballat Ho. 19. Audierunt autem

gonite , Tobie. teur du Sanaballar Horonites de

Roy, Ammonite,& Goſem Tobiasfervus Ammonites,

Arabe , ayant écé avertis de dos Golem Arabs , fuba

pôtreentrepriſe ſe raille- ſannaverunt nos , da de

rent de nous avec mépris, fpexerunt, dixerunique :

& dirent : Que faites-vous que oft bas res quam

la ? Cette entrepriſe n'eſt- facitis ? Numquid contra

elle pas une revolte.contre regem vos rebellaris ? '

Le Roy ?

20. Je répondis à cette 20. Et reddidi eis fup.

parole , & je leur dis: C'eſt monem , dixique and eos :

le Dieu duciel qui nous af- Deus cali ipfe nos juvat ,

lifte luy -même , & nous donnos fervi ejus fumus;

fommes les ſerviteurs. furgamu do edificemus :

Continuons donc à bâtir : vobis autem non eft pars,

car pour vous., vous n'avez do juſticia , de memoria

ni aucune part , ni aucun in Jeruſalem .

droit à Jeruſalem , & vô

tre nom y ſera coûjours en

qublic
EX

{
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DU CHAPITRE IL

Sens litteral & ſpirituel.

4. 1. 2 .

LAvingtième anncedu regne deAraxeri
xès , au mois de Niſan , on apporia dis

vin devant le Roy . fe te pris don le luy feruis. Alors

de Roy me trouvant le viſage tout abattu , me die :

Pourquoy avez -vous le viſage fi refte Je fuo

faifi àces paroles d'une grande crainte.

Nifan , étoit le premier mois de l'année Judaï Eftinus

que , qui répondoit en partie à nôtre mois de Mars'; Vatable

& en partie à celuy d'Avril. Et Caplen ,dont il a été

parlé au chapitre precedent , étoit le peuviéme

mois, c'eſt-à -dire , celuy de Novembre. On eſt

done furpris , lorſque l'Ecriture ayant témoigné d'a

bord , qu'en la vingciéme année du regne d'Arta

xercès au mois de Calleu , c'eſt-à -dire , au mois de

Novembre', Nehemias apprit l'affliction de ſon

peuple, elle marque icy enluite que la mème année

au mois de Nilan , c'eſt-à-dire, au mois de Mars,

cet Officier ait parlé auroy de Perſe en faveur de ce

même peuple. Car , comine le mois de Nilan prece ?

de celuy de Calleu , il ſembleroit que Nehemias au.

roit parlé pour les Juifs avant que d'être inforıné de

Paffliction où ilsétoient . Maiscette difficulté ſe peut

expliquer en diſant avec quelques Triterpretes, qu'en .

core que , ſelon la manière de coinprer des Juifs , le

mois de Niſan precedåc le mois deCalleu , & qu'ain .

fi il ſoit 'impofſible que dans une même année, ce

qui s'eſt fait au moisde Callcu ait precedé ce qui

s'eſt fait au mois de Niſan , néanmoia , ces éveñe.

mens peuvent aiſément être arrivez la vingtième

année du regne d'Artaxerxes , ſelon l'ordre aquel

ils foar rapportez dans l'Ecriture ; parce que l'ani

Aéc du regae de ce priace a commencé aon parle

!
B
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mois
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pois de Nifan , comme l'année Judaïque , mais

par celuy de Calleu : de même queles années d'Au.

gulte & des autres Empereurs, ne commençoient

pas coûjours au premier jour de Janvier , mais dif .

Feromment ſelon les ceins differens auſquels ils

ons commencé à regoer. C'est ce que nous avons

crû devoir éclaircir ,afin d'empêcher que l'autorité

des livres faines ne ſoit affoiblie dans Veſprit de ceux

qui s'imaginant avoir découvert une contradiction

dans l'Ecriture , voudroient tirer de fauſſes conſe .

quences d'une difficulté qu'ils n'entendroient pas .

La triſteſſe qui parut ſur leviſage de Nehemias ,

étoit un effet de la douleur très-ſincere qu'il reſſen .

coit de l'état des Juifs. Mais une perſonne attachés

à la fortune temporelle auroit regardé commeune

très-méchante politique de faire paroître un viſage

trifte devant fon Roy , puiſque les Princes ne le

plaiſent pas à voir cesobjets de criſteſſe qui les

troublent dans leurs plaiſirs. Cependant ce vray fer

viteur de Dieu fongea plûtôt à ce qu'il devoit à la

Religion & à la patrie ,qu'à ce que la complaiſance

pouvoir demanderde luy. Et peut-être même qu'il

étoit bien - aiſe de faire connoître au Roy par la tri

ſtelle deſon viſage le ſujet qui l'affligeoit li feaſible.

ment. Il eſt vray que la demande que luy fit ce Prin .

ce , le failit & le frappa d'une grande crainte ; ce qui

pourroitdonner lieu de croire, qu'il ne s'étoit pas

attendu à une telle demande qui l'obligcoit de le dé.

couvrir. Mais peut-être auſſi que quelque reſolution

qu'il eût priſe de parler , Dieu permit exprès que

dans l'ignorance où il étoit de la diſpoſition du Roi

i ſcncitalors ſa foibleſle , parla crainte qui le failis

cour d'un coup , afin que la fermeté qu'il ſentit en

fuite luy parût plus clairement venir de Dieu ſeul.

. 3. 4. 5. Pourquoy mon viſage ne ſerost - il paese

mbattis , puiſque la wille oils font es tombeaux de mon

pere & de mes ancêrres eſt route deferie ... Le Ray

me dis: que me demandezavons:Je primy de Dieu

du , niel, & c . Com .
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Comment accorder cette frayeur extraordinaire

dont Nehemias fut iaila, avec cette liberté quid

fait paroître à découvrir le ſujet de la critteile ,

ſans qu'il pûrſcavoir encore ce que le Roy luy diroic

Ceft lans douic que Dicu exaugant dans ce mo.

meat même ſon cæur humilié en la prelence , le

sendit d'autant plus fort, qu'il ſe regardoit com .

me plus foible. Mais parce que la prudence n'el

point défendue dans ces rencontres , & qu’on a

vů de grands Saints uſer de pieux artifices pour

fairc mieux réüſſir ce qu'ils avoient entrepris ,

comme ſaint Paul même en ula pour diviſer ceux

qui s'unifloient contre luy pour opprimer la veri.

té; Nehemias dans la réponſe qu'il fit au Roy ,48.

p'employa que ce qui pouvoitêtre mieux reçu de23.2.6.7

Juy. Il ne parla point de l'oppreſſion que ſouf.

froient les Juifs., mais ſeulementde l'affliction
par

ticuliere qu'il reſlentoit, de ce qu'une ville ou fome

pere & ces ancêtres étoient enterrez , demeuroit des

ſente, & dans la derniere deſolation. Et comme il

vit que le Roy luy demanda ce qu'il defiroit , de

s'adreſſa auli-tôt à Dieu par une pricre ſecrete

qu'il luy fit au fond de fon cour, pour luy de.

mander ſans doute , qu'il tournât favorablement

Peſpritde .ce Prince àſon égard , afin qu'il luy

accordât ce qu'il avoit å luy demander.

On peut dire donc que cette conduite de Ne.

hemias renfermoit tout ce que l'humilité , la foy .

la ſageſſe & la confianceau ſecours de Dieu poul.

voit inſpicer à un de les ferviteurs. Auli il obrint

plus facilement qu'il n'eûtole eſperertoutce qu'il

vouloit, parce que Dieu , comme parle l'Ecriture ,

yenant en la main le cæur des Rois , le fait pencher

de quel cô:é il luy plaît : Sicut divi ones aquarum
Prov . Ca

ita cor regis in manu Dorsini : quocumque voluerit ,

inclinabir illud. Et c'eſt ce qu'il reconnoic luy -me

me , lorſqu'il dit enſuite , que ce Prince duy ac

corda la demande, parce que la main favorable de v.se

for

21. 1.

V. I,
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de fon Dieu étoit ſur twy, c'eſt - à -dire , parce que

Dieu l'affiſtoit inviſiblement, en touchant le coeur

d'Artaxerxés en la faveur.

♡ . II. 12 Etant venu dans Jerufalem , ju deo

meur ay pendant trois jours , doo je me levay la nuit ,

ayant peu de geres avec moy. Je ne du à perfonne

ce que Dieu m'avort inſpire de faire dans Jerufa

lem , &c.

Plus ' les ennemis du peuple de Dieu étoient ja

loux de fa gloire & oppoſez à ſon rétabliſſement,

plus ce faint homine le crat obligé d'uſer de pré

cautions , pour exccuter plus ſûrement ce qu'il

avoit relółu , quoiqu'il eût pour cela l'agrémem

du Roy. On ne peut donc confiderer qu'avec ad

miration le zele joint à la ſageſſe qu'il fit paroî

tre dans cette affaire. La bonté toute Anguliere

dont le Roy & la Reine luy donnerent des mar

ques li ſurprenantes, lorſqu'ils parurent ne ſe met

tre en peine que du tems de ſon abſence & de.cc.

luyde ſon retour , ne fut point capable de rallen

tir ſon ardeur pour le deſſein qu'il avoit pris , de

travailler autant qu'il pourroit à réparer les rui.

nes de Jerufalem : Tousles charmes d'une Cour

auſſi floriflame que celle de Perle ne le purent de•

tourer de la fatigue d'un long voyage , ni des

perils où il ſeroit expoſé en rendant à la parric

ce qu'il avoit lieu de croire que Dicu exigeois

de luy: Et abandonnant la propre fortune à la

providence de celuy pour les interêts duquel il agil

Toit , il marcha ou lon devoir l'appeloit, fans fc

mettre en peine , fi dans ſon abſence ſes ennemis,

ne manque jamais lorſque l'on eft en fac

veur auprès du Prince , ne feroient point leurs

efforts pour le mettre mal dans lon eſprit.

Que fi encela il fit éclater fon détachement &

ſon zele , il ' Jonna encore des marques auſfi

éclatantes de la ſageſſe. L'experience luy avoit

appris , que ce n'étoit, pas allez d'avoir obremu

les

dont on
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les ordres du Roy , pour être affuré de pouvoir

les executer, ayant affaire ſur tout à des ennemis

auſſi fins , auſſi entêtez , & auſſi puiſſans qu'étoient

ceux qui haïlloicnt Iſraël. Il fçût auſſi le deſele

poir où ils étoient de cette même protection que

le Prince Jeur donnoit . Ainſi voulant prévenir

leur mauvaiſe volonté , & ſervir ſon peuple ſans

faire un trop grand éclat, il tiar ſecret ſon del.

ſein , & ſe diſpoſa à frendre toutes ſes meſures,

avant que les habitans de Samarie & les autres

peuples voiſins puffent rien ſçavoir de ce que

Dieu même luy avoit inſpiré de faire dans Jeru .

falem . Ce fut donc cette raiſon qui luy fit choiſir

la nuit pour aller faire la viſite des murailles de

la ville , ou pour mieux dire , de ſes ruines ; afin

qu'il y mîr tout d'un coup des ouvriers qui tra

vaillallent en - diligence par tout.

C'eſt ainſi qu'on travaille fürement à bâtir, non

pas ſeulement la Jeruſalem des Juifs , mais en.

core plus celle des Chrétiens , qui eſt l'Egliſe.

Il faut que ceux qui s'engagent à ce grandou

vrage ſoient détachez comme Nehemias de toute

la gloire & de tous les vains plaiſirs du ſiecle.

Il faut que l'amour de leur celeſte patrie les poſ

ſede ſouverainement. Il faut que leur zcle ſoit ac

compagné de ſageſſe pour réuſſir dans un deſſein

fi divin : car quoiqu'ils ſoient aſſurez qu'ils tra.

vaillent ſous les ordres dun grand Roy , qui eſt

JES U S -CHRIST , ils doivent ſçavoir auſſi ,

qu'ils ont beaucoup d'ennemis très- artificicux &

très-obſtinez à les combattrc : Qu'ils ſont comme

des brebis au milieu des loups , ſelon qu'il le dit

luy -même dans l'Evangile ; & qu'ils ont beſoin Matth.com

d'une très-grande prudence pour le garantir de 10.15.

tous les pieges qu'on leur tend . Mais cette pru

dence qui leur eſt ſi neceſſaire n'eſt pas celle de la

chair , que ſaint Paul appelle la mort de l'ame-; Rom.6.&.

c'eſt celle de l'eſprit, qu'il appelle au même lieu ; 6.

Ta

.

3
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la vie de la paix. Or cette prudence & cette fae

geſſequi vient de l'Eſprit de Dieu, conſiſte à pré

voir & à éviter avec loin tout ce qui peut être

contraire au deffein que nous avons de travailler,

ſoit dans nous-mêmes, ſoit dans les autres , à l'é

difice tout ſpirituel de la celeſte Jeruſalem , com

me nous voyons icy que Nehemias quoiqu'ap

puyé de toute l'autorité du Roy de Perſe, ne

laiſſa pas d'employer toute ſa ſageſſe pour le ga

rantir des artifices de ceux qui perfecutoicnt le

peuple de Dieu , & qui haïſſoient la ville de Jea

rufalem , figure de la ſainte Egliſe.

N. 19.20 .Mais Sanaballat Horonite, Tobie ....

Gofem Arabe , ayant été avertis de notre entrepriſe , fe

raillerent de nousavec mépris.... Je leur dis : C'ef

le Dieu du ciel qui nous afſifte luy-même . Contie

buons donc à bâtir : car pour vous , vous n'avez

aucune part, ni aucun droit àferufalem , & c.

Les Juifs ont preſque toujours été mépriſez par

leurs ennemis. Et ceſt auſſi le caractere de tous

les vrais ſerviteurs de Dicu , dont la pieté eſt l'ob- '

jer de la perſecution des méchans. Les habitans

de Samarie ſe railloient du peuple Juif, parce

qu'ils le regardoient comme un peuple foible &

mépriſable ;& ils s'efforçoient de les effrayer, en

traitant leur emtrepriſe de, revolte contre le Roy .

Mais ils ne conſideroient pas , que s'ils avoient

paru foibles juſqu'alors, çavoit été par leur faute,

& pour avoir violé la loy de leur Dieu. C'eſt

pourquoy Nehemias leur répond avec aſſurance :

Qu'ils continueroient fans crainte à bâtir Jeruſalem ,

parce que le Dieu du ciel les afitoit Luy-même, &

qu'ils étoient ſes ſerviteurs.

Tant qu'on ne dégenere donc point de la qua

licé li honorable de ſerviteurs du Très-haut, on n'a

rien à craindre dela part des ennemis de Jeruſa

lem : car on ſe peut aſſurer de la divine alliſtance .

Etil nefaut pas qu'aucunes perſecutions de ces enne

„mis
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ennemis de la pieté ſoient capables de nous em

pêcher de continuer à bâtir la ville & le temple

du Seigneur. Leurs railleries & leurs mépris nous

ſont honorables , depuis qu'ils ſe ſont raillez de

nôtre chef , & qu'ils l'ont traité avec les der.

niers
outrages. Il eſt vray que Pon travaille inutile

ment à bâtir cette divine maiſon
fi le Seigneur

n'est avec nous & ne nous aſiſte pour la bârir :

Niſ Dominus edificaverit domum , in vanum labo- Pfalm .

raverunt qui edificani eam. Mais il n'eſt gueres
126.1.

moins veritable , qu'on ne travaille point d'ordi

naire impunément à ce divia édifice : mais les

perſecutions , comme J E'S US-CHRIST l'a ditMarici

juy-mêmc , font partie de la récompenſe qui eſt 10. 3®.

promiſe en ce monde à ceux qui ſe rendent ſes

diſciples. Ils ne doivent donc point s'étonner non

plusqu'on les accuſe de revolte contre le Roy , auſſi

bien que Nehemias , qui ne faiſoit cependant

qu'executer les ordres mêmes du Roy , puiſque

les ennemis de leur diyin Maître ont bien oſé l'ac .

cuſer auſſi de pervertir leur nation , don d'empêcher

qu'on ne payâe le tribut à Cefar ; luy quiau -con-.Loc. Cape

traire avoit declaré ſi nettement, qu'il falloit ren- 23:1.

dre à Ceſar , ce qui étoit à Ceſar , ego à Dieu , ce

20.256qui étoit à Dieu .

Continuons donc à bâtir Jeruſalem , diſoit Nehc

mias aux ennemis d'Iſraël : car pour vous autres ,

vous n'avez aucune part ni aucun droit à Jeruſalem ;

ceft - à - dire , toutes vos raiſons ne pourront nous

' empêcher de continuer l'ouvrage que nous avons

commencé. Nous ne ſommes point des feditieux ,

mais les ſerviteurs du Dieu du ciel qui eſt avec

nous ; & nous agiſſons avec l'agrément du Roy.

Mais pour vous aurres vous n'avez rien à voir

ſur Jeruſalem , ou vous ne pouvez prétendre au

cune part ni aucun droit. Il parloit ainſi ſans

doute , parce que le royaume de Samarie ayant

été feparé du royaume de Juda , & ce premier

F 2
ayanc

Idem . C.



124
E S D R A.S.

ayant renoncé au temple de Jeruſalem , qui étoit

alors le ſeul endroit ou Dieu vouloit être adoré ;

ſes peuples étoient déchûs de tout droit ſur cette

ville & ſur ſon temple , outre que ceux qui de

meuroient en ce tems-là dans Samarie étoicpc

proprement , comme on l'a dit , des infidéles ,

que les Chaldéens y avoicnt fait transferer en la

place des Ifraëliçes.

8383 3838888 888888888

CHAPITRE IIL

1 .

Noms des principaux de ceux qui s'employerent à

rebatir ferufalem .

" A

Lors Eljaſib grand 1 . T furrexit Eliafil

Sacerdos magnus,

tres ſes freres s'applique fratres ejus facerdo

rent à l'ouvrage , & ils tes , do edificaverunt por

bâcirent la porte du trou- sam gregis : ipl ( an &tifs.

peau ". Ils la conſacre. caverunt eam ,

rent. Ils poferent le bois , suerunt valvas ejus , dan

le ſeuil & les poteaux , uſque ad turrim centum

& ils en conſacrerent tout cubitorum fan &tificavi.

l'eſpace , juſqu'à la cour runt eam , uſque ad tuto

de cent coudées, juſqu'à rim Hananeel.

la tour d'Hananéel.

2. Ceux de Jericho bâ 2. El juxta enim

tirent d'un côté auprès de edificaveruni viri fe

luy, & de l'autre Zachur richo : don juxia enn

fils d'Amri. edificavit Zachur filius

Amri.

3 . Les enfans d'Aſnaa 3. Portam autem

bâtirent la porte des poiſs piſcium edificaverunt

$. 1. Expl. o'i des' croupeaux ; appellée aing à cauſe

qu'ils entroient par cette porte qui étoit proche du cemple ,

Qù ils étoienc immolez. Syzupla
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flã Afnan : ipſo texi- ſons ". Ils la couvrirent ,

runt eam , doo ſtatuerunt & y mirent les deux bat.

valvas ejus' ſeras tans,les ſerrures & les bar.

dos vettes. Et juxta res. Marimuth fils d’Urie ,

eos edificavit Marimuth fils d'Accus bâtit auprès

filius ' Uria , fili Ac- deur.

CW .

4. Et juxta eum 4. Moſollam fils de Ba

edificavit Mofolam filius rachias , fils de Meſezebel

Barachie', filii Meſeze. bâcit auprès de luy ; & Same

bel : do juxta eos adic doc filsde Baana bâtit au

ficavitSadoc filius Bak- près d'eux ,

74 :

s . Et juxta eos edific 5. Ceux de Thecua bâ .

caverunt Thecueni : opri- tirent auprès de ceux-cy .

mates antem eorum non Mais lesprincipaux d'en .

fuppofuerunt.colla ſua in tr'euxnevoulurentpoing

opere Domini fui. s'abaiſſer 1pour travailler

à l'ouvrage de leur Seix

I

5

gneur " .

6. Et portam vete 6. Joïada fils de Pha

rem edificaverunt , Joia- ſea , & Mofollam fils de

da filius Phafea , do Befodia bâtirent la vieille

Mofollam filius Beſo- porte , ils la couvrirent ,

dia : ipfi texerunt eam , & ils y mirent les deux

ftatuerunt valvas battans , les ſerrures& les

cjus , dos feras, o ve- barres.

13

Ges :

7. do juxta eos adio 7. Meltias Gabaonite ,

ficaveruni', Meltias Gas & Jadon Meronathite qui

étoientF 3..

$.3 . Exp !. Elle étoit cour • 1 poiar leur coû.

sée au ' couchant, & regar Ibid . Cela ſe doit enten

doit vers la mer , d'où l'on ' dre ou de Dieu même ou de

apportoit le poiffon. Synops: Nehemie Gouverneur du

Ibid. Expl. de bois . Tignis pays , ou de quelque Com
70 trabibus texerunt eam . mandant ſubalterne fons les

Vatab. ordres duquel ils refuferent

* • 5 Lettri, ne ſoumirent de travailler,
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men .

étoient de Gabaon & de baonites, o Jadon Men

Malpha , bâtirent auprès ronathites, viri deGabaon

d'eux devant la maiſon du don Mafpha , pro duce qui

Gouverneur du païs de de. erat in regione trans fiue

là le fleuve.

8. Eziel fils d'Araïa or 8. Esjuxta euri adifs

févre bâcit auprès de lui , cavit Eziel filius Araia

& auprès d’Eziel Ananias aurifex : do juxta eum

parfumeur ; & ils laiſſe adificavit Ananias filius

rent enſuite cette partie de pigmentarii : dos dimi

Jeruſalem " qui s'étend ſerunt Jerufalem ufque

juſqu'à la muraille de la ad murum platea laiio

grande ruë.

9. Raphaïa fils de Hur
9. Es juxta eum adi.

Capitaine" d'un quartier " ficavit Raphaia filim

de Jeruſalcm , bâtit au- Hur , princeps vici Zee

près de luy. rufalem .

10. Jedaïa fils d'Haro . 10. Et juxta eam adi

maph bâtit auprès de Ra. ficavit Fedaia filius Ha

phaïa vis-à-vis defa mai- romaplo contra domum

fon , & Hatcus fils d'Ha- fuam : don juxta eum adia

lebonias bâtic auprès de ficavit Hattus filius Ha

luy. ſebonia.

11. Melchias fils d'He 11. Mediam parten

& Haſub fils de vici edificavit Melcbimi

Phahath Moab bâtirear la filius Herem ,&Hafub fi

moitié d'une ruë , & la lius Pleahath Moab , do

tour des fours. turrim furnorum .

12. Sellum fils d'Alo 12. Et juxta eum edia

hes Capitaine de la moitié ficavit Sellum filius Alon

d'un quartier de Jeruſalem les princeps media partis.

bâtit auprès de ces deux , vici Ferufalem , ipſe dom

luy & ſes filles.

rem >

filia ejus.

I. Et

.

$ .8.Expl. foit parce qu'elle
ſubliftoic encore , ſoit parce

qu'elle paroiſſoit moins ne

ceffaire. Synops.

# 9 . Leitt. prince.

ibid . Lettr. vici. Jeru

ſalem étoit diviſée en plu-,

fieurs regions ou quartiers

comme Rome l'a aut été.

Vatabl.

i
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13. Et portam vallis 13. Hanun & les habi.

edificavit Harun do tansde Zanoé bâtirent les

habitatores Zanoe : ipſi portes de la vallée. Ce fu .

edificaverunt eam , rent eux qui bärirent cette

ftatuerunt valvas ejus, porte, qui y mirent les

do feras , dos vedtes, des deux battans , les ferrures

mille cubitos in muro uf. & les barres , & qui refi.

que ad portam ferquis rent mille coudées des

linii . murailles jufqu'à la porte

du fumier.

14. Etportam ftern 14. Melchias fils de Rea

quilinii edificavit Melchab Capitaine dụ quar

chias filim Rechab, prin- tier de Bethacharam , ba

ceps vici Bethacharam : tir la porte du fumier. Il

ipfe edificavit eam , dobâtit cette porte , & il y

ftatuit valvas ejus, eo mit les deux battans , les

feras dos vectes. ſerrures & les barres.

15. Et portam fontis 15. Sellum fils de Chol.

edificavit Sellum filius hoza Capitaine du quar

Cholhoza , princeps pa . tier de Mafpha , bâtit la

giMafpha : ipſe edifica. porte de la fontaine. Il bå.

vit eam , dotexit, eo fta- tit cette porte , il la cou

tuir valvas ejus , do feo vrit , il y mit les deux

ras , dos vectes, dos muros battaps, les ſerrures & les

piſcina Siloe in hortum barres , & il refic les mu .

regis , dan uſque ad gra- railles de la piſcine de Si

dus , qui deſcendunt de loé le long du jardin du

civitate David . Roy , juſqu'aux dégrez

par où on deſcend de la

ville de David ” .

16. Poft eum adifi 16. Nehemias filsd'Azo

cavit Nehemias filius boc Capitaine de la moi

Azboc , princeps dimi- tié du quartier de Beth '

die partis vici Bethfur, ſur , bâtit proche de Sel.

uſque contra ſepulchrum lum , juſques vis-à -vis le

David , dom ufque ad ſepulchre de David , juſ.

4

2

*

qu'à

31

*.15 . Expl. qui écoit bâcie ſurlamontagne de Sion.Smops.
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1

qu'à la piſcine qui avoit piſcinam , que grand

été bâtie avec grand tra- opere confruda eft,en ufo

vail ,& juſqu'à la maiſon que ad domum forrium .

des forts " .

17. Les Levites bâti
17. Poft eam ædifica

renc après luy : Rehum verunt Levita , Rebum

fils de Benni, & après Re- filius Benni : poft eum

hum Halebias Capitaine edificavit Hafebias prin

de la moitié du quartier ceps dimidia pariis vies

de Çeila bâtit le long Ceila. in. vico (uo.

de fa ruë:

'18 . Ses freres bâtirent 18. Poft cum adificate

aprèsluy : Bavar fils d’E . verunt fratres eorum ,

nadad Capitaine de la Bavai filius Enadad

moitié du quartier de princeps dimidie paris

Ceila . Ceile

19. Azer fils de Joſué 19. Et edificavit jux ..

Capitaine du quartier de ta eum Azer filius70

Mafpha, travailla auprès fue , princeps Mafpha ,

de luy , & bârit un dou- menfuram ſecundam

ble eſpace vis- à -vis de la conira afcenfum formila

montée de l'angle très fimi anguli.

20. Baruch fils de Za .
zo. Poft eum in monte

chaï rebâtit après luy fur ædificavit Baruch filius

la montagne un double cf. Zachai menſuram ſecut

pace depuis l'angle juſqu'à dam , ab angulo uſque

la
grand Prêtre ad portam domús Elialib

Elialib .
Sacerdotis magni.

Merimuth fils 21. Poft eum ædificka

d'Urie fils d'Accas bâtit vit Merimuth filius Urie

après luy un double clpa- filii Haccus , menfuram

ce , depuis la porte de la ſecundam , à porta domús

maiſon d'Elialıb , juſqu'au Eliaſib , donec extendee

lieu où ſe terminoit la retur domus Eliaſib..

maiſon d'Elialib;

2.2. Et

*. 16. Expl, nomen loci. Vatabl.

* . 19. Esplo force in eo angulo reponebantur arma. V nabo

>

fore " .

porte du

21 .
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1

22. Et poft eum adi 22. Les Prêtres qui

ficaverunt facerdotes, vi- étoient des plaines du

ri de campeftribus for long du Jourdain bâtirenc

danis: après luy.

23. Poft eum'edifica 23. Benjamin & Haſub

vit Benjamin dan Haſub bâtirent enſuite vis -à -vis

contra domum fuam : des de leur maiſon ; & après

poft eum edificavit Aza. euxAzarias fils de Maaſias

rias filius Maalia filij fils d’Ananias bâtit vis -ào

Anania contra domum vis de fa maiſon . -

fuam .

14. Poft eum adifica 24. Bennui fils d'Hena .

wir Bennui filius Hena. dad bâtit après luy un dou.

dad menfuram fecun. ble eſpace depuis la mai

diam , à domo Azaria fon d'Azarias , juſqu'au

ufque ad " flexuram , do tournant , & juſqu'à l'an

ufque ad'angulum . gle.

25. Phatel filinos Ozi 25 : Phalel fils d'Ozibâ .

contra flexuram doo tur: tit vis -à- vis du tournant, &

rim , que 'eminet de dor de la tour qui s'avance de

mo regis excelfa , id eft', la haute maiſon du Roy " ,

in atrio carceris : poft c'eſt -à- dire , le long du

eum Phadain filius. Phao veſtibule dela priſon ; &

après luy Phadaïa fils de

Pharos.

26. Nathanæi autem 26. Or les Nathis

habitabant in Ophelufque néens demeuroient ' à

contra poriam aquarum Ophel “ juſques vis - ào

All Orientem , dos tur vis la porte des eaux 13

vers

1

ES

1

3
$ 22. Expl. qui demicu- ralip. cap. 27. 3. Synopf

*Toientdans les plaines , &c. ibid . Expl. nommée ain

& qui avoient néanmoins 6 , ou à cauſe que les eaux

auffi des maiſons dans Jeru- des pluyes s'écouloient par

Falem . Vatabl. cette porte : ou parce que

Ý. 25. Autt. quis'avance, les Nachinéens ; ou Gajao.

étant plus haute que la mai nites paſſoient par

ſón du Roy:
porte , lorſqu'ils apportoient

Ý . 26. Bpki s'étoit un l'eau dans le temple. Sy? "

quartier ainſi nommé. 2. På nogle

cette
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vers l'Orient , & juſqu'à rim , que prominebat .

la cour qui s'avance au de.

hors.

27. Ceux de Thecua bâ . 27. Poft eum edifirta

tirentaprès luy " un dou- verunt Thecueni menfu

ble eſpace cout vis -à-vis , ram ſecundam è regione ,

depuis la grande tour qui à turre magna do emia

s'avance en dehors juſqu'à nente uſque ad murum

la muraille du temple. templi.

28. Les Prêtres bâtirent 28.. Surfum autem à

en haut depuis la porte des porta equorum edificave

chevaux , chacun vis -à-vis runt facerdotes , una

de la maiſon . quiſque contra domum

fuam .

29. Sadoc fils d'Emmer 29. Poff eos edifica

bâtit après eux vis - à-vis vit Sadocfilius Emmer

de la maiſon ; & après luy contra domum fuam .

Semaſa fils de Sechenias, Et poft eum adificavit

qui gardoit la porte d'O- Semain filius Sechenia ,

rient. cuftas porta Orientao

lis.

30. Hanania fils de sc. 30. Poft eum edifica

lemias, & Hanun lixió : vit Hanania filius Sele

me fils de Seleph bâtirent mie", ey Hanun filisss

après luy un double eſpa. Selephfext sis ,.menfuram

ce; & après luy Moſollam fecundam : poſt eum adia

fils de Barachias, bâtit le ficavit Mofollam filim Ba .

mur vis-à-vis de ſes cham , rachia , conira gazophie

bres. Melchias fils de lacium fuum . Poft eum

Porfevre bâtit après luy edificavit Melchias filist

juſqu'à la maiſon des Naa aurificis uſque ad. domum

chinécns & des merciers " Nathineorum , en foruta

$ 27. Lxph coinme le ou chambres dans leſquel

verſet. 26. eſt une eſpece de les étoient les treſors. Sy

parentheſe , il ſe rapporte nop .

Phalel dont il eft parlé au Ibid. Antr . vendeurs de

ferrailles & d'autres choſes

$ . jo. A & t . trofors uſées.

Terf. 25.
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vendenrium contra por. vers la portedes Juges &

tam judicialem , dont wf juſqu'à la chambre de l'an

queadcoenaculum anguli. gle " .

31. Er inter conacu 31. Les orfeyres & les

lum anguli in porta gre marchands bâtirent à la

gis edificaverint aurific porte du troupeau le long

mes de negotiatores. de la chambre de l'angle .

y. 30.Expl. où ſe rendoit autrefois la juſtice. Synops.

Ibid. Expl. nomen loci. Vasabl.

21

EXPLICATION

DU CHAPITRE III,

Sens litteral & fpirituel.
5

* .1. Lors Eliaſib grand Prétre, de les Prêtres

som ,>

1

1
8.9.

Item 2.

bâtirent la porte du troupeau, ils la conſacrerent ,

&c.

Le grand Prêtre Eliaſib dont il eſt parlé ici , 1. Efdras

étoit fils de Joacim& petit-fils de Joſué qui pof.cap: 3. v .

fedoit la dignité de grand Prêtre , lorſque les zie

Ifraëlites revinrent de captivité ſous la conduite Efdr.cap.

de Zorobabel. Ainſi Elialib étoit déja le troiſié- 12. v. ii

me qui faiſoit les fonctions du ſouverain Sacer - 7.10.

doce , depuis que les Juifs étoient revenus de Ba.

bylone. Et il paroît qu'il s'étoit paſſé depuis

leur retour de captivité près de quatre-vingt an

nées , avant qu'ils euſtent pû commencer à rée

parer les murailles de Jeruſalem . Sans doute que

Dieu' voulut les tenir encore durant tout ce tems

dans une humble dépendance de ſon fecours , &

empêcher que la confiance qu'ils auroiem

dans la force de leur ville , li fes murailles avoient

F 6 été

cue
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été reparées fi promptement , ne les portât å seni

fier d'orgueil, & à s'appuyer ſur leur propre bras..

Car il paroît que cette vaine confiance a toûjours,

Ĉté la cauſe de leur ruine , ſoit du tems de Nabu

chodonoſor roi de Babylone , ſoit long-tems: de..

puis . ſous l'Empire de Veſpaſien . Et ils ne con

fideroient jamais ce que l'un de leurs plus ſaints ,

rois avoit dit dans ſes Cantiques, ſacrez : Que fi

le Seigneur ne prenoit le ſoin de garder luy môme

la ville , c'étoit en vain qu'on veilloit pour la gare

Pf.126.1. der : Nifi Dominus cuftodierit civitatem fruftrà vin

gilat qui cuſtodit eam .

Tout ce chapitre: eſt employé à marquer les

noms des differentes perſonnes qui s'appliquerent à

reparer les murailles de Jeruſalem . Comme c'étoit :

un ouvrage qui regardoit tout le peuple , tous auſſi :

y , prirent part ſans diſtinction. Le grand.Prêtre.

Eliaſib ne s'en difpenfa point , non plus que les

autres Prêtres ſes freres. Et cette union du chef:

principal avec tous ſes membres , nous marquoit

admirablement celle qui doit lier encore plus ,

étroitement enſemble tous ceux qui ſont cngagez .

à trayailler, à l'édifice fans comparaiſon plus au

guſte de la ſainte & ſpirituelle Jeruſalem . Chaque

Fidelle á , ſon partage dans ce cravail tout divin.

Il faut que les principaux Paſteurs montrent les ,

premiers l'exemple , comme Eliaſib le fit alors..

Et tous les autres , ſe tenant.unis à eux ſont obli..

gez de ſatisfaire chacun avec zele à la portion du

travail qui leur cft échức par l'ordre de la divine

Providence .

Or c'eſt nous-mêmes ,, ſelon Saint Paul , qui

ſommes ce faint édifice que Dieu bâtit : Dei adie

2.Cor.6.3. ficario eftis. JESUS- CHRIST eſt le divin fon

dement de cet édifice. , . & perſonne ne peut poa

ſer d'autre fondement. Fandamentum aliud nemo .

poteft ponere , prater id quod pofitum eft, quod eft

Chriftus Fofus,' Ce font les Apôtres, quicomme

de
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de ſagės architectes ont poſé ce fondement, &

tous les Fidelles bâtiſſent deſſus avec les ſecours ,

de Dieu , ſans l'aide duquel ils travailleroient en

vain , felon quc Paffure le Prophete roy. Mais c'eſt Pf.126

à chacun , continue faint Paul , à prendre garde

comment il bâtit : . Ut ſapiens archicečtus fundamen

tum poſui : alius autem ſuper edificar. Únuſquiſque

autem videat quomodò fuper edificet : c'eſt-à-dire",

que ce qu'on bâtit ſurlefondement poſé par
les

faines. Apôtres , doit être un ouvrage qui ſoit à

l'épreuve du feu , dont Dieu même doit ſe ſervir

pour l'examiner : Et uniuſcujuſque opus quale fits

ignis probabit. Il: faut donc s'efforcer de bâtir fur:

cc fondement ce qui eſt figuré par l'or , par l'ar

gent & par les pierres precieuſes; c'eft-à -dire ,

la charité", la crainte chaſte du Seigneur ; & tou .

tes les autres vertus. Auſſi nous voyons que dans;

la deſcription que ſaint Jean fait de la celeſte Je

rufalem , qui luy fut montrée dans cette celebre.

viſion de l'Apocalypſc,& qu'il ' pomme au même Apocalico,

Jieu la ſainte Epouſe de l'Agnean ,il eſt dit : Que 21. n. go :

la muraille de cette ville étoit bârie de jape, o oco

la ville d'un or: pur ſemblable à un
verre très. v . 18. 199 .

clair , & que les fondemens de la muraille de la

ville étoient ornez de toutes ſortes de pierres preciessu

Il eſt ſans doute que l'Ecriture , inſpirée de Dieu :

pour nôtre édification & pour nôtre inſtruction ,

ne feroit point deſcendue dans tout ce petit de

tail , des noms de ceux qui travailleront à bâtir

les murs de Jeruſalem , & de la meſure du tra .

vail de chacun d'eux , fi elle n'avoit : voulu mare

quer par là d'une maniere figurée, ce qui ſe paſo

ſe durant tout le cours des ſiecles dans l'édifice de :

la ſainte Egliſe , qu'on peur aſſurer que Dieu a ?

coûjours eu principalement en vûe , touces les fois

qu'il nous a parlé dans les livres ſaints de la vil

le de Jeruſalem .Et quoiqu'il ſoit au - deſſus de nô...

tre
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ere lumiere de penetrer dans le ſens de toutes

ces differentes figures, il eſt toutefois utilc d'avoir

au moins cette vủe dans l'eſprit en les liſant, pour

reverer humblement les veritez qui nous font ca.

chées ſous ces voiles,

♡ . 5. Ceux de Thecua bátirent auprès de ceux -ci.

Mais les principaux d'entr'eux ne voulurent point sme

baiſſer pour travailler à l'ouvrage du Seigneur.

Il eſt dit à la lettre de ces principaux de Ther

cua : Qu'ils ne ſoumirent point leur coû pour tra

vailler , &c . Ce qui eſt une comparaiſon priſe des

bæufs, fur le coû deſquels on met le joug qui fert:

à tirer. Rien n'eſt en effet plus commun dans les

Efi . faintes Ecritures , que ce langage figuré. Un Au

teur conſiderable nous fait remarquer, que lorſ

qu'il eſt dit que les peuples de Thecua', d'où étoit

originaire le Prophetc Amos, travaillant comme

les autres à bâtir un certain cſpace des murs de

Jeruſalem , les principaux , c'eſt-à-dire , les plus:

hes & les plus puiſſans d'ener cux refuſerenc

de s'abaiſſer à ce travail; cela peut nous figurer

deux veritez : L'une eft , que les perſonnes du

peuple & les pauvres contribuent ſouvent beau.

coup plus aux ouvrages de l'Egliſe , que les rio

ches & que les puiſſans du fiecle , qui regardene

d'ordinaire comme une bafleſſe de s'occuper' aur

choſes de Dieu , parce que nc connoiſſant point

la veritable grandeur, ils prennent pour qnelque

choſe de grand , ce qui eſt très-mépriſable à ſes:

yeux. L'autre eſt, qu'il ſe trouve des Miniſtres dans

l'Egliſe , qui ſemblables à ces principaux de The

cua, ne veulent point abaiſſer leur coû pour
travaila

ler à l'ouvrage de leur divin Maître ; & que ce

Matthic. fom ceux que le fils de Dieu repread en la per

23.4 . fonne des Phariſiens, lorſqu'il les blâinoit de ce

qu'ils mettoient ſur les épaules des autres desfardeaux

peſans en qu'on ne pouvoir porter , & de ce qu'ils n'avo

roient pas voulu eux-mêmes,les avoir remuez , du bout

CHA .du doigt.



LIVRE IT. CHAR: IV .

888888888888888888888

4

CHAPITRE IV .

Les ennemis dos fuifs conçoivent en vain le deffein de

les empêcher de rebâtir les murs de Jeruſalem .

Excellent ordre que Nehemie donne pour continuer

cet ouvrage:

Flum autem , 1.
M

Ais Sanaballat

cùmaudiſſet Sana ayant appris que

ballat quòd adificaremus nous rebâtiſſions les mu

murum , iratus eft vil. railles , entra dans une

dè : i motus nimis ſubo grande colere ; & dans.

famnavit7udeos , cette émotion où il'étoit ,

if commença à ſe railler

des Juifs,

z. eo dixit cor am fram 2. & dit devant les fre

tribus fuis , enfrequen- & un grand nombre de

via Samaritanorum :Quid Samaritains : Que font

Judai faciunt imbecilles ? ces pauvres Juifs ? Les

Num dimittent cosgentes? peuples les laiſſeront-ils,

Num facrificabunt , dont faire ? Sacrificront -ils , &

complebunt in una die ?. acheveront- ils leur ouvra .

Numquid edificare pote- ge en un même jour ?

runt lapides de acervis Bâtiront-ils avec des piere

pulveris , qui combuſti res que le feu a réduites

en un grand monceau de

poudre?

3. Sed don Tobias Ami 3. Tobie Ammonite

monites. praximus ejus , qui étoit proche de luy ,

ait : Ædificent : fi af. diſoit de même : Laiſſez

senderit vulpes , tranſliet les bâtir : fi un renard.

murum eorum lapideum , vient , il paſſera par -deffus

leurs murailles de picrre.

4. Audi , Deus no. 4. Ecoutez , Seigneur

nôtre

Junt ?
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e

notre Dieu , dis- je alors , fter , quia fa &ti fumus

éonſiderez que nous ſom- defpectui : converte oppro

mes devenus la fable con brium ſuper caput eorum ,

le mépris des hommes. dgn da eos-in defpe &tionem .

Faites retomber leurs in- in terra captivitasis ..

fultes ſur leurs têtes, ren

dez - les un objet de mé

pris dans le lieu ou ils .

auront été emmenez cap

tifs .

5. Ne couvrez point S : Ne operias iniquitas

leur iniquité , & que leur sem eorum on peccatum :

peché. ne s'efface point de eorum , coram facie tus

devant vos yeux , parcc non deleatur , quia irria

qu'ils ſe ſont raillez de ferunt adificantes.

ceux qui bâtiſſoiçnt..

6. Nous rebâtimes donc 6. It'aque edificavimus

là muraille , & coutes les murum , in conjunximus -

brêches en furent reparées totum ufque ad partem :

juſqu'à la moitié : . & le dimidiam : e provoca-

peuple s'encouragea de tum eft cor populi ad ope

nouveau , à bien travail. randum ..

ler.

7.. Mais Sanaballat, Tö 7 : Factum eft autem

bie, les Arabes , les Am- cùm audiſſet Sanaballat , .

monites & ceux d'Azot és Tobias , de Arabes ,

ayant appris que la played Ammonita, do AZI.

des murs de Jeruſalem ſe tij , quòd obdu &ta esſercia

refermoit, & qu'on con carrix muri Feruſalem ,

mençoit à en reparer tou- do quòd cæpiffeni inter.

tes les brêches, ils chtre- rupta concludi, iratifunt :

rent dans une étrange co- nimis.

lere .

8. Et ils s'aſſemblerent 8. Et congregati funt

sous d'un commun accord omnes pariter , ut veni.

pour venir attaquer Jeru- rent , dgn pugnarent con.

ſalem , & nous dreſſerdes fra Jeruſalers, con molio

embûches;
reninr infidias.

9. Ea
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9. El oravimus Deum 9. Nous offrîmes auſſi

noftrum , do pofuimus cu- tôt nos prieres à Dieu , &

ftodes ſuper murum die nous mîmes des gardes

ac nocte contra eos. jour & nuit ſur la murail

le pour nous oppoſer å

leurs efforts.

ro. Dixit autem7u ro . Cependant les Juifs

idas : Debilitata eftforri- diſoient : Ceux qui ſont

tudo portanti , en humus occupez à porter ſont fa

nimia eft , ego nos non po- ciguez. Il y abeaucoup

serimus adificare murum . de terre à ôter "; & ainli

nous ne pourroos bâtir la

muraille.

7r. Et dixerunt hoftes ri. Et nos ennemis fe

noftri : Neſciant , & igo dirent entr'eux : Qu'il's

noreni', donec veniamus ne ſçachent point nôtre

in medium eorum , don deffein , afin que lorſqu'ils

interficiamus eos , docef- n'y penſeront pas, nous

farefaciamus opus. venions tout d'un coup

au milieu d'eux les tailler

en picces, & faire cefler:

l'ouvrage.

rz . Faétum eft autem ; 12. Mais les Juifs qui

venientibus Judais , qui demeuroient au milieu de

habitabant juxta eos, en ces gens-là , étant venus.

dicentibus nobis per decem à Jeruſalem , & m'ayant

vices ex omnibus locis marqué dix fois leur

quibus venerant ad nosis deſſein , de tous les lieux

differens d'ou ils venoient.

me trouver;

13. ftatuj in loco poft 13. je mis le peuple

murum per circuitum po- en haye derriere les murs .

pulum in ordinem cum tout au long des murail

les,

Ý . ic. Auft. Hebr. & y certain pour un incertain ,

LXX. Il y a beaucoup de Cela velit dire , que Nehe..

chaux & de fable à porter ; mias' reçut cet avis de beau

3. c. pour faire du , mortier. coup d'endroits differensia,

Yatabi, d'où les Juifs ic . venoience

. 12 Expl. gombre trouver

-
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FCS VOS

les de la ville avec leurs gladiis fuis , do Lancea

épées , leurs lances & d. arcubus,

leurs arcs .

14. Et ayant confideré 14. Et perſpezi atque

routes choſes, fallay troư • furrexi : do aio ad oprio

ver les perſonnes les plus males de magiftratus ,

conſiderables, les Magi- o ad reliquam partem

ftrats & le reſte du peuple , vadgi : Nolite timere in

& je leur dis : Ne crai- facie eorum . Domini ma

gnez point ces gens-là : gni don terribilis memena
Souvenez-vous que le Sei- tore, dos pugnare pro fra

gncur eſt grand& terrible,. tribusveftris,filiis veftris,

& combattez pour vos fre- deo filiabus veftris , de

s pour fils , uxoribus veftris dodomi

pour vos filles , pour vos bus veftris.

femmes , & pour vos mai.

fons.

' s . Mais nos ennemis. IS . Fatum eft antem ,

ayant fçû que nous avions cùm audiſſent inimici na

été avertisde leur entre- ftri nuntiatum effe nobis,

priſe , Dieu diſſipa Icur diſipavit Deus conſilium

deſſein ; nous revinmes eorum . Et reverfi fumus

tous aux murailles , & omnes ad muros, unufo

chacun reprit ſon ouvra- quifque ad opus fuum .

16. Depuis ce jour-là 16. Es fa & um eft à

la moitié des jeunes gens die illa media, pars

étoit occupée au travail, juvenum eorum faciebat

& l'autre moitié ſe tenoit opus, dan media parata

prête à combattre. Ils a- erat ad bellum , dgn lan

voient : feur lance , leur céa, des fouia , dos arcus,

bouclier , leur arc , & leur don lorica , dos principes

cuiraſſe ; & les chefs du poſt eos in omni domo juos

peuple étoient derriere da ,

cux dans toute la maiſon

de Juda .

17. Ceux qui étoient 17. edificantium in

employez à bâtir les murs, muros de
portantium

anera ,
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mera , e imponentium ; & à porter ou à charger

unâ manu ſuâ faciebat les porteurs faiſoient leur

opus; or alterâ tenebat ouvrage d'une main, &

gladium: tenoient leur épée de l'au .

tre .

:

18. adificansinm enim 18. Car tous ceux qui

unuſquiſque gladio erat bâtiſſoient avoiene l'épée

ascinétus renes. Et adio au côté. Ils travailloicnt.

fioabant, des clangebant au bâtiment , & ils ſon :

buccimâ juxta me.
noient de la trompette

auprès de moy

19. Et dixi ad opeš 19. Alors je dis aux

mates , do ad magiſtra- perſonnes les plus confi

tus, ego ad reliquam por- derables, aux Magiſtrats,

tem vnlgi : Opus grande & à tour le reſte du peu.

s do latum , don nos fe- ple : Cet ouvrage eſt grand

parari fumus in muro & de longue étendue , &

procul alter ab altero : nous ſommes icy le long

des murailles ſeparez bien

loin les uns des autres.,

20. in loco quocum 20. C'eſt pourquoypar

que andieritis clangorem tout où vous entendrez

tube, illic concurrite ad ſonner la trompette , cou .

nos : Deus nofter pugna rez - y auſli-côt pour nous

bit pro nobis. ſecourir , & nôtre Dieu

combattra pour nous,

21. Et nos ipli facia 21. Cependant conti

musopus : ego media pars nuons à faire nôtre ou .

noftrum teneat lanceas, vrage , & que la moitié

ab afcenfus autora donec de ceux qui ſont avec

egrediantur atra nous ait toûjours la lance

à la main depuis le point

du jour juſqu'à ce que

les étoiles paroiſſent.

22. In tempore quoque 22. Je dis auſſi au peus

illo dixi populo : Unufo ple en ce même cems :

quiſque cum puero fuo. Que chacun demeure a

maneat in medio Jerufa. vec ſon ſerviteur au mi

licy
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lieu de Jeruſalem " , afin lem , der fint nobis vices

quepous puiſſions travail. per no&tem , de diens , adi

Ver jour & nuit chacun en operandum .

fon rang ":

23. Pour ce qui eſt de 23. Ego autem de frac

moy , de mes freres, de tres mei, dan pueri mei ,

mes gens & des gardes dos cuftodes quierant poft

• qui m'accompagnoient , me, non deponebamus ve

nous ne quittions point Alimenta noftra, unufquif-

nos vêtemens , & on ne que tantum nudabatur

Ics ôtoit que pour ſe pu: ad baptifmum .

rifier

¥ . 22. Exp!. Qu'il n'aillco Etu ad cuftodiam , & inter

point ailleurs , étant be diu ad opus. Ib.

foin de veiller la nuit , & $ . 23. Expl. ad ablutio

de travailler le jour. Synopſ. aut lege præceptas ,

Ibid . Expl. Sínt nobis vi auc moribus introdudas. Sy

ces. Hebr. ve finc nobis no- | nople

nes

E X PLICATION

DU CHAPITRE IV.

Sens litteral & fpirituel .

emme .

Onſiderez

retomber leurs inſultes fur leurs têtes , rendez -les un

objet de mépris dans le lieu où ils auront été

nez captifs .... parce qu'ilsſefont raillez de ceux qui

bâtiſſosent:

Les ennemis d'Iſraël' quoiqu'outrez interieure

ment' , & piquez juſques au vif de l'entrepriſe

par laquelle ce peuple de Dieu s'engageoit å re.

Gâtir les murailles de Jerufalem , dont le rétabliſ.

fement paroiſſoit inſupportable à leur jalouſie ,

feignent cependant de n'avoir que du mépris de

leur: deffcin pour mieux couyrir leur colere ; : ils

sleg ,

1



LIVRE 11. CHAP. IV.

murs ,

sen raillent & s'en moqucnt , ainſi que d'un jeu

d'enfans : Laiſſez- les faire, diſoient- ils , fi un re

nard viens , il paſſera par-deſſus leurs murs de pier

#. Aipfi Dieu permit que le mépris même, que

.ces ennemis de Jeruſalem témoigncrent d'abord

de les contribua à les faire croîcrc plus

fürement. Nehemias fouffre humblement cette

raillerie infolente des peuples voiſins. Il ne la re

pouſſe point par d'autrcs outrages : mais il les

.combat de la maniere du monde la plus redouta

blc, en a’oppoſant à leurs inſultes que la priere

qu'il fait à Dicu , & il l'engage ſeulement à con
liderer

que le peuple qu'il avoit choiſi , étoit de

venu la fable & le ſujet du mépris des hommes.

Vous ſçavez , Seigneur , luy diſoit-il, que nous

n'avons entrepris de rebâtir Jeruſalem que ſous

yos ordres. Lors donc que nos ennenuis fe rail

lent de nous en nous voyant rebâtir votre ville

fainte , lors qu'ils infultent à nôtre travail , com

me à un ouvrage que les renards peuvent dé

truire , c'eſt voas mon Dieu . , qu'ils atta

quent ; c'eſt de vôtre toute- puiſſance qu'ils fe

jouent, puiſque vous vous êres declaré le Dieu

d'Iſraël. il eſt vray que ces murailles autrefois fi

fortes ont été réduites en poudre , ainſi qu'ils

nous le reprochent : mais ça été par un effet de

vộtre juſtice , qui vouloit punir la revolte de vô .

tre peuple. Maintenant, Seigneur , que nous nous

ſomines abaiſſez ſous votre puiſſance , & que vous

nous avez pris en votre protection , nos ennemis

pourroient-ils ſe glorifierd'avoir anéanci vos pro

meſſes, & prévalu ſur ce peuple que vous aimez?

Faites donc retomber leurs inſultes sur leurs propres

têtes.

Ce qu'il ajoûte lorſqu'il dit à Dicu : Ne couvrez

point leur iniquité, de que leur peché ne s'efface poins

de devant vos yeux , peur d'abord paroître une

priere très-indigne d'un homine juſte , tel qu'étoit

Ne
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Eftinus

Nehemias , dont la charité comme celle de tous

les Saints , ſembloit devoit le porter plûtôt à prier

Dieu queleur peche für effacé de devant ſes yeux ,

& leur iniquité couverte par l'abondance de fa

divine miſericorde. Mais il faut fçavoir , comme

l'a fort bien remarqué un Interprete , que ces

fortes de prieres qui ſe trouvent fort ſouvent

dans les Ecritures , ont été dans la bouche des

Prophetes ou des autres hommes animez de l'Ef

prit de Dieu , non pas des imprecations & des

effets de leur haine , ce qui eût été incompati

ble avec leur charité , mais des propheties , ou

des declaracions authentiques qu'ils faiſoient de

cc que la divine juſtice preparoit à ſes ennemis,

s'ils perfiftoient dans Pobſtination de leur peché.

Or il n'y a gueres de caractere plus viſible de la

reprobation de ces méchans, que lorſqu'ils inful

tent avec le dernier mépris aux vrais ſerviteurs

de Dieu , & qu'en ſe jouant de ſon peuple ils ſe

rient en quelque façon de luy -même. Il eſt néan

moins tout-puiſſant pour les toucher & les con

vertir. Mais Eſprit ſaint faiſoit ſans doute parler

prophetiquementNehemias touchant ces hommes

impies, qui furent juſqu'à la fin endurcis dans

leur haine contre Iſrael & contre le Seigneur for

Dieu.

X. 10. Cependant les Juifs difoient : Ceux qui

font occupez à porter font fatiguez. Ily a beaucoup

de terre à ôter , on ainſi nous ne pourrons básir la

muraille.

Dieu permet , pour éprouver d'avantage la

fermeté & la foy de Nehemias , que non ſeule.

ment les ennemis déclarez du peuple de Dieu ,

entreprennent de traverſer ſon
ouvrage ,

mais

que quelques-uns des Juifs mêmes ſe ſoulevent

en quelque façon contre luy par leurs murmu

res. Ils commencent à ſe plaindre qu'ils ſont

accablez par la grandeur du travail . La vûe

des
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1

2

des monceaux de terre & des ruines des anciens

murs , qu'il falloit neceſſairement remuer pour

en rebâtir de neufs , les éconne , & ils deſeſpe

rent enfin de pouvoir venir à bout de l'ouvrage

qu'ils ont entrepris : Nous ne pourrons jamais ,

diſent- ils , bâtir la muraille. C'eft ainsi que le 1. Cor.

grand Apôtrecavaillant depuis à la fondation cap: 7. * .

des ſaintes Egliſes, de voyoit que combats au, 5.6.

dehors , & que frayeur au-dedans : Foris pugna ,

intus simores. Mais Dieu qui conſole les bumbles

& les affligez , le confola , comme il le dit ,

. & le forint puiffamment dans cet état fi pe

nible. Il le fait auſſi à l'égard de Nehemias : car

il le mic on état d'encourager tous ſes freres par

ſes ſaintes exhortations , en les faiſant ſouvenir de

la grandeur & de la puiſſance du Dieu pour lequel

ils travailloient. Et il le mità couvert en même

tems du mauvais deſſein de ſes ennemis , qui pour

Pattaquer plus ſûrement , avoient reſolu de venir

le ſurprendre dans le tems qu'il y penſeroit le moins.

Le Seigneur luy cnvoya donc de divers endroits

des Juifs établis parmi ces peuples , qui vinrent luy

découvrir ce qu'ils avoient reconnu du mauvais

deſſein de leurs communs ennemis. Ainſi il crouva

moyen de s'aſſurer contre toutes leurs entrepriſes,

& de rendre vains tous leurs projets.

Il arrive auſſi très -fouvent que ceux qui font

engagez par la divine vocation de leur baptême

à travailler en commun aux reparations de la ce.

Jefte Jeruſalem , dont tant de pierres vivantes

font tombées par la chûre des anges prévarica

teurs , & dont les élûs de Dieu s'efforcent ſans

ceſſe de remplir les places vuides , ſe laiſſent al

ler au murmure & au découragement par la vûe

du grand cravail qu'il eſt neceſſaire de foûtenir

pour achever un ſi faint ouvrage . Nous ſommes,

diſent ces Chrétiens à l'exemple de ces lâches Il .

raclites , fatiguez à porter toûjours des fardeaux.

Nous

14
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9,28.29.

Nous ne voyons devant nous qué de grands mora

ceaux de terre à tranſporter. Nous deſeſperons de

pouvoir finir ce travail , & båtir cette muraille

de Jeruſalem . Mais que ceux qui parlent ainſi

écoutent le Fils de Dieu qui leur crie à haute voix

Matthe dans l'Evangile : Venez à moy, vous tous qui êtes

cap. 11.

o.fariguez do chargez , da je vous foulageray. Pre

nez mon joug Jur vous , don apprenez .de moy que

je ſuis doux bon humble de coeur , dos rious trouver

rez le repas de vos ames. Car mon joug eft doux

dos mon fardeau eſt leger.

Il faut donc necellairement que la douceur &

l'humilité évangelique manque à ces perſonnes ,

puiſque JESUS-CHRIST afſure , que ceux qui ſont

doux & humbles de cæur trouvent le repos de leurs

ames. Ilfaut qu'étant fatiguées & chargées elles ne

gligent d'aller au Sauveur , puiſqu'il déclare formel

lement qu'il ſoulagera celles qui viendront à luy. Il

faut enfin que lejoug dont elles ſechargent ne ſoit

pas celuy du Fils de Dieu , ou qu'il foit au moinsac.

compagné de quelque autre joug , puis qu'il ne nous

peut tromper cn nous diſant que ſon joug cft doux

& que fan fardeau cftleger. Qu'elles ſeſouviennent

donc, que faint Paul témoigne, que l'on n'accon .

Gal. c.6. plit la loy de JESUS-CHRIST, qu'on portant

ics fardeaux les uns des autres. Qu'elles comparent,

comme fait encore le même Apôtre, toutes les fa

rigues , tous les fardeaux , & tous les travaux de la

vie preſente , avec la gloire quien doit être la re

compenſe , & clles reconnoîtront comme luy

2.Cor.6.4. que toutes les afflictions que l'on ſouffre en cette

17. vie ſont très-legeres & d'un moment , au-licu que

la gloire ſouveraine & incomparable qu'elles pro

curent ſera éternelle, & ſelon ſon expreſſion , d'un

poids éternel. Quod in preſenti eſt momenia

neum leve tribulationis noftra , ſupra modum

in fublimitate alernum glorie pondus operatur in

nobis.

Allons

2.
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capolob
o

5 nous 10 .

Allons donc à J E S'US.CHRIST, comme il

nous l'ordonne , lorſque nous ſommes fatiguez &

chargez. Et ne craignons plus le travail , du mo .

ment que nous commençons à nous appuyer ſur

le ſecours de celuy qui nous promet li ſolemnel .

lement de nous ſoulager. Ne diſons plus , com

me ces Juifs effrayez : Que nous ne pourrons

achever de bâtir les murailles de Jeruſalem ; mais

ayons , comme l'Apôtre, une ferme confiance , que Philipp:

celuy qui a commencé en nous le faint ouvrage
de

nôtre ſalut , l'achevera & le perfectionnera de plus

en plus , juſqu'au jour de JESUS-CHRIST.

Soyons conſolez par l'aſſurance que ſaint Pierre

nous a donnée : Que le Dieude toute grace qui 1.Pec.si

A appellez en JESUS - CHRIST à ſon

éternelle gloire, nous perfe& ionners , nous affermira ,

nous fortifiera après que nous avons souffert quelque

tems. Enfin n'oublions jamais que le fils de Dieu

de promet nôtre ſalut qu'à nôtre perſeverance :

Qui autem perfeveraverit uſque in finem , hic ſale

vus erit .

$. 17. 18. Ceux qui étoient employez à bâtir les

murs......
faiſoient leur ouvrage d'une main , doo

Senoient l'épée de l'autre, & c.

C'eſt l'état où la malice des ennemis d'Iſraël

réduifit le peuple de Dieu , de bâtir d'une main

avec la cruelle , & d'avoir l'épée dans l'autre pour

ſe défendre. C'eſt ainſi que Pancienne Jeruſalem

des Juifs fut rebâtie , & c'eſt ainſi que la nouvelle

Jeruſalem des Chrétiens ſe bâtit encore , & fe bâ

tira juſques à la fin des liecles. Les Anges déchûs

de cette celeſte cité par leur orgueil , ne ceſſent

point & ne ceſſeront jamais tant que le monde

durera , de l'attaquer en la perſonne des Fidelles.

Ils s'efforcent & par eux- mêmes , & par le cruel

miniſtere de ceux qu'ils animent de leur fureur,

d'empêcher la conſommation de cette ville ſainte ,

d'ou ils font éternellement exclus. Mais que ceux

G qui



1146
ESD R A S.

qui apparticnnent à la vraye race d'Iſraël écoutent

avec reſpect ces paroles li conſolantes de Nehe

U.14... mias : Ne craignez point ces ennemis qui veulent

vous imprimer de la terreur. Souvenez -vous que

le Seigneur que vous ſervez eſt grand for terrible , do

combattez genereuſement pour vos freres. Qu'ils

ne ſoient point effrayez par le rugiſſement de ces

1.Pet.c.s• Lions quitournent ſans ceffe , comme ditfaint Pierre,
v. 8.9.

pour les devorer. Mais qu'ils leur reſiſtent , ſelon

l'avis du mêmc Apôtre , en demeurantfermes dans

la foy ; & qu'ils ſe loûtiennent par cette penſée

continuelle : Que leurs freres qui font répandus dans

tout le monde, Gouffrent les mêmes afflictions qu'ils

fouffrent eux -mêmes.

Il ne faut donc pas que nous nous attendions i

travailler dans un plein repos à l'édifice de nôtre

fainte cité. Le ſoulagement que JESUS - CHRIST

nous promet , n'exclut ni les croix ni les ſouffran .

ces : mais il conſiſte à faire trouver de la douceur

dans ces mêmes croix , comme l'Apôtre témoi.

Cor. c. gneeffectivement: Qu'il ſentoir de laſatisfaction

son de la joye dans les foibleffes, dans les outrages,12. 10 .

dans les neceffitez ou il ſe trouvoit réduit, dans les

perfecutions don dans les afflictions preffantes qu'il ſouf.

froit pour JESUS-CHRIST; & qu'il ne vou

Loit se glorifier en aucune autre choſe, qu'en la croix

de notre Seigneur. Ainſi il ſe faut armer , com

me faint Paul, des armes de la juſtice. Il faut fe

revêtir , ſelon qu'il le dit de toutes les armes de

Dieu , pour pouvoir ,nous défendre des embûches de

des artifices du démon , & pour pouvoir refifter au

jaur. mauvais. Car c'eſt ainſi qu'en portant dans

'une main l'épée pirituelle , figurée par celle que

tenoient ces Juifs , l'on eſt en état de travailler

ſûrement à l'édifice de la ſainte Jeruſalem , fans

craindre toutes les inſultes des ennemis de notre

ſalut,

>

CHA.
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CHAPITRE V.

Excellente conduite de deſintereſſement de Nehemie

dans l'exercice de ſa charge de Gouverneur

dela Judée,

Α ;

Lors le peuple &

mor populi con leurs femmes fi.

umorum ejus magnus, rent de grandes plaintes

Adversus fratres fuosfue contre lesJuifs leurs fre

deos.
res ,

2. Et erant qui dice 2. & il y en avoit qui

rent ; Filii noftri ; don diſoient : Nous avons

filia noftræ multa fuño crop de fils & de filles;

nimis : accipiamus pro vendonsiles & en ache

pretio eorum frumentum , cons du blé pour nous

dos comedamus doo viva- nourrir , & pour avoir de

" Emfalur class.
1

t

mus .
quoy vivre.

3. Et erant qui dice 3. D'autres diſoient:

rent : Agrosnoftros , don Engageons nos champs,

vineas, dos domos noftras nos vignes & nos mai

opponamus , accipia fons, afin d'en avoir du

mus frumentum in-fame: blé pendant lafamine.

4. Et alii dicebant :
4. D'autres diſoient ene

Mutuò fumamus pecus core : Faut-il que nous

nias in tributa Regis , empruntions de l'argent

demufqueagros noftros de pour payer les tributs du

vineas :
Roy ,& que nous aban

donnions nos champs &

nos-Vignes ?

si de nunt ficut cara S. Nôtre chair éft com :

nes fratrum noftrorum , me la chair de nos freres ,

fic carnes noftra funt : & nos fils ſont comme

dos ficut filii eorum , ita leurs fils : & cependant

do filii noſtri : ecce nos nous ſommes contraints

fubjugamus: filios noftros de réduire- en fetvicude

2
nos
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nos fils & nos filles , & , & filias noftras in fere

nous n'avons rien pour vitutem , dor de filiabuis

racheter celles de nos filc noftris funt famula, nec

les qui ſont eſclaves. Nos babemus unde pofii re

champs & nos vignes ſont dimi, es agros noftros,

poflcdées par des étran- og vineas noftras alis

gers.
poffideni.

6. Lorſque je les en 6. Et iratus fum nie

cendis ſe plaindre de la mis cùm audiffem cla

forte , j'entray dans une morem eorum fecundum

grande colere .
verba bec :

7. Je penſai en moi-mê. 7. cogitavirque cor

me au fond de mon cæur meum mecum : to in

ce que j'avois à faire. Jefis crepavi aprimates do ma .

une teprimande aux prin- giftratus , dy dixi eis:

cipauxdu peuple & aux Uſur aſne finguli à fra

magiſtrats , & je leur dis : tribus veftrisexigitis. Es

Exigez-vous donc de vos congregavi adversum est

freres les interêts don l'uſu . concionem magnam ,

re de ce que vous leur don

nez ? Je fis faire en même

tems unegrande aſſemblée

du peuple contr'eux " ,

8. & je leur dis : Vous 8 , & dixi eis : Nos ,

ſçavez que nous avons ra- ur fcitis, redemimusfra

cheté autant que nous l'a-' tres noftras Judeos, qui

vons pû , les Juifsnosfre- venditi fueranı gentibus,

res qui
, avoient été vendus secunduen pollibilitatem

auxnations. Eft -ce donc noftram : do vas igitur

que maintenant vous ven- vendetis fratres ueftros ,

drez vos freres, & qu'il don redimemus eos ? Et

faudra que nous les rache . filuerunt nec inuene .

tions? Quand je leur eus ruut quid refponderente

parlé de la forte , ils de

meurerent dans le filen .

ce , & ils ne ſçurent que

me répondre

* .7.Expl
. pour confondre pulsiquement ceux.qui avoient

refuſé d'abord de m'écouver. Tirin .

9. Die
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gi Dixique ad eos : 9. Je leur dis enſuite :

Non eft bona res , quam Ce que vous faites n'eſt

facitis : quare non in rio pas bien : Pourquoy ne

more Dei noftri ambula marchez- vous point dans

ris, ne exprobretur nobis la crainte de nôtre Dieu

à gentibusinimicis noftris pour ne nous expoſer point

aux reproches des peu .

ples qui ſont nos enne

mis ?

jo. Etego', dos fratres 10. Mes freres , mes

mei, o pueri mei, com . gens & moy nous avons

modarimus plurimis pe- prêté à pluſieurs de l'are

cuniam do frumentum : gent & du blé ; accordons

nonreperamus in commu . nous tous , je vous prie, à

He iftuc , as alienum com ne leur rien redemander ,

cedamus, quod debetur & à leur quitter ce qu'ils

nobis.
nous doivent.

11. Reddite eis hodie 11.Rendez- leur aujour

agros fuos, der vineasſuas d'huy leurs champs &

olivera fua , do domos leurs vignes , leurs plants

fuas : quin potiùs docena d'oliviers & leurs mai

tefimam pecunia, frumen- ſons. Payez même pour

Big vini do olei , quam eux le centiéme de l'ara

exigere foleriaab eis, dan gent , du blé , du vin ,

de pro illis.
& de l'huile que vous

avez accoûtumé d'exiger

d'eux.

12. Eldixerunt : Red . 12. Ils me répondirent :

demus , dos ab eis nibil Nous leur rendrons ceque

queremus : ficque facie. nous avons à eux . Nous

mus ut loqueris. Et vo
leur redemanderons

Cavi Sacerdotes, des ado rien de ce qu'ils nous doi

juravi eos , ui facerent vent ,& nous ferons ce que.

juxta quòd dixeram . vous nous avez dit . Alors

je fis venir les Prêtres , &

je leur fis promettre avec

Terment qu'ils agiroient

comme j'avois dit.

13. Après

ne

G3
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13. Après cela je ſe. : 13 . Infuper extuff-fo

toüay mes habits ", & je mum meum , do dixi : sic

dis : Que tout homme qui excuriat Deus omnem via

D'accomplira point ce que rum , qui non compleveris

j'ay dit ſoit ſecoué & rejetté verbum iftud , de domo

de Dieu loin de fa maiſon, fun , do de laboribusfuis :

& privé du fruitde les gra- fic excutiarur , eo vacuus

vaux : Qu'il ſoit ainſi le fiat. Et dixit univerſa

coué do rejetté, & réduit à multitudo: Amen . Et las .

Pindigence. Tour le peu pareinas Denm , Fecit er .

ple répondit, Amen , & ils so populous ficut erat dia

louerent Dieu . Le peuple & um .

fit donc ce qui avoit été

propoſé .

14. Pour ce qui eſt de 14. A die autem illa ,

moy , depuis le jour que que preceperat rex mihi

le Roy. m'avoit comman. ut effem dux in terra Jure

déd'etre Gouverneur dans da ,abanno vigefimo malo

le païs de Juda , c'eſt - à- que ad annum trigefin

dire, depuis la vingtiéme mum fecundum Arta .

annéc du regne d'Artaxer- xerxis regis , per annos

cès juſqu'à la crente-deu- duodecim , ego do fratres

xiéme , pendant l'eſpace mei annonas, qua duci.

de douze ans , nous n'a. bus debebantur, non con

vons rien pris , mes freres " medimus.

& moy des revenus qui

étoient dûs aux Gouver.

neurs .

15. Ceux qui l'avoient 15. Duces autem prio

été avant moy avoient mi , qui fuerant ante

accablé le peuple , en prem me , gravaverunt po

nant tous les jours qua- pulum , con acceperunt

rante ficles ſur le pain , ab eis , inpane , don vi.

1

$ .13. Lettr. Sinum meum , exteriore. Synops.

id eft , extremam veltem . Ý . 14. Expl. mes dome

Synops. Hebr. & Septuag.veſti- / ftiques, ou les compagnons

mentum . Expl. malè preca- de'mon voyage & de mes

tus fum iis qui aliter faces travaux , ou mes proches.

rent idque adhibico figno Synops.3
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no , don pecunia , quoti- ſur le vin & ſur l'argent,

die ſiclos quadraginta :: & leurs Officiers les ſur.

ſed do miniſtri eorum des chargeoient encore. Mais

prefferunt populum . Ego pourmoy je ne l'ay point

autem non feci ita propter fait, parce que je crains

timorem Dei : Dieu .

16. quin potiùs in ope 16. J'ay travaillé mê.

ne muri edificavi , don me comme les autres aux .

agrum non emi , don om- reparations des murail.

nes pueri mei congregati les ', je n'ay acheté aucun

ad opus erant. champ ” ; & tousmes gens

étoient aſſemblez pour

travailler à ces mêmes re .

parations.

17. Judai quoque don 17. Les Juifs mêmes

magiſtratus , centum & les Magiſtrats au nom ,

quinquaginta viri , do bre de centcinquante per

qui veniebant ad nos de ſonnes, & ceux qui nous

gentibus que in circuitu venoient trouver d'entre

noftro ſunt , in menfa les peuples qui étoient au

mea erant, tour de nous , mangeoient

toûjours à ma table,

38. Parabatur autem is . On m'apprêtoit

mihi per dies ſingulos bos tous les jours un bout

unus , arietes ſex electi , & fix excellens moutons

exceptis volatilibus , de fans les volailles. De dix

inter dies decem vina die en dix jours je diſtribuois

verſa , don alia multa une grande abondance de

tribuebam : infuper don vin , & je donnois ainſi

annonas ducatus mei non beaucoup de choſes, quoia

quafivi : valdè enim at. que je ne priſſe rien de

tenuatus erat populus, tout ce qui étoit dû à

ma charge : car le peu .

ple écoit extrêmement

pauyre.

19. Memento mei , 19. O mon Dieu ſouve .

1

G4 nez .

3

8.16. Expl. des pauvres , à vil prix , comme tant d’zu

tres. Synops.
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nez-vous de moy pour me Deus meus in bonum ,feo

fairc miſericorde " , ſelon cundùm omnia qua feci.

tout le bien que j'ay fait populo buis.

à ce peuple.

. 19. Lettr. in bonum .. 6. ut mihi beneficias, vel pro

bonitate tua. Synops.

EXPLICATION

DU CHAPITRE VIII.

Sens litteral & fpirituel.

A

. 1. 2. Lors le peuple de leurs femmes firent

A de grandes plaintes contre les Juifs

deurs freres, dan il y en avoit qui difoient : Nous

mons trop de fils door de filles ; vendons-les doen.

achetons du blé, &c.

La perſecution que ſouffroient les Juifs de la

part des peuples voiſins, qui prirent les armes pour

les empêcher de bâtir les murs de Jeruſalem , fut

cauſe en partie que la famine commençaà les tour .

mcnter. La crainte des ennemis, dont ils ſe voyoient

comme aſſiegez , leur ôtoit ſans doute la liberté

de faire venir autant de vivres qu'il écoit beſoin .

Er d'ailleurs érant preſſez de travailler aux murail.

les de leur ville , ils ne pouvoient pas longer com

meauparavant, à pourvoir aux beſoins de leurs fa

milles. Dans une li grande extremité les perſon

nes riches auroient dû ſans doute aſſiſter leurs freres

de leur abondance : mais l'avarice leur ferma le

ceur & les mains , & ouvrit en même tems la

bouche des pauvres ,
, qui commencerent à crier

beaucoup , & à faire de grandes plaintes contre

ceux qui étant leurs freres , les traitoient auſſi in .

humainement que des étrangers. Cette reſolution

qu'ils
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02

Exoda la
ais il paroît que 21.7.

qu'ils prirent de vendre leurs fils de leurs filles ,

pour en acheter du blé dont ils púffens vivre , étoit

un effet de leur deſeſpoir ; car ces pauvres peuples

n'auroienteu garde de ſe plaindre d'avoir trop de

fils dos de filles ,fi la grande neceffité où ils ſe trou

voient ne les y eût engagez; puiſquela gloire des

Juifs conſiſtoic dans le grand nombre de leurs en .

fans, à cauſe de l'eſperance qu'ils avoiene de voir

naître de leur race le Melfie .

la loy de Dieu ne défendoit point à un . pere
de

vendre ſon fils ou ſa fille , s'il arrivoit qu'il ſe

trouvât dans quelque neceſſité.

8.5. Nôtre chair eft comme la chair de vos fre

res, don nos fils font comme leurs fils : don cependans

nous formes contraints de réduire en ſervirside nos fils

do nos filles , & c.

Voici, ſelon l'explication des Interpretes , quel Eftias.

eſt le ſens de ces paroles, que l'extrêmedureté des Vatabl.

riches arrachoit de la bouche du pauyre peuple : 06.

Ne ſommes- nous pas eux & nous une même chair?

C'eſt-à -dire , ne deſcendons-nouspas des mêmes pe

res ? Nos énfans auſfi doivent-ils être d'une pirc

condition que les leurs ? Et cependant accablez ,

comme nous fommes , par la pauvreté , nous nous

voyons miſerablement forcez de leur vendre nos

enfans, afin qu'ils ſoient leurs eſclaves ,

s'ils étoient des étrangers.

.7 : Je fis une reprimande aux principaux du

peuple don aux Magiftrats, da je leur dis : Exiger .

vous donc de vos freres les interêts & l'uſure de

que vous leur donnez ? & c ;

Il paroît par là , que les riches ſe ſervant cruel

Iement du tems de cette famine, pour s'enrichir

de nouveau aux dépens des pauvres qui étoient

leurs freres , ne les affiftoient dans leur extrêmebe

foin qu'en leur prêtant à uſure , contre l'expreſſe

défenfc que Dieu leur enavoit faite parces pas

Holes : Vous ne préverez point à ufsira à várro frest ,

comme

1

1

5
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Dems. 6. ni dePargent, ni du blé:, ni quelque autre choſe que

33.V.19. ce foit. Mais vous préterez à vôtre frere ce dont il
20 .

aura beſoin , fans en tirer aucun interét , afin que le

Seignent vôtre Dieu vous beniſſe en tout ce que vous ·

ferez. On ne peut allez exagerer cette injuſtice &

ce crime de l'uſure, qui ne ruinę pas ſealement

la fortune tenaporelle de ceux qui cont pauvres ,

en les conſumant peu à peu par des interêts įlle

gitimes, ſous le poids deſquels ils font obligez à

la fin de ſuccomber , mais qui éteint tout- à - fait la

charité dans ces riches criminels, dont les treſors

ne ſe multiplient que par cette forte d'effufion du

fang de leurs freres qu'ils fuccent, s'il eſt permis

de parler ainſi , comme des langſues , juſqu'à les

réduire dans la derniere exprémité. Il ne faut donc

pas s'étonner fi Nehemias s'éleva alors avec tant

de force contre ceux d'entre les Juifs qui trai

toient leurs freres avec cetce inhumanité.

Il eſt vray que la loy de Moïſe ne défendoit

L'uſure aux Hebreux qu'à l'égard des autres He

breux. Mais c'étoit fans doute à cauſe de la du .

reté de leur ceur , que Dieu menageoit ainſi leur

foibleſſe. Er l'on pouvoit regarder cette ordonnan ,

ce, comme une de celles dont il a parlé depuis

par la bouche d'un de ſes Prophetes , lorſqu'il di

Ezech . 6 .
Loit : Qu'il avoit donné à ſon peuple des preceptes

10.250 imparfaits,, pracepta non bona , & des loix ou ils

netrouveroient point la vie , do judicia in quibus

797 vivent. Il n'en eſt pas de la forte au tems de

Ja loy nouvelle, qui eſt le tems de la perfection

de la loy : car il n'y a plus, comme dit faint Paul,

Rom.t. de diſtinction des Juifs ni de Genyils:es, en JESUS

20:12. CHRIST, ni la circonciſion ni l'incirconciſion neferGalat. co

5.6. ventde rien ; mais la foy qui agit par la charité.

Ainſi au lieu qu'autrefois Dieudiſoit aux Juifs :

Deut. 1.Vousne préterez point à vậere frere ,c'eſt-à-dire ,à23.0, 19.

un autre Juif ;mais à un étranger c'eſt-à -dire ,

aux Infidelles: JESVS-CHRIST dit à fes dilçi

ples :

10 ,
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ples : Aimez vous autres vos ennemismêmes: Faites. Loe. cop

leur du bien , dos prêtez ſans en rien eſperer , c'eſt- 6. 350,

à - dire , fans en tirer d'interêts. Car parlà vous

sémoignerez que vous êtes les enfans du Très-haut

parce qu'il eſt bon aux ingrats même don aux més

chans.

C'eſt la raiſon pour laquelle les faints Peres fe

font élevez avec tant de force contre tous ceux qui

fe rendent coupables d'un fi grand crime. „ Que Auguft.

» diray - le des ulures , s'écrioit ſaint Auguſtin , puiſ- tom . 2.

» que les loixmêmes & les juges ſeculiers ordon- Epift.se

» nent qu'on les reſtitue ? Dira-t-on que celuy -làfub fin.

» eſt plus cruel, qui enteve quelque choſe à une

» perſonne riche , que celuy qui égorgele pauvre

s par la dureté de fes uſures ? Ancrudelior eft, qui

Subtrabit aliquid vel eripit diviti , quàm qui trucidas

pauperem foenore ? Saint Jerôme nous fait voir le Hieron.

progrès dela perfectiondes divinsCommandemens, cap.18

lorſqu'il remarque : Qu'aucommencement Dieu ne :om . 2:

défendoit, comme on l'a dit , l'ufure aux Juifs qu'àp:790.

l'égard des Juifs leurs freres: Qu'enſuiteles faints Pfalm .

Prophetes l'ont regardée comnie une choſe illicite

à l'égard de toutes ſortes de perſonnes ; & qu'en- 18. 8.

fin le fils de Dieu , le maître de tous les Prophe

tes , perfectionnant encore nôtre vertu , nous obli

de donner à ceux-mêmes qui ne peuvent point

nous rendre. Ceux d'entre les uſuriers , dit ce Pe

» re , qui ſecroyent les plus juſtes, ont accoûtumé

de raiſonner de cette forte : J'ay donné un muid

de blé , qui étant ſemé a produit dix muids .

» N'eſt-il pas jufte que je reçoive un demi muid

plus que ce que j'ay prêté , puiſque celuy à qui

» je l'avois donné , a profité par ma liberalité de

neufmuids & demi de blé ? Ne vous trompez pas,
Galat.ch

» comme dit l'Apôtre, on ne ſe mocque pointdeDieu. 6. 7*

- Que cet uſurier qui fait le miſericordieux & le

bon , continuë le même Saint , me réponde en

»peu de mots , &me diſc s'il a prétendu donnerà

G6

Ezech . 6.

8
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„ une perſonne qui ne fut pas dans le beſoin , ou

s'il a crû qu'elle y étoit .Si elle n'étoit pas dans

le befoin , il n'a pas dû luy donner. Il ne luy a

donc donné que parce qu'il l'a regardée comme

étant dans le beſoin. Ainli pourquoy exige-t-ildu

» profit de cette perſonne, comme li elle étoit riche ?

· Il y en a d'autres , ajoûte le même Saint , qui

„ ne font pas de difficulté de recevoir de perits

» preſens de differentes eſpeces en vûe de l'argent

» qu'ils ont prêté. Mais ils ne conſiderent pas

» qu'on appelle uſure tout ce qu'on reçoit par-del.

„ ſus ce qu'on a donné, de quelque nature que ce

„ puiffe étre. Et la raiſon eft , qu'il ne faut point

que la cupidité ſe gliſſe en aucune façon dans

Pexercice de la charité , ni qu'en prétendant aſſiſter

ſon frere qui eft pauvre, on profite de cette affi.

Atance même qu'on luy donne dans fa pauvreté.

Cbryfoft. C'eſt ce qui fait déplorer à faint Chryfoftome

inGenef. l'inhumanité des Chrétiens , qui après avoir reçu
kom.41.

gratuitement du Sauveur les plus riches témoi.

gnages de ſon ineffable miſericorde , font néan

moins ſi cruels envers lcurs freres. Et c'eſt encore

ce qui fait dire à un autre faint Docteur de l'Egliſe :
Slem ,

Quic celuy qui répand fans interêts ſa charité ſur

Brom . fes freres , reçoit luy-même de la part de Dieu

tib. 2.p. Puſure la plus precicufe & la plus dignc d'uo

397 . Chrétien .

$ . 8. Vous savez quenous avons racheté amiant

que nous l'avons pú , les Juifs nos freres , qui avoient

áré vendres aux nations. Ell- ce donc maintenant que

vous vendrez vosfreres , de qu'il faudra que nousles

Tacherions ? &c.

C'eſt un très- jufte reproche que Nehemias fait

qux Juifs qui vouloiem vendre leurs enfans , pour

avoir du pain ; ou plûtôt aux riches avarcs qui les

obligeoient par leurs cruelles uſures à en ufer de la

forte . Vous ſçavez bien , leur dit-il , que nous au

tres, Zorobabel, Eldras, & Nehemias , nous nous

Commes

p. 461 .

Alexan .
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ſommes employez de tout nôtre pouvoir auprès

des rois de Perſe , pour tirer de captivité nos

compatriotes , & pour les faire revenir dans leur

patrie , après leur avoir procuré la liberté. Et vous

voudriez maintenant vendre de nouveau vos freres

que nous avons rachetez , afin que nous les ra.

chetallions une feconde fois d'entre vos mains à

prix d'argent ? Jugez vous mêmes ſi cela eſt équi.

table ; ſi cette conduite eft digne du peuple de

Dieú , & fi c'eſt traiter en freres, des Juifs quí

ſont une même chair que vous .

C'eſt néanmoins ce que les Chrétiens, rachetez

par te fang de JESUS-CHRIST de la tyrannie ,

non du roy de Babylone , mais du demon dont il

étoit la figure , font encore tous les jours, forſ.

qu'ils ſe vendent eux-mêmes , ou qu'ils vendent

leurs propres enfans tout de nouveau pour quel

ques biens periſſables, à celuy de la puiſſance du

quel ils avoient été tirez par un fi grand prix .

Mais c'eſt encore en un autre ſens que
font ceux;

qui abufant cruellement de leurs richeſſes pour op

primer les petits, les pauvres , & ceux qui ſont

foibles , les réduiſſent à la fin dans une eſpece de

ſervitude , d'où ils ne peuvent être rachetez que

par la genereuſe charité de leurs freres.

¥. 11. 12. Payez même pour eux le centiéme de

P'argent, du blé , du vin don de l'huile que vous avez

Accoúsumé d'exiger d'eux , & c .

Il exhorte les perſonnes riches, non ſeulement

à rendre aux pauvres leurs maiſons, leurs planes

& leurs vignes, qu'ils avoient acquiſes d'eux dans

leur grande neceſſité , mais encore à payer pour

c'eſt-à-dire, pour leur impôt, aux Officiers

du toy de Perſe le censiéme, qu'ils avoient eux-me

mes accoûtumé d'exiger deces pauvres pour le

payementde leurs ulures. C'étoit reparer l'injuſtice

qu'ils avoient faite , de payer ainſi à l'acquit de

kurs freres, ce qu'ils recevoient auparavant pour

ce

eux ,

Pinte
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Hebr.6 .

Luc.e. línecrêt de ce qu'ils avoient prêté. Et c'eft ainfi

19. 7. 2.
que le celebre Zachée cet homme fi riche , & ce

chefdes publicains,s'étantconverti fincerement, s'en

gagea en la preſence de JE sUS-CHRIST, non

pas ſeulement à rendre ce qu'il avoit pris, mais à

donner quatre fois autant à ceux à qui il pourroit

avoir fait tort ; & même à diſtribuer la moitié de

fon bien aux pauvres . Car les vrais enfans d'A

braham , tel qu'il étoit , ſelon l'éloge que le Fils

de Dieu fit de luy , imitent le deſintereſſement de

ce pere de tous les Fidelles, qui parut plus grand

par
le mépris genereux qu'il fit des biens de la

terre , que par ces grands biens qu'il poſſedoit ; puiſ

que , comme dit Saint Paul , il demeura dans la ter

10. * • 9• re ,que Dieu luy avoit promiſe , comme dans une ter

re étrangere, enviſageant ſeulement cette autre cité

qu'il attendoit, bâtie ſur un ferme fondement , doo

dont Dieu même eft le fondateur de l'architecte.

L'exhortation de Nehemias écant foûtenue par

ſon exemple, qui confondoit encore plus ces ri.

ches avares que ſes paroles, eut tout le ſuccès qu'il

en pouvoir deſirer. Ils comprirent la verité de ce

Proverb, qu'a dit le plus fagede tous lesRois : Que l'iniquia

6,16. 6 .

té ſe rachete par la miſericorde. Ainfi ayant reconnu

leur faute , il s'engagerent à racheter leur iniqui

té , & à reparer le violement qu'ils avoient fait de

la foy , par lapratique de la miſericorde dont ils

promirent d'ufer envers ces pauvres 'qui étoient

leurs freres. Heureux le peuple qui a untel chef,

capable de le faire rentrerdans la voye de la juſtice

lorſqu'il s'en eſt écarté ! Heureux les pecheurs

lorſqu'ils trouvent dans un tel guide des paroles

de verité , qui en les picquant falutairement , les

font revenir à Dieu dont ils s'étoient éloignez : Que

les riches ne fe plaignent point de la rigueur ap ,

pareare de ces paſteurs charitables, dont le zelerend

uniquement à procurer leur ſalut. Que les pau

Fres ne murmurentpoint non plus , & ne tombent

1

point
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les

pointdans Pimpatience ; puiſque l'infinie charité

de Dieu ſuſcite toûjours quelques défenſeurs zelez

des petits , dont la foibleſſe leur inſpire une ſainte

ardeur pour les proteger. C'eſt ainfi & que les

juſtes & les pecheurs , &que les riches & les pau .

vres fe trouvent par un effet de la divine provi.

dence dans une certaine relation entr'eux , qui ſe

les rend en certe vie . comme neceffaires les uns

aux autres ; enſorte que les hommesjuſtes ne ſont

pas plus neceſſaires aux pecheurs pour les conver

tir par leurs diſcours & par leur exemple, que

les pecheurs le ſont aux juſtes pour leur fournir

ane matiere perpetuelle d'exercer le zele de leur

charité ; & que les riches de même ne contribuent

pas plus au ſoulagement des pauvres par l'alliſtan

ce de leurs aumônes, que pauvres contribuent au

ſalut des riches par la vûe même de leur pauvre.

ré , qui les excite ſans ceſſe à ufer de miſericorde

envers leurs freres , afin d'obtenir eux -mêmes la

miſericorde du Seigneur.

. 14. Depuis le jour que le Roy mavoit come

mandé d'être Gouverneur dans le païs de Juda ...,

pendant l'eſpace dedouze ans , nous n'avons rien pris.,

mes freres do moy des revenus qui étoient dús aux

Gouverneurs.

Quelques Interpretes témoignent qu'il n'y a Synops.

pas d'apparence que Nehemias ait demeuré dou - Critica

ze années à Jeruſalem ; premierement parce que

les murs de la ville , commeon le verra enſuite ,

furent achevez en cinquante & deux jours ; &

fecondement , parce qu’on a vû auparavant , que

ce faint homme étoit fi cheri du roy & de la 2.Ejar.

reine de Perfe , qu'ils n'avoient pû conſentir á 6.2 .6 .

fon départ , qu'après qui'l leur eut marqué le

tems précis de ſon retour , & qu'il n'eſt point

vraiſemblable qu'ils luy euſſentaccordé douze

années pour
fon voyage . Ainfi ils diſent qu'ayant

été établi Gouverneur de la Judée pourdouze

ansa
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ans , il n'y fut pas néanmoins toujours preſent.

Quoi qu'il en ſoit , on doit admirer dans Neo

hemias une diſpoſition qu'on peut appeller Apo

ftolique long-tems avant les Apôtres. Car ce Gou

verneur auroit pû ſaps cominettre aucune injufti

ce , & par un droit attaché legitimement à la

Charge , tirer du païs fes appointemens qui luy

étoient dûs. Cependant la charité pour ſon peu

ple qui étoit pauvre, & le grand defir qu'il avoit

d'être en état de le ſervir plus utilement, en lui

relâchant tous ſes droits , le porta
à ſe contenter

de ſon propre bien. If en uſamême avec une ge

neroſité ,digne d'um Roy à l'égard de pluſieurs

Juifs & des Magiſtrats , qu'il faiſoit manger tous

les jours à la table, juſqu'au nombre de cent

cinquante, fans parler des autres qui venoient de

divers pars le trouver , & qu'il recevoit tous éga

lement

Ne peut -on pas dire que Pon vit alors en luy

quelque choſe de ſemblable à ce qu'on a vû des

puis dans ſaint Paul, lorſqu'il diſoit aux Fidelles

de l'Egliſe de Corinthe : qui eft celuy qui aille

3. Corco à la guerre à ſes dépens ? Qui efl celery qui plante
9.0.7

Oo. une vigne don qui n'en mange point de fruit ? Quief

le paſteur qui ne mange point du lait du troupean ?

Si nous avons donc ſemné au milieu de vovi des biens

Spirituels , eſt-ce une grande choſe que nous recueillions

quelque fruit de vos biens temporels ? Si d'autres uſent

de ce pouvoir à vôtre égard , ne pourrions-nous pas

le faire plus juſtement qu'eux ? Mais nous n'avons

point « fé de ce pouvoir , on nous fouffrons au como

traire toutes fories d'incommodirez i pour n'apporter an

cun obſtacle à l'Evangile de Jesus.CHRISTI.

Je n'ai ufé d'aucun de ces droits, do .. j'aime

sois mieux mourir que de fouffrir que quelqu'ura me

fit perdre cette gloire.

Ce fut donc auſli la gloire de Nehemias , de

d'avoir leyé parmi fes freres pendant l'eſpace de

douze
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douze années que dura ſon gouvernement, aucun

des droits attachez à la dignité , pour n'apporter

aucun obſtacle aux bons deſſeins qu'il avoit , quoi.

qu'il cravaillât comme les autres à la reparation

des murailles de Jeruſalem . Ainſi il n'eſt pas

fi étonnant , qu'un homme détaché de tous les

bicos temporels & bien -faiſant à l'égard de tout

le monde , ait eu la force d'amolir la dureté du

ceur de ces riches auparavant impitoyables , &

de changer leur avarice ea miſericorde , puiſque

la pratique de lacharité eſt la plus vive éloquence

qu'on puiffe employer pour convaincre de la verité

ceux qui en paroiſſent le plus éloignez.

V. 19. O mon Dies , ſouvenez -vous de moy pour

me faire mifericorde, ſelon tout le bien que j'ay fait

À ce peuple.

Un Auteur a remarqué très-judicieuſement, que Ellino.

lorſque Nehemias a declaré auparavant , que ceux

qui avoient été Gouverneurs avant lwy , avoient ac• v. 15.

cablé le peuple , mais que pour lwy il n'en avoit point

uſé de la forte ; cette louange qu'il ſe donnoit à

lay-même, n'écoit point Peffet d'une vaine com.

plaiſance , mais de Phumble & juſte confiance qu'il

avoit en la divine miſericorde. Auſſi il attefte pre

ſencement que ç'a été non pour plaire aux hon .

mes , maispar la crainte de Dieu , qu'il n'a point

voulu imiter ſes predeceſſeurs. Lors donc qu'il ſe

loue ainſi , il le fait principalement pour témoi

gner en quoy conſiſte la vraye gloire de celuy qui

eſt établi en autorité ſur les peuples. Elle ne con

ſelon luy , à ſe faire craindre , en exi

geant cous ſes droits avec rigueur ; & bien moins

encore en accablant ces pauvres peuples par des

exactions injuſtes, comme Nehemias en accuſe icy

ceux qui l'avoient précedé dans le gouvernement

de Juda , mais plutôt à ſe faire aimer, en les

ſoulagcant autant qu'on le peut , & en empêchant

que d'autres de les ſurchargent.
Peut

liſte pas ,
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Eftio .
Peut- être aufli que Nehemias en ſe donnant ces

juſtes louanges a eu en vûe quelques perſonnes jalou

ſes de la dignité , qui pouvoient bien le décrier par

mi le peuple, comme il arrive preſque toûjours ,

que ceux qui s'acquittent le plus ſaintement de leur

devoir, ſont expoſez à la mediſance des hommes

charnels & ſuperbes. Et c'eſt ce qu'on vit auſſi de

2. Cor. e, puis en la perſonne de faint Paul, cet Apôtre dont la

11.v.16. conduite étoit fi irreprochable : car iltémoigne qu'il

16.12. fut obligé malgré luy de ſe louer & de fe glorifier

de differentes choſes , non par rapport à luy -mê.

me, ce qu'il auroit regardé comme une folie ;

mais
pour empêcher que les ennemis de la verité

qui étoient les propres envieux , n'abuſaffent de

Phumilité de ſon filence , pour ſe rendre plus re

commandables dans l'eſprit desCorinthiens , quoi.

Cap. 11
qu'ils fuſſent, comme il le dit , de faux Apôtres,

dans des ouvriers trompeurs , qui ſe transformoient en

Apôtres de JE s U S-CHRIST.

Ainſi lorſque Nehemias demande à Dieu , qu'il

daigne ſe ſouvenir de lug, pour luy faire miſericorde,

ſelon tout le bien qu'il avoir fait à fon people ; il fait

connoître quel étoit l'eſprit avec lequel il parloit ,

& combien il étoit éloigné de ſe louer par orgueil,

puiſqu'il imploroit enmême temsla bonté de Dieu ,

appuyé ſur cette humble confiance qu'il avoit ;

que Dieu voudroit bien faire miſericorde à celuy

qui avoit uuſé de miſericorde envers fes freres.

0.12. 13•

CHA.
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CHAPITRE VI.

Sanaballat de les autres ennemis des Juifs s'efforceni

inutilement de ſurprendre do d'intimider

Nöhemias.

3 .

M

1

me

1. F

Ais Sanaballar

cùm audiffet Sa

sabalat, don Tobias, Arabe , & nos autres en .

Goffem Arabs, don ceteri nemis ayant appris que j'a.

inimici noftri, quòd adi- vois rebâti tous les murs ,

ficaffem ego murum , dom & qu'il n'y avoit plusau

non effet in ipfo reſidua in- cune brêche , quoique juſ

terruptio (uſque ad tem- qu'alors je n'euffe pas fait

pus autem illud valvas mettre encore les battans

non pofueram in portis )
aux portes ,

2. miferunt Sanabállat 2. ils m'envoyerent des

do Goffem ad me ,
dicen genspour

dire : Venez

tes : Veni, danpercutiamus afin que nous falſions al.

fædus pariter in viculis in liance avec vous en quelque

campo Ono. Ipso autem village dans la campagne

cogitabant ut facerentmi- d'Ono. Mais leur delicin

bi malum . étoit de me faire quelque

violence.

3. Miſi ergò ad eos nunc 3. Je leur envoïay donc

tios, dicens :Opens gran de mes gens, & je leur fis

de ego facio , don non pof- dire : Je travaille à un

Jum deſcendere : ne fortè grand ouvrage ; ainſi je ne

negligatur , cùm venero doo puis vous aller trouver ,

defcendero ad vos . de peur qu'il ne ſoit ne .

gligé pendantmon abſence

lors que je ſeray allé vers

vous.

4. Miferunt autem 4. Ils me renvoyerent

dire
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ma

do :

dire la même choſe par ad me fecundum verbum

quatre fois , & je leur fis hoc per quatuor vices : ya

coûjours la même réponſe. refpondi eis juxta ſermo

nem priorem

s . Enfin Sanabal htm'en s . Ei mijit ad me sa

voya encore pour la cin- naballat juxta verbum

quiéme fois un de ſes gens, prius quinta vice pue

qui portoit une lettre écrite rum ſuum , do epiſto

ca ces termes : lam babebat in

nu fua fcriptam hoc mo

6. n court un bruit 6. IN GENTIBUS

parmi le peuple , & Gof auditum eff , don Goffem

ſem le publie , que vous dixit , quod iu do Ju

avez reſolu de vous re- dai cogitetis rebellare, doo

volter avec les Juifs. Que proptereà adificesmurum

vôtre deſſeio dans le réta- do levare te velis fuper

bliſſement des murs de Jes eos regem : propter quam

suſalem , eſt de vous fai- caufam ,

re Roy des Juifs ; & que

dans cette même pen

fée ,

7. vous avez apoſté des 7. Prophetas poſue

Prophetes, afin qu'ils rc- ris , qui pradicent de te

levent votre nomdansJe- in Jeruſalem , dicentes :

ruſalem , & qu'ils diſent Rex in Judea eft . Audio

de vous : C'eſt luy qui eſt surus eft Rex verba hac :

le Roy de Judée :& com . idcircò nunc veni ,

me le Roy doit être in- ineamus confilium pari

formé de ces choſes , ve . ter .

nez avec nous afin que

nous en déliberions en.

ſemble.

8. Je luy cnvoyay un 8. Et mifi ad eos,

homme , & je luy répon . ' dicentes : Non eft factum

dis: Tout ce que vous dites ſecundum verba hec

n'eſt pointveritable ; mais que tu loqueris : de cor .

ce ſont des chofes que te enim iuo tu compen

nis
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nis hac vous inventezde vôtre té$

te .

11
**

DW meas :

9. Omnes enim hi ter . 9. Tous ces gens ne

rebant nos , cogitantes travailloient qu'à nous ef .

quòd ceffarent manus no- frayer , s'imaginant que

Äre ab opere , dos quief. nous ceſſerions ainſi de

ceremus.Quam ob cau- bâtir, & que nous quitte

fammagisconfortavi mø . rions notre travail . Mais

je m'yappliquay avec en

core plus de courage.

10. dos ingreffus fum 10. J'entray enſuite en

domum Semaid filij Da. ſecret dans la maiſon de

laia filii de Metabeel fe. Semaias fils de Dalaïas

.eretò. Qui ait : Tractic fils deMetabéel, & il me

mus nobifcum in domo dit : Conſultons enſemble

Dei in medio templi, dans la maiſon de Dicu

claudamus portas edis : au milieu du temple, &

quia venturi funt ut in- fermons-en les portes :

čerficiant le , e notte car ils doivent venir pour

venturi ſunt ad occiden . vous faire violence ; &

dum hl . ils viendront la nuit pour

VOUS tuer.

11. Et dixi : Num 11. Je luy répondis :Un

quiſquam fimilis meifu- homme en la place ou je

git ? Et quis ut ego in . fuis doit- il s'enfuir ? Ét

gredietur templum den vie qui eſt l'homme comme

vet ? Non ingrediar, moy qui entrcra dans le

temple, & y trouvera la

vie " ? Je n'iray point.

12. Et intellexi quòd 12. Et je reconnus que

Deus non miliſet eum ., ce n'étoit point Dieu qui

ſed quafivaticinanslocu- l'avoit envoyé, mais qu'il

Tus effet ad me,do To- m'avoitparlé en feignant

biasen Sanaballat corn d'être Prophete , &qu'il

duxiffent eum . avoit été gagnépar Tobie

& par Samaballar :

13 , car

7

A8, Autre pour y. trouver la vie. Synops. Esimn.
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13. ' car il avoit été 13. Acceperat enim

payé par eux pour m'in- pretium , utterritus fa.

timider , afin que je com- cerem , een peccarem ,

baſſe ainſi dans le peché , baberent malum , quod

& qu'ils euffent toûjours exprobrarent mihi.

à me faire ce reproche.

14. Souvenez-vous de 14. Memento mei ;

moy , Seigneur , en con- Domine , pro Tobia do

liderant toutesces cuvres Sanaballat, juxta opera

de la malice de Tobie & de eorum talia : sed &

Sanaballat. Et ſouvenez- Noadia Propheta , dos ce

vous aufli. de ce qu'a fait terorum Prophetarum ,

le Prophete Noadie " & qui terrebant me.

les autres Prophetes, pour

me donner de la terreur.

15. La muraille fut en Is . Completus eft au

fin toute rebâtie au vingt- temmurusvigefimoquin

cinquiéme jour du mois to die menſis Elul, quin

d'Elul ” , e fut achevée quaginta duobus diebus,

en cinquante -deux jours.

16. Ec nos ennemis 16. Fa& um eft ergo

l'aïant appris , tous les cùm audiſſent omnes ini

peuples qui étoientautour mici noftri, ut timerent

de nous furent frappeż univerſa gentes que erant

de terreur , & conſterncz in circuitu noftro , cone

au -dedans d'eux -mêmes; ciderenı intra ſemetipſos,

& ils reconnurent que cer des ſcirent quòd à Deo

ouvrage étoit l'ouvrage de factum effet opus hoc .

Dieu.

17. Pendant tout ce 17. Sed or in diebus

tems pluſieurs d'entre les illis , multa optimarum

principaux des Juifs en- fudæorum epiftola mitte

voyoient des lettres à To. bantur ad Tobiam , do à

bie& Tobie leur envoyoit Tobia veniebant ad eos .

auſfiles fiennes.

18. Mula

3.14. Autr. Hebr. la pro- pheta lumehat. Vatabl.

phecefle Noadie.Nomen mu: Ý.1s. Expl. qui répond à

lieris quæ fibi nomen pra . nôtre mois d'Aoûte
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18. Multi enim erant 18. Car il y en avoir

iza Judea habentes ju- pluſieurs dans la Judée

ramentum ejus, quia ge- qui avoient juré d'être

erat Sechenia filii de Con - parti , parce qu'il

Area , den fobanan filius étoit gendre de Seche.

ejus acceperat filiam Mo- nias " fils d’Area , & que

follam filis Barachie. Johanan ſon fils " avoit

épouſé la fille de Molol

lam " fils de Barachias.

19. Sed don laudabant 19 . Ils venoient même

eum coram me, do ver . le louer devant moy , &

ba mea nuntiabunt ej : ils luy faiſoient ( çavoir

Tobias mittebat epifto- ce que je dilois ; & Tobie

las ut terreret me. enſuite envoyoit des let

tres pour m'épouvanter.

$ . 18. Expl. c'étoit quel- | au 3. chap. verſet 4. entre

queJuif qui" écoit en grande ceux qui s'appliquoient aux

conſideratio ). Synops. reparations des murs de Je

Ibid. Expl. fils de Tobie, ruſalem .

Ibid . Expl. Il eſt nommé

wer ,

EXPLICATION

DU CHAPITRE VI .

Sens litteral & fpirituel.

$ 3 : E leur fis dire : Je travailla à un grand

de peur qu'il ne ſoit negligé pendant mon aba

fence , & c.

C'étoit en effet upe très grande entrepriſe que

celle de Nehemias , & d'autant plus grande qu'il

vouloit l'executer en peu de jours, & qu'il avoit

plus d'ennemis qui s'y oppoſojent. Plus donc ce

qu'il avoit encrepris étoit important & expoſé à

de grands perils , plus fa preſence dans Jeruſalem

étoit necefaire pour achever cet ouvrage ,&

pour



YOS E S DIAS

Cap. 16 .

pour empêcher qu'on n'y apportât d'obſtacle.

AinG il étoit très -veritable , qu'il avoit à crain .

dre que s'il s'abſentoit il n'y arrivât du change.

ment. C'eſt pourquoy il ne mentoit point en

faiſant cette réponſe à ceux qui vouloient le faire

fortir de Jeruſalem ; puiſque , quoique la princi.

pale raiſon für la juſte crainte qu'il avoit de leur

violence , il ſuffiſoit que celle qu'il leur fit dire

fût vraye
auſli ; & il n'étoit pointobligé de leur

dire l'autre. C'eſt ainſi que dans l'Ecriure , Sa.

1.Reg. muel étant envoyé de la part de Dieu pour fa

crcr David Roy d'Iſraël à la place de Saül , &

craignant que Saül ne le fit mourir lors qu'il le

ſçauroit ; Dieu même luy ordonna de prendre un

veau , & de dire qu'il s'en alloit à Bethléem im.

moler une victime au Seigneur , quoique le ſujet

principal de ſon voyage fût le ſacre de David.

Nous pouvons d'ailleurs enviſager dans cet

exemple de Nehemias , une excellente figure du

devoir de ceux qui ſont établis comme intendans

des ouvrages de la Sainte Jeruſalem . Ils doivent

dire veritablement , qu'ils travaillent à un grand

oxurage ., puiſqu'en effet il n'y en a pointdans

le monde de plus grand que celuy de l'édifice de

cette cité ſpirituelle & divine. Combien donc

doivent-ils apprehender de deſcendre , comme il

eſt dit , de Jeruſalem , pour aller ailleurs ? Com

bien ont - ils lieu de craindre que leur abſence de

foit également préjudiciable , & à l'ouvrage qu'ils

ont entrepris , & à eux-mêmes ? Combien font

ils obligez de ſe défier des artifices de leurs enne.

mis , du moment qu'ils auront quitté le poſte ou

la divine providence les a placez , & hors lequel

ils ne peuvent trouver d'aſſurance ? Combien en .

fin le devoir de leur miniſtere & l'amour des armes

qui leur ont été confiées leur donne- t- il de ſujet

de crembler , qu'on s'éloignant de leur peuple

l'ouvrage du ſalut de ces mêmes peuples ne ſoit

negligé
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negligé par leur abſence ?. Ainſi toute leur ſûreté

conſiſte à demeurer fermes , comine le faint hom

mc Nehemias , pour ne point deſcendre de fern

Salem , & pour travailler juſqu'à la fin à la con

fommation de ce grand ouvrage , dont le choix de

la divine volonté les a chargez .

. 9. Tous ces gens ne travailloient qu'à nous

effrayer , s'imaginant que nous cefferions ainſ de

bâcis. ... Mais je m'y appliquay avec encore plus de

courage.

Il n'y a point d'artifice ni de fourberie que

A’enıployent les ennemis de nôtrc fainte cité ,

pour en détacher ceux qui y travaillent avec plus

de zele. Ils ont toûjours accuſé les plus faines

paſteurs , comme ils font icy Nehemias, d'avoir

des deſſeins contre les princesà qui ils ſont le

plus rcligicuſement ſoumis , & de former des

projets de couleverent dont ils fe fentent le plus

éloigncz. C'eſt ainſi que dès les premiers com

mencemens de l'Egliſe on repreſentoit aux Em

pereurs idolâtres les Chrétiens

mis de leur Empire , & comme des gens tou

jours prêts à prendre les armes contícux. Ce le

ta juſques à la fin des fiecles lc ftratagème dont

le demon & ceux qu'il remplit de la inalice uſe

sont toûjours contre les perſonnes uniquement oc

cupées à l'ouvrage de la cité ſainte, qui ſeule eſt

capable defaire toutes leurs délices. On n'aime

point Jeruſalem , qu'on ne ſe voye expoſé necef

ſairement aux calomnies des méchans : Omnes 2. Tim ,

qui prè volunt vivere in Chrifto Jefu , perſecutio.cap. zot 2 .

nem parientur. Nchemias étoit chargé des ordres

du roy de Perfe ; pour faiće bâtir les murailles

de la ville de Jeruſalem . Sanabalat , Tobie , &

ſes autres ennemis en pouvoient être informez.

Cependant ils font courir le bruit parmi le peuple,

que Nehemias a refolu de fe revolter : Que ſon der

Seinen rétabliſſant cesmurs,eſt deſe faire luymême

H

comme cnnc

$
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roi des Juifs: Qu'il a apofté pour ce ſujet des pros

pletes , afin qu'ils trompent ces peuples , on leur

perſuadant que c'eft luy , & non le roi de Perfe ,

qui eft le roide fudée.

Mais tous ces bruits , toutes ces accuſations , &

toutes ces impoſtures ſont-elles capables de trou

bler & d'intimider cet homme de Dieu , qui tra

vailloit ſeulement pour luy plaire ? Non ſans doute .

Mais ſongeant uniquement à procurer le repos des

Juifs les freres , il marche toûjours d'un pas égal

dans la voye , 'lans qu'aucune crainte puiſſe l'en

faire écarter ; parce que la crainte de Dieu le ren

doit comme inſenſible à celle des hommes. Et tou

tes les oppoſitions de ſes ennemis , bien loin de

luy faire abandonrier for travail , comme ils l'au

rojent ſouhaité , le porterent même à s'y appliquer

Avec encore plusde courage. '

Tous les efforts du demon tendent aulli à nous

rendre le travail qui regarde nôtre ſalut & l'édifice

de la cité fainte , odieux & inſupportable. S'il peut

par ſes artifices , par ſes perfecutions, par les ca

lomnies , nous inſpirer de la frayeur & du décou

ragement, il a obtenu ce qu'il demandoit , & nous

ſommes miſerablement trompez. Mais ſi on con

ferve à l'exemple de Nehemias, une fermeté toû

jours égale , li l'on écoute cous les outrages des

gens du ſiecle , comme ſi on ne les entendoit pas ;

& fi au lieu de ſe relâcher dans ſon travail , en ſe

laiſſant vaincre par leur malice , on dy applique,

comme ce grand homme , avec plus d'ardeur ;

c'eft alors , qu'en ſurmontant de mal par le bien ,

& la malice par la parience , on eſt en écar d'ache

ver heureuſement Pouvrage qu’on a, commencé.

Or c'eft à Dieumême qu'il faut demander cette

patience & ce courage , ſans lequel on ne par

vient point à la fin qu'on fe propoſe. Dilons-luy

Pfal. 67. donc avec le plus ſaint de tous les Rois : Faites

31 . éclarer , Ô Dieu , en nôtre faveur vôtre veriu toute

puiſſance.
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3

dans une

puiſſante. O Dieu , affermiſſez ce que vous avez

fait en nous .

Ý . 10.11 . Yentray enfuite en ſecret dans la mai

fon de Semažas....do il me dit : Conſultons enſemble

dans la maiſondeDieu aumilieu du temple , en fermons

en les portes: car ils doivent venir pour vousfaire violence

do ils viendrontla nuitpour vous tuer. Je luy répondis:

Un homme en la place oùjeſuis , doit-il s'enfuir ? &c.

Voicy un autre artifice dont on uſe pour ſur- Synops.

prendre cet homme de Dieu . Semažas étoit un Prê. Critic.

tre des Juifs , que Sanaballat & Tobie avoient trou .

vé le moyen de gagner & de corrompre à force

d'argent. Il affectoit de mener en apparence unev. 130

vie ſainre & retirée , une vie de priere & d'abſti

nence. Et fous ce mafque trompeur d'une faulle pie.

té , il paſſoit pour un ſaint homme & même

pourunprophete que l'on venoit conſulcer. Cc fut

la raiſon fans doute qui porta Nehemias à entrer

ſecretement dans ſa maiſon , c'eſt - à - dire ,

des chambres du temple deſtinées pour la demeure

des Prêtres , voulant prendre quelque conſeil avec

luy , comme avec un hommequi craignoit Dieu ,

& avec lequel il croyoit pouvoir parler dans une

entiere ouverture de cæur. Ou peut-êtremêmeque

Semaņas luy avoit fait témoigner qu'il eût bien

voulu luy communiquer quelque choſe. Mais il reo

connut bien -tôt, que la malice des ennemis de Je

rufalem avoit penetré juſqu'au Sanctuaire, & que

celuy que la dignité engagcoit plus que les autres

à la défenſe des interêts du peuple de Dieu , s'é,

toit vendu pour trahir la fainte cité .

- Le deſſein de ce faux prophete, en conſeillane

à Nehemias de s'enfermer avec luy au milieu du

cemple ; étoit de luy faire croire qu'il avoit tout

lieu de craindre , s'il ne fe cachoit à la fureur de

fes ennemis ;& peut- être aufli de s'affärer en mê.

me tems de fa perfonne, pour le livrer à Sanabal.

lat; ou aumoins ; de décourager lesJuits par la

retrai .

3
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propre , tête

retraite de celuy qui les avoit engagez & Coûte

nus juſqu'alors dans ce grand travail. Nchemias

ayant connu aufli-côt par quel eſprit il parloit ,

4. 12. c'eſt- à-dire , comme il le témoigne , que ce n'étoit

pas Dieu qui le ley avoit envoyé comme un vray

prophete ; mais que cet homme luy parloit de la

& en affe&tant de paroître ce qu'il

n'étoit pas, il luy fir cette belle réponſe : Un horso

me en la place où je ſuis, doit - il s'enfuir ? C'eſt-à

dire , un Gouverncur établi par l'autorité du Roy,

comme je le ſuis, pourroit-il, fans trahir & lon

devoir & lon honneur , quitter l'ouvrage qu'il a

commencé , & ſe retirer par la craintede les en

nemis ? Mais quel eſt d'ailleurs le conſeil que vous

me donnez , de me refugier au milieu du temple ,

pour y trouver la vie, ou , conime fi jc pouvois y

trouver la vic ? Ce qui eſt de mêmeque s'il luy

cûr dit ' : Pourrois-je eſperer, écant établi dans la

dignitéoù je ſuis, de ſauver ma vie, li j'étois cac

pable d'abandonner ce peuple par lâcheté , & de

ſ'expoſer en proye à la fureur de nos ennemis ? 11

ſemble qu'on ne peut gueres donner d'autre ſens à

2. Efdr. če paſſage qui paroît un peu obſcur. Car; comme

cap. 10. Nchemias étoit de race faccrdotale & l'un des Prê.

5.1.8.

tres des Juifs, ſelon qu'il eſt dit dans le dixiéme

chapitre ; l'explication que donnent quelques later

pretcs , lorſqu'ils diſent , qu'il ne luy étoit point

permis d'entrer dans le lieu du temple deſtiné aux

feuls Prêtres , n'eſt point recevable ; à moins qu'on

ne voulůc cgrendre par le milieu du temple , le

Sanctuaire", ou le ſeul Grand Prêtre pouvoiten

trer. Et ſelon cette explication , il eſt aiſé de

comprendre ce qu'ajoûte Nchemias : Que ce faux

prophete avoir reçu de l'argent pour l'intimider ,

es pour le faire somber dans le peche. Car en effet

il en eût commnis un très grand, k n'étant qu'un

ſimple Prêtre , il avoit oſé , contre la défenſe de

Dieu , entrer dans lc faint des Caints , pour y

cher
E dans le

16:37
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si

5

3

1

3

chercher la ſûreté. Mais on peut bien dire auſſi ,

qu'il auroit peché, fi n'agiſſant que par les ordres

du Roy même, il s'étoit laiſſé aller à unc terrcur

panique , pour abandonner un ouvrage qui étoit

celuy de Dieu, & pour ſonger à ſa propre füreté

plûtôt qu'à ccile de toutſon peuple.

V. 14. Souvenez - vous demoy , Seigneur , en con

fiderant toutes ces Quvres de la malice de Tobie dom

de Sanaballat. Et fouvenez - vous auſi de ce qu'a fait

Le prophete Noadie dos les autres prophetes , pour me

donner de la terreur .

C'eſt- à - dire : Faites -moy miſericordo , Seigneur,

en conſideration de ce que Tobic & Sanaballac

m'ont fait ſouffrir , & ces artifices dont ceux qui

feignoient d'être propheres, ont uſé pour me für

prendre fous de beaux prétextes , & me dérour.

ner de l'auvre à laquelle vôtre providence m'avoir

engagé. Vous ſçavez , Seigneur, que je n'ay point

acquieſcé à tous lcurs confeils qui ne tendoient

qu'à nous perdre , & que j'ay perſeveré juſqu'à la

fin dans mon miniſtere, ſans craindre qui que ce

ſoit ſcul.

Toutes les nations reconnu ett par fa ſuite, que

cet ouvrage étoit veritablement l'ouvrage de Dieu.

Et la terreur dont elles furent frappées ayant appris

que tout étoit achevé , ne contribua pas
ſeulement

å releverle courage detous les Juifs, mais à au

gmenter leur reconnoiſſance envers Dieu , qui les

avoit aſſiſtez ſi viſiblement pour leur fairo con .

fommer ce grand ouvrage dans l'eſpace de cin

quante & deux jours , & à la vûe de tant d'enne.

mis. Car il étoit important que la gloire du Sei

gneur ſe fit ſentir par la maniere extraordinaire

dontune fa grande ville ſe trouva,toute environ

née de fortes murailles en ſi peu de tems , afin

que Juda ne pűt attribuer à lon propre bras un

effet fi ſurprenant de la puiſſance de Dieu , &quc

tous les peuples ſés ennemis fuſſent eux-mêmes

ſenſible,

que vous 1

2

1

H 3



* 74 ESDR. s.

& que

E

fenſiblement convaincus, que c'étoit un coup mi.

raculeux de la main du Tout-puiſſant. Ainfi rien

n'étoit capable de rendre Jerufalem plus inacceſ.

fible à tous ceux qui la haiffoient, que cette pro .

tection fi éclatante du Très-haut , la pro

fonde humilité qu'inſpiroit à fes habitans la râie

de ce prodige, qui leur cauſoit à eux -mêmes le

dernier étonnement.

SBSBERBS23833839888398

CHAPITRE VII .

Premier dénombrement des peuple Juif revenu de

la captivité de Babylone. Offrandes faites au

Temple par Nehemie don d'autres après son retour

à Ferufalemt.

1.Près que les murs

" A.

Oftquam autem

de la ville furent

achevez , que j'eus fait po. rus, poſui valvas ,

fer les portes , & que j'eus recenfuijanitores , CAN
fair in

terão des portiers, tores, Levitas:

des Chantres & des Levi

tes ;

2. je donnay més or. 2. precepiHaranir

dres touchane Jeruſalem " tri meo , doiHananieprin .

à mon frere Hanani, & à cipi domús de feruſalem

Hananias Grand Maître ( ipſe arsimquaſivirverax

du palais, qui me paroiſ- og timens Deum plus cée

ſoit un homme ſinceré & teris videbatur ,

craignant Dieu plus que

tous les autres, & je leur

dis :

3. Qu'on n'ouvrepoint 3. doo dixi eis : Non

lesportes de Jeruſalém , aperiantur porta Feru

Salem

$ . 2. Expl. de Jeruſalem : pendet å verbo , precepi. io la

de pórtis Jeruſalem , vel claudendis & aperiendis, vel aia
kodiendis. Vatabl.

1

4
... sa rtya 4

1

1

1
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falem ufque ad calorem juſqu'à ce que le Soleil

folis. Ciemque adhuc affi- ſoit déja bien haut. Et

ferent, claufa porta funt, lors qu'ils étoient encore

do oppilale : do pofui cu devantmoy , les portes

Rodesde habitatoribus fe furent fermées & barrées,

rufalem , fingulos per vi . Je mis en garde les ha

ces fuas, &unumquem- bitans de Jerufalem cha

que contra domum fuam . cun à leur tour , & cha

cun devantla maiſon .

4. Civitas autem erat 4. Or la ville étoit

lata nimis dgn grandis , fort grande & fort éten

den populus parvus in mer duë, & il n'y avoit des

dio ejus , non erant dans que fortpeu de peu

domus edificare. ple, & les maiſons n'é.

toient point bâties.

3. Deus autem dedit s . Dieu me mit donc

in corde meo , do congre- dans le cour , d'aſſem

gavi optimales , de ma bler les plus conſiderables

giftratus, dos vulgus, ut d'entre les Juifs , lesMa

recenſerem eos : o inve- giſtrats & le peuple, pour

ni librum censús eorum , en faire la revûe. Et je

qui afcender antprimim , trouvay un memoire ou

muentumen formato in eroit ie denombreument de

ceux qui étoient venus la

premiere fois , ou étoit

écrit ce qui ſuic :

6. Ifti filii provincia , 6. Ce ſont icy ceux de

qui afcenderuni de capuse la Province qui ſontreve .

virate migrantium , quos nus de la captivité ou ils

tranſtulerat Nabuchodo- étoient , qui après avoir

nofor rex Babylonis, das été transferez à Babylone

reverſi ſunt in Jeruſa- par le Roy Nabuchodo.

eso in Fudeam , noſor, font retournez å

unuſquiſque in civitatem Jerufalem , & dans la

fuam .
Judée chacun dans la

ville .

7. Qui venerunt cum 7. Ceux qui vinrent

Zorobabel , Joſue, Ne. avec Zorobabel , furent

#

W co .

lem ,

H : 4 Joſué ,
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Joſue, Nehemias, Aza. hemias , Azarias , Raza

rias , Raamias , Nahamas mias , Nabamani, Mars

ni , Mardochée , Bellam , dochews , Belfam , Mel

Melpharath , Begoai ,Na pharath , Bogoai, Nie

hum , Baana. Voicy le bum , Baana. Numerus

nombre des hommes du virorum populi Ifrael.

peuple d'Iſraël.

8. Les enfans de Phai 8. Filii Pharos , due

ros étoient deux mille cent millia centum ſeptuagin

foixante & douze . ta duo :

9. Les enfans de Sapha 9. Filit Sapharia ire

rią étoient trois cent ſoi- cenii septuaginta duo:

santc & douze . 10. Filii Area , fexa

10. Les enfans d’A. cenii quinquaginta duo:

rea, fix ccns cinquante

deux .

2

11. Les enfans de Phia. Ir . FiliiPhabathmoabe

hathmoab , fils de Joſué filiorum pofue de foab ,

& ceux , de Joab " étoient duo millia o&tinginii.de

deux mille huit cens dix . cem der offe :

buit.

12. Les enfans d'Elam , 12. Filii Ælam , mille

milte deux cens cinquan- ducentiquinquaginta qua

'te-quatre .
toot :

13. Les enfans de Ze 13.Filii Zethua, oltin

thua , huit cens , quarante- genti quadraginia quin

cinq. que :

14. Les enfans de Za 14. Filii Zachai,lep

chaï, lept cens ſoixante. ingenii fexaginta :

15. Les enfans de Ban 15. Filii Bannui, fexa

nui , fix cens quarante- cenri quadraginta octo :

huir .

16. Lesienfans de Be 16. Filii Bebai , fext

baï, fix cens vingt-huit. cenii viginti octo :

17. Les enfans d'Aza 17. Filii Azgad , dxo

gad , deux mille trois cens millia trecenti vigintiduo :

vingi-deux.

18. Filii.

X. 11. Voy. liv. 1. d'Eſdt, chap. 2, 4, 6. à la note .
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2
18., Fili Adonicam , 13. Les enfans d'Ado .

ſexcentiſexaginta feptem : nicam , fix cens ſoixante .

& ſept.

19. Filii Begugi', duo 19. Les enfans de Be .

millia fexaginta ſepsem : guaï, deux mille ſoixante,

lept.

: 20 .

:

20. Filii Alin , fexcena Les enfans d'A

ti quinquaginta quinque : din , fix cens cinquante

cinq .

? 1 .. Filii Ater, filii 2.1. Les enfans d'Acer

Hezecie , nonaginta otto : fils d'Hezecias. , quatre ,

vingt-dix -huit.

22. Filii Hafem , tre . 2.2 . Les enfans d'Har

ceni viginti octo : ſem , trois cens vingt-huit.

23. Filii Belai , tre 23. Les enfans de Be .

centi viginti quatuor :: ſaï , trois cens vingt- quas

tre:

24. Filii Hareph, cen . 24. Les enfans d'Har

tum duodecim ; . reph, cent douze.

§ 25. Filii Gabaon , no . 2 5 * Les enfans de Gan

naginta quinque : baon , quatre- vingt -quint.

ze,

26. Filit:Berblehem doo 26. Les enfans de Beth..

Netupha , centum octo léhem , & de Nerupha

ginta ofto .
cent quatre- vingt-huis.

27. Viri Anathoth , 27. Les hommes: d’A

centum viginti octo. nathoth , cent vingt-huit ..

28. Viri Bethazmoth , 2.8 . Les hommes de:

quadraginta duo. Beshazmathi, quarantee.

deux .

29. Viri Cariatbiqzim , 29. Les hommes de Ca..

Cepbira.,, den Beroth , lepo riathiarim , de Cephiragi,

Eingenii quadraginta tres. & de Beroth , . fepë cens;

quarante-trois ..

30. Viri Rama don Gee. 30. Les hommes de Ran.

bis , fexcenei viginri unus. ma& de Geba., fix.certs,

vingt & un..

3.3 . Viri Machman , 36. Les hommes die

Mach

:

Hsi
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trea

Machmas“ cent vingt- centum viginti duos

deux .

32. Les hommes de Be . 32.ViriBetheldo Hai

thel & de Haï , cent vingt- cenium viginti tresa

trois.

33. Les hommes de 33. Viri Nebo alterius

PautreNebo , cinquante- quinquaginta duo .

deut.

34 .
Les hommes de 34. Viri Ælam alterius ,

l'autre Elam , mille deux mille ducenci quinquagin ,

cens cinquante- quatre . ta quatuor .

35. Les enfans. d'Ha 3 : . Filii Harem

rem , trois cens vingt. centi viginti.

36. Les enfans de Jeri 36. Filii Jericho , tra

chó , trois cens quarante- centi quadraginia quinque.

cing.

37. Les enfans de Lod , 37. Filii.Lod ., Hadid

d'Hadid & d'Ono:,, ſept de Ono , sepringenti: vie

cens vingt- un .
ginti unus..

38: Les enfans de Se . 38. Filii -Senan , tria

Maa, trois mille 'ncufcens, millia nongenti triginta ..

39. Les Prêtres étoient : 39. Sacerdotes: : Filii:

fçavoir , les enfans d'la Idaia in domo Fofue

dara dans la maiſon de nongenii ſeptuaginta tres,

Jofué , neuf cens ſoixante

& treize ..

40. Les enfans, d'Em 40. Fili -Emmer , mile

mer ,, mille cinquante. le quinquaginta duo ..

deux,

41. Les enfansde Phaf : 41. Filii Phashur, mile.

hur , mille deux censqua : hai ducenti quadraginta

Fante- fept. feptem

42. Les enfans, d'A . 42. Filii Arem , mille.

sem , mille dix -ſept. Les, decem dofeptero.Levita ::

Levites érojent :

43 .. Les enfans de Jou. 43 ) Eilifolue do Cede

fué&de Cedmihel: fils .. mibol filiorum .

4.4 . Odwiesen

trente ..
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44. Oduia ,ſeptuagin 44. d'Odüa , au nom.

t'i quatuor. Caniores :
brede ſoixante & qua.

torze. Les Chantres étoient : :

45. Filii Afaph , cen . 45. Les enfansd'Aſaph ,

tum quadraginta octo. au nombre de cent qua

rante huit .

46. Janitores : Filii 36. Les Portiers étoient,

Sellum , filii Ater , filii les enfans de. Sellum , les

Telmon , filii Accub , fi- enfans d'Ater , les enfans

lii Hatita , fili Sobai: de Telmon , les enfans

centum triginta o &to.. d’Accub , les enfans d'Ha

tita , . les enfans de Sobaï ;

au nombre de cent tren

te -huit.

47. Nathinai: filii so 47. Les Nathinéens ,

ba, filii Hafupha , filii étoient a les enfans de Soo

Tebbaoth , ha , les enfans d'Halupha ,

les enfans de Tebbaoth ,

48. Filii Ceros , filii 48. Les enfans de cea

Siaa , filii Phadon , filii ros, les enfans. de Siaa ,

Lebana , filii Hagaba , les enfans de Phadon , les

filii. Selmai, enfans de Lebana , les en .

fans d'Hagaba , les enfans

de Selmai ,

49. Filii Hanan , fi. 49. Les enfans d'Ha.

lü Geddel, fils Gaher , les enfans de Ged:

del , les enfans de Gaher ,

so. Filii Raaia , filii Les enfans de Raaïa ,

Rafin , filii Necodasini les enfans de Ralin, les

enfans de Necoda , 's

51. Filii Gezem , filii : fit. Les enfans de Ge

Aza , filii Phafeny les cafans d'Afan

les enfans de Phaſea ,

Szi
52. Les enfans de Be

Munim, filii Nephufim , laï ,les enfans de Munim ,

les enfans de Nephuſlim

53. File Bäcbue, fra 53: Les enfans de Bac

-dii: Hacuphria filii Ibar. buc , les enfans d'Hacur

H 6

1

nan ,

zem

Filii Befai - filij.

3

pha
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COS ,

pha , les enfans d'Harhur , hur ,

54.:les enfans de Bela 54.. filii Befloth ,filii

·loch , les enfans de Mahi- Mahida , filii Harla ,

da , les enfans d'Harſa ,

55. les enfans de Ber. 55. filii Bercos , folia

les enfans de Sifara , Sifara , filii Themas,

des enfans dé Thema,

56. les enfans de Nafia , 56. flii Nafia , filii

·les enfan's d’Hatipha , Hatipha ,

57. les enfans des fer 57. filii fervorum San

vitcurs de Salomon , les lomonis, filii Sothai, felsö

enfants de Sothaï , les en- Sophereth , filii Pharida ,

· fans de Sophereth , Jes.

enfans de Pharida ,

8,8 les enfans de Jabia.. 38. filii Fabala', filis.

- la , les enfans de Darcon , Darcon , fin feddel,

les enfans de Jeddel,

59. les enfans de Sapha. 59. filii Saphasia

tia , les enfans d'Hatil, les . filii Haril , filii Phochea

enfans dePhochereth , qui reth , qui eras ortus ex

étoit né da Sabaim , Als, Sabaim , filio Amon..

d'Aman ,

60, Tous les Nathi 69. Omnes Nashinai,

nécns, & les enfans des dos filii ſervorum Saloe

ferviteurs de Salomon , moris , Irecenti,nonagin ,

'étoient au nombre de ta duo ..

, trois. cens quatre à vingt-

douze ..

a ! 61. Or voicy, ceux qui 61. Hi funt autem ,

vinrent de Thelimela , de qui aſcenderunt de Thel

Thelharſa , de Cherub , mela , Thelbarfa , che

d'Addon ,. & d’Emmer;: & rub , Addon , dgn Emma ::

qui ne purent faire con- e non potuerunt indicare:

roître la maiſon de leurs: domum patrum fuorum ,

peres , ni leurrace , & s'ils egofemen fuum , utrum .

étoient å'Iſraël:
ex Ifrael effent.

62. Les enfans de Da .. 62. Filio Dalaia , fie

laïa ,, les cafans de.Tabie ,, lit. Eobia ; , filij. Necen

1

dan
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da , fexcentiquadraginta les enfans de Necoda , qui

duo.. étoient au nombre de lix:

Coas , quarante-deux .

63. Et de Sacerdoria 63. Et entre les Prê .

bus , filii Habia , filii tres , les enfans d'Habia ,,

Accos. , filii Berzellai les cnfans d’Accos , less

qui accepit de filiabus enfans de Berzellaz , qui

BerzellaiGalaaditis uxo épouſa l'une des filles de

rem : ego vocatus. eſt. noa Berzellañ de Galaad ' ; &

qui fut appellé de leur:
mine eorum .

nom .

64. Hi quefierunt 64 Ceux.cy chercher

fcripturam fuain in cen . rent l'écrit de leur genea ..

fui ego non inuenerunt : logic dans le dénombre

ejecti funt de facer- ment, & ne l'ayant point

dorio. trouré , ils furent rejettez

du Sacerdoce.

65. Dixitque A 65.Et Acherfathia " leur

therfarha Bis ut non dir , dc ne point manger

manducarent de fan & is des viandes ſacrées jula

Sanctorum , donec jlaret qu'à ce qu'il y eût un

Sacerdos do&tus on erum Pontife docte & éclairé ..

ditus..

66. Omnis multitudo . 66. Toute cette mula

quaſi vir urus, quadra- titude étant comme .

ginia duo millia . trecinii ſeul homme , ſe inontoit

fexagintas
à quarante - deux mille

trois cens, ſoixanie. pere.

ſonnes ,

-- 67. abfque fervis dom. 67. ſans leurs ſerviteurs

ancillis eorum , qui erant & leurs ſervantes , qui

Septem millia recenti 17i + étoient fepemille trois cens

ginia. feptem .,. dom inter trente ſept : & parmi eux

cos cantores', dos cantar il y avoir deux cens qua

trices.,. ducenti. quadra : rante cinq Chantres , tant

& quinque.
hommes que femmes..

68. Ils

un :

* 65, Exo!. in 6. Przfectus. Scilicets Nehemias. Syrogeri
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&
68. Ils avoient ſept 68. Equi eorum , fepo

cens . trente - ſix chevaux , tingenti originia ſex :Muo

& deux cens quarante-cinq li eorum , ducenti qua

mulets : draginta quinque,

69. Quatrc cens trente 169. Cameli eorum ,

cinq chameaux ,& fix mil quadringentitrigintaquin

le ſept gens vingt ânes. que : afini, ſex millia

Jepringenii viginti.

" Fuſqu'icy. ſont les paro. Hucuſquc refertur

les qui étoient écrites dans quid in commentario

Le livre du dénombrement. ſcriptum fuerit, exin:

Ce qui ſuit eſt l'hiſtoire de Nehemiæ hiſtoria te.

Nehemie. xitur:

70. Or quelques-uns 7.5 . Nonnulli autem

des chefs des familles de principbus familia

contribuerent à l'ouvrage. rum dederunt in opus.

Atherlatha donna mille Atherfatha dedit in the

dragmes d'or pour être faurum auri drachmas

miles dans le treſor, cin- mille , phialas quinquas

quante phioles , &cinq ginta , tunicas facerdosao

cens-trente tuniques ſacer- les quingentas triginta ..

dorales:

71. Et quelques chefs 71. Et de principibus

des familles donnerent au familiarum dederunt in

treſor deſtiné pour l'ou . thefaurum operis , auri

vrage , vingt mille drag . drachmas viginii millia ,

mes d'or , & deux mil- dor argenzi mnas dua

le deux cens mines d'ar . millia ducentas.

gent .

72. Le reſte du peuple 72. Et quod deditre

donna vingt mille " drag ligunes populoos auri

mes d'or , deux mille drachmas viginti millia ,

mincs d'argent, & foi- do argenti mmas duo mila

Tante & ſept tuniques ſa- lia , dyr tunicas ſacerdo.

eerdorales. tales fexaginta feptem

>

73. Ha

Cecy ne ſe trouve ni dans ſon lieu . Auffi ne ſe trouve- t-il

l'Hebreu , ni dans le Grec , point. 1. Ejdi..cap. z .

& de paroît point. placé en .
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73. Habitaverunt as 73. Les Prêtres & les:

tem Sacerdotes , don Lee Levites , les portiers &

vila , da janitores de les Chantres , avec tout:

Cantores dan reliquum le reſte du peuple , les

vulgus de Nathinai, Nachinéens , & tout Ifraël

de omnis Ifrael , in. ci demeurerent dans leurs:

vitatibus fuis. villes.

EXPLICATION

1

DU CHAPITRE VII. :

Sens litteral & ſpirituel.

Que

do

U’an n'ouvre point les portes de Jeruſan

lem , juſqu'à ce que le soleil .Joix. déjave

bien baut &c .

Cet ordre de Nehemias pour faire tenir les por

tes deJeruſalem fermées , juſqu'à ce que le ſoleil,

ſelon l'expreſſion litterale , fe fút échauffé , étoit:

une précaution très neceſſaire contre la mauvaiſe :

volonté & les artifices de ſes ennemis. Comme:

leur fureur s'étoit augmentée par l'état même oui

la vigilance de ce grand homme avoir mis. Jeru.

falem , il ſeſentit obligé plus que jamais de met

tre ſon peuple à couvert de leurs ſurpriſes , fça .

chant bien qu'ils ne pouvoient plus fonger qu'à le

ſurprendre ; lorſqu'iln'y avoit plus aucune appan.

rence à le forcer: Il défend donc qu'on ouvre les ;

portes de cette ville nouvellement fortifiée , avanc:

que le ſoleil se fúc échauffé , c'eſt- à -dire , qu'il für:

déja haut, afin que ceux qui ne mettoient plus:

leur eſperance que dans les tenebres , fuflent hors:

d'état de faire aucun mal aux Juifs quand leurs:

portes ne souvriroicnt qu'au haut du jour:

C'eſt une très belle image de ce qui ſe paſſe:

dans l'Egliſe figurée par Jeruſalem . Tous ceux

qui

1
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qui conipoſent cette cité fainte doivent prendre

beaucoup garde à ce précepte que le faint- Eſprit

leur donne , de n'ouvrir jamais leurs portes avant

la chaleur du ſoleil. Ceux d'entr'eux qui ſont deſti

nez au miniſtere des paſteurs , onvrent leurs por

tes", lorſqu'ils ſe produiſent au -dehors, pour fer

vir & pour inſtruire les autres . Qu'ils fongent donc

bien à ne le pas faire avant que le ſoleil de juſtice

leur falſe lentir la lumiere & la chaleur ; de peur:

quc s'étano hâtez d'ouvrir la porte , lors qu'ils ,

auroient dû la tenir encore fermée , ils ne ſe voyent

expoſez aux ſurpriſes de leur endemi » , qui eſt

l'eſprit de tenebres. C'eſt ce qui fait quc ſaint:

Paul, donnant des regles à Timothéepour l'éta .

Tim . bliſſement des paſteurs, luy dit : Qu'il ne devoit

*. 3.v.6.pas les choiſi entre les nouveaux convertis , peur

que s'enflant d'orgueil , ils ne tombaffent dans la même

condamnation que le diable : & qu'il falloit qu'ils

cuſſent encore un bon rémoignage de ceux qui étoient

bors de l'Egliſe" ;, c'eſt- à - dire , que la lumiere & la

chaleur de leur vertu devoit ſe faire ſentir mêmo

aux Infidelles, de peur qu'ils ne sombaffent dans l'ope

probra en dans le prege du demon.

Ce même preceptc regarde encore tous les

Chrétiens, qui ſont obligez d'avoir un grand ſoin

de tenir toûjours leurs portes fermés , en veillane

continuellement ſur la garde de leurs ſens. Cat

ces fons ſont comme les portes par leſquelles le

demon avec le monde s'efforce d'entrer dans

leurs ames. Et ces portes : ne doivent s'ouvrir qu'à

Ja lumiere & à la chaleur du vray ſoleil, qui ne les

éclairera pas
{ culement pour lcur faire découvrir

les pieges que leur tend l'ennemi durant les tene

bres , mais qui les échaufferaencore & les remplie

1 d'une ſainte ardeur , pour les éviter. Car cette

chaleur du ſoleil' n'eſt autre , que l'ardeur de la

charité , qui doit prelider; toujours à la porte de

Tous nos fens , pour en ampêcher toutes les ſurpris

ſes



LIVRE II. CHAP. VII. 185 1

IE

1

$

fes. C'eſt pourquoy le fils de Dieu ordonne aux March.

Chrétiens de fermer la porte, & de prier leur pe-cap. 6. 6.

re en ſecret : parce que ce qui ſe paſſe ainſi, les

portes fermées, entre Dieu & lhoinme yeſtmoins

expoſé aux ſurpriſes de l'ennemi irreconciliable de

Jerufalem .

ř. s . Diese me mit donc dans le cæur , d'aſſem

bler les plus conſiderables d'entre les Juifs , les Ma

giſtrats dgn le peuple , pour en faire la revue. Et je

trouvay un memoire où écoit le dénombrement de ceux

qui étoient venus la premiere fois, &c .

Ce fut Dieu même qui mit dans le coeur de Ne

hemias, de faire cette revue. Ainſi bien loin de

Poffenſer, comme David , il ne fic que ſuivre les

ordres. Et au licu que l'orgueil avoit été le prine:

cipe du dénombrement qu'avoit fait ce prince ; un

ſujet très-juſte & très -néceſſaire für la cauſe de ce

luy-cy. Car cominc il eſt dit expreſſement : Que

l'enceinte de Jeruſalem étoit d'une fortgrande éten .

due , les maiſons n'en étant point encore bâties, &

my ayant dans la ville que fort peu de peuple, il fal

loit examiner s'il ſc trouveroit des habitaus pour

la peupler, Ce fut la raiſon qui porta Nchemias

à faire ce dénombrement dont nous parlons. Ceo '

luy qu'il témoigne avoir trouvé en ce même tems,

& qui avoit été fait d'abord que les Juifs revin

rent de captivité ſous la conduite de Zorobabel,

eſt le mêmequi eſt rapporté au ſecond chapitre

du premier livre d'Eſdras, avec néanmoins queda

ques differences, pour les nombres & les noms :

ce que quelques -uns ont attribué à la faute des Efiis.

copiſtes. Mais on peut dire qu'en ce qui regarde.

il eſt aſſez ordinaire dans l'Ecritu...

rc , qu'ils ſoient marquez d'une manicre differen

te en divers endroits ; ſoir que les ' mêmes. per

ſonnes euſſent pluſieurs noms, ce qui cſt fort vrai

ſemblable ; ou pour quelqu'autre raiſon qu'on ne :

ma

2

les noms . ,

connoît pas .

T CHA .
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CHAPITRE VIII.

on lit la loy de Dieu devant tout le peuple. Il foc

lemniſe avec grande pieté la fête des Tabernacles.

U feptiéme mois , 1 . Tvenerat menſis

feptimus : filii au

qui étoicnt dans leurs vil- tem Ifraël erant in civi

les , s'affemblerent tous tatibus fuis. Congregatul

comme un ſeul homme que eft omnis populus

dans la place qui eſt de- quafi vir unus , ad pla

vant la porte des eaux, team qua eft ante poriam

Et ils prierenr Efdras do- aquarum , dixerunt

cteur de la loy , d'apporter Eldre feribe ut afferret

le livre de la loy deMoi. librum legis Moyfe ,quam

fe que le Seigneur avoit praceperat Dominus. Il

preſcrite à Iſrael. raëli.

2. Eſdras Prêtre appor. 2. Attulit ergo. Eſdras

ta donc la loy devantl'af- Sacerdos legem coram

ſemblée des hommes & multitudine virorum

des femmes , & de tous mulierum , cun &tiſque qui

ceux qui pouvoient l'en . paterant imelligere , in die

tendre , le premier juur prima menſis Jeptimi.

du feptiéme mois.

3. Ei il lut dans ce li 3. Et legit in eo aperiè

vre clairement ego diftin in platea que erat ante

êtement au milieu de la portam aquarum , de mine

place qui étoit devant la ne ufquead mediam diem ,

porte des eaux , depuis le in confpe &tu virorum do

matin juſqu'à midy , en mulierum des fapientium :

preſence des hommes, des ago aures omnis populi ea

femmes & de ceux qui rant erecta ad librum .

étoient capables de l'en .

tendre ;.& tout le peuple

avoit les oreilles attentives

à la lecture de ce livre .
4. Ste
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31

>

4. Sterit autemEſdras 4. Eſdras Docteur de la

fcriba ſuper gradum li- loy , le tint debout ſur un

greum , quem fecerat ad marche-pied de bois qu'il

loquendum : don fteterunt avoit fait pour parlerde.

juxta eum , Marhathias, vant le peuple : Matha

don Semeia , doAnia , do thias, Semeïa, Ania ,Uria,

Uria , don Helcia , dan Helcia , & Maafia écoicnt

Maajia , ad dexteram à la droite : & Phadara ,

ejus : dan ad finiftram , Milaël, Melchia , Halum ,

Phadaia , Miſael , id Hasbadana Zacharie &

Melchia , den Hafum , dom Mofollam étoient à fa

Hasbadana , Zacharia , gauche.

do Mofollam .

5. Et aperuit Efdras s . Eſdras ouvrir ce fi.

librum coram omni poput vre devant tout le peu .

lo : fuper univerſum quip- ple ;. car il étoit élevé

pè populuns, eminebai: au -deſſus de tous ;

cum aperuiffet eum , fte après qu'il l'eut ouvert ,

tit oninis populus. tout le peuple fe tint de

6. Et benedixit Eſdras 6. Et Efdras benit le

Domino Deo magno : dan Seigneur : le grand Dieu ;

refpondit omnis populus: & tout le peuple fevafit

Amen , Amen , elevans les mains en haut , ré

manus fuas. Es incurva. pondit , Amen , Amen . Et

ti funt', dan adorave- s'étant profternez en ter

runt Deum proni in tere re , ils adorerent Dieu .

7. PorroFofue , donBa 7. Cependant Joſué ,

ni, dan Serebia , famin , Bani , Serebia , Jamin ,

Accub , Septhai, Odia , Accub , Septhaſ, Odia ,

Maafia , Celita , Azu- Maafia , Celica , Azarias,

rias, Jozabed , Hanan , Jozabed , Hanan , Pbalara

Phalaia , Levita , filen . Levites, faiſoient faire fi

tium faciebant in populo lence au peuple , qui

étoit

bout u .

Am .

1

Ý. 5. Expl. honoris cauſà , Val. Ecuc faciliùs le & ionem

perciperent. Synopf.
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la loy ,

écoit debout chacun en la ad audiendam legem :

place , afin qu'il écoutât populus autem flabas in

gradu (uo.

8. Et ils lurent dans le 8. Et legerunt in li

livre de la loy de Dieu bro legis Dei diftinétè ago

diſtinctement , & d'une apertè ad intelligendum :

manierc fort intelligible ; de intellexerunt cum lege

& le peuple entendit ce retur .

qu'on luy diſoit.

9. OrNehemic qui a 9. Dixit autem Ne

voit la dignité d'Atherla- hemias ( ipfe eft Arherſa

cha " , Eſdras Prêtre & tha ) ego Efdras facerdos

Docteur de la loy , & les fcriba , don Levita

Levites qui interpretoient interpretantes univerſo po

la loy à tout le peuple , pulo : Dues fan &tificatus

leur dirent : Ce jour eft eft Domino Deo noftro,

un jour faint ag conſacré nolite lugere , don nolite

au Seigneur nôtre Dieu ; flere. Flebat enim omnis

ne vous attriſtez point, & populus sàm audiret vero

ne pleurez point.Car tout ba legis. •

le peuple entendant les

paroles de la loy , fondoit

en picurs.

Et il leur dit : Allez , 10. Et dixit eis : IM ,

mangez des viandes graf- comedise pinguia , dan bia

ſes , & beuyez du vin bite mullum , con mittite

nouveau , & faites -en part partes his qui non prepa

à ceux qui n'ont rienap- raverunt fibi : quia fan

prêté pour manger, parce Aus dies Domini eft, cg

que ce jour eſt le jour nolite contriſtari : gaun

ſaing du Seigneur , & ne dium erenim Domini ejf

vous attriſtez point ; car fortitudo noftra..

la joye du Seigneut eft

pôtre forcc.

11.. Or les Levites faia 11. Levita autens for

lentium

11

10 :
2

y.1.9. Exp mot perfan , qui ſignifie Gouveroeur. Fido

fuper cap. 7. v. 65.
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Tat eos .

kalentium faciebant in ſoient faire filence à tout

omni populo , dicentes : le peuple , en leur diſant :

Tacete, quia diesſanctus Demeurez en ſilence , &

et , do nolite dolere, ne vous affligez point, par

ce que ce jour cft ſaint,

12. Abiit itaque omnis 12. Tout le peuple s'en

populus, ut .comederer dan alla donc manger & boi.

biberet , de misteret par . re , & envoya de ce qu'il

ses , as faceret letitiam avoit à ceux qui n'en a

omagnam ; quin intelle. voicnt point, & fir gran

xerant verba, que docue. de réjouiſſance , parce qu'il

avoit compris les paro

les qu'il leur avoit cn

feignées ".

13. Et in die ſecundo 13
Le lendemain les

.congregari ſunt principes chefs des familles de tout

familiarum univerſi po- le peuple , les Prêtres &

puli , Sacerdotes con Le- les Levites viorent trouver

vitæ , ad Eſdram ſcribam , Eldras Docteur de la loy ,

. ut interpretaretur eis vero afin qu'il expliquâc les pa.

roles de la loy.

14 Et invenerunt 14. Et ils trouverent

fcriptum in lege præcepiffe écrit dans la loy , que

Dominumin manuMoyſi, le Seigneuravoit ordonné

ut babitent filii. Iſraëlin par le miniſtere de Moïſe ,

zabernaculisin die folemni, que les enfans d'Iſraël de

menfe feptimo :
meuraſſent fous des ten.

tos en la fête folemnelle

du ſeptiéme niois u

15. ut pradicent., 15. & qu'ils doivent

dgn divulgent vocem ir faire publier cecy danis

univerſis urbibus ſuis, de toutes les villes & dans

in Jeruſalem , dicentes : Jeruſalem , en diſant au

Egredimini in montem , peuple' : Allez ſur les

monca .

ba legis.

• 12. Expl. Ils avoient leur .ceur. Menoch.

compris combicn ' le , Sei Ý . 14. Expl. en la fête des

ginepr eft bon à ceux qui ſe Tabernacles.

sonvercilleac à luy de couc
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tes

montagnes , & apportez des afferte frondes olive

des branches des oliviers, een frondes ligni pulcher

& des plus beaux arbres , rimi, frondes myrti, doo

des branches demyrte ,des ramos palmarum ,

rameaux de palmiers , & frondes ligni nemoroſi, ut

des arbres les plus touffus, fiant sabernacula , ficut

pour enfaire des couverts fcriptum eft.

de branchages , ſelon qu'il

eſt écrit .

16. Tout le peuple alla 16. Et egreffus eft

donc querir de ces bran. populus, on attulerunt:

ches d'arbres , & en ayant Feceruntque ſibi taberna.

apporté, ils ſe firent des cula unuſquiſque in do

couverts en formede ten . mate fuo , in arriis

chacun ſur le haut ſuis, ego in atriis domús

de la maiſon " , dans leur Dei, do in platea porte

veſtibule , dans le parvis aquarum , doo in plates

de la maiſon de Dieu , porta Ephraïm .

dans la place de la porte

deseaux , & dans la place

de la porte d'Ephraïm ;

17 , - & toute l'aſſemblée 17. Fecit ergò univer.

de ceux qui étoient reve- fa esclefia eorum qui re

nusdecaptivité , fe fic des dierant de caprivicate ,

tentes & des couverts, & tabernacula , ego habita.

ils demgurerent dans ces verunt in tabernaculis :

tentes. Les enfans d'Iſraël non enim fecerant à die

n'avoient point celebré bus Jofue filii Nun sali

ainli'cette fête depuis le ter filii Ifraël uſque ad

tems de Jofué fils de Nun diem illum . Et fuit lati.

juſqu'à ce jour-là; auquel tiamagoa nimis.

il y eut une très grande

séjouiſſance.

18. Or Eſdras lut dans 18. Legit aütem in

ce livre de la loy de Dieu libro legis Dei per dies

fingus.

4.16. Expl. qui étoic plat, joye , tanc d'ardeur , cant

& en forme de terraſſe. d'éclat , & cant de piece

3.17. Expl. avec tant de 1 Sprops
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fingulos À die primo chaque jour de la fête" ,

uſque ad diem noviffi depuis le premier jul.

mum ; donfeceruntfolema qu’au dernier, cette ſolem .

mitatem feptem diebus, nité dura fept jours , & au

dos in die oštavo colle & am huitiéme jour , ils firent

juxta ritum , Paſſemblée " du peuple ſe .

lon la coûtume.

34.18. Expl. des taberna- f tien du temple & le ſecours

cles. des pauvres: mais Vacable ,

Ibid. Lrtte. la colle &te. Eftius , & les plus fçavans

Quelques -uns expliquent ce Interpretes ſont contraires à

la d'une queſte publique ce ſentiment. Voyez le Levit.

qu'on faiſoit pour l'entre. I cap.23.v. 36.

1

EXPLICATION

DU CHAPITRE VIII.

Sens litteral & fpirituel.

V.9.10.

I .

Nterpretant la loy à tout le peuple, ils

au Seigneur nôtre Dieu ; ne vous attriſtez point , doo

ne pleurez point. Car tout le peuple entendant les pa

roles de la loy , fondoit en pleurs. Et il leur dit :

Allez , mangez des viandes graſſes, de búvez du vin

nouveau , &c.

C'eſt une choſe admirable , & très-capable fans

doute de nous confondre , de voir la diſpoſition

ou étoient ces peuples ſur le ſujet de la loy de

Dieu. Ce ſont eux premierement qui demandent

à Efdras , qu'il leur apporte cette ſainte loy ; & v . 1.

il n'eſt point neceſſaire, qu'on les preſſe de l'en

tendre. Mais s'ils s'empreſſoient de la conpoitre,

c'eſt qu'ils étoient convaincus par tant de func.

ftes experiences , que tout leur bonheur dépena

doit de l'obſerver avec ſoin , comme la regle que

k Seigneur leur avoit preſcrite , & qui pouvoit ſeule

les
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0.3 : les rendre heurčux. Sccondement , ils font pa

roître une attention extraordinaire en l'entendant

lire. En troiſiéme licu , ils témoignent un profond
0.5.6.

reſpect pour cette divine parole, lorſqu'ils arrc

ſtent très-hautement qu'il ca reconnoiſſent la

verité , & lorſque ſe proſternant en terre , ils ada.

rent Dieu , comme leur parlant luy-même. Enfin ,

connoiffant combien ils étoient coupables d'avoir

violé des ordonnances fi divincs , ils s'atıriſtent,

ils gemiſfent, & fondent en larmes, juſqu'à avoir

befoin que Nchemie & Eſdras les conſolent & les

encouragent.

Quelle honte un tel cxemple doit- il faire con

cevoir à ceux q : à qui Dieu , qui avoit parlé au

Hebr.c.1.Trefois comme ditfaint Paul, aux Ifraelites par

1.1. c.les Prophetes , a parlé depuis par ſon propre Fils,

6,2.v.2. lequel il a établi herịtier de toutes choſes ; es par

lequel il a fait le monde ? Et ſi des paroles qui ont

été dites par les Anges font demeurrées fermes , en

forte que tout violement dans toute deſobéiffance 4

reçu la juſte punition qui luy étoit dúe ; comment

pourroni Vévires ceux qui negligent le vray ſalut, qui

ayant été premierement annoncé par le Seigneur

même ,' a été confirmé par ceux qui en oxt été ré

moins ?

C'eſt Parrêt terrible que le grand Apôrre a

prononcé contre tous ceux qui negligcroient la

parole de JESU S-CHRIST. Et c’eſt cepen .

dant de cette terrible negligence donton ſe rend

fi ſouvent coupable , lorfque bien loin de prel

fer nos paſteurs de nous faire entendre la loy

nonvelle de l'Evangile , pour nous y foumeare ,

nous fermons mêmc , - pour le dire ainfi , les

oreilles , de peur d'entendre ce qui nous con.

dainne : lorſqu'au lieu du profond rcfpect qui

eſt dû à cette divine parole , dont la verité me

Tite d'être adorée commc Dieu même , nous la

‘mépriſons , ou même nous l'alterons ,

une :

.

4

2

2

C

comme
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3

une choſe que nous ne pouvons ſouffrir : - & lorſ

qu'enfin au - lieu de nous y regarder comme en un

miroir , & d'avoir horreur dc nôtre propre dif.

formiré ; au-lieu de gemir de cette malheureuſc

facilité, avec laquelle nous avons en tant de ren

contres violé les Saints preceptes de notre divin

legiſlateur , nous ne regardons au contraire que

ce qui peut nous flatcer , & nous ne nous at

triſtons que comme le monde d'une trifeſe 2.Cor.c.7.

qui , ſelon ſaint Paul , produit la mort ,

concevoir cette autre triſteſſe dont il parle , qui

eft ſelon Dieu , & qui produit une penitence stable

pour leſalut.

Il eſt bon de remarquer avec les auteurs la ne

cellité d'interpreter & d'expliquer l'Ecriture aux

peuples, lorſque nous voyons ici Nchemjas, El

dras , & les Levites occupez à interpreter la loy

aux Juifs en même teins qu'on la leur liſoit, Nous

avons ſans doute beſoin de guides comme eux

dans la lecture des livres ſaints. Et ſaint Pierre

nous apprend , Que nous devons être perſuadez ,

que nulle prophetie de l'Ecriture ne s'explique pare.Pet.c.f.

une interpretation particuliere. Aufli il témoigne20.

qu'il y avoit dans les Epitres de Saint Paul quel.cap.3.16.

ques endroirs difficiles à encendre , que des hom .

mes ignor ans en legers détournoienten de mau

vais ſens ; comme ils le faiſoient de même dans

les autres
Ecritures pour leur propre perte. C'eſt

pourquoy on ne peut trop s'éloigner de cet eſprit

d'élevement , qui a porté les heretiques dans tous

les fiecles, & ſur tout dans ces derniers tems ,

å ſe vouloir établir les juges de la verité des

livres ſaints , & à refuſer d'en recevoir l'éclair.

cilement de l'Egliſe , à qui ſeule néanmoins il

appartientde donner laveritable interpretation

des Ecritures , comme étant la ſeule dépoſi

taire de la verité. Toutes les autres focierez ne

peuvent prétendre ce droit , qui luy eſt propre

par

$

1
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par une poſſeſſion inconteſtable. Et prouvant ,

commc elle fait, fa ſucceſſion non interrompuc

depuis les Apôtres, elle eſt ſans difficulté cette

maiſon de Dieu , viſible à toute la terre , que

1. Tim.c.l'Apôtre appelle , l'Egliſe du Dieu vivant , la

colonnc & le forme appuy de la verité : Eco
3. IS.

cleſia Dei vivi, columna den firmamentum verita

tis.

Le jour pour lequel les Juifs s'étoient aſſem

Numer c. blez , étant un jour ſaint & conſacré au Seigneur ;

10. 16. c'eſt-à-dire , le premier du ſeptiéme mois, Ne.

hemias & Eſdrasqui virent les gemiſſemens d'Il.

raël, leur défendirent de s'attriftcr. & de pleurci

davantage , en leur diſant : Que la joye dus Ses

gneur étoie leur force. 'Il ne dit pas , lajoye du

monde , mais la joye du Seigneur , c'eſt-à-dire,

celle qu’on goûte en Dieu , & .qui dégoûte du

monde ; celle que le fouvenir & la reconnoiſſan .

graces de notre Dieu produit au fond de

Dos cours, & non celle que produit la jouiſſance

des plaiſirs , des honneurs, & des biens du fie

cle ; celle enfin qui eſt un don & 'un fruit du

Rom.c. Saint-Eſprit , gaudium in ſpiritu fan & o , & non

14.17. celle des mauvais riches , qui eſt ſuivie d'une tri

Loc. c . { teſſe éternelle. Les juſtes trouvent donc leur for

16.25. ce dans cette joye du Seigneur ; parce que plus ils

ſe réjouiffent au Seigneur & trouvent en luy leurs

delices ; plus ils ſe détachent des créatures, donc

Pamour plus ou moins grand, devient en nous

le principe d'une foibleſſe , qui eſt auſſi plus ou

moins grande , à proportion de cet amour que

nous leur portons.

Le commandement qu'on faiſoit aux Juifs ,

de ſolemniſer cette fête & de ſe réjouïr au Sei

gneur, en mangeant des viandes graſſes ; & en

Büvant du vin nouveau ,
& en faiſant part de

leur feſtin à ceux qui n'en avoient point , c'eſt

i -dire , aux pauvres , étoituneexcellente figure de

ce des

ce
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ceque l'Egliſe nous ordonne auſſide faire lesjours

qui font conſacrez à Dieu . Ces viandes graſſes &

ce vin nouveau , nous repreſentent parfaitement la

viande divine & le vin celeſte deſtinez pour la

nourriture ſpirituelle de nos ames . C'eſt ce ban

quet adorable qui doit faire toute notre goye, &

produire en nous toute nôtre force. Il eſt preparé

également pour les riches & pour les pauvres : &

il appartient mêmeproprement à ces derniers ; en

ccla très-different de ces autres dont il eſt parle

icy ; puiſque dans ceux- là on ordonnoit aux perſon

nes riches de faire part de leurs viandes &de leur

vin à celles qui étoient pauvres ; au licu que dans

celuy dont nous parlons , ce ſont proprement les

pauvres qui y admettent les riches ; les riches ne

ſont dignes d'y avoir part , qu'à proportion qu'ils

ont eux-mêmes fait part aux pauvres des'vian.

des & des biens terreſtres qu'ils poſledcat pour s'en

nourrir & pour en nourrir les autres.

V.18 . Õr Eſdras lut dans ce livre de la loy de

Dies chaque jour de la fête .... au huitiémejour

ils firent l'aſſemblée du peuple, ſelon la coutume.

Le quinziéme jour du ſeptiémc mois qui éteit Levitica

celuy de Septembre , on celebroit la fête très- fo - C. 23;.

Icmnelle des tabernacles , que Dicu avoit inſti .

tuée , afin que ſon peuple ſe ſouvînt du tems ou

Yes peres avoient demeuré ſous des tentes dans le

defert , & luy rendît graces de ce qu'après les y

avoir miraculeuſement protegez , il avoit eu la

bonté de les en faire ſortir , pour les établir dans

un païs auffi excellent qu'étoit ccluy de la Paleſti

ne . Cette fête , ſelon Pordre du Seigneur , ſe ce.

lebroit pendant fept jours. Et ce fut pendant tout

ce tems , qu'Eſdras s'appliqua à lire chaque jour

au peuple le livre de la loy de Dieu , qui étoit ap

paremment le Deuteronome. On offroit des holo.

cauſtes au Seigneur pendant les fept jours . Et

le huitième étoit auſſi très- celebre & très-ſaint.

34. dobio

I 2 Il
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Il s'appelloit la fête de l'aſſemblée ou de la réünion ;

& c'étoit comme la concluſion de la fête des ta .

bernacles , qui finiſſoit au ſeptiénie jour, après

lequel on celebroit cette fête de l'aſſemblée ou de

ja réünion des Iſraëlites, qui ayant ainſi demeuré

ſept jours ſoas des tentes ,
ſe raſſembloicot tous

le huitiéme pour rendre conjointement graces à

Dicu de tous ſes bienfaits , & particulierement de

cc que leurs peres ayant demeuré ſous des tentes

dans le deſert , avoient à la fin trouvé une de

meurc fixe & ftable dans la Terre lainţe , où ils

s'étoient réinis tous enſemble.

On peut dire qu'en ce monde , qui eſt pour les

vrais Chrétiens une eſpece de deſert, où ils ſe re

gardent à l'exemple d'Abraham , comme des étran

gers , & où ils vivent continuellement comme ſous

des tentes , aſpirant fans ceſſe à une patrie plus

excellente , l'on у celebre la fête des tabernacles pen

dant les ſept jours., qui figurent ordinairement le

cours de la vic preſente. Mais la fête de l'aſſem

blée ou de la réunion , qu’on folemniſoit le huitié.

me jour; eſt une belle figurc de la fête très-folem .

nelle de notre éternelle réunion avec nos freres

Foun.cap.dans le ciel. Saint Jean dit de JESUS-CHRIST,

II.v.51. Qu'il devoit mourir , pour raſſembler & réünir les en

fans de Dieu qui étoient diſperfez par tout. C'eſt

la premiere réiinion qui ſe fait dès icy -bas, où il

faut que le fils de Dieu réüniſſe en un ſeul corps

tous les Fidéles, en leur appliquant par le Sacre.

ment du Baptême les mcrites de la mort & le prix

ſacré de ſon ſang. Mais JESUS-CHRIST dic luy .

Marc. co même dans ſaintMarc : Qu'à la fin dumonde , il doit
13.27

envoyer ſes Anges, eo rafſembler ſes élús des quatre

coins de la terre. C'eſt proprement cette derniere

réunion que nous devons regarder comme la fête

très- ſolemnelle des juſtes. C'eſt de cette fête qu'on

doit dire d'une façon toute ſinguliere, que toute

5,10,11. griftelſe doit en être bannie , parce que c'eft le jour

Jaini
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faint du Seigneur & que le joye du Seigneur doit faire

toute la force de ſes élûs , qui n'auront plus rien

à craindre , du moment qu'il leur aura dit cette

parole d'unc conſolation éternelle : Entrez dansMastheid
la joye de vôtre Seigneur. intra in gaudium Do -25.21.

mini ini.

BBBBBB3E88:888888888: 8

CHAPITRE I X.

Grand jeûne de tout le peuple avec le ſac do lo

tendre : prieres que les Levites firent à Dieu après

avoir lú publiquement do à diverſes fois le livre de

- fes Saintes loix .

" I

N die autem vige. 1 . E vingt quatriémc

fimo quarto menfis L

hujus , convenerunt filii mois, les enfans' d'Iſraël

infrael in jejunio do in s'aſſemblerene , étant dans

faccis , doo humus fuper le jeûne , revêtus de ſacs ,

& couverts de terre .

2. Et ſeparatum eft Ceux de la race des

femen filiorum Ifrael ab enfans d'Iſraël ſe ſepare

omni filio alienigena : do rent de tous les enfans

fteterunt , de confiteban- étrangers. Ils ſe preſente .

sur peccata fua , dan ini. rent devant le Seigneur , &

quitates patrum fuorum . ils confeffoient leurs pe

chez' & les iniquitez de

eos.

2 .

leurs peres.

3. Et confurrexerunt 3. Er ſe leyant ſur

ad Aandum : dy legerunt leurs pieds , ils liſoient

in volumine legis Domi- dans le volume de la loy

ni Deifui, quater in die , du Seigneur leur Dieu qua

dom quater confitebantur , tre fois le jour, & ils bes

de adorabant Dominum niſlojeor & adoroient par

Drum fuum . quatre fois leur Seigneur

con lcur Dicu .

1.3 4. Or
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4.OrJoſué, Bani, Ced . 4. Surrexeruns 4k

mihel , Sabania, Bonni, Sa- tem ſuper gradum Levin

rebias , Bani, & Chanani ſe tarum , Fofue , do Bar

preſenterent ſur le degré ni , don Cedmihel , Se

des Levites , & ils éleverent bania , Bonni , Sarebias ,

lcurs voix , & pouſſerent Bani , don Chanani i dom

des cris au Seigneur leur clamaverunt voce mag

Dieu . nâ ad Dominum Deum

fuum .

5. EtJoſué , Cedmihel , S. Et dixerunt Levia

Bonni, Haſebnia , Sere- ta , Joſue, doo Cedmihel,

bia , Odaïa , Sebnia , Pha. Bonni, Haſebnia , Serie

thahia dirent au peuple : bia , Odaia ,
Sebnia

Levez -vous ; beniſſez le Phashahia : Surgite , be

Seigncur vôtre Dieu defie nedicite Domino Deo ve.

cleen fiecle. Que vôtre Aro ab æterno uſque in

grand Nom , Seigneur, que aternum : eo benedicanı

le nom de vôtre gloire ſoit nomini gloria tua excelfo in

comblé pour jamais de be. omni benedi& tione dos laur

nedictions & de louan . de.

ges.

6.Car c'eſt vous qui êtes 6. Tu ipfe, Domine,

lc feulSeigneur , qui avez folus tu fecifti cælum ,

fait le ciel, & le ciel des calum cælorum , don oma

cieux & toute l'armée nem exercitum eorum ,

celeſte; qui avez fait la terram , do univerſa qua .

terre & toutcc qu'elle con- in ea ſunt : maria , dopo

rient , la mer & tout ce omnia quain eis funt: doo

qu'elle renferme. C'eſt tu vivificas omnia hec

vous qui donnez la vie à des exercitus celi re ador Asa

toutes ces créatures& que

l'armée du ciel 1 adore.

7. C'eſt vous , Ô Sei. 7. Tu ipſe , Domine

gneur nôtre Dieu , qui Deus , qui elegiſli do

avez choiſi vous-même bram , do eduxiſti eum .

Abram , qui l'avez tiré du de igne Chaldeorum ,

9. 6. Expl. les croupes des Anges.
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Hionem patru

do pofuifti nomen ejus feu des Chaldéens" , & qui

Abraham . luy avez donné le nom

d'Abraham .

8. Et invenifti cor ejus 8 . Vous avez trouvé

fidelecoram te : dos per: ſon cøur fidelle à vos

culifti cum eo foedus, ut yeux , & vous avez fait

dares ei terram Chana . alliance avec luy , en luy

nei , Hethæi, don Amor- promettant de luy donner ,

rhai , don Pherezai, do à luy & à ſa race , le païs

Jebufei, do Gergelai,ut des Chananéens, des Hee

dares femini ejus do théens , des Amorrhéens,

impleſti verba'tsa, que des Pherezéens, des Jebu .

biam juſtused féens, & des Gergeſéens,

& vous avez accompli vos :

paroles, parce que vous

êtesjuſte.

9. Et viditi affli 9. Vous avez vû dans

no- l'Egypte l'affliction de nos

Arorum Ægypto ; peres, & vous avez entendu

clamoremque eorum au- leurs cris ſur le bord de la

difti - ſuper mare mer rouge.

brum .

El dedifti figna 1o . Vous avez fait

atque portenta in Phao éclater vos merveilles &

raone, dar in univerfisfer. vos prodiges ſur Pharaon ,

visejus,der in omni populo fur ſes ſerviteurs ; & fur

terra illius : cognóviſti tout le peuple de ce paisa

enim quia ſuperbe egerant là , parce que vous ſça.

contraeos: dofeciſti sibi vez qu'ils avoient traité

momen , ficut. in hac les Iſraelites avec orgueil

die . don avec inſolence , & vous

vous êtcs fait un grand

Nom , comme il l'eſt en .

core aujourd'huy.

11:Vous

. 7. Expl. le mot hebreu Chaldéens , comme la vulga

qui ſignifie le fen , ſe peut ce l'a traduit.. Genes. ii.

prendre pour un nom pro- 28.38. i 15.7

pre
d'une ville .; d'Ur des

10 .

14



200 E s DR AS

1
II . Vous ayez diviſé 11. Et mare divififi:

la mer devant eux , ils ont ante eos , don tranfierunt

paſſé à ſec au ' milieu de per.medium maris in fic

la mer, & vous avez préa 10. : perſecutores autena.

cipité leurs perſecuteurs au eorum projecifti in pro

fond de les caux comme fundum , quafi lapidem

une pierre qui tombe dans in
aquas

validas,

les abîmes.

12. Vous avez été leur 12. Et in columna nue.

guide pendant le jour par bis ductor eorum fuifti

la colonne de la nuće, per diem , con in columna

& pendant la nuit par la ignis per noctem , ut apa .

colonne de feu , afin qu'ils pareret eis via per quam .

difcernaffent le chemin ingrediebantur.

par où ils devoient mar :

cher.

13. Vous êtes defcen . rz . Ad montem quos .

du für la montagne de que Sinai deſcendifti, do

Sinaï, vous, leur avez para locutus es.cum eis de calo ,

lé du ciel , vous leur avez des dediſti eis judicia re.

donné des ordonnances ju- & a , dor legem veritatis ,..

ftes , une loy de verité , ceremonias , esam præcepia.

des ceremonics , & de bons bonn.:

preceptes.

14. Vous leur avezap: 14. do fabbatum fan :

pris à fanctifier vôtre Sab Hificatum tuum oftendifli

Bat , & vous leur avez eis, dos mandara, con ceo

préſcrit par Moïſe vôtre remonias, & legem prae

ferviteur , vos comman- cepiſti eis in manu.Moys

demens , vos cereinónies; fervi tui..

& vôtre loy .

'18. Vous leur avez 1.5 . Panem quoque

auffit donnéun pain du ciel de calo dedifti eis inai

lorſqu'ils étoient preſſez fame eorum , en aquam .

de la faim , & vous leur de petra eduxiſti eis fie

avez fait ſortir l'eau de la tientibus, dgn dixiſti eisut:

pierre . lorſqu'ils avoient ingrederentur ad poffide-.

Toif ; vous leur ayez dit rent.

fuper

quana.

terram
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quam levafti manum ' d'entrer dans la terre ,

fuam , ut traderes eis . de poffeder le pars que

vous aviez juré i de lcur

donner.

16. Ipfi verò dos pa 16. Mais eux & nos pea

tres noftri fuper bè ege- res , ont agi avec orgucil

rurft , dan induraverunt leur tête eſt devenuc du.

cestvicès ſuas, da non au re dos inflexible , & ils

dlerunt mandata tuh n'ont point ' écouté vos

commandemens.

17. Et noluerunt au . 17. Ils n'ont point you

dire , doo non ſunt recor . lu entendre , & ils ont per.

dari mirabilium tuorum du le ſouvenir des mer.

que feceras eis. Et indu. veilles que vous avez fai

raverunt cervices fuas , tes en leur faveur. Ils

og dederant caput ut con . n'ont point voulu ſe fou

verterentur ad ſervirutein mettre à "vôtre joug " ; &

fuam , quaſi per conten- par un efprit de revolte

tionem : Tu autem Deus ils ſe fone" opiniâtrez å

proprius , clemens den min vouloir retourner à leur

fericor's longanimis ego premiere ſervitude " . Mais

multa miſeracionis , non Ô Dieu favoras .

dereliquifti eos , ble , clement & miſericor.

dieux , coûjours patient

& plein de miſericorde ,

ne les avez point

abandopnez ,

18 eo quidem ciem 18. lors même qu'ils

feciſſent fibi virulum con- . ſe firene un veau d'or jete

flatilem , de dixiſſent : té en fonte , & qu'ils di

ifte eft Deus tuus', qui rent : Iſraël, c'eft là vôtre :

eduxit , té de Ægypra.. Dicu qui vous a tiré d’E

gypte ,

14

VOUS

vous

.

8

15

1

{ . 95. Lottr. Super quam que vous leur avez livré par
levaſti manum tuam . He- la force de vôire bras.

braiſm . id eft , quam jurafti Ý . 17: Leter. ils onc en

te datufam illis. Vatabl, Me: durci leur coû ':

noch. Tirin . Emn. Sa. Amitro ibid.Voy. Nombr,ch , 14.4 .
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gypte , & qu'ils commi- feceruntque blafphemias

rent de ſi grands blaſphê. magnas .

mes .

19. Vous ne les avez 19. Tu autem in mi.

point abandonnez dans le ſericordis tuis multis non

defert, parce que vos mi- dimififti eos in deferto :

ſericordes font grandes, columna nubis nonrecef

La colomnc de nuée ne fit ab eis per diem , ut

les a point quittez, & n'a duceret eos in viam , ego

point ceſſé de les condui. columna ignis per no&tem ,

Te pendant le jour, ni la ut oftenderet eis iter per

colomne de feu pendant quod ingrederentur.

la nuit ,pour leur faire

voir le chemin par où ils .

devoient marcher.

20. Vous leur avez don. 20. Et fpiritum tuum

né vôtre bon eſprit " pour bonum dedifti qui doceret

les inſtruire. Vous n'avez cos , don manna tuum non

point retiré vôtre manne probibuifti ab ore eoruin

de leur bouche, & vous en aquam dedifti eis in .

leur avez donné de l'eau fiti,

dans leur ſoif.

21. Vous les avez nour 2.5 . Quadraginta ann

ris pendant quarante ans nis paviſte eos in deferto ,

dans le defert. Il ne leur nihilque ens defuit: veſti

a rien manqué , leurs menta eorum non invete.

vêtemens ne ſont poinç raverunt , dgn pedes clo

devenus vieux & leurs rum.non .funt attriti.

pieds ne ſe ſont point

foulez.

22.Vous leur avez don . 22 .. Et dediti: eis

pe les royaumes & les regna , con papulos , dan

peuples , & vous leur avez partitus es eis fortes :

partagé les terres par ſort ; don poſſederunt terram

& ils ont poſſedé le con terram re

de Sehon , le pays du roy gis Heſebon ,, en terram :

Og

$ . 26. Expl. L'eſprit prophetique qui écoit dans Moïſs

leur legitlateur. & leur conduéteur. Synops,

>

pays Sebon
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1

uin

nuos

de en

og regis Bajas. d'Helebon,& le paysd'Og

roy de Balan.

23. Et multiplica
fti 23. Vous avez multi

filios eorum ficut ftellas plié leurs enfans comme

celi , de adduxifti eos ad les étoiles du ciel, & vous

terram ,

parribus eorum ut ingre« terre, où vous aviez pro.

derentur doo poffiderent. mis à leurs peres de les

faire entrer afin qu'ils la

polledaſſent.

24. Ei venerunt filii , 24. Leurs enfans y ſont

doo poſſederunt terram venus, & ils l'ont pofTedée .

e humiliafti coram eis Vous avez humilié devant

habitatores terra Chanaa eux " les Chananéens ha.

dor dedifti eos in bitans de cette terre ; &

manu eorum : dom reges vous leur avez livré entre

eorum ego populos terra , les mains les rois & les

u : facerent eis ficut plae peuples de ce pays , afin

cebat illis . qu'ils en fiflent comme il

leur plairoit.

l ? s Ceperunt itaque ;, 23. Ils ont pris enſuite

srbes muniras , og bue des villes. fortes , ils ont :

mum pinguem pol poſledé une bonne ferre ,

ſederunt domus plenas & des maiſons pleines de

cun &tis bonis ; ciſternas toutes ſortes de biens;

ab aliis fabricatas , vis des cîternes que d'autres

neas , dos olivera , dgn avoient bâties, des vignes ,

ligna pomifera mulia : des plants d'oliviers , &

to comederuns a dosarue beaucoup d'arbres frui.

Tati ſunt, eo impinguati tiers. Ils en ont mange ,

antesabundaverunt ils ſe ſont rallaficz , ils le

deliciis in bonitate the ſont engraiſſez , & votre

magna . grande bonté les a mis

Sans Pabondance & dans,

les delices .

26. Provocaverunt 26. Mais ils ont irrité :

autem te adiracundiam , vôtre colere ; ils ſe ſont

recesſerunt à te , doo recircz de vous ;

1 : 6 rejç-

i

isi

ils onc
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2

ad te

arvo
m

exaucez

du ciel
, eos

in mifericordiis

. Tiky
,

204

rejetté

vôtre
løy

avec
mé

projecerunt

legem

tuam

pris
" ; ils ont

tué
vos

pro . pofi
terga

fua
.: dopra

,

phetes

qui
les

conjuroient

phetas

tuos
: occideruz

!. ,.

de votre
part

à revenir

vers
qui

conteſtabantur

. eos
ut:

vous
; & ils ont

blafphe

. Feverterentur

ad te :

mé vôtre
nom

avec
outra

feceruntque

blafphemias

.

ge . grandes.

27. C'eſt pourquoy vous 27.Et dedifti eos ins

les avez livrez entre les manu hoftium ſuorum ,,

mains de leurs ennemis , os afflixerunt eos. Et inbox

qui les ont opprimez ; & tempore, tribulationes fudi

pendant le tems de leur afi clamaverunt.

Aiction ils ont crié vers tu de calo audifti, do leo .

vous, & vous fes avez écou cundùm miferationes tuas.

tez du ciel ; & felon la multas,dediti eis falvator

multitude de',yos miferia res, qui félvarent eos de

cordes, vous leur avez manu hoſtium fuoruns.

donné des ſauveurs pour:

les délivrer d'entre les

mains de leurs ennemis .

lorfqu'ils ont été 28. Cùngue requie

en repos , ils ontcommis vifſent , reverſe Junt : ut:

de nouveau lemat devant facerenemalum in cona

vous, & vousles avezaban. pean.tuo : da dereliquir..

donnez entre les mains de fti eos in manu inimicos

leurs ennemis, qui s'en font: rum fuorum , do poffea

rendus les maicres. "Ils fe derunt eos. Converſique :

ſont enſuite recourpoz vers ſunt ego clamaverunt:

pus,& . ils vous ont ad ad te ? tú antem de calo:

dreflé feurscris : & fous exaudifti , di liberaffis

les

& Vous avez delivrez

fouvent & en divers tehis) .

Lelon la multitude de vos ,

miſcricordes..

29. : Vous Íčur avez 29. El conreftarut es

fait declarer cncore qu'ils dos ht revertcrenrur adi

legem

16. Leter, derriere eux..

.
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Ugem tuam ... Ipfi verò retournalſent à vôtre loys;

Superbè.egerunt., doo non, mais ils ont agi avec or:

audierunt mandara tua . , . gucil ',, ils n'ont point:

dgn in . judiciis tuis pecca : écoulé: vas , commande..

verunt , qua faciet hoe mens : ils ont peché con

moj do vivet in eis ; con tre : vos. ordonnances oui

dederunt bumerum , rece . Phomme trouvera la vie :

dentem , da cervicem lorſqu'il les obſervera : Ils;

fuam iniuraverunt', nec: vous ont tourné le dos

audierunt, ils ſe ſont endurcis con en..

têtez , & ils n'ont points

voulu écouter..

30 , Et protraxifti fu 30. Vous avez différé ài

per eosannos multos , en lespunir pendant pluſieursi

contriftatus
as es eosinfpiris- années : vous les avez exo

tu ma per manum pro hortez par. vôtre. Eſprit en :

phetarum tuorum leur parlant par vos pros

non audierunt , fi tra pheres ; & ils ne vousone:

dedifti eos in many popus point écouté ; & vous lesi

larum terrarum . avez livrez entre les mainss

des nations...

31.. In miſericordias 31. Vous ne les avez :

autem tuis plurimis non point néanmoins cxtermi...

fecifti eos in conſumption nez emicrement; & vous ;

nem , nec dereliquiftieos : ne les avez pointabandona

quoniam Deus: miſeratio. nez à cauſe dela multitude :

mum , de clemens es tu .. de vosbontcz '; parce quee

vous êtes un Dieu de miſe ...

ricorde; & que vous êtess

un Dieu doux & cle..

mcat.

326 Nunc itaque Deus. 32. Maintenant donc ,

nofter magne, fortis, do Ô Seigneur. nôtre Dieu ,,

terribilis-> , cuftodiens pau grand, fort ; & terrible ,,

& um do mifericordiam , qui conſervez inviolable

The averias . facie rua. ment vôtre alliance & vôo.

omem.laborem , qui in tre: miſericorde s'ne de ..

verit nies ; reges noftros ,, tournez pointi vos yeux

de
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1

foient de leurs royaumes, fuis , doo in bonitate tua

de cous les maux qui nous des principes noftros y doi

ont accablez , nous , nos ſacerdotes noftros , dopro•

rois nos princes nos phetas noftros , dos patress

prêtres , nos prophetes, noftros , egr omnem po

& nos peres , & tout vôtre pulum tuum à diebus:

peuple, depuis le tems du regis Affur uſquein diem :

roy: d’Aſſyrie juſqų’ay. bant..

jourd'huy

33. Vous êtes jaſtė, 33. Et tu juftss es in

Dieu , dans touteslesaffli- omnibus , que venerunt

dions qui nous ſont arri. ſuper nos : quia verita-

vées';. parce quevousnous tem fecifti , : nos antem

avez traitez ſelon vôtre impiè egimus .

yerité, & quenous avons

agi comme des impies.

Nos rois, nos prina 34. Reges noftri ,

ces y nos prêtres , & nos principes noftri , : Sacerdo.

peres n'ont point gardé tes noftri , don patres 10

võère loy .; ils n'ont point ftri si non fecerunt legem

écouté vos commande. than ; non attende-

mens , oi la voix de ceux rant mandată tua , dari

qui leur declaroient vôtré teftimonia tua qua .tefti

volonté. ficatus es in ers.

35. Lorſqu'ils jouil 35. Et ipfi in regnis

nec>

& de cette abondancc de mulia , quam
dedera's

biens dont votre bonté les eis , dgn in terra larifima

faiſoit jouir dans cerie pingui , quama tradida

terre ſi ſpacieufe & fi fer- rns in confpe& useorum ,

tile
que

vous leur avez non fervierunt tibi

donnée, ils ne vous ont reverſi funt à ftudiis fuis

point fervi ; & ils ne ſont peffimis.

point revenasde leurs in

clinacions 'méchantes de

corrompues :

36. Vous voyez , Scio . 36. Ečce noſipfi bor

gneur , que nous ſommes die ſervi fumus; do teto

aujourd'huy nous-mêmesra , quam dedifti pa

tribus
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tribus noftris ut comede- eſclaves ,, auffi -bien que

rent: panem ejus , de que la terre que vous avez '
.

bona funt: ejus., doo noſipe donnée à nos peres ,, afin

fervi fumus in.ea. qu'ils y mangeaffent le

pain & le fruit qựils en :

recueilleroient. Nous ſom ..

mes nous -mêmes: devenus.

eſclavescomme elle ..

37. Et fruges ejus 37. Tous les fruits

multiplicantur regibus , - qu'elle porte: font pour

quos poſuiſti ſuper nos les rois que vous avez misi

propter peccata noftra do ſur nos teſtes , à cauſe de

corporibus noftris domi nos pechez. Ils dominent:

nantur , dan jumentia no.. ſur nos corps & ſur: nos,

Aris ſecundum volunta- bêtes ſelon qu'il leur plaît,,

tem fuam ego in tribue . & nous ſommes dans une

latione magna fumm . grande affliction .

38. ſuper omnibus er . 38. Dans la vûe donc de :

gò his noipſi percurimus: toutes ces choſes, nous,

fædus fcribimus, de faiſons nous-mêmes une.

fignant principes noftri, alliance avec vous, nous ;

Levit& noftri, doa Sacer- en dreſſons l'acte , & nos :

dotes noftri.
princes ,. nos Levites , &

nos Prêtres- le vont ſigner..

XPLICATION

DU CHAPITRE IX .

Sens litteral & fpirituel.

E vingt-quatriéme jour de a même

mois , les enfans d'Iſraël s'aſſemblea

rent, étantdans le jeune , revêtus de Sacsy de couverts.

de terre. Ceux de la race des enfans d ?Iſraël ſe fee

parerent de tous les enfansétrangers. Ils ſe preſenterent:

devantleSeigneur , & c .
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mais pour

Les Iſraèlités avoient connu par la lecture qui

leur avoit été faite de la loy deDieu pendant les

jours ſolemnels , combien ils avoient peché en

violant fes ſaints preceptes. Et la douleur qu'ils

en conçârent les auroit portez à donner plúcột

des marques finceres de leur penitence , comme

ils avoient commencé: mais parce qu'il ne leur :

étoit point permis de s'attriſter ni de pleurer

pendant la folemnité des jours conſacrez à Dieu ,

its differerent jufqu'après les fêtes . Et ce fut alors

qure preſſez par le repentir de tant de crimes ,

dont la loy leur faiſoit voir qu'ils étoient coupa

blès , ils s'affemblerent de nouveau ' , non plus

pour ſe réjouir comme auparavant ,

témoigner à Dieu leur douleur de l'avoir ainſi

offende. C'eſt pourquoy ils jeûnent, ils ſe revê

tent de sacs , & ils ſe couvrent de terre , ſelon la

pratique generale de ceux qui étoient dans quel.

que grande affliction. Il eſt dit auffi', que ceux

de: bairace des enfans d'Iſraël , c'eſt-à-dire , qui

étoient nez de pere& de mere Ifraëlites ',

foin de se ſeparer de tout enfanı étranger , c'eſt

à -dire'; de tous ceux qui étoient nez de mariaz.

ges défendus, & qu’on avoit contractez avec des

femmes étrangeres.

Alors , c'eft-à-dire , après qu'ils eurent com.

mencé à jeûner , & qu'ils ſe furent couverts de

ſacs , & dc tcrre ; après qu'ils ſe furent ſeparez

& de leurs crimes , & de toutes les fuites de

leurs crinies , & qu'ainfi : ils eurent donné des

marqucs ſinceres de leur penitence'', ils ſe preſen .

Terent devant le Seigneur ; & ils confefferent leurs

pechez , dan tes iniquitex de leurs peres. C'eſt

ce qui nous marque fans doute , que rien n'eſt

capable de donner une juſte confiance au pe

cheur pour le preſenter devant Dieu , & luy

confeffer les iniquitez , que la douleur interieure

qu'il reſtent de les avoir- commis , - & qu'il té.

eurent

moigac
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des
marques

nouvel
outrage .

20

TES

.

moigne par de dignes fruits de penitence , &

ſur toutpar la ſeparation des objets qui Pont fait

pecher. Car, confeſſer ſes iniquitez , ſans donner

ſolides que lon y a renoncé c'eſt

proteſter devant Dieu, qu'il eft vray, qu'on l'a of

fenſé , mais qu'on n'eſt pas reſolu de ne le plus

offenſer ; ce qui eſt moins une ſatisfaction qu'un

Ý . 3. El ſe levant ſur leurs pieds , ils liſoient dans

le volume dela loy du Seigneur leur Dieu quatrefois

le jour , dom ils beniffoient do adoroient par quatre

fois leur Seigneur & leur Dieu , &c.

Cette maniere de ſe lever ſur leurs pieds en

liſant ou en entendant lire la loy. du ſeigneur,

eft, comme l'on voit icy , très-ancienne. On en

uſoit de la forte , non ſeulement par reſpect ,

mais encore pour marquer qu'on étoit prêt à exe

cuter ce que preſcrivoit cette ſainte Loy. L'ar

deur que ce peuple fit paroître alors pour enten

dre la parole de Dieu , quoique cette divine pa

role les condamnât , & leur fit connoître de plus

en plus leurs deſordres, étoit la plus excellente

preuve de leur veritable converſion. Car s'il eſt.

vray , comme l'on n'en peut douter , après que

le Fils de Dieu la declare ſi formellement

le ſujet de la condamnation des hommes, eft que la yon , c.

lumiere eft venuë dans le monde , les'homs
3, 0.19

mes, ont mieux aimé les tenebres que la lumiere

Parce que leurs cuvres étaient mauvaiſes ; on peut

bien dire au contraire , que ce qui juſtifioit

alors devant Dieu ces Iſraëlites, eft qu'ayant

vêcu dans les tenebres du peché , ils commen,

çoient à aimer, & à rechercher avec ardeur la

lumiere, de la verité , qui condamnoit la malice

deleurs ouvres ; parce qu'ils ne pouvoient l'ai

mer qu'ils ne condamnaſſent déja eux-mêmes.ce.

qu'elle condamnoit en eux . Et ils pratiquoient:

aing.
par avancé ce que J'E SUS-CHRISDZ

ordon -

» . que
3

dos que
1

$
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5.25

8. 32

ordonné dans la ſuite à ſes diſciples , lorfqu'il

Matth.
leur a dit , de s'accorder as plútôt avec leur adver .

faire pendant qu'ils ſont en chemin avec lig. ' Car

ſaint Auguſtin & pluſieurs autres entendent par

cer adverſaire, la loy de Dicu même, qui s'op

poſe à nos paſſions , & avec laquelle nous devons

tâcher de nous accorder le plus promptement qu'il.

Se peut en travaillant à luy rendre notre vie con

forme, de peur qu'elle ne nous livre à notre juge

fi nous la violons , n'y ayant qu'elle qui ait lc .

pouvoir de nous délivrer; comme parle JESU S.

Joan. c. CHRIST : Veritas liberabit vos ..

Ils liſoient dans la loy du Seigneur quatre fois

le jour, c'cſt - à - dire , ſelon que l'expliquent les

Synops. auteurs y à fix heures du marin , à neuf heures ,

à midi , & à trois heures. Et il eſt marqué qu'ils

beniſſoient do adoroient le Seigneur auffi quatre fois

le jour, c'eſt-à-dire , aux mêmes heures. Car leurs

lectures n'étoient pas feches & fteriles , mais ac.

compagnées de la priere , qui en étoit comme le

ruit. Et ce qu'on ne peut aſſez admirer , c'eſt:

qu'en découvrant, comme on l'a dit , dans ces

lectures de la loy de Dieu , toutes les fautes qu'ils

avoient commiſes', ils y trouvoient néanmoins

des ſujets de benir & d'adorer le Seigneur ; parce

qu'ils reconnoiſſoient en même tems fa grande

miſericorde fur eux , & la divine patience avec

laquelle il les avoit invitez & attendus juſqu'alors

à la penitence.

W. ?. C'eſt vous, ô Seigneur notre Dieu , qui

Avez choifo vous-même Abram , qui l'avez tiré du .

feu des Chaldéens , dos qui luy: avez donné. Le nom

L'Abraham .

Les Hebreux diſent , que les Chaldéens vou

lurent brúler. Abraham , parce qu'il ne vouloit

pas adorer le feu qui eft adoré en ce païs- là.

Angeles Ét ſaint Auguſtin dit aufli , que la maifon de

Tharé. fut perfecuée par: les. Chaldéens , à cauſe
hib . 16. c

13 de
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en

de la vraye pieté dont elle faiſoit profeſſion.

Eftius cependant, & d'autres encore , regardent

ce que diſent les Hebreux , comme étant ſans fon .

dement. Ainſi le mot dUr, qui fignifie le feu ,

ſe peut prendre pour le nom propre d'une ville.

Ur Chaldaorum , Ur du païs de Chaldée. Mais

parce que la Vulgate a traduit , le feu des Chal

déens, le même ſtius. croit qu'on peut bien l'ex

pliquer icy de cette forte : Que Dieu avoit déli

yré Abraham de l'idolatric des Chaldéens , qui

adoroient le feu comme un Dieu . Or comment

Dieu délivra- t-il Abraham de l'idolatrie de ce feu

adoré
par les Chaldéens ? Par un choix de ſa bon

té. C'eft vous même, Seigneur notre Dieu , luy di

ſoient ces Juifs , qui avez choiſi Abram , lorſqu'il

étoit encore au milieu des idolâtres , & qui

pour marque que vous vouliez le conſacrer à

vôtre ſervice , luy avez changé ſon nom ,

buy donnant celuy d'Abraham . Car c'eſt ce que

nous avons vû que faiſoient ſouvent les Rois de

la terre , qui changeoient le nom de ceux qu'ils

s'étoient aſſujettis , pour marquer l'empire qu'ils
avoient ſur eux.

Dieu trouva donc, ſelon qu'il eſt dit enſuite ,

le coeur d'Abraham fidelle à ſes yeux , après le choix

qu'il eutfait de cet ancienpatriarche. Er fon ad.

mirable fidelité le porta à faire alliance avec lesy ;

mais une alliance éternelle. Car elle ne regardok

pas ſeulement le peuple Juif, mais beaucoup

plus les Chrétiens , ceux quiétant , comme ditGalat:

ſaint Paul, enfans de la foy, ſont les vrais enfansc. 3,7.

d' Abraham , parce qu'ils ſont les imitateurs. de fa

foy ; de cettefoy qui luy donna le courage d'im

moler: ce qu'il avoit de plus, cher

à l'ordre de Dieu. Ce fut
par

là
proprement

que Dieu éprouva combien ce coeur luy étoit fidel

k. Et ce fut à cette fidellicé incomparable qu'il '

promit pour recompenſe . , Que coutes les na

? pour obéir

rions
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tions de la terre feroicnt: benies dans la race

Genef. d'Abraham : Benedicentur in ſemine tuo omnes gente

6. 26. 18. tes terre , quia obediſti voci mea , ce qui ne s'eſt ac

compli parfaitement que dans la perſonne de J E

SUS-CHRIST , l'un des enfans d’Abraham ſe .

ſon la chair,

Ý . 13. Vousőtes deſcendu four la montagne de Si

naï, vous leur avez parlé du ciel , vous leur avez

donné des ordonnances juſtes , une loy de verité , des.

seremonies, don de bons preceptes.

Il ſemble qu'il y ait de la contradi&tion entre

se que diſent ces Iſraëlites, & ce que Dieu dit

luy-même dans Ezechiel : car il a dcclaré par la

bouche de ce Prophete, Qu'il avoit donné à ſon

Exach. C. peuple des preceptes.qui n'étoient pas bons ; præcep

20.25 . ta non bona , dos luy avoit fait des ordonnances

dans leſquelles il ne trouveroit point la vie. Icy au

contraire ces Juifs parlant“ au Seigneur pour le

remercier de toutes les graces qu'ils avoient

reçûes de luy , luy témoignent , Qu'il avoit

donné à leurs peres une loy de verité , dos de bons

preceptes. Pour éclaircir cette contradiction apo

parente , il ſuffit de remarquer les tems diffe--.

rensque ces paroles regardoient. Lors donc que

ces Juifs diſent icy , queDieu leur avoit donné

de bons precepies , ils parlent du tems ou Dieu

étant defcendu for le montagne de Sinaï , leur

declara ſes commandemens exprimez dans le

Decalogue ,, dont le premier leur ordonnoit de

Pajiner de tout leur cæur & par-deſſus tou

tes choſes ; & le ſecond d'aimer leur prochain

comme eux-mêmes. Ces preceptes étoient vrai

ment bons & excellens; Aufli Dicu parlant de

ceux -là dans Ezechiel même, & dans le même

chapitre que l'on a marqué auparavant", declare

qu'il avoit donné aux Juifs ſes preceptes's ego que

la. Ibid. Phomme y trouveroit la vie en les obſervant. On

nc peut donc pas douter que ces preceptes De

faflcnt:

14.
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1

fuſſent bons, & très -bons : & ce ſont ceux - là qu'il

appelle proprement ſes preceptes ; parce qu'il n'ap

partenoit qu'à Dieu de commander à un peuple

de l'aimer de tout ſon cour , de toute ſon ame,,

de tout ſon entendement, & par-deſſus toutes cho

ſes. Ce precepte eſt tellement propre à Dieu , qu'il

ne peut pas ſc diſpenſer de le faire à ſes créatu .

res :. & il eſt auſſi tellement bon , que les hom

mes ne deviennent bonseux-mêmes qu'en le pra

tiquant; puiſque l'on n'cft bon qu'autant que l'on

aime Dieu .

Quant à ces autres preceptes , dont Dieu dit au
Ibid . v .

même.chapitre
d'Ezechiel , Qu'il avoit donné aux

21.25

Juifs des preceptes quis'étoient pas bons, don leur avoit

fait des ordonnances dans leſquelles ils netrouveroient

point la vie ; ce ne ſont point les preceptes du

Decalogue, mais cette multitude de ceremonies

& d'ordonnances legales, qu'il leur preſcrivit après

qu'ils l'eurent , comme il eſt dit , irrité dans le de

fert , en ne marchant point dans ſes preceptes, en es

rejettant en violant ſes premieres ordonnances pleines

de vie ,

On
peut donc dire que toute cette multitude de

pouvсaux preceptes qu'on leur impoſa comme un

joug à cauſe de lcurs pechez , n'étoient pas bons ,

en comparaiſon de cette premiere loy qui étoit

toure d'amour ; & que ce grand nombre de cere

monies legales auſquelles ils furent aſſujettis., ne

renfermoicat point la vraye vie., qui ſe crouve ſeu

lement dans la charité , & que tous les ſacrifices.de

l'ancienne loy ne pouvoient donner; cela étant reſer

vé principalement au grand facrifice de la loy nou.

yello , dont ils n'étoient que de très-foibles images.

♡ . 25. 26. Ils ſe ſont ralafiez , ils ſe font ene

graiſſez ., con vôtre grande bonté les a mis dans l'a

bondance des dans les délices. Mais ils ont irrité vô

ire colere ils ſe font retirez de vous, ils ont rejetté

võrre loy , & c .

7

1
Quel
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Quel eſt cet effet extravagant de la foibleſſe &

de la corruption du coeur de l'homme ? Dieu le

comble .par une grande bonté de toutes ſortes de

biens : & il en prend un grand ſujet de Pirriter

par ſes deſordres. Le Seigneur s'approche de luy

par tant de graces qu'il luy fait , & qui le diſtin .

guent d'une maniere ſi éclatante de toutes les au

tres nations : & il ſe retire luy -même du sein

gneur , en rejettant avec le dernier mépris fa fain

te loy. Qui eſt donc le bienfacteur qu'une telle

ingratitude ne fût point capable de réfroidir &

d'éloigner pour toûjours ? Mais vôtre conduite

adorable . , ' Ô Dieu clement de miſericordieux , tous

v.17 . jours patientson plein de :bonté , oft auſſi infiniment

'élevée au -deſſus de celle des enfans des hom

7. 18. 19. mes , que le ciel Peſt au -deſſus de la torre. Vous

n'avez donc point abandonné vôtre peuple , lors mê.

me qu'il blaſphemoit votre faint Nom ; parce que

vos mifericordes font vraiment grandes. Et après l'a

voir livré entre les mains de ſes ennemis pour le

punir & Pobliger de revenir à luy-même ; lorſ.

0.27. qu'il a crié vers vousdans le tems de fon affliction ,

vous avez daigné Pécouter cncore ſelon l'abondan

ce de vos divines mifericordes , en luy donnant des

fauveurs pour le délivrer de tous ceux qui l'afili

geoient.

Si l'orgueil porte quelquefois Peſprit de Phom

me à concevoir du chagrin cn conſiderant la ju.

ſtice rigoureuſe du Seigneur , dont il ne peut pc

netrer, étant ſi aveugle, les raiſons toutes divi

nes ; qu'il jette au moins quelquefois ſes yeur

ſur ces effers incomprchenſibles de fa bonté ; qu'il

conſidere juſqu'à quel point la patience a fuppor

té la dureté & l'inſolence de ſon peuple toûjours

prêt à l'offenfer malgré toutes ſes faveurs. Et puiſe

que la rigueur de la juſtice d'un Dieu eſt capable

de l'étonner ; : que la vûe de la malice inflexible

de l'hommepecheur ne luy cauſe pas moins d'ě .

tonne
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1

tonnement. Car s'il eſt vray que cette divine ju .

ſtice eſt un myſtere impenetrable , & un abîme

pour les eſprits les plus penetrans ; l'homme n'eſt

il pas luy -même comme un myſtere incompre.

henfible , lorſqu'il ſemble diſputer en quelquefa

çon avec ſon Dieu , & oppoſer, comme faiſoit

Íſraël, & comme le font encore aujourd'huy un

grand nombre de Chrétiens, un excès d'impieté

& d'ingratitude , à un excès de miſericorde & de

patience ? C'eſt donc ſans doute ce ſentiment de ce

qui ſe paſſe au-dedans de notre cour, qui devroit

& nous confondre & nous effrayer ; au -lieu de

prétendre condamner en Dieu ce qui nous eſt in

connu ,, & que nous ſommes obligez d'adorer

comme luy -même, par un principe élevé au-del

ſus de notre raiſon , qui eſt celuy de la foy .

8. 36. Vous voyez-, Seigneur, que nous fommes

aujourd'hui nous-mêmes eſclaves, aufli-bien quela ter .

te que vous avez donnéeà nos peres, &c.

Les Juifs étoient néanmoins revenus alors de

captivité ,& ils vivoient librement dans leur pais

par un effet de la clemence des rois de Perſe , à

qui Dieu avoit inſpiré cewe bonne volonté pour

ſon peuple. Mais quoiqu'en un ſens ils fuſſent li.

bres , parce qu'ils vivoient , comme on l'a dit

dans la Paleſtinc , n'étant plus captifs dans le païs

de Babylone , ils ſe regardoient cependant enco

re comme eſclaves , àcauſe de l'aſſujectiſſement

oui ils vivoient ſous le roy de Perſe , à quiils étoient

obligez de payer tribut de tous les fruits de païs.

Orils reconnoiſſoient que c'étoit à cause de leurs U. 37

pechez que Dieu avoit mis ces rois fur leurs rêtes.

Car en effec étant lc peuple de Dieu , ils auroient .

dû n'être point ſoumis à ces princes étrangers.

Mais il étoit jufte , qu'ayant rejeté tant de fois

& avec tant de mépris le joug du Seigneur infini.

ment doux à ceux qui l'aiment, ils le viſſent aſſu .

jectis malgré eux au joug de fer d'un roy infidelle ,

qui
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qui levoit de grands impôts ſur tous leurs bicos,

Ainſi ceux qui s'étoient toûjours glorifiez d'être

libres , & de ne dépendre que de Dicu ſcul , ſe ſont

vûs contraints de vivre toûjours depuis dans l'aſſu

jertiſſement, ſans qu'ils ayent pû en ſortir jamais ,

quelques efforts qu'ils ayent faits en divers tems ,

qui n'ont ſervi qu'à les rendre encore plus mal.

heurcuy. Car l'hiſtoire des Empereurs "Romains

ne fournit que trop d'exemples de cettegrande va

nité , qui les portoit à ſe revolter en ſe regardant

toûjours comme libres ; & de la foibleſte avec

laquelle ils ont toûjours ſuccombé ſous la puiſſan

ce de ceux , que Dieu même, ſelon Pexpreſſion

de l'Ecriture, avoit mis , pour les punir, ſur leurs

têres.

BBBBBBBBBBB9383888888

CHAPITRE X. 1

1

Noms de ceux quiſignerene l'age de l'alliance renouvel

lée avec Dieu. Reglement touchant l'obſervation

de diverſes choſes ordonnées par la loy.

ci

Eux qui ſignerent I. Ignatores autem

cette alliance , fu .

tent Nehemias, Atherla- mias , Atherfatha filius

tha " fils d'Hachelaï, & Se- Hachelai , Sedecias ,

decias ,

2. Sarañas , Azarias, Je 2. Saraias, Azarias ,

remie , Feremias,

3. Pheshur , Amarias 3. Pheshur , Amarias ,

Melchias, Melchias ,

4 Hattus Sebenia , 4. Hatius, Sebenia ,

Melluch, Melluch ,

s . Harem , Merimuth , 5. Harem , Merimulla

Obdias Obdias,

6.Da

Expl. perfectus, gouverneur. Vatable

>

>
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7

10 .

6. Daniel , Genthon , 6 Daniel , Genthon ,

Baruch , Baruch ,

7. Mofolam , Abia , 7. Moſollam , Abia ,

Miamin , Miamin ,

B. Maazia , Belgai, 8. Maazia , Belgaï ,

Semeia : hi ſacerdotes. Semcïa : ceux - là étoient,

Prêtres ,

9. Porrò Levita , 70 9. Les Levites étoient ,

fuse filius Azania , Ben Joſué fils d’Azadias, Ben.

nui de filiis Henadad , nui des enfans d'Hena .

Cedmihel, dad , Cedmihel ,

10. do fratres eorum , & leurs freres ,

Sebenia , odaia , Celita , Scbenia , Odaïa , Celita ,

Phalaia , Hanan , Phalaïa , Hanan ,

11. Micha ., Rohob , 11. Micha, Rohob,

Hafobia ,
Hafebia ,

12. Zachur , Serebia , 12. Zachur, Serebia ,

Sabanin ,
Sabania ,

13. Odaia , Bani , 13. Odaïa, Bani, Ba .

Baninu . ninu.

Inf. Capita populi , 14. Les chefs du peu.

Pharos , Phahahmoab , ple étoient, Pharos , Pha.

Ælam , Zethu , Bani, hathm : -1 , Elam , Zethu ,

Bani ,

15. Bonni, Azgad , 'S. Bonni , Azgad ,

Bebai,

16. Adonia , Begoni, 16. Adonia , Begoaï ,

Bebaï ,

3

Adin , · Adin ,

17. Ater , Hezecia , 17. Ater , Hezecia ,

Alur ,
Azur ,

18. Odaia , Hafum ,

Befai ,

19. Hareph , Ana

shoch , Nebai ,

20. Megphias , Mo.

follam , Hazir ,

21. Meſizabel, Sadoc ,

Jeddus ,

18. Odaïa , Haſum ,

Belaï ,

19. Hareph, Anathoth ,

Nebaï ,

20. Megphias , Moſol.

lam , Hazir ,

21. McGzabel, Sadoc ,

Jeddua ,

K 22. Phela

1
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22. Phelcia , Hanan , 22. Pheltia , Hanan ;

Anaïa , Anaia ,

23. Oſée , Hanania ., 23. Olee, Hanania ,

Haſub ,

24.
Alohès , Phalea , 24. Alohes , Phalea ,

Halub ,

Sobec ,
Sobec ,

na ,

Anan ,

25. Rehum , Haſebna, 25. Rebum , Hafeb .

Maaſia , Maafia ,

26. Erhaïa , Hanan , 26. Echaia , Hanan ,

Anan ,

27. Melluch , Haran , 27. Melluch , Haran ,

Baana : Baang :

28. & le reſte du peu 28. den reliqui de por

ple , les Prêtres, les Levic pulo , Sacerdotes, Levi

ies, les portiers , les chan . id , janitores , en canto

tres , les Nathinéens , & res , Nathingi , do omnes

tous ceux qui s'étoient qui ſe separaverunt de

ſeparez des nations pour populis terrarum ad legem

embraſſerla loy de Dieu " , Dei , uxores eorum , filii

leurs femmes , leurs fils corum filia eorum ,

& leurs filles.

29. Tous ceux qui 29. omnes qui pote

avoient le diſcernement rant sapere ſpondentes

do l'intelligence donne- pro fratribus ſuis , oprio

rent parole pour leurs maies eorum don gui

freres ; & les principaux veniebant ad palliceno

d'entr'eux vinrent . pro- dum conjurandum * t

mettre & jurer qu'ils mar. ambularent in lege Dei ,

cheroient dans la loy de quam dederat in ma

Dieu , que le Seigneur a nu Moyſi fervi Dei,

donnée par Moïſe Yon fer- ut facerent con cuftodi

viteur , pourgarder& ob- rent univerſa . manda

ſerver tous les comman. ta Domini Dei noftri ,

demens du Seigneur notre on judicia ejus

remonias

.28. Expl. les Proſely. $ .29. Expl. Optimates co

tes; c'eſt- à -dire, ceux qui s'é- rum , & l qui veniebant. Hebr.

toient convertis du paganiſ. Optimates venicnics eranca

mc. Synops. i . l . venerunt .
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les

>

remonias ejus, Dieu , ſes ordonnances &

ſes ceremonies ,

30. deo ut non dare.
30. pour ne point don.

mus filias noftras popu . ner nos filles à ceux d'en.

lo terra , dos filias eorum tre les nations, & pour

non acciperemus filiis no . ne point prendre leurs

ftris. filles pour les donner å

- Dos fils.

31. Populi quoque ter . 31. Nousn'acheter
ons

re , qui important vena. point auſli aux jours du

lia , dor omnia ad uſum , Sabbat , ni dans les autres

per diem ſabbati ui ven- jours conſacrez , ce que

dant non accipiemus ab nations nous pourront ap®

eis in ſabbato dan in die porter à vendre , & tout

fančtificato. Et dimitte- ce qui peut ſervir à l'uſa

mus annum ſeptimum , ge de la vie. Nous laiſſe.

Los exactionem univerfa rons la terre libre la ſeptić.

me année " , & nous n'exi

gerons aucune dette ".

32. Et flatuemus fuo 32. Nous nous impo.

per nos pracepta , ut de- ſerons auſſiune obligation

mus tertiam partem ficli de donner chaqueannée

perannum ad opusdomis la troiſiéme partie d'un

Dei noftri, ficle , pour tout ce qu'il

faut faire à la maiſon de

nôtre Dieu ;

33. ad panes propo 33. pour les pains ex.

fitionis , dos ad ſacrifi- poſez devant le Seigneur,

cium fempiternum , don pour le ſacrifice perpe.

in holocauftum fempi. tuel, & pour l'holocauſte

ternum in ſabbaris , in éternel au jour du Sab.

calendis in folemnita- bar , aux premiers jours

tibus ; doo in ſanctifica- du mois , aux fêtes ſo:

sis, dos pro peccato : ut lemnelles , aux ſacrifices

pa

manus .

>

Ka

31. Expl. nous laiſſe me. Vatubl. Exod. 23. II .

rons pour les pauvresce que Ibid . Voyez Deuteron , cable

12 ccrre produira d'elle -mê- d 19.1 .
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pacifiques , & à ceux exoretur pro Ifrael ,

qu'on offre pour le peché, in omnem ufum domis

afin que les prieres ſoient Dei noftri.

offertes pour Iſraël , &

qu'il ne manque rien au

miniſtere de la maiſon du

Seigneur notre Dieu .

34. Nous jettamus auf. 34. Sortes ergò miſi

G lc Core ſur les Prêtres , mus ſuper oblationem

les Levices & le peuple , bignorum , inter Sacer .

pour l'offrande du bois, dotes on Levitas , dos po

afin que chaque maiſon pulum , ut-inferrentur in

des familles de nos peres domum Dei noftri per

en fit porter chaque an- domes patrum noftrorum ,

née en la maiſon de .no- per tempora , à temperie

tre Dieu , au tems qui au- bus mi uſque ad an .

roit été marqué , pour le num : ut arderent ſuper

faire brûler ſur l'autel du altare Domini Dei noftri.,

Seigneur notre Dieu , le- ficutfcriptum eft in lege

lonqu'il eſtécrit dans la Moyfi:

loy de Moïſe.

35. Nous promimes 35. do ut afferremus

auſſi d'apporter tous les primogenita terre noftra,

ans.en la maiſon du Sei- en primitiva miverfi

gneur les premiers- nez fructus omnis ligni, ab

des bêtes de notre terre , anno in annum , in domo

les premices des fruits de Domini,

tous les arbres ;

36. les premiers-nez 36. do primitiva fic

de nos fils & de nos trou . liorum noftrorum , doo

peaux , comme il eſt écrit pecorum noftrorum , fie

dans la loy , & les pre- cut fcriptum eft in lege,

miers.nez de nos bæufs dos primitiva boum no

& de nos brebis , pour ftrorum , don ovium no

les offrir dans la maiſon ſtrarum , ut offerren.

de nôtre Dieu aux Prêtres tur in domo Dei noftri ,

Sacer

: 33. Expl. in fan & ificatis, i. c. quæ offeruntur non pre

peccaco : facrificia pacifica. Synopf
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Sacerdotibus qui minie qui ſervent dans la mais

frantin domo Dei noftri: ſon de notre Dieu ;

37. do primitias cibo 37. comme auſſi les

rum noftrorum , dan liba- premices de nos alimens ?

minum noftrorum , dos po- & de nos liqueurs. Nous

ma omnis ligni, vindemiæ promîmes auſſi d'appor

quoque do alei , afferemus ter aux Prêtres , au tre

Sacerdotibus ad gazophy- for de nôrre Dieu , les

lacium Dei noftri, & de- premices de nos viandes,

cimam partem terræ no . des fruits de tous les ar .

ſtre Levitis. Ipfi Levila bres , de la vigne & des

decimas accipient ex om- oliviers, & de payer la

nibus civitatibus operum diyme de nôtre terre aux

noftrorum .
Levites, Les mêmes Levi.

tes recevront de toutes

les villes , les dixmes de

tout ce qui pourra venir

de notre travail.

38. Erit autem Sacero 38. Le Prêtre de la ra

dos filius Aaron cum Leo ce d'Aaron aura part avec

vitis in decimis Levitar les Levites aux dixmes

rum , don Levita offerent qu'ils recevront ; & les

decimam partem decima Levites offriront la dixić

fue in domo Dei noftri, me partie de la dixme

Ad gazoplylacium in do- qu'ils auront reçûe en la

mum obefauri.
maiſon de notre Dieu ,

pour être reſervée dans la

maiſon du treſor.

39. Ad gazophyla. 39. Car les enfans d'IG

cium enim deportabuns raël, & les enfans de Levi

filii Ifraël, do filii Levi, porteront les premices du

primitias frumenti , vini, blé , du vin , & de l'huile

doo olei : ibi erunt vao en la maiſon du treſor; &

Sa fanétificata, don Sacer . c'eſt- là que
ſeront les vac

dotes , dos cantores, enja- ſes conſacrez, les Prêtres,

les

1

K 3

. 37. Autr. maffarum . i. e , farinx aquâ fuba & x , & ad

piaſendum macoratz . Spoops.
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7.28 . 29.
Lvites.... don tous ceux qui avoient le

les chantres, les portiers nitores, do miniftri ,

& les miniſtres ; & nous non dimittemus domum

n'abandonnerons point la Dei noftri.

maiſon de notre Dieu .

Ε Χ Ρ LI C Α Τ Ι Ο Ν

DU CHAPITRE X.

Sens litteral & fpirituel.

E reſte du peuple, les Prêtres , les Ll .

difcernement & Pintelligence , donnereni parole pour

leurs freres', en les principaux d'entr'eux vinrent pro

mettre de jurer, & c.

Quoique cet endroit paroiſſe un peu embrouille

dans la Vulgate, on peut cependant l'expliquer

ainſi, avec le ſecours de la langue originale &

de la traduction des Septante. Tout le peuple , ni

même tous les Prêtres, & tous les Levites n'au

roient pas pû chacun en particulier figner l'allian

ce qu'Ifraël. renouvelloit avec le Seigneur : c'eſt

pourquoy on ſe contenta , que ceux qui étoient

les chefs & les principaux d'entr'euxla fignaſſent.

Mais comme ilfalloit néanmoins qu'ils s'y obli

geaſſent tous enſemble , on trouva encore unautre

moyen , qui étoit queceux qui avoient le plus de dif

cernement& d'intelligence , entre tous ceux qui ne

fignoicnt point , s'aflurant de la parole de leurs fre

res, venoient s'engager en quelque ſorte & jurer

pour tous les autres , Qu'ils marcheroient à l'avenir

dans la loy de Dieu, c'eſt-à-dire , comme l'Ecriture

Pexplique elle-même, qu'ils feroient de obſerveroient

tous les commandemens du Seigneurleur Dieu .

Mais que cette promeſſe étoit grande & difficile

à accomplir pour un peuple, dont la plậpare ne

con .
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connoiſſoient point le beſoin qu'ils avoient de l'al

fitance du Seigneur , afin d'accomplir ce qu'ils

promettoient ! Car c'étoit- là en effet le grand dés

faut , & comme la ſource de tous les déregle.

mens ou s'abandonnoient les Juifs , de s'appuyer

temerairement ſur eux-mêmes , & de croire trop

Jegerement qu'ils pouvoient faire tout ce qu'ils ju

roient. Ainſi ſans faire jamais de reflexion à tant

des promeſſes qu'ils avoient faites & confirmées

par ſerment , & enfuite violées ; ils ne craignoicnt

point de promettre & de jurer de nouvсau ce

qu'ils préſumoient pouvoir accomplir par leurs

propresforces : enſorte que tout le tems de l'an

cienne loy , n'a été preſque qu'un violement , &

qu'un renouvellement perpetuel des promeſſes qu'ils

faiſoient à Dieu ; parce que leur propre orğueil

les empêchoit de reconnoitre leur effroyable foi

bleſſe , & de s'addréſſer par la priere à celuy qui

auroit pû les rendre forts , & leur donner un pou .

voir qu'ils n'avoient pas par eux -mêmes.

V. 34. Nous jetimes anfi le fort ſur les Prêtres ,

les Levites;. dos Le peuple pour l'offrande du bois ; : afin

que chaque maiſon des familles de nos peres en fit

porter chaque amée en : la maison de notre Dieu ,

&c.

L'Ecriture entend par ce bois , celuy dont on Eftius

ſe ſervoit pour entretenir continuellement le feu

ſur l'autel des holocauftes. Or il eſt parlé icy des

Prêtres , des Levites , & du peuple ; parce que c'é

toit aux Prêtres à cntretenir ce feu , ayant ſoin

d'y mettre toûjours du bois ; Que les Nathinéens,

qui ſont compris en ce lieu ſous les Levites

étoient chargez d'apporter ce bois dans le temple ;

& que le peuple devoit le fournir , ou bien en

payer le prix. Il eſt donc dit : Qu'on jetta le fort ,

afin que l'on fçût le tems & le rang auquel ils s'ac

quitteroient chacun à leur tour de leur devoir.

Mais nous pouvons dire , que ſelon le fens ſpiri.

K 4

>

cuelo
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Pon peut

tuel, il n'y a point à jetter de fort pour conmi

tre quand on doit fournir du . bois , & entretenir

Je feu des holocauſtes dans le temple de la loy

nouvelle . Tons les Chrétiens étant les temples ri

3. Cor. f. vans du Seigneur , felon ſaint Paul, & des Prêtre

36 .
ross , ſelon ſaint Pierre ; ils ſont obligez, ſans 20

), Petr 2 .
cune diftinction de rems , de veiller toûjours pour

entretenir le feu divin de la charité , qui doit farss

ceſfe brûler dans leurs cours , & ne s'étcindre ja

S. Theref.mais. Sainte Thereſe dit : Que la priere enſeignée

mat.dom . par JESUS-CHRIST à ſes Apôtres , peut être

frb imit. conſideréc comme un des bois les plus propres à

faire brûler ce fcu celeſte au fondde nos ames.

Et nous pouvons ajoûter , que la parole de Dieu

meditée en la preſence eſt encorctrès-capable de

fournir à ce même feu divin une maciere fort pro

pre à l'entretenir , ſelon un des ſons
que

28:38.4, donner à ce paſſage du Prophete Roy : Et in me

ditatione mea exardefcet ignis. Mon cæur s'eſt échauf

fé au -dedans de moy ; & tandis que je meditois ,

cn feu s'y eſt embraſé.

♡.38. Le Prêtre de la raced Aaron aura part avec

les Levites aux dixmes qu'ils recevront; don les Levi

tes offriront la dixiéme partie de la dixme qu'ils au

sontreçúe , & c.

Le Prêtre, c'eſt - à -dire , les Prêtres , ou les en

fansd'Aaron , devoient avoir part aux dixmes avec

les Levites : ce qui s'entend , ſelon quelques -uns ,

de cette forte; ſçavoir, que ces Prêtres devoient

mops
être preſens lorſque les peuples payoient les dix

Crisir . mes aux Levites, afin de prendre la dixiéme par.

tie de ces dixmes qui leur étoient dûes pour leur

porcion. Mais d'autres auteurs l'expliquent ainſi :

Que les Prêtres devoient avoir part aux dixmes

du peuple avec les Levites : & que de plus ,

ces Levites étoient obligez de donner encore aux

Prêtres la dixme de toutes leurs dixmes , pour

être miſe en reſerye dans la maiſon du trclor ;

c'eft .
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7

c'eft-d-dire , dans un lieu particulier ou ces fortes

de revenus ſe mettoicnt en garde.

De quelque maniere qu'on entende ces paroles,

il eſt viſible, qu'en même tems que Dieu combloit

Iſraël debiens , il vouloit l'accoûtumer à s'en dé.

tacher ; ou au moins, å ſe bien convaincre qu'il nc

les tenoit que de la main liberale. Car en obligeant

ce peuple à luyoffrir toutes ces premices & toutes

ces dixmes, il l'engageoit à ſe ſouvenir ſans ceſſe ,

que c'étoit fon Dieu qui le nourriſſoit , par qui il vi

voit , & auquel par conſequent il devoit rendre ſes

hommages , & témoigner ſon humble reconnoiſſan

ce , en luy rendant une partie de ces mêmes biens

qu'il recevoit tous les jours de la bonté.

8888888888888888888883

Ç HAPITRE X I.

Les Princes du peuple habitent dans Jeruſalem .

Le reſte du peuple jette le fort , afin que la dixie

me partie d'entr'eux demeure dans cette ſainse

cité, de que les neuf autres habitent dans les an

tres villes.

1

1 .

HAbic

Abitaverunt awe lo

OR

R les princes da

tem principes po peuple demeu

puli in Jeruſalem : ree rerent dans Jeruſalem :

liqua verò plebs mifit mais pour tout le reſte

fortem , ut tollerent unam du peuple , on jetta lc

partem de decem , qui fort", afin que la dixié

habitaturi effent in Ferrte me partie demeurât dans

Falem civitate ſanita cette ſainte cité , & que

novem verò partes in les neuf autres habitaf.

civitatibus. fent dans les autres vil ,

les.

2. Benedixit autem 2. Et le peuple don

populus omnibus viris na des benedictions &

KS
des

>
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des louanges à tous les qui se fonte obtulerant

hommes qui s'offrirent u habitarent in Jerufa.

volontairement à demeu . lem .

rer dans Jeruſalem .

3. Voici donc quels fu . 3. Hifunt itaque prin

rent les princes de la pro- cipes provincia , qui ba

yince " qui demeurerent bitaverunt in Jeruſalem ,

dans Jeruſalem , & dans dan in civitatibus fida.

les villes de Juda. Chacun Habitavit autem unuſ

habita dans ſon herita- quiſque in poffefione fua ,

ge , & dans ſes villes ; in urbibus fuis, Iſrael ,

ſoit le peuple d'Iſraël , Sacerdotes, Levitá, Na .

foit les - Prêtres , ou les thinai, do filii fervorum

Levites , les Nathinéens, Salomonis.

& les enfans des feryi.

teurs de Salomon .

4. Il y eut des cnfans 4. Et in feruſalem

de Juda , & des enfans babitaverunt de filiis fu

de Benjamin qui demeu- da , o de filijs Benja

Terent à Jeruſalem . Des min : de filiis Juda ,

enfans de Juda , fut A. Athaias filius Aziam

thaïas , fils d'Aziam , le- filii Zacharia , filii A.

quel étoit fils de Zacha- maria , filii Sapbatia

rie , fils d’Amarias, fils de filii Malaleel : de filiis

Saphatias, fils de Malaléel. Phares ,

Des 'enfans de Phares ,

s . étoit Maafia fils de 5. Maalia filius BA

Baruch fils de Chol. ruch , filius Cholboza

hoza " , fils d'Hazia , fils filius Hazia , filius 4

d'Adaïa , fils de Joñarib , daia , filius Joiarib , fi.

fils de Zacharie , fils de lius Zacharia , filius Sie

Silonite "); lonitis :

6. tous les enfans de . 6. omnes hi filii Pha .

Phares qui demeurerent res , qui habitAverunt

dans Jeruſalem , étoient in Jeruſalem , quadrino

genti

Ý. 3. Expl. de la Judée. filius, pro filii , Sa.

* s. Vulg. filius Cholhoza Ibid . Expl Silonites , có

>

>
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tous

genti ſexaginta o &to viri au nombre de quatre cens

fortes. ſoixante & huit ,

hommes forts de coura .

genx.

7. Hi funt autem filii 7. Voicy quels étoient

Benjamin : Sellum filius les enfans deBenjamin :

Mofolam , filius foed , Sellum , fils de Mofol

filius Phadaia filius lam , fils de Joëd " , fils

Colaia , filius. Maſia , de Phadaïa , fils de Co

filius Echeel ,filius Iſaia , laïa , fils de Maſia , fils

d'Echéel, fils d'Ifaïe ;

8. do poft eum Geb 8. & après luy 'Geb

bai, Sellai , nongenti via baï , Sellai' ; faiſant tous

ginti octo , enſemble neuf cens vingt

huit hommes :

9. do Foel filius Ze 9. Joël , fils de Zee

chri . prapoſitus eorum , chri , étoit leur chef , &

don Judas filius Senua Judas , fils de Senua

Super civitatem fecundus. avoit après luy l'inten

dance ſur la ville ,

10. Et de Sacerdoti. IC . Ceux d'entre les

bus, Idaia filius foarib , Prêtres étoient Idaïa fils

Fachin. de Joarib , & Jachin ;

11. Saraia filius Hel 11. Saraïa , fils d'Hel.

cia , filius Mofollam , cias , fils deMoſollam ,

filius Sadoc , filius Me- fils de Sadoc fils de

raioth, filius Achitob prin- Merajoth , fils d'Achitob ,

ceps domús Dei , qui étoit prince de la mai.

ſon de Dieu" ,

12. dos fratres eorum 12. & leurs freres oc :

facientes opera templi : cupez aux fonctions du

o &tingenti viginti duo. Et temple ,
au nombre de

Adaia filius feroham , huit cens vingt - deux.

K 6 Adaïa

>

re

,

Pell
e

1SAT
A

$. 7. Vulg. filius foed , | lius, pro , flii .

Hebr. filii ſoed. Itaque fi Ibid . Expl. præerat cem

lius , pro filii. plo. Pontifex enim maxi,

* . 11. Vulg, filius Molur . mus erat Elialıb . Synops ..

lam. Hebr. filii. Icaque , fic
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Adaïa aufli fils de Jero- filius Phelelia , filius

ham , fils de Phelelia ", Amfi , filius Zacharia ,

fils d'Amli , fils de Zacha- filius Pheshur, filius Melo

rie , fils de Pheshur chia ,

fils de Melchias ;

13. & ſes freres , les 13. Go fratres ejus

princes des familles , fai principes patrum : du

Sant en tout deux cens centi quadraginta duo.

quarante -deux. Comme Et Amajai filius Azn

Aufli Amaſſaï fils d’Az. reel , filius Abazi , fic

réel ; fils " d'Ahazi , fils lius Mofollamoth , filius

de Mofollamoth , fils Emmer ,

d'Emmer ,

14. & leurs freres, qui 14. dos fratres eorum

étoient des hommes très- potentes nimis : centum

puiffans , au nombre de viginti octo , da prepofi

cent vingt-huit. Leur chef tus eorum Zabdiel filius

étoit Žabdiel , l'un des potentium .

grands con des puiſſans

' Ifraël.

is .
Ceux d'entre les 18. Et de Levitis Se.

Levites , étoient Semera meia filius Haſub , filius

fils d'Haſub , fils d’Aza. Azaricam , filius Hafa

ricam , fils d'Haſabia , bia , filius Boni,

fils de Boni ,

16. & Sabathaï , & 16. eg Sabashai &

Jozabed intendans de tous Jozabed , fuper omnia

les ouvrages qui ſe fai opera, qua eranı forin

ſoient au -dehors pour la fecus in domo Dei , à

maiſon de Dieu , & prin- principibus * Levitarum .

ces des Levites " .

37. Et Mathania , fils 17. Et Mathaniafilms

Micha ,

$ 70., filii.

. 12. Vulg . filius Phele. $ .16 . * Hebr. de principio

Tia . Hebr. filii. Itaquea filius , bus, fasppla erantquc. Vatab.

Auit, & qui regardojent les

¥. 13. Vulg. filius. Hehr. princes des Levites. Tirin .

fili. Itaque , filius, pro , fic

lii,
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Micha , filius Zebedei , de Micha , fils . " de Zem

filius Afaph , princeps ad bedež , fils d'Afaph , qui

laudanduin don ad confi- étoit le chef de ceux qui

tendum in oratione , don chantoient les louanges

Becbecia ſecundus de fra- du Seigneur , & qui pu

tribus. ejus, de Abda fi- blioient ſa gloire dans la

lius Samua , filiusGalal, priere ; & Becbecia , le

filius Idithum : ſecond après luy d'entre

ſes freres , & Abda , fils

de Samua , fils " de Ga.

lal , fils d'Idithum .

18. omnes Levita in 18. Tous les Levites

civitate fancta ducenti qui demeurerent dans la

octoginta quatuor. ville ſainte étoient au

nombre de deux cens qua .

tre vingt- quatre.

19. Et janitores, Aco 19. Les portiers étoient,

cub , Telmon , don fraires Accub, Telmon , & leurs

eorum , qui cuftodiebant freres qui gardoient les

oftia : cenium ſeptuaginta portes des temple

duo, nombre de cent ſoixante

& douze.

20. Et reliqui ex 20. Le reſte du peu .

Iſrael Sacerdotes Le ple d'Iſraël, & les autres

vita in univerſis civitate Prêtres & les Levites de

tibus Juda , unufquifque meurerent dans toutes les

ön polecionefrom
villes de Juda , chacun

dans ſon heritage.

21. Et Nathinaig qui 21. Les Nathinéens

habitabans in Ophel, den demeurerenc auſſi dans,

Siaha , Gaspha de Ophel " : & Siaha , &

Naihinais
Gaſpha étoient chefs des

Nathinéens " .

> AN

22, Le

* . 17. Vulg . filius. Hebr. , Jeruſalem , dont il eſt par

fulü . lé au chap. 3:
ibid. Exp?. Idem ut fu Ibilo Expl. de Nárhinzis ..

pra.
Heht. ſuper Nathinxos .

$. 21. Expi, quartier de Vatabl.
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22 . Le chef n établi 22. Et Epiſcopus Leo

ſur les Levites qui demeu- vitarum in Jeruſalem ,

rojent à Jerufalem , étoit Azzi filius Bani , filius

Azzi , fils de Bani, fils " Hafabia , filius Matha

d'Haſabia , fils de Ma. nie , filius Micha. De

thanias , fils de Micha. filiis Afaph , cantores in

Des enfans d’Afaph , il miniſterio domûs Dei.

y avoit des chantres oc

cupez au miniftcre de la

maiſon de Dieu.

23. Car le Roy avoit 23. Præceptum quip

preſcrit tout ce qui les pe regis fuper eos erat ,

regardoit , & l'ordre qui dos ordo in cantoribus per

devoit être obſervé tous dies fingulos,

les jours parmy les chan

tres ;

24. & Phathahia fils 24. doo Phathabia fic

de Meſezebel , des enfans lius Meſezebel , de filiis

de Zara fils de Juda, étoit Zara filii Juda in ma

commiſſaire du Roy nu regis , juxta omne

pour toutes les affaires du verbum populi,

peuple.

25 .
Et pour ce qui eft 25i ogni in domibus

des autres demeurcs ou per omnes regiones eorum .

ils s'établirent dans tout De filiis Fudia habitave.

le pais ; . les enfans de rune. in Čariarharbe do

Juda demeureren
c dans in filiabus ejus : do in

Cariatharbé , & dans ſcs Dibon sidor in filiabus

dépendances : dans Dic ejus doo in Cabſeel ,

bon , & ſes dépendances: dg. in viculis ejus,

dans Cabféel, & dans les

yillages,

26. dans Jefué , dans 26. don in Jeſue , doo

in

.

1

Ý. 22. Expl. Epiſcopus. filii, Iraque, fi'ius, pro , fie

ic . præpoficus , præfe tus ,

princeps, dux . Synops.

Ibid . Valg. Alius. Hebr. I fous de Nehemias. Smops.

Ý . 24. Expl. mais au der
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liabus ejus ,

bus ejus ,

muth ,

in Molada, doo in Beth- Molada & dans Bech

phaleth , phaleth ,

27. dan in Haferſual, 27. dans Haferſual ,

den in Berſabee , don in fi- dans Berſabée & ſes dé.

pendances,

28. og in Siceleg , doo 28. dansSiceleg , dans,

in Mochona , don in filia- Mochona & ſes dépendan

ces ,

29. Los in Remmon , 29. dans Remmon

do in Saran , dan in Jes dans Saraa , dans Jeri
rimuth ,

30.Zanoa , Odollam , 30. dans Zanoa, dans

doo in villis earum , La. Odollam , & dans leurs

chis o regionibus ejus, villages , dans Lachis &

o Azeca , do filiabus ſes dépendances , dans

ejus. Et manferunt in Azeca & ſes dépendances,

Berfabee wfque ad vallem Et ils demeurerent de.

Ennom .
puis " Berſabée, juſqu '

la valléc d'Ennom .

31. Filii autem Ben . 31. Quant aux enfans

jamin , à Geba , Mech. de Benjamin ,ils demeu.

mas , do Hai, dos Bee rerent depuis Geba , dans

shel, do filiabus ejus :
Mechmas , Haï, Bethel ,

& fes dépendances ;

32. Analboh , Nob , 32. dans Anathoth

Anania , Nob , Anania ,

33. Afor , Rama 33. Aſor , Rama, Ge .

Gerhaim ,

34. Hadid , Seboim , 34 . Hadid Seboïm ,

do Nebalat , Lod , Neballat , Lod ,

35. dos Ono valle ar 35. & dans Ono , la

tificum .
vallée des ouvriers " .

36. Etde Levitis por . 36.Et les Levitesavoient

siones Juda do Benja- leur demeure dans les par

min . tages de Juda & de Ben .

jamin .

EXPLI.

thaim,

9

30. Expl. Vulg. in . Hebr. á . Vatabl.

35. Expl. nomen loci. Vatabl.
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EXPLICATION

DU GHAPITRE IX :

Sens litteral & ſpirituela

*: 1. 2 : ONjetta le fort,afinque la dixiéme

partie demeurât dans la ſainte cité. . .

Et le peuple donna des benedictions & des louangesà

tous les hommes qui s'offrirent volontairement à des

meurer dans Jeruſalem .

Il ſemble d'abord , qu'il auroit dû y avoir de

Pempreſſement parmy les Juifs pour demeurer å

Jerufalem ; ou les princes avoient choici leur de.

meure ; où étoit le temple conſacré à Dieu ; ou

la ſocieté & le commerce qui ſe trouve plus oro

dinairement dans les grandes villes , pouvoit leur

fairegoûterune plus grande douceur; &oumê.

meils paroiſfoient plus en fûreté contre tous leurs

ennemis. Cependant ces benedi&tions que donna.Le

peuple à ceux qui s'offrirent volontairement à y de

meurer , nous font connoître, qu'ils n'en jugeoiene

pas ainſi. Pluſieurs raiſonspouvoient donc les dé.

tourner de s'établir dans Jeruſalem . L'état, même

de la ville , dont les maiſons n'étoient pas
fans

doute encierement reparées ; le plaiſir qu'on trou •

ve dans la cultare des terres ; la recolte de la cam

pagne , & le profit qu'on retire tous les jours de

fon travail, pouvoient bien être à pluſieurs des

ſujets de s'éloigner de la demeure de Jeruſalem .

C'eſt pourquoy ceux qui eurent lareſolution de re .

noncer au profit & auxautres avantages de la cam .

pagne , pour peupler la ſainte cité , pour travailler

à les reparations, & pour luy ſervir de défenſecontre

ceux qui la voudroienc attaquer , meriterent les

louanges & les benedictions d'Iſraël, comme étant

des

1
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Lu.6.

14 18.

des gens détachez de leurs propres interêts, & zc

lez principalement pourle bien public.

Qu'il y en a peu auffi , depuis que la loy nou .

velle nous a été apportée, qui préferent la ſainte

Jeruſalem , à tous les établiſſemens de la terre !

Que d'excuſes ont toûjours oppoſées ceux qui ont

voulu ſe diſpenſer de ſe trouver au banquet qui

n'eft preparé que dans cette cité ſainte ! L’uu dit ,

, ſelon JESUS-CHRIST, qu'il a acheté une terre ,

& qu'il eft neceſſairement obligé de l'aller voir. L'au. a .

tre , qu'il a acheté cinq couples de boeufs , & qu'il

vales éprouver. Un autre ; qu'il s'eft marié, & eft

obligé de demeurer avec ſa femme. Toutes ces

cxcuſes & tant d'autres nous font connoître la

verité figurée , par ce qu'on vit arriver alors , qui

eſt que le for ejt jetté veritablement ſur ceux qui

ſont deſtinez pour demeurer dans la Sainte cité de

Jeruſalem . C'eſt ainſi qu'en parle S. Paul , lors Epeſ...

qu'il dit : Que nous avons été appellez en JESU S. 1.11.

CHRIST , comme par un fort divin , ayant
été

prédeſtinez par le decret de celuy qui fait toutes choſes

ſelon le deſſein &le conſeil de sa volonté : & lors

qu'il déclare ailleurs : Qu'il rendgraces à Dieu le

Pere , de ce qu'il nous a éclairez de la lumiere, do

rendu dignes d'avoir part au fort & à l'herirage des

Saints. Ceux ſur qui ce ſort tour divin du choix

de Dieu eſt tombé, s'offrent à la verité volontaire

ment pour demeure dans Jeruſalem . Mais cette: -

même volonté leur vient de Dieu , felon ces

autres paroles de Saint Paul : Que c'eſt Dieu

qui opere, ou qui produit en nous le vouloir , en

le faire, ſelon ſon bon plaiſir : Deus eft enim qui Philip...

operatur in nobis e velle de perficere pro bona volun- 2. 13 .

tate. Que fi le peuple donna alors des benedictions

à tous les hommes qui s'offrirent à demeurer dansJe

rufalem , nous devons dire plûtôt nous autres avec

faint Paul, dans l'admiration d'une ſi grande gra

ce que le Seigneur nous a faire : Qu'il en a uſé Epef...

1. 12 .

aina 1. 12 ,
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1

Eftius.

ainſi eovers nous , afin que nous devenions le ſujet

des louanges qu'on donneraà la gloire : Ut fimius

in laudem gloria ejus nos , qui antè fperavimus in

Chrifto.

X. 23. Car le Roy avoit preſcrit tout ce qui les

regardoit , con l'ordre qui devoit étre obſervé tous lis.

joursparmi les chantres.

Il ne paroît pas certain de quel Roy la ſainte

Ecriture parle icy; fi c'eſt de David , qui regla le

premier, comme on l'a vû autre part , tout ce

qui regardoit l'ordre & la diſtribution des chantres

dans Pexercice de leur miniſtere ; ou ſi c'eſt du

Roy des Perſes, qui avoit envoyé ſes ordres à ſes

officiers de delà l'Euphrate, pour faire diſtribuer

à tous les miniſtres du Temple de Jeruſalem , çe

qui leur étoit neceffaire pour s'acquitter de leurs

faintes fonctions. Il ſembleroit néanmoins, que

cela regarde plutôt le Roy David que le Roy de

Perſe, puiſqu'au chapitre ſuivant, ou il eſt parlé

du même ſujet, c'eſt-à -dire , du rang & de l'ordre

des Levites dans l'exercice de leur miniſtere , il eſt

dit formellement : Qu'ils devoient chacun en leur:

rang chanter les louanges & relever la grandeur

de Dieu , ſuivant l'ordre qui avoit été preſcrit par

Davidl'homme de Dieu . Car ce grand Prince me

ſon zele pour toutes les chofes de la Re .

ligion , & par ſon admirable pieté , d'être regar

de comme le faint Inſtituteur des divers reglemens

qui ſe ſont toûjours obſervez depuis ſon regne

parmi les miniſtres du vray Dieu .

rita par

1

CHA
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CHAPITRE XII.

1

Dedic ace des murs de Jeruſalem . La joye dos Prins

ces dy du peuple de Juda , de revoir parmi eux

des Prêtres qui alloieni rétablir tout le ſervice de

Dieu .

H

I Sunt autem Sa. 1 .

V per

Oicy quels étoient

cerdotes ego Levi

Id, qui afcenderunt cum Levites qui monterent à

Zorobabelfilio Salathiel , Jeruſalem avec Zorobabel

dos Fofue : Saraia , Je- fils de Salathiel, & avec

remias, Eſdras , Joſué : Saraïa , Jeremie ,

Efdras ,

3

4. Addo ,

Abia ,

>

2. Amaria , Meluch, 2. Amarias , Melluch ,

Hartus,
Hattus ,

3. Sebenias , Rheum , 3. Sebenias , Rheüm ,

Merimuth ,
Merimuth ,

4. Addo , Genthon , Genthon

Abia ,

5. Miamin , Madia , s Miamin Madia ,

Belga , Belga ,

6. Semeia , dos Joia 6. Semeia , & Joïarib ,

rib , Idaia , Sellum , Amoc, Idaïa , Sellum , Amoc

Helcias ,
Helcias,

7. Idaia . Ifti principes 7. Idara . C'étoient-là

Sacerdotum , doi fratres les principaux d'entre les

eorum , in diebus Jofue. Prêtres" ; quifurent avec

leurs freres du tems de

Joſué ".

8. Porrò Levira , Je 8. Les Levites étoient ,

sua , Bennui, Cedmihel, Jelua , Bennui , Cedmi

hel,

Ý . 7. Expl. les chefs des

familles facerdotales. 1. Pan

ralipom . cap 24. Synopfo
1

Ibid. Expl. grand Pontife

de ce tems- là . Synopf
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da ,

hel, Sarebia , Juda, Ma. Sarebia , Juda, Matha.

thanias , qui préſidoient nins, fuper hymnos ipa

avec leurs freres aux ſaints & fraires. corum :

cantiques.

9. Becbecia & Hanni 9. Et Becbecia atque

avec leurs freres , étoient Hanni, don fratres eorum ,

chacun appliquez à leur unufquifque in officio fuo.

employ ".

io . Or Joſué engendra 10. Fofue autem geo

Joacim ; Joacim engendra nair Joacim , do 704

Eliaſib ; Eliafi engendra cim genis Eliafib ,

Joïada ; Eliafil genuit Foia

11. Joïada engendra 11. do Foiada genuit

Jonathan;& Jonathan en- Zonarban , des fonathan

gendra Jeddoa. genuit feddoa.

12. Voicy quels étoient 12. In diebus autem

du tems de Joacim les Joacim erant Sacerdotes

Prêtres & les chefs des principes familiarum

familles ſacerdotales : Ma- Sarnia , Maraia : Jerr

raïa l'étoit de celle de mia , Hanania -:

Sarara : Hananias lé.

toit de celle de Jeremie :

13. Moſollam l'étoit 13. Efdra , Mofollami

de celle d'Eſdras : Joha. Amarie ,Fobanan :

Dan l'étoit de celle d'A

marias :

14. Jonathan l'étoit de 14. Milicho , 7o *

celle de Milicho : Joſeph than : Sebenia , Joſeph :

Péroit de celle de Sebe .

pias :

IS . Edna l'étoit de cel. is . Haram , Edna :

le de Haram : Helci l'é. Maraioth , Helci :

toit de celle de Marapoth :

16. Zacharie. l'étoit de 16. Adaia , Zacha

ria :

*. g. stacquitcoient de leur miniftere chacun en los

eems & en fon rang: Syrops
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le:

ria : Genthon , Moſole celle d'Adaïa :: Moſollam

l'étoit de celle de Gen

thon

17. Abia , Zechri : 17 : Zechri l'étoit de

Miamin dan Moadia , celle d'Abia : Phelti " l'é .

Phelti : toic de -celles de Miamin

& de Moadia ;

18. Belge , Sammua : 18. Sammua l'étoit de

Semaia , ffonathan : celle de Belga : Jonathan

l'étoit de celle de Se .

maža :

19. Foiarib , Matbaa 19. Mathanaïl'étoit de

mai : Fodaia , Ammo celle de Joïarib : Azzi

l'étoit de celle de Jo .

daia :

20. Sellai , Celai : -20 . Celail'étoit de cel .

Aroc , Heber : le de Sellar : Heber l'é

toit de celle d'Amoc .

21. Helcia , Hafebia : 21. Haſebia l'étoit de

Iaia , Nathanael. celle d'Helcias : Natha .

naël l'étoit de celle d'I .

daïa .

Levite in diebus 22. Quant aux Levites

Eliafib , do foiada , don qui étoient du tems d'E

Johanan , do feddoa , liafib, de Joſada , de Jo

fcripti principes familia hanan, & de Jeddoa ; les

rum , ego Sacerdotes in noms des chefs de famil .

regno Darii Perfa. les & des Prêtres ont été

décrits " ſous le

Darius "roy de Perfe.

2.3. Filii Levi princi. 23. Les chefs des fa.

pes familiarum , fcripei millés des enfans de Levi

ont

*.17 . Expl. celuy -là écoit Ibid. Expl. Eft DariusNo

chef de deux claſſes , où l'on thus Arcaxerxis Longimani

a omis le nom de celuy de filius. Qui enim Nehemias

la premiere. Vatabl ad Darium Codomanumpo

ý.22 Expl. ſcripti fuerunt cuiflet yicam producere ? Bible
nominatim in libris.genealo- Vior .

giarum fuarum . Menoch .

22 .

regne de

7
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ont été écrits dans le lie in libro verborum die .

vre des annales , juſqu'au rum , som ufque ad dies

tems de Jonathan fils d'E- Jonathan, filii Eliají .

lialıb .

24. Or les chefs des 24. Et principes Levis

Levites étoient Halebia , tarum , Hafebia , Sere

Sercbia , & Joſué fils de bia , do Fofue filiusCed

Cedmihel ; & leurs fre- mibel : don fratres co

res ., qui devoient chacun rum per vices fuas , et

en leur rang chanter les laudarent de confiteren .

louanges & releverla gran- tur juxta præceptum Da

deur de Dieu , ſuivant l'or- vid viri Dei, don obſer

dre preſcrit par David vatent aquè per ordinem .

l'homme de Dieu , & ob .

ſerver également chacun à

fon tour tous les devoirs

de leur miniſtere.

25. Mathania , Becbecia, 25. Malbania , Bec

Obedia , Moſoliam , Tel- becia , obedia , Mofollam ,

mon , Accub étoient les Telmon , Accub , cuftodes

gardes des portes , & des portarum do veftibulorum

veſtibules de devant les ante portas.

portes du temple.

26. Ceux-là étoient du 26. Hi in diebus 70s

tems de Joacim fils de cim filii Joſue, filii 70

Joſué, fils de Joſedec , & fedec , so in diebus New

du tems de Nehemias gou . bemia ducis , de Efdrae

nerneur de la province , facerdotà fcribaque.

& d'Eſdras Prêtre & Do.

cteur de la loy ..

27. Au tems de la de . 27. In dedicatione

dicace du mur de Jeru . autem muri Jeruſa

falem , on rechercha les lem , requiſierunt Le

Levites dans les vitas de omnibus locis

lieux où ils demeuroient, fuis , ut adducerent eos

pour les faire venirà Je. in Jeruſalem , do fa

rufalem , afin qu'ils fil. cerent dedicationem de

fent celle dedicace avec latitiam in attione gra

>

tous

riarum ,
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tiarum , dan cantico , don joye & action de graces ,

in cymbalis , Bfalteriis, en chantant des canti.

do citharis. ques , & en jouant des

tymbales, des lyres , &

des harpes.

28. Congregari ſunt 28. Les enfans des

autem filii cantorum de chantres 11 s'aſſemblerent

campeftribus circa feru- donc de la campagne des

Salem , en de villis. Nec environs de Jeruſalem ,

thuphasi, & des villages de Nethu

phati,

29. dos de domo - Gala 29. & de la maiſon

gal dgn de regionibus de Galgal , & des can

Geba dos Azmaverb : tons de Geba & d’Azma.

quoniam villas adifica- vech ; parce que les chan

verunt fibi cantores in trcs s'étoient bâti des vil.

circuitu Jeruſalem . lages tour au tour de

Jeruſalem .

30. Et mundari ſunt .30 . Er les Prêtres s'érant

Sacerdotes do Levita, don purifiez avec les Levites ,

mundaverunt populum , ils purifierent le peuple ,

e portas , do murum . les portes & les muraila

les de la ville.

31. Afcendere autem 31. Or je fis monter

feci principes Juda ſuper les princes de Juda ſur la

murum , do fatui duos muraille, & j'établis deux

magnos choros laudan- grands cheurs de chan.

rium . Et ierunt ad dex- tres qui chantoient les

ter am ſuper murum ad louanges du Seigneur

portam fterquilinii.
Ils 11 marcherenc àmain

droite ſur le mur, vers

la porte du fumier.

32. Et ivit poft eos 32. Oſažas marcha après

Oſaias don media pars eux , & la moitié des

principum fuda , princes de Juda ,

33. &

$ .28 . Autr. les chantres. * .31. Expl. le premier

$ .29 . Antr.des metairies, choeur. Vatabl.

ou maiſons de campagac.
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33. & Azarias , Eſdras , 33. Azarias ,E

Molallam , Judas , Ben- dras, Moſöllam , Fue

jamin , Semeïa , & Jc- das do Benjamin ,

cemie . Semeia , de Jerimias.

34. Et des enfans des 34. Et de fiii facer

Princes fuivoient avec dorum in tubis , Zacha .

leurs trompettes , Za- rias filius Jonathan ,fi

charie fils de Jonathan , lius Semeia , filius Ma

fils " de Semera , fils de chansa , filius Michaia ,

Mathanias , fils de Mi- filius Zechur filius

chaïa , fils de Zechur , Aſaph.

fils d’Aſaph ;

35. & ſes freres , 'Se . 35. c . fratres ejus

meïa , Azarcel , Målalaï, Semeia , d Azareel ,

Galalaï , Maai , Natha- Malalai, Galalai , Maai,

naël , Judas , & Hanani Nathanaël, Judas

avec les inſtrumens or. G.Hanani, in vafis cano

donnez par David Phom- rici David viri Dei : doo

me de Dicu pour chanter Eſdras fcriba ante tosia

les ſaints cantiques : & porta fontu .

Eſdras docteur de la loy

étoit devant eux à la por.

te de la fontaine.

36. Ils monterent å 36. Et contra eos af

leur oppoſite ſur les cenderunt in gradibus

dégrez de la ville de Da- civitatis David , in af

à l'endroit où le cenfu muri fuper domnum

mur s'éleve au-deſſus de David , douſque ad por .

la maiſon de David " , & tam aquarum ad Orietha

juſqu'à la porte des eaux tem .

vers l'Oricat.

37. Lefecond chaur de 37. Es chorw fe

ceux qui rendoient gra- cundus gratias refe

Tenrium

¥ .34. Amtr. des Prêtres. Ibid. Expl. mont de Sion .

Ibid . Vulg. filius. Hebr. filii. Vatabl.

Itaque, filius , pro , filii Ibid. Expl. In aſcenſu mu

*.35. Expl.à l'oppoſite de ri , ... e , aſcendences in mu
l'autre chour dont il va par rum qui imminct habitacion i

ler , é regionsalioruan .Synopſ. I Davidis. Synaps,

vid 1
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Pensium ibat ex adverfo , ces à Dieu , marchoit à

con ego poft eum , domés l'oppoſite ; & je le ſuivois

dia pars populifuper mit avec la moitié du peuple

rum dooſuper turrim fur- fur lemur ", & ſur la cour

norum , dan afquead mu- des fourneaux ', juſqu'à

rum latifimum l'endroit oui le mur eſt le

plus large ,

38. do fuper portam 38. & fur la porte d'E .

· Ephraim ; de ſuper por- phrain , & fur la porte

taim antiquam , da ſuper ancienne, & ſur la porte

portam pifcium dos turrim des poiſſons ,& ſur la tour

Hananeel, dos turrim E- d'Hananéel, & fur la tour

math , do uſque ad por. d’Emath , & juſqu'à la

tam gregis : do fteterunt porte du troupeau : &

in porta cuſtodie ,
ils " s'arrêterent à la por .

te de la priſon ".

2

39. Reteruntque dão 39. Et les deux chồurs

chori laudantium in domo de ceux qui chantoient les

Dei, diego, .dimidia louanges du Seigneur

pars magiſtratuum me s'arrêterent vis-à- vis Pun

cum de Pautre , devant la mai.

fon de Dieu " , auſſi-bien

que moy, & la moitié des

Magiſtrats quiétoient avec

moy.

40. EtSacerdotes,Elia 40. Les Prêtres aufli

chim , Maafia , Miamin , fçavoir Eliachim , Maaſia ,

Michea , Élioenai , Za- Miamin , Michea , Elioë .

charia , Hanania in tuc naï , Zacharie , & Hanania ,

bis ,.
avec leurs trompettes ,

41. Maaſsat, 41. & Maafia , Semeia,

Senseia , es Eleazar , Eleazar, Azzi , Johanan ,

do Azzi , do Foharian , Melchia , Elam , & Ezet.

der Melchia , do Ælam , Et les chantres firent rc .

L tencir

* . 37. Autr.le lang du mur.

Ý . 38. Expl. ceux qui fora

moieni le ſecond chour.Vat, 1

Ibid . Antr. de la ſentinelle.

$. 39. Expl. in atrio an :

ce templum . Synops.
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sentir bien haut leur voix do Ezer. Et clarè cecine

en chantant,avec Jezraña runt cantoresdo Jezraia

qui étoit leur chef. prapofitus :

42. Ils immolerent en 42. do immolaverunt.

ce jour-là de grandes vi. in die illa vi&timas mag

Etimes " dans des tranſ. nas, do latariſuni:Deus

ports de joye : car Dieu enim larificaverat eos la.

les avoit remplis d'une titiâ magnâ : ſed do uxo.

joye très- grande. Leurs res eorum do liberi gavi

femmes mêmes & leurs fi funt, es audira eftia

enfans ſe réjouïrent com- tilia Jeruſalem procul.

me eux & la joye de Je .

rufalem ſe fir entendre fort

loin .

43. On choiſit aulice 43., Rocenfuerunt quo

jour-là entre les Prêtres que indie illa viros ſuper

& les Levites , des hommes gazophylacia thefauri ad

pour les établir ſur les libamina, & ad primi.

.chambres du treſor , afin cias , dos ad decimas , ut

que les principaux de la introferrent per eos princi

ville ſe ferviffent d'eux pes civitatis in decore gra.

pour recevoir avec de di- tiarum actionis , Sacer .

gnes actions de graces & dotes den Levitas : quia

renfermer dans ces cham- latificatus eft Juda in Saw

bres les offrandes de li- cerdotibusdo Levitis aftan .

queurs, les premices, & les tibus.

dirmes : car Juda étoit

dans une grande joye en

voyant les Prêtres & les

Levites s'acquitter de leur

miniſtere

44. & garder les ordon 44. Et cuftodierunt

nances de leur Dieu , obfervationem Dei fui ,

obſerver ce qui étoit de obſervationem ex

piatio

$ . 42. Exple des boufs,

les plus grandes, des vi&i- , valet quod, quia. Sic fæpè po

¥. 44. Expl. * & , idem

Autr. un grand nom nitur in Scriptura. Synops .
mes .

bre de vi& imes . Synopf,
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piationis , o cantores , don commandé touchant l'ex

janitores juxta præceptum piation , & ſur le ſujet des

David den Salomonis filis chantres & des portiers

ejus , ſuivant ce qui avoit été

preſcrit par David , & par

Salomon ſon fils.

45. quia in diebusDan 45. Car dès le com

viddoo Afaph ab exordio mencement, au tems de

erant principes conſtituti David & d'Afaph , il y

cantorum , in carmine lau . eut des chefs établis ſur

dantium don confitentium les chantres , qui louoient

Deo . Dieu
par

de Saints canti.

ques , & qui chantoient

des hymnes à la gloire.

46. Et omnis Ifrael, in : 46. Tout le peuple

diebus Zorobabel, den in d'Iſraël eut ſoin du tems

diebus Nehemia , dabant de Zorobabel & du tems

partes cantoribus don janj. de Nehemias , de donner

toribus per dies fingulos, aux chantres & aux por

den fan &tificabant Levi- tiers leur portion chaque

ras : doo Levita fan tific jour. Ils donnoient auſſi

cabant filios Aaron. aux Levites les ſaintes of.

frandes qui leur étoient

dûes " . Et les Levites don

noient de même aux en

fans d'Aaron la part ſainte

qui leur écoit deſtinée .

$ .46.Expl.fan & ificareali- | modi funt decimæ. Vatabl.

quem , fignificathîc propriè , Ibid. Expl. la dixiémepar

dare illi rem facram , cujuſ tie de la dixme. Vatabl. ,

I ai EXPLI
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E X P L I CA TION

DU CHAPITRE XII .

Jeigandoa pedido

6.8.

Sens litteral & ſpirituel.

. II . Oïada engendra Fonathan ; dos Fonathan

Ilim . Ncheinias fait icy le dénombrement des grands

Smops. Prêtres depuisJoſuéou Jeſu fils de Joſedech , Lous

lequel les Juifs étoient revenus de captivité.con

duits par Zorobabel, juſqu'à Jeddoa fils de Jona

than, 'Mais parce qu'il paroîtroit impoſſible que

Nehemias , cût vêcu aſſez long-tems pour voir

Jeddoa exercer le fouverain facerdoce , ſi ce Jed

doa étoit le même que Jaddus dont parle Joſeph ,
Foſeph .

antiguit. qui vint au -devant d'Alexandre avec une troupe

Lib . II. d'autres Prêtres tous yêtus de leurs habits de ce

remonie, lorſque ce Prince. youloit punir Jeruſa

lem d'avoir embraſſé le parti de .Darius ſon enne

mi ; il y a des Interpretes qui ſoớciennent que

Jaddus , dont parle Joſeph , n'étoit pas le même

que Jeddoa. D'autres au contraire , luppoſant que

C'eſt le même , diſent que Nehemias ne put pas

à la verité le voir grand Pontife ; mais qu'ayant

vêcu long-tems, il pût bien le voir petit, & le

nommer dans ſon rang comme devant poſſeder

après ſon pere , par le droit de fa naiſſance , la

ſouverainc facrificature des Juifs.

¥. 27. & c . Au tems de la dedicace du mur de

Jeruſalem , on rechercha les Levites dans tous les

lieux où ils demeuroient , pour les faire venir à fe

Iufalem , afin qu'ils fiffent cette dedicace avec joye doo
aétions de graces, &c.

La dedicace nc convenoit proprement qu'au

temple , qui étant le lieu deštine pour offrir à

Dicu
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Dieu des ſacrifices, & pour luy rendre parun culte

particulier les hommages qu'il exigeoit de ſon peu

ple, devoit être ſeparé parune conſecration folem .

nelle, des autres lieux que l'on pouvoir regarder

comme profanes. Mais parce que la ville de Jeruſa-,

lem , quoique deſtinée pour ſervir principalement

de demeureà Iſraël , & pour mettre en ſureté ſes ha

bitanscontre ceux qui les haiſſoicnt , devoit contri.

buer auſſi au rétabliſſement & å la conſervation du

culte divin , enfermant le temple même dans ſon

chceinte , & étant comme le centre de toute la Re.

ligion des Juifs, on la nommoit , & avec raiſon ,

la ville fainte. C'eſt doncpour celaqu'on crur devoir Cap.11 .

faire auſſi une dedicace ſolemnelle de ſes murs , telle v , 1.

qu'on la voit décrite cn ce lieu.

Pour faire entendre enpeu de paroles la maniere

auguſte dont fe fit cette dedicaceou benediction des

murs de Jeruſalem , il faut ſçavoir que les Prêtres ,

les Levites , & les Chantrcs s'aſſemblercat de tous

côtez , afin d'aſſiſter & de faire leurs fonctions à

cette grande ceremonie. Les Prêtres de les Levi. Cap. II.

tes ſe purifierent les premiers, pour être en état de 4.30

purifier tous les autres : ce qui eſt une cxcellen

te figure de la maniere dont les Miniſtres de J e

SUS - CHRIST doivent travailler ſans ceſſe à de.

venir purs & faints , pour être dignes de travail.

Jer à la ſanctification des ames. Or cette purifica

tion de l'ancienne loy ſe faiſoit ainſi : Après qu'on

avoit brûlé une yache hors du camp, avectoutes les

ceremonies qui font marquées au livre des Nom. Numeri

bres, on prenoit des cendres de cette vachebrûlée & cap.19.

offerte pour le peché, qu'on mettoit avec de l'eau vive

dans un vaiſſeau ; &y trempant un bouquet d'hyſſo.

pe , on en faiſoit des aſperſions ſurce qu'on vouloit

purifier. Car Dieu avoit ordonné, que ſi un homme

étant impur n'étoit point expié en cette maniere , il

periroit du milieu de l'Egliſe, parce qu'il avoit ſouil-,

je le ſanctuaire du Seignear , dont il s'étoit ap

prochéL 3
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proché ſans avoir été purifié par l'eau d'expiation.

Les Prêtres s'étant donc purifiez de cette ſorte

avec les Levites , purifierent enſuite le peuple ,' les

portes de les murailles de la ville , & voicy l'or

dre qui fut obſervé dans cette ceremonie fi fo

lemnelle . Les Prêtres & les Levites avec les Chan.

tres ſe diſtribuerent en deux bandes , ou en deux

cheurs , dont l'un accompagné de la moitié des

Princes & des Magiſtrats& du peuple, mont a fur

les murs ou ſur les rampars , & marcha en ceremonie

vers la main droite; & l'autre ſuivi de même de l'aue

tre moitié des Princes& des Magiſtrats&du peuple ,

marcha vers la gauche. Les Prêtres faiſoient fans

doute les aſperſions avec de l'eau d'expiation à me.

ſure qu'on marchoit, & que les uns ſonnoient des

trompettes, & les autres chancoient des cantiques.

en l'honneur de Dieu . Il arriva de cette forte

que les deux chours marchant toûjours , l'un à

droit, & l'autre à gauche, ils ſe rencontrerent, do

s'arrêterent, comme il eſt dit , vis- à - vis du temple ,

ou ils immolerent des victimes au Seigneur , étant

tranſportez de joye , de ce qu'il luy avoit plü de

les ramener decaptivité, deleur donner le inoyen

de rétablir fon ſaint temple , & de les couvrir de

ſa protection en les mettant en ſüreté dans Je

ruſalem contre tous leurs cnnemis.

Il feroit aiſé de faire voir , que le Saint-Eſprit

avoit en vûe quelque choſe de plus grand dans

cette deſcription li particuliere qu'il fait icy

de la dedicace des murs de Jeruſalem , qu’on a

dit ſouvent être la figure de l'Egliſe. Mais il ſuf

fit de remarquer que nôtre devotion , & unc dc

votion très-ſolide, devroit être de conſiderer plu

fieurs fois le jour devant Dieu , combien l'cn

ceinte de l'Egliſe de JESU S-CHRIS T,dans l'uni.

té de laquelle nous avons le bonheur d'être renfer.

mez , eſt faince , ayant été fcparée , par une con.

fecration fi divine , dont celle des murs de Jeru

ſalem

>
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ren .

ſálem n'étoit qu'une image , de tout ce qu'il y a

de profane & d'impur , ſoit dans le paganiſme ,

foit dans toutes les differentes ſectes qui n'appar

tiennent point à l'Epouſe du Fils de Dieu. Dilons

de plus , que chacun de nous en particulier ſe doit

regarder comme faiſant partic de cette fainte cité,

& commeayant été ſéparé par la dedicace & la con.

fecration de ſon Baptême, de tout ce qu'il y a d'im

pur & de profane, non ſeulement parmi les payeng

& les herétiques , mais au milieu du ſiecle même.

“ Si en effet , comme dit S. Paul , l'aſperſion de Hebr. at

„ l'eau mêléc avec la cendre d'une geniſle, fancti-9. 13.

„, fioit ceux qui avoient été ſouillez , en leur don

s, nant une pureté exterieure & charnelle ; combien

plus le sang de JESUS-CHRIST , qui par l'El

; prit Saint s'eſt offert luy-même à Dieu comme

„ une victime fans tâche, purifiera-t-il nôtre con

ſcience des cuvres mortes, pour nous faire

dre un vray, culte au Dieu vivant ? Ainſi il fal.Ibid. v .

loit , comme dit encore lemême Apôtre , que ce 23.

» qui n'étoit qu'une image des choſes celeftes , fuft

„ purifié par le ſang des animaux ; mais que les

celeſtes mêmes le fuſſent par des victimes plus

excellencesque n'ont été lespremieres. Veillons Ibid.c. 1o.

donc les uns ſur les autres , afin de nous exciter v.24. 6

„, mutuellement à la charité & aux bonnes cuvres;

s prenant garde de ne nous pas retirer de l'affem

blée des Fidelles..... Car quels ſeront les ſuppli

de celuy qui aura foulé aux pieds le Fils de

Dieu ; qui aura tenu pour une choſe vile & pro

fane le ſang de Palliance par lequel il avoit été fan

& ifié & qui aura fait outrage à l’Eſprit de grace . »

ř. 43. 44. Car Juda étoit dans une grande joye ,

en voyant les Prêtres de les Levites s'acquitter de leur

miniftere , don garder les ordonnances de leur Dien ',

&c.

Il eſt remarquable que l'Ecriture ne nous repre.

ſcore icy la grande joye que témoignoit tout le

L 4 peus

ces
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peuple , qu'après, nous avoir parlé de la multitude

desoblations qu'ils faiſoient au temple ; c'eſt-ào

dire , qu'elle témoigne aſſez clairement , que la

joye extraordinaire que ce peuple reſſentoit, étoit

la cauſe de cette grande quantité d'offrandes,

pour leſquelles il fallut choiſir enire les Prêtres dos

les Leviris, des hommes diftingucz ſans doute pour

leur probité , afin qu'ils reçufſent & qu'ils reſſer.

raſſcnc tout ce que l'on preſentoit. Mais d'où leur

venoit cette grande joye , qui les portoit à offrir

fi liberalement leurs dons au temple ? L'Ecriture le

déclare nettement, lors qu'elle" dit , Que Juda

étoit tout rempli de joye, en voyant les Prêtres de les

Levites s'acquitter de leur miniftere : c'eſt- à - dire ,

que le zele & la fidelité que faiſoient paroître ces

Saints Miniſtres dans l'exercice des fonctions de

Icur charge, donnoit aux peuples une joye & une

conſolation très ſenſible , qui les portoit à leur en

donnerauſſi des marques par la multiplication de

leurs offrandes, & par cette ardeur avec laquel

le ils payoient ce qui étoit ordonné par la loy de

Dieu .

Quoique ce fût à Dieu même que ces peuples fai

ſoient leurs préſens , l'Ecriture nous témoigne

qu'on choiſit des hommes pour recevoir ces of

frandes avec de dignes actions de graces ; voulant

ſans doute marquer par là , que ces Miniſtres de .

voient être reconnoillans de ce que la piecé des

peuples leur preſentoit ; & que jamais ces inêmes

peuples ne ſe porteroient avec plus d'ardeur à leur

faire de ſaintes largeffes , que lors qu'ils verroient

dans l'exemple de leur pieté & de leur fidelité à

s'acquitter de leur miniſtere , de quoy s'exciter

çux-mêmes à devenir plus pieux & plus fidelles

envers Dieu. Car c'eſt ſur l'exemple des Paſteurs

D. Greg.
que ſe forment ceux qu'ils conduiſent. C'eſt ce

qui fait dire au grand Saint Gregoire : » Que ja

Reg. c.9..», mais ils n'exhortent les Fidelles aux combats tour

p . 301 .

{piri

in 1,

»
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„ fpirituels de la ſainte milice de JESUS-CHIST ,

d'une maniere plus efficace, que lors qu'ils font

éclater dans leurs actions les éminentes vertus

» qu'ils prêchent aux autres ; & qu'en même tems

qu'ils ont dans la bouche des paroles pour in .

ſtruire les ſçavans, ils preſentent dansleurs au

» Vres des exemples de pieté pour les ſimples : Ad .

Spiritalis militia conflictum cohortari proximos tanto

utilius poffunt , quanto de alta qua prædicare ſciunt ,

in operè virtutis oſtendunt. Habent in eruditione verba;

habent ad exempla ſimplicium opera .

338333833888888888BE

CH A P I TRE XIII .

Nehemie qui érois allé retrouver le Roy Artaxercès

trouve à ſon retour à ferufalem pluſieurs

deſordres aux quels il remedie.

N die autem illole . 1 .

IA E v "

N ce jour- là on

& um eſt in volumi.

ne Moy,î audiense populo : volume de Moyſe devant

& inventum eſt ſcriptum le peuple ; & on trouva

in eo , quòd non debeant écrit, Que les Ammonites

introire Ammonites & les Moabites ne doi

Moabites in ecclefiam Dei vent jamais entrer dans

uſque in alernum : l'Egliſe de Dicus

2. eò quod non occur 2. parce qu'ils ne ſont

rezint filiis Iſraël cum point venus au -devant des

pane do aqua : es con enfans d'Iſraël avec du

duxerint adverfum eos pain & de l'eau , & qu'ils

Balaam , ad maledicen- avoient corrompu avec de

dum eis : ego conver- l'argeot Balaam , pour les

zit Deus nofter male- combattre & pous
les

mallo

1. Axtr, En ce tems- là.

Ls
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>

maudire ; lorſque nôtredictionem in beredition

Dieu changea en benedi- nem .

ction les maledictions

que Balaam vouloit nous

donner .

3. Lors donc qu'ils eu 3. Fa & um eft autem ,,

rent entendu ces paroles cùm audiffent legem , fe.

de la loy , ils ſeparerent paraverunt omnem alieni..

d'Ifraël tous les étrangers. genam ab Ifraël.

4. Le pontife Elialib fut 4. Et ſuper hoc erat :

chargé de cette affaire. Il Eliaſib ſacerdos, qui fue

avoit eu l'intendance du rat prepoſitus in gazophy:

treſor de la maiſon de no- lacio domús Dei nofiri ,

tre Dieu " , & il étoit allié des proximus. Tobia .

de Tobie. 11

s . Or il luy avoit fait ! s . Fecit ergo fibi gø .

une grande chambre dans zophylacium grande, doo

le lieu du treſor , où l'on ibi erant ante eum repo

portoit devant luy les pre. nentes munera , la thus,.

ſens, l'encens, les vales, don vaja , don decimam

jes dixmes du blé , Ju yin frumenti, vini,. do olei ,

& de l'huile ; la part des . partes Levitarum

Levites , des chancres & cantorum , dan janitorum , .

des portiers , & les premi- do primitias ſacerdotales,

ces qu’on offroit aux Prê .

tres .

6. Pendant tout ce tems 6. In omnibus autem .

là je n'étois point à Jeruſa- bis nonfui in Jeruſalem

lem ; parceque la crente- quia anno trigeſimo ſec

deuxiéme année du regne cundo Artaxerxis regis

d'Artaxércês roy de Baby- Babylonis veni ad regem ,

lone je l'écois allé retrou . don in fine dierum rogavi

>

4. Hebr. LXX . avant cha Ammonicarum . V.fupra :

celà le pontife Eliaſib avoit cap . 2. 10.

éré écabli Intendant du ire y.s. Expl. fecit fibi; i. l ..

ſor , & c . Vatabl. fecerat ei ; fcilicec. Tobiz .
ibid. Expl. hic erac copar- | Synopfo
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yer ,

-,

pigem . & j'obtiens enfin «

mon congé du roy .

7. Et veni in Jerufas 7. Erant revenu à Jea

lem , en intelleximalum , ruſalem je reconnas le mål

quod fecerai Eliaſib To- qu'Eliaſib avoit fait en la

bie , ut faceret ei thefau- perſonne de Tobie , de

rum in veſtibulis domüs lúy faire un treſor dans le

Dei. veſtibule de la maiſon de

Dieu.

8. Et malum mihi 8. Le mal me parug

vifum eft valdè. Et pro- extrêmement grand. C'eſt

jeci vale, domús Tobia pourquoy je jettai les

foras de gazophylacio: meubles de la maiſon de

Tobie hors du treſor ;

9.precepique de emun 9.& je donnai ordre

daverunt
gazophylacia : qu'on purifiât_té treſor;

en retuli ibi vala domús ce qui fut fait; & jy ap;

Dei, facrificium ,don thus, portai les vales de la

maiſon de Dieu, le ſacri

ficc, & Pencens.

1o . Et cognovi quòd 10. Je reconnus auſſi

partes Levitarum nonfuif- que la part des Levites ne

Jeni data : o fugiffet leur avoit point étě don,

unuſquiſque in regionem née , & que chacun d'eux ,

fuam de Levitis , dos cans des chanţres , & de ceux

toribus , don de his qui qui ſervoient au temple

miniftrabant :: s'en étoit fuy & retiré en

51

ſon païs.

Il. de egi caufam ad 11. Alors je parlay avec

versùs magiſtratus , do force auxMagiſtrats " , &

dixi : Quarè dereliqui je leur dis : Pourquoy

mus domum Dei Et avons-nous abandonné la

congregavi eos de feci maiſon deDieu ? Après ce.

L 6 La

e.

** 6. Lettr. In fine die- prendre , de ce que par leur

rum , Suppl. meorum . i. lâcheté ils avoient laiſſe éca.

circa finem vitæ meæ. Bibl. blirun ſi grand deſordre. Sy

Vitr . nops.

¥ . 11. Expl. pour les re

1
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avoient été

la je raſſemblai les Levis ftare in Nationibus ſuis.

tes, & je les fis demeurer

chacun dans les fonctions

de ſon miniſtere.

12. Tout Juda appor 12. Et omnis fuda apo

toit dans les greniers les portabat decimam fru

dixmies du blé, du vin & menri, vini , dan olei, in

de l'huile ; horrea .

13. & nous établîmes , 13. Et conftituimus

pour avoir foin des gre- ſuper barrea Selen.iam fa .

nicrs , Sélemias Prêtre ,Sa- cerdotem , e Sadoc ſcrie

doc Docteur de la loy , bam , leo Phadaiam de

& Phadaïas d'entre les Le Levitis , do juxta eos

Vites ; & avec eux Hanan Manan fituum Zachur ,

fils de Zachur , fils de filium Mathanie : quo

Mathanias , parce qu'ils niam fideles comprobati

delles ; & la part de leurs partes fratrum fuorum .

frerèsleur fut confiée.

14. Souvenez -vous de 14. Memento mei ,

moi , Seigneur mon Dieu , Deus meus , pre hoc, doo

pour ces choſes, & n'effa- me deleas miferationes

cez pas de votre fouvenir meas, quas feci in domo

les bonnes cuvres que j'ay Dei mei, don in ceremo

faites » dans la maiſon de siis ejus.

mon Dieu , & à l'égard

de ces ceremonics.

Is . En ce tcms-là , je 15. In diebus illis via

vis des gens en Juda, qui di in Juda calcantes fora

fouloient le preſſoir ay cularia in ſabbato , por .

jour du Sabbat, qui por- tantes acervos, don one

toient des gerbes , & qui y antes ſuper afinos via

mettoient ſur des ânesdu num , avas, da fla

vin , des raiſins, des figucs, cus, don omne onus ,

en toutes ſortes de char- inferentes in Jeruſalem

ges ,.& les apportaient à die Sabbati. Et conte

8.14. Lettr, miferationes, i. e. beneficia. Emma.
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rentes piſces , & y porcoient du poiſſon ;

conteſtatus fum , ut in Jeruſalem au jour du Sab

die quâ vendere liceret, bat . Et je leur ordonnai

venderent. expreſſément de ne plus

rien vendre qu'au jour ou

it étoit permis de vendre.

16. Et Tyrii babi. : 16. "Les Tyriens aufli

taverunt in ea , demeuroient dans la ville ,

venalia : don vendebant & toutes ſortes de choſes

in fabbatis filiis fuda in à vendre , & les vendoient

Feruſalem :
dans Jeruſalem aux enfans

de Juda les jours de Sab

bar.

17. do objurgavi opri 17. C'eſt pourquoy j'en

mates Fuda , dos dixi fis des reproches aux pre

eis : Qua eft hec res miers de Juda, & je leur

mala , quam vos faci- dis ; Quel eſtce déſordre

tis , e profanatisdiem que vous faites , & pour

fabbati ? quoy profanez - vous le

jour du Sabbat ?

18. Numquid non het 18. N'eſt-ce pas ainſi

fecerunt patres noftri, dos qu'ont agi nos peres ,&

adduxit Deus nofter fua quc nôtre Dieu a fait

per nos omne malum hoc , comber enſuite ſur nous

dgn ſuper civitatem hanc? & ſur cette villc tous les

Et vos additis iracun- maux quc vous voyez ?

diam fuper Ifrael violan- Et après cela vous attirez

do fabbatum encore fa colere fur Iſraël

en violant 'le Sabbat.

19. Fazum effe alto 19. Lors donc que les

tem "; cùm quieviſſent portes de Jeruſalem com

porta ferufalem in die mençoient à être en re

fabbati, dixi : clan . posi au jour du Sabbat " ,

je

19. Expl. Lorſqu'on

celloit d'y entrer & d'en

fortir, i és au ſoir , qui étoit

le commencement du Sab .

bat : ce qui eſt marqué dans

l'Hebreu . Synops.

Ibid . Expl. au commer

cement du Sabbat. i. e, le

ſoir du Vendredy. Smops.r
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je commandai qu'on les ferunt januas , eo prad

fermât , & qu'on ne les cepi utnon aperirent eas

ouvrît point juſqu'après ufque poft fabbarum ;;

le jour du Sabbat;& j'oro dos de pueris meis con

donnai: à quelques - uns ftitui ſuper portas ut oub

de mes gens de ſe tenir les inferret onus in die

aux portes, afin que per. fabbati.

ſonne ne fit entrer aucun

fårdeau au jour du Saba

bat.

20.- Et les marchands, 20. Et manferunt ne

& ceux qui portoient tou- gociatores de vendentes:

tes ſorres de choſesà ven: univerfa venalia , foris

dre; .demeurerent une fois Jeruſalem ſemel dos biso

ou deux hors de Jeruſa.

lem

21. Et enſuite je leur 21. Et conteftatus

fiscetre declaration , & fum eos , dos dixi eis ::

leur dis : Pourquoy de. Quare manetis ex ad .

mearez - vous ainſi près verfo muri ? și ſecundò:

des murailles " ? Si celà hoc feceritis , manum

vous arrive encore une, mittam in vos. Itaque

foisy, je vous en ferai puo ex tempore illo mon vinea

nir:Depuis ce tems-là ils runt in fabbato ...

nc-vinrent plus aux jours ,

du Sabbat.

22. J'ordonnai aufli 22. Dixi quoque Léo

aux Levites de fe purifier, vitis ut mundarentur , dan

& de venir garder les por- venirent ad cuftodiendas

, & de ſanctifier le portas enSan & ificandum

jour du Sabbat. Souve- diem fabbati do pro

nez -vous de moy ,
Ô hoc ergo memento mei ,

Dieu ,, pour ces choſes ,& Deus meus dont parce

pardonnez-moy , ſelon la mihi fecundum multitu

dinem

tes

mon

* : -21 Expl. étint un ſujet de tentation aux Juifs , à qui

Mai vûe de vos marchandiſes excite le deſir d'acheter. Eſins.
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dinem . miferationum tum multitude de vos miſérie.

rum ; cordes.

23. Sed dos in die . 23. En ce même tems

bus illis vidi 7udæos du- jė vis des Juifs qui épou.

centes uxores Azoridas , ſoient des femmes d’Azot ,,

Ammonitidas , don Moa . d'Ammon & de Moab ;.

bitidas.

24. Et filii eorum 24. & leurs enfans pará

ex media parte loque- loicnt à demi la langue:

bantur Azoticè , donne d'Azor , & ne pouvoient

ſciebant loqui Judaicè ,, parler Juif ,& leur langa..

do loquebantur juxta ge tenoit de la langue de:

linguam populi do po- ces deux peuples.

puli.

25. Et objurgavi eos , 25. Je les repris donc

do maledixi. Et cecidi fortement , & leur donnai

ex eis viros , don decal. ma malediction . J'en bat- .

Vavi eos , dan adjuravi tis quelques-uns " : je leur:

in Deo , ut non darent, fis raſer les cheveux ; je :

filias fuas filiis eorum, leur fis jurer devanc Dieu :

ego non acciperent de foc qu'ils pe donneroientpoint

liabus eorum filiis fuis , leurs filles aux fils des

dofibimeipfis ,dicens: étrangers , . & qu'ils ne

prendroient point de leurs

filles pour les épouſer eux ---

mêmes , ou pour les don

ner à leurs fils , & je leur

13

4 dis :.

1

25. Numquid non in 26. N'eſt-ce pas ainſi

hujuſmodi re peccavit Sa- que pecha Salomon roy

lomon rex Iſrael? Et cer- d'Iſraël ? Cependant il n'y

tè in gentibus multis non avoit point de Roy qui

erat rex fimilis ei , dos pût l'égaler dans tous les

dile &tus Deo fuo erat , son peuples. Il étoit aimé de

pofuit eum Deus: regem ; fon Dieu ; & Dieu l'avoit

établi

$: 25i Expl. ſuivant l'ordonnance de la log .Demicron. -

cap . 25.2.
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écabli roy ſur tout Ifraël : ſuper omnem Ifrael : doo

& après cela néanmoins, ipſum ergò duxerunt ad

des femmes étrangeres le peccarum mulieres alieni

firent tomber dans le pe- gena.

ché.

27. Serons - nous donc 27. Numquid do nos

nous-mêmes deſobéïllans , inobedientesfaciemus omne

& nous rendrons - nous malum grande hoc , ut

coupables d'un ſi grand pravaricemur in Deo no

crime ; & violerons-nous fro , do ducamus uxores

la loy de nôtre Dieu peregrinas ?

en épouſant des femmes

étrangeres ?

28i Or entre les fils de 28. De filiis autem

Jorada fils d'Elialıb grand foiada fili Eliaſib fa

Prêcre , il y en avoit un cerdoris magni , gener

qui étoit gendre de Sana- erat Sanaballat Horoni

ballat Horonite", & je le tes»: quem fugavi à me.

chaflai ".

29. Seigneur mon Dieu, 29. Recordare , Do.

Souvenez -vous dans votre mine Deus meus , adver .

indignation de ceux qui ſüm eos quipolluunt fae

violent le ſacerdoce , &la cerdotium , ufque facere

boy des Prêtres & des Le dotale do Leviticum .

vites.

30. Je l'es purifiai donc 30. Igitur mundadi

de toutes lcs femmes eos ab omnibus alienige.

étrangeres ; & j'établis les nis , con conftitui ordines

Prêtres & les Levites cha- Sacerdotum don Levitis .

cun dans ſon ordre & rum , unumquemq
ue in

dans ſon miniſtere ; minifterio fuo:

1. & pour. preſider à 31. do in oblatione

Poffrande des bois qui fe lignorum is temporibus

devoit faire dans les tems conftitutis , dom in primi.

rivis :

9. 28. Expl. Gouverncur des Moabites. cap. 2. 10.

Ibid. Expli de Jeruſalem . Syrops.
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rivisi

Deus meus

Amen .

LIVRE II.
I: CHA P. XIII.

memento mei" , marquez , & à l'offrande

in bonum . des prémices. O mon

Dieu , ſouvenez - vous de

moi, pour me faire mi.

fericorde. Amen .

>

EXPLICATION

DU CHAPITRE XIII.
1

Sens litteral & ſpirituel.

Vity .

V. 1 , 2 .

E

N ce jour-là on fit la lecture d'un volw

me de Moïſe devant le peuple ; om on y

STOKVA écrit: Que les Ammoniles de les Moabites ne

doivent jamais entrer dans l'Egliſe de Dieu , &c.

En ce jour- là ; c'eſt-à-dire, en cetems- là , lorſque Synops.Bibl.

les princes du peuplc eurent établi leur demeure

dans Jeruſalem , & depuis que Nehemias avoit fait

un voyage vers le roi de Perfe , comme il paroît

par la ſuite , ou lut devant lepeuple d'Iſraël un

volume de Moiſe , qui étoit le Deuteronome ; & Deater.

l'on y trouva ces paroles : Que l'Ammonite 6.23. 3 .

le Moabite n’entreroient jamais dans l'Egliſe , c'eſt- à

dire , dans l'aſſemblée du Seigneur. Nous avons

marqué ailleurs , que l'allociation, ou Dicu défen .

doit qu'on reçus jamais ces peuples , fe doit en

tendre principalement de l'entrée aux Magiftra

cures &aux Dignitez ; puiſque ſelon la remarque

d'un ſçavant Auteur , nulle nation n'a jamais été

rejectée du culte du vray Dieu , & que tous ceux Éxod.c.

qui vouloient être circoncis & devenir proſelyres , 12. vs 44 ..

étoient admis à la ſocieté de ſon peuple , * fans 48.

diſtinctioni & aucun pays . Mais ce qui ſert davan.

tage à appuyer l'explication que nous donnons à Eccl.6.

ces paroles , c'eſt que la ſainte Ecriture là donne38.8.255

elle-même en unautre endroit, lorſqu'après s'être 26. 37.

éton:

Eftius.
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étenduë à faire voir l'impuiſſance ou ſe trouvoient

les differens artiſans , occupez continuellement à

leur travail, de ſe remplir de la ſageſſe ; : & layan.

tage qu'avoit au contraire pour l'acquerir , ce

luy qui agiſſoit peu , . & qui ſe répandoit peu au

dehors : Qui minoratura & u , fapientiam percipies :

elle ajoûtc, que ces artiſans ne paſſeroient point

dans-' l'Egliſe , c'eſt -à-dire , dans Paſſemblée", . &

ne s'aſſeyeroient point ſur les lieges de la juſtice :

In Ecclefiam non. tranſilient : fuper fellam judicis non

fedebunt:

On peut remarquer ici deux raiſons conſidera .

bles de l'excluſion que Dieu donnoit aux Ammo:

nites & aux Moabites, pour n'entrer jamais dans

les Dignitez du peuple Juif : L'une étoit , qu'ils

avoient eu la dureré de ne pas venir au -devant

des enfans, d'Iſraël avec du pain sky de Pean , pour

leur donner quelque refraichiſſement lorſqu'ils ap

Numer procherent de leurs païs. :Et l'autre, qu'ils avoient
ab . 22 , offert de l'argent à Balaam pour le corrompre &

l'engager à maudire le peuple de Dieu. C'eft

l'Ecriture même qui nous découvre ces deux rai

fons de la rigueur que Dicu ordonna que l'on

exercât envers ces peuples. Or le crime qu'ils

commirent en l'une & en l'autre de ces deux ren

contres , fut d'autant plus grand , qu'il étoit ac.

compagné d'inhumanité. & d'ingratitude. Car ou

tre que les Moabites & les Ammonites étoient

Genes: deſcendus de Lot neveu d'Abraham , & par con

19.v. 37. ſequent devoient regarder les Ifraëlites comme
38.

leur étant alliez par le ſang ; ils avoient encore

une obligation particuliere de vivre bien avec eux ,

qui étoit queDieu ayant donnéà ſon peuple , par

un efter de cet empire ſuprême qu'il a für toutes

les nations , le pays de divers peuples voiſins des

Deuters. Ammonites& des Moabites , il les avoit épargnez
C. 2. 0.9.

avec beaucoup de bonté , par la défenſe qu'il fic

à : Moïſe de les combatere. , ni de leur puire en

19 ,

aucusC
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6. 3, 21,

aucune ſorte , à cauſe qu'il avoit donné ce pais-là

aux enfans de Lot , pour le poſſeder comme leur

propre heritage. C'étoit une grande ingratitude à

ces peuples, de n'avoir pas ſeulement refuſé quel.

ques rafraîchiſſemens à leurs alliez, lorſqu'ils pala

ſoient proche d'eux , après avoir tant ſouffert dans

les deſerts ; mais d'avoir voulu encore les faire

maudire , comme s'ils avoient été leurs plus cruels

ennemis . Tel est l'effroyable déreglement du coeur

des hommes , depuis qu'ils ont été abandonnez

par un jufte jugement aux tenebres criminelles.

de leur malice : toûjours amoureux d'eux -mêmes ; 2. Tim ..

pleins de cupidité don d'orgueil , ingrats , ſcelerats, '

dénalurez , incontinens , inhumains , traîtres, inſolens..

C'eſt le tableau que nous fait ſaint Paul , de ce

qui ſe paſſe dans ces hommes qui ſont livrez à la

reprobation de leur cæur.

* .4.s. Le pontife Eliafit , qui avoit en l'inten

dance du treſor de la maiſon de notre Dieu , dos qui

était allié de Tobie ,lui avoit fait une grande chama

bre dans le lieu du treſor , où l'on portoit devant lug,

les preſens , &c.

Nous avons vû dans le chapitre precedent 3.0.430.

qu'on avoit choiſi entre les Prêtres & les Levites

des hommes fidéles pour les établir comme inten .

dans des chambres du treſor , où l'on renfermoit:

toutes les offrandes , les prémices , & les décimes ..

Mais on voit ici , que cet établiſſement ſi necefi

ſaire pour conſeryer aux ſaints Miniſtres du tem

ple ce qui étoit dû à leur dignité , fut bien -tôt

changé pendant l'abſence de Nehemias , lorſqu'il

ſe vit obligéde s'en retourner vers le roi de Per

ſe , ainſi qu'il l'avoit promis. Ce qui paroît le

plus étonnant , c'eſt que le Pontife même, nom

mé Eliaſib , fut l'auteur de ce changement , luy:

qui auroit dû employer toute ſon autorité pour

maintenir ce qu'on avoit fi ſagement établi: S'éa

tanp allié , contre la défenſe de la loy , à Tobie.

Gou .
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Gouverneur des Ammonites , l'un des plus grands

cnnemis d'Iſraël, il ' voulut par une ſuite de cette

premiere faute, luy complaire',. & favoriſer ſon

ambition . Ainſiil luy. fic bâtir une grande cham .

bre dans le veſtibule du temple , afin que
l'on

portât lesprémices , & les décimes, & toutes les

autres offrandes du peuple ; & qu'ainſi un étran .

ger devînt le maître de tous ces biens qui étoient

facrez. Tobie abuſant de ce pouvoir qui ne luy

appartenoit pas , oſa même s'approprier le bien

des Levites : & par le refus qu'il fir de leur don .

ner ce qui leur étoit deſtiné il les obligea , &

les chantres', avec les autres miniſtres , de quit.

ter Jeruſalem , & de ne pas plus s'acquitter de leurs

faintes fonctions dans le temple.

Un fi grand deſordre ſurprit & toucha beaucoup

Nehemias", lorſque für la fin de ſes jours, ayant

employé ſes ſollicitations & ſes prieres auprès du Roy,

il obtinc de luy la permiſſionde revenir à Jeruſa

lem : car il fut témoin luy-même du mal qu'avoit

fair Elialib , en introduiſant dans le temple un écran

ger ;, & un ennemi du peuple Juif , qui voloit ſes

laints Miniſtres , & les empêchoit, en leur ôtant

ce que la loy, leur donnoit" , de s'acquitter commc

ils auroient dû , de leur miniſtere, Il crut donc dc .

voir uſer de l'autorité du prince dont il étoit revê.

tu ; pour chafler du temple cet étranger : & plein

d'un zele très- digne de la pieté, il jetta hors du

treſor tous ſes meubles , fit purifier ce lieu profa

ne, & y fit enſuite rapporter les vaſes ſacrez , le fa .

orifice : ou ce qui étoit deſtiné pour le ſacrifice , &

l'encens: Bien loin de pouvoirêtre accuſé d'avoir

bleffé en cela le refpcé dû à la dignité du grand

Prêtre, il luy donna lieu plûtôt de réparer un fi

grand outrage qu'il avoit fait à la Majefté de Dieu :

& en ſe ſervant du Roy pour faire executer les

divines ordonnances , il rétablit toutes choſes dans

Pétat où elles devoient être ſelon la loy.

7.14 ,
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. 14. Souvenez-vousde mcy , Seigneur mon Dieu ,

pour ces choſes., ego n'effacez pas de vôtre ſouvenir les

bonnes oeuvres que j'ay faires dans la maiſonde mon

Dieu , don à l'égard de ſesceremonies.

C'eſt unechoſe très- édifiante de voir ces juſtes

de l'ancienne loy dans des ſentimens ſi humbles

ſur le ſujet de leurs bonnes suures. Nehemias en

avoitfait un grand nombre. Et cette derniere par

laquelle il n'avoit pas craint de redreſſer le ſouve

xain Prêtre, qui , ſclon l'expreſſion de ſaint Paul , Galat.

ne marchoit pasdroit dans la voye de la verité , 6.2.1.140

étoit ſans doute très -louable. Mais les humbles ſer .

viteurs deDieu fc craignent eux-mêmes dans leurs

meilleures actions , comme parle faint Gregoire,

en expliquant ces paroles du faint homme Job :

Je tremblois à chaque action que je faiſois. Sur quoy Gregor:

ce grand Pape dit : „ Que si nous voulons plaire Mag. in

à Dieu veritablement , nousdevons, après avoir Job.cog.

ſurmonté le mal en nous craindre même pour

» nos meillcures actions ; parce qu'il y a deux cho

ſes qui doivent être principalement le ſujet de

nôtrc crainte , & ſur leſquelles nous ſommes

» très -obligez de veiller ; la lâcheré , & l'hypo

criſiç. Que la tâcheté naît en nous d'un cer

„ tain engourdiſſement ; & que l'hypocriſie eſt le

fruit de nôtre amour propre : Que la pre

micre s'augmente à meſure que l'amour de Dieu

diminue en nous ; & que laſeconde croît auſſi

à proportion de l'amour de nous-mêmes qui la

produit ; parce que cette hypocriſie , ou cette

-» tromperie dans l'oeuvre de Dieu , conſiſte en

» ce que quelqu'un s'aimant foy-même d'une

maniere qui eſt contre l'ordre , cherche dans

le bien qu'il fait une récompenſe temporelle ::

Fraudem quippe in Dei opere perpetrat ; quifquis

ſemetipſum inordinatè diligens , per hoc quod rectè

egerit , ad remunerationis tranſitoria bona feftia

Nche .

BAI .
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Nehemias avoit donc fait pluſieurs bonnes cut

vres : mais la crainte qu'il pouvoit avoir qu'elles

ne fuflent accompagnées de quelque amour pro

pre , ou de quelque vanité ; ou mêmequ'ayant

éré pures juſqu'alors, elles ne fuſſent ſouillées dans

la ſuite par quelque ſecret élevement , luy fait

faire cette excellente priere à Dieu : Souvenez -vous

de may, Seigneur .... dgn n'effacez pas de votre fou

venir ces bonnes oeuvres que j'ay faites. Vous vous

en ſouviendrez ſans doute , ſi elles ſont pures de

vant vous. Et vous ne les effacerez point de vô .

trč ſouvenir, ſi elles ſont faites par vôtre Eſprit,

& fi elles ſont conſervées dans leur pureté parvô.

tre grace. Souvenez - vous donc de
moy,

ô mon Dieu ,

luy dit-il encore plus-bas ; don pardonnez -moy ſelon

la multitudede vos mifericordes : ce qui eſt de mê.

me que s'illuy diſoit : Quoique j'aye fait ce qui

m'a été poſſible pour faire obſerver vos très-ſaintes

ordonnances , & pour rétablir la pureté de votre

culte divin dans Jeruſalem ; je reconnois, ô mon

Dieu , que j'ay beſoin que vous me traitiez enco .

re ſelon l'indulgence de votre abondante miſeri

corde, qui couvre à vos yeux la multitude de nos

pechez. Ce n'étoit pas la ſans doute ſe glorifier

de ſes bonnes æuvres , comme le Phariſien de

l'Evangile : mais c'étoit plûcôt pratiquer comme

Luc.c.17. par avance le commandement que le Fils de Dieu

a fait depuis à tous ſes diſciples; de fe regarder

comme étant veritablement à ſon égard des fer

viteurs inutiles , après même qu'ils auroientfait

tout ce qui leur étoit commandé ; parce qu'ils n'au .

soient fait que ce qu'ils étoient obligez de faire .

10.

F IN

T A B L E
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